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Continuité 
au Costa-Rica 


On ne change pas de monture 
au milieu du gué. Avec leur bon 


sens terrien, c'est ce qu'ont. 


apparemment pensé La majorité 
des Costa-Riciens en renouve- 
ant leur confiance, dimanche 
2 février, au Parti de libération 
nationale (PLN}), de tendance 
social-démocrate. Selon les der- 
miers résultats parvenus lundi 
après-midi, le candidat du PLN, 
M. Oscar Arias, arrivait assez 
nettement en tête de l'élection 
présidentielle avec 533% des 
suffrages, contre 44,8 % à son 
principal rival, M. Rafael Calde- 
ron Fouruier, sociai-chrétien, les 
quatre représentants des autres 
formations totalisant donc 
moins de 2 % des voix. 


Dès qu'ont été connues les 
premières tendances de scrutin, 
et sans attendre la fin du 
dépouillement, M. Arias a jugé 
les résultats assez uets pour se 
proclamer vainqueur, tandis que 
ses partisans donnaient libre 
cours à leur A en 
juger par l'atmosphère de liesse 
populaire qui a régné tout au 
long de la journée du vote, les 
«ticos », comme ils s'appellent 
eux-mêmes familièrement, . ont 


rendus aux urnes. En tout cis, 
aussi âprement disputée, les 
deux principalés formations 
n'ayant pas ménagé leurs efforts 
pour convaincre les indécis. 
Mais, selon une tradition désor- 
mais solidement établie depais La 
fin de La brève guerre civile de 
1948, l'esprit de tolérance Pa 
encore une fois emporté. 


Agé de trente-sept ans à 
peine, M. Rafael Cakieron, de 
l’Unité sociale-chrétienne, 
orientée plutôt à droite, espérait 
bénéficier du principe de l’alter- 
nance, généralement respecté au 
Costa-Rica, pour succéder an 
président sortant, M. Luis 
Alberto Monge. S'il a fait mieux 
que lors de sa précédente tenta- 
tive il y a quatre ans, ce jeune 
loup souteam par les milieux 
conservateurs n’a pas réussi tou- 
tefois à faire oublier le mauvais 
souvenir laissé par à gestion, 
avant 1982, du président 
Carazo, dont il avait été le 
ministre des affaires étrangères. 

La victoire de M. Arias est un 
satisfecit pour la stabilisation 
économique du pays sous la 
férule du président Monge et 


sence de troupes nord- 


Reste à savoir si, au sein de. 


mont pas caché leur ipclination 
énvers Managua et qui ne sont 
nullement acquis aux efforts de 


paix déployés par le groupe de 
” Contadora. 


Le RPR et l'UDF pris en tenaille 
entre M. Mitterrand et M. Barre 


M. François Mitterrand. qui prési- 
dera une réumon publique le vendredi 
7 février à Lille, n'exclut plus d'interve- 
nir dans lé débat politique 
campagne officielle des élections . législa- 
tives. Le samedi 1r février à Arles, il a 
manifesté sa «reconnaissance» envers 


M. Barre pour l'attitude 


« Morne campagne » ? M. Ray- 
mond Berre parle pour les autres 
lorsqu'il évoque l'ennui — même 
pas mortel — de cette bataille 
électorale dans la ouate. « Morne 
campagne » : M. Barre en sourit 
d'aise. Car il s'amuse, fui, bien 
qu'il prenne la mine de quelqu'un 
qui va s'endormir d'une minute à 
l'autre. ï 

En vérité, M. Barre ne rit pas 
tout seul. Lis sont deux à considé- 
rer que la guerre est jolie. 
M. François Mitterrand, Jorsqu'il 
se laisse aller, avoue, tout sourire 
lui aussi, une profonde jubilation. 
En ce sens au moins. M. Charles 
Fiterman a raison de relever une 
« convergence entre .le président 
de la République et M. Barre». 
L'un'et l’autre sont pleins 
d'entrain. : 


ndant la 


adoptée par 


Il fallait voir le chef de l'Etat, 
chaussé de «boots» étonnamment 
«branchées», poser complaisam- 
ment,.samedi à Arles, à six 
semaines des élections, sur un 
banc public en toc, pour les élèves 
de l’École nationale de la photo- 
graphie. 11 fallait l'entendre 
ensuite attiser d'un souffle les 
zizanies de l'opposition, afficher 
une seule certitude pour l'avenir 
(«je serai là» jusqu'en 1988) et 
admettre, à reculons, qu'il n°a pas 
«prêté serment sur l'Evangile » 
lorsqu'il a promis de ne pas inter- 
venir pendant la campagne offi- 
cielle (c'est-à-dire entre le 
24 février et le 14 mars). 


Il y a « convergence » en effet, 
M. Fiterman a bien raison. D'’ail- 
leurs, M. Mitterrand avoue sans 


l'ancien premier ministre. Le RPR et le 
PCF estiment qu'il existe des « conver- 
gences » entre AI. Barre et M. Mitterrand. 
Le RPR et l'UDF sont pris en tenaille 
‘entre le président de la République et 
l'ancien premier ministre qui ont au 
moins un point commun : les arguments 
de l'un servent l'autre et réciproquement. 


contrainte : il est « rès reconnais- 
sant » envers M. Barre pour le 
coup de main que l'ancien pre- 
mier ministre lui donne. ee 

Et M. Barre, bien qu'il n'en 
dise rien, doit en avoir autant au 
service de M. Mitterrand, dont 
l'engagement profond lui 
convient, puisque, de son point de 
vue, il prépare au mieux un échec 
personnel du chef de l'Etat et, au 
pis, une cohabitation périlleuse 
pour tout le monde: sauf pour 
ceux qui, comme l’ancien premier 
ministre, n'en seront pas partie 
‘prenante. 

Les données de cette obscure 
bataille électorale se sont un peu 
affinnées au cours de la période 
récente. 

JEAN-YVES LHOMEAU. 
{Lire la suite page 9.] 





LES PERSPECTIVES ÉLECTORALES AUX ÉTATS-UNIS 





Quand les démocrates reprennent confiance 





. De notre envoyé spécial 


The Green-Brier, (White Sul- 

bur Springs, .Virginie- 
Occiden : le). — nr 
petits fours, dans la rotonde qui 
ouvre l'enfilade des salônss à 
colonnes, les musiciens en habit 
accompagnaient de quelques 
notes les di ions sur l'avenir 
du Parti démocrate. Les représen- 
tants républicains, eux, avaient au 
contraire choisi, cette même fin 
de semaine, de se réunir à Balti- 
more, ville ouvrière plantée de 
hauts fourneaux, et cette inver- 
sion des genres a fourni de réjouis- 
santes images aux. journaux télé- 

Elle n'était pourtant que natu- 
relle, puisque les conservateurs 
M Reagan leur à permise dans le 

k ur à permise e 
milieux des « cols bleus », tandis 
que Les démocrates souhaiteraient 
plutôt rompre avec leur image de 
parti des malheurs addirionnés, 
ceux des pauvres, des Noirs, des 
femmes, syndicalistes et des 
chômeurs. 

A tort ou à raison, la centaine 
de membres du Congrès, hommes 


Lars à “ 
F Or LT late 


te FEVRIER 


LES LIVRES DES PUF QUE 





et femmes, réunis à Green-Prier, 
ont communié dans le sentirvent 
que le ciel commençait enfin à 
s'éclaircir pour eux. Si M. Reagan 
bénéficie d’un”niveau de popula- 
rité jamais atteint pour un prési- 
dent en début d’une sixième 
année de mandat (65 % des Amé- 
ricains sont satisfaits de lui), il 
n'a pas, en revanche, réussi — à 
trois ans de son retrait de la scène 
politique — à susciter un réel tour- 
nant idéologique du pays vers la 
droite. A en croire les sondages, il 
semble même que ce soit exacte- 
ment l'inverse, puisque moins de 
gens (40% contre 51% 
début 1981) considèrent par 
exemple que les bénéficiaires des 
crédits d'aide sociale pourraient 
s'en passer. Îl se trouve même 
66 % d'Américains (pourcentage 
allant à l'encontre de toutes les 
idées reçues) pour estimer que 
l'Etat doit financer de grands pro- 
grammes de lutte contre Ja pau- 
vreté, comme dans les années 60. 
Alors que, il y a encore un an, 
les électeurs tendaient à se récla- 


mer du Parti républicain en pres-' 


que aussi grand nombre que du 
Perti démocrate, la traditionnelle 


INNENT LE MONDE 





Le 


avance de ce dernier tend mainte- 


- nant à se -recoustitüer.: Bref. 
M. Reagan pes réussi à créer, 
a 


ce « réalignemént » que les 
conservateurs avaient cru. acquis 
apr la dernière élection prési- 

ntielle, et la bataille de 1988 
Ponvrire san sus a . 
chances à peu p es des 
deux côtés.  . 

Confirmée par les deux polito- 
logues renommés (un républicain 
et un démocrate) qui avaient été 
invités à Green-Brier, la nouvelle 
a d'autant plus réjoui l'assemblée 
que beaucoup de démocrates 
avaient fini par admettre qu’une 
longue traversée du désert les 
attendait. Plus encore pourtant 

ue les résultats des sondages, 
c'est l'évolution de la vision qu'ont 
les Américains de la situation éco- 
nomique qui redonne ir aux 
dérnocrates. Il y a un an, l'opinion 
ne voyait que les excellents indi- 
cateurs montrés par M. Reagan, 
qui avait joué sur du velours face 
aux sombres prophéties de 
M: Mondale, convaincu de la 
nécessité d'augmenter rapidement 
les impôts. 

BERNARD GUETTA. 
{Lire la suite page 3.) 


Quatre Soviétiques expulsés de France 


Cette mesure est liée à l'arrestation récente d’un ancien 
sous-officier pour espionnage au profit de l'URSS. 
PAGE 48 


Challenger: les causes de l'explosion 


Une flamme sortie d'une fissure du propulseur aurait mis 
le feu au réservoir d'hydrogène liquide. 
PAGE 14 


Suppression des laissez-passer pour les Noirs 
en Afrique du Sud avant juilet 


Quelque chose est en train de changer au pays de l'apartheid. 
PAGE 4 


Les élections en Aquitaine 
Quand « Chaban » doit gérer l'« après-Chaban ». 
PAGE 12 


En France, 84 000 foyers toujours privés d'électricité dans 


les Pyrénées. 
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1981-1986 


Comment privatiser les sociétés nationalisées 


en évitant l'outrance et la démesure 


par PIERRE MOUSSA (*) 


Lorsque, au printemps de 1981, 
le gouvernement socialiste fit 
connaître ses intentions de natio- 
nalisation, je les combattis (cf. 
l'interview parue dans /e Monde 
du 2 octobre 1981) non pour des 
motifs idéologiques, mais parce 
que j'avais la conviction que ce 
projet était gravement nuisible à 
l'économie nationale. Je formulais 
cependant des suggestions dont 
l'application eût permis, si on 
l'avait voulu, de préserver de 
l'emprise de l'Etat une large part 
des groupes menacés tout en ren- 
dant l'hommage inévitablement 
dû à l'idéologie provisoirement 
triomphante ; certe voie ne fut pas 
choisie. 

Au souvenir de tout ce qui 
advint alors, et qu'il ne convient 
pas de ressasser, je déclare 
n’éprouver de ressentiment contre 

(*} Président du groupe Pallas, pré- 
gen de Farbs de juin 1978 à oco- 





personne. Je n’ai pas de revendi- 
cation personnelle non plus 
(ayant eu la chance de pouvoir 
bâtir un nouveau groupe financier 
et ayant La responsabilité d’assu- 
rer sa réussite, je ne suis candidat 
à aucune nomination). 


Pour qui observe avec objecti- 
vité la gestion, pendant ces quatre 
ans, du nouveau secteur nationa- 
lisé, il est clair que le pire a été 
évité. On a dans l'ensemble 
nommé — surtout à la tête des 
grandes sociétés — des présidents 
capables ; les velléités du gouver- 
nement de diriger à leur place tes 
sociétés dont ils étaient chargés se 
sont peu à peu atténuées, et on les 
a laissés travailler : on les a sou- 
tenus avec un certain courage 
quand ils avaient à prendre des 
décisions impopulaires, et on leur 
a en général apporté les capitaux 
dont ils avaient besoin (quelque- 
fois même, pour faire bonne 
mesure, ceux dont ils n'avaient 


… pas besoin). 


Cela dit, je continue à penser 
que ces nationalisations ont été 
autant de graves erreurs. Qu'il me 
soit permis d'évoquer seulement 
deux de leurs principaux méfaits. 

D'abord, la mobilité structu- 
relle est indispensable aux entre- 
prises pour s'adapter continuelle- 
ment au contexte. Or nationaliser 
c'est sacraliser (« ceci appartient 
désormais à la nation-), donc 
bloquer les structures — même si 
l'on rêve de leur rendre une cer- 
taine et illusoire flexibilité par 
une + loi de respiration» annon- 
cée depuis 1981 et encore à l'état 
de projet en 1986 ! fi n'est aucun 
chef d'entreprise digne de ce nom 
qui ne pense sans cesse à acquérir 
le contrôle de telle société ou à 
vendre telle filiale qui ne cadre 
plus avec sa stratégie ; ces pensées 
sont bien sûr secrètes, car les affi- 
cher les rendrait irréalisables : 
elles sont poursuivies pendant des 
années à travers mille obstacles 
de toutes sortes. 


{Lire la suite page 46.) 


Y 


LS 


Le 


ne 


Dr 


Page 2 — LE MONDE — Mardi 4 février 1986 see 










LES INSTITUTIONS 
ET LES HOMMES 


Pour un aggiornamento | 


* Du maelstrôm politique qui précède les : 


élections législatives, il faut parfois se 
sortir pour regarder les choses en face. 


Afin de conjurer les crises de régime, il faut ramener à cinq ans 
la durée du mandat présidentiel 


A Ve Répoblique a su tirer les 
leçons des deux causes 
majeures qui avaient fait 

sombrer la TVe République : lomni- 
potence souveraine d'une Assemblée 
qui faisait et défaisait à sa guise les 

Fimpuissance de 


disparu ou disparaissent 
les courants social-chrétien,.. t 


démocrate-chrétien ou radical- 


par JACQUES ROBERT (*) 


généralisation des «tours exté- 

Tiens» 6 langaicntstion 06 a Le 
des emplois supérieurs lsisés à la 

discrimination du 


L'Etat politique s'appesantit, sans 
S autant grandir son auto- 
rité. Des grèves 5e se déclenchent et 
paralysent les services publics dans 
Je silence total d’un exécutif indiffé- 


. rent on absent. 





€ Rationalser > 
— là Coustitation 





éventuelle non-concordance des 
majorités. Il est donc urgent de 
réduire la durée du mandat prési- 
dentiel et de remplacer nn septennat 
De 

réelle justification politique, par 
a quinquenmat Ps AÉAÉ à Bars 

4 à pationals 


Aucun des arguments encore à | 


— La durée n'est d’abord pas tou- 


jours un avantage. Elle apparaît 
même comme un inconvénient 





Jacques de Montalais estime que la 


De la cécité volontaire 


is et les gens de parti pris vont-ils continuer 
à favoriser des divisions caduques ? | 


; saiété du fran et une Bourée lo 
: tendraiqat 


Les 


I lou examine la sosson 
jamais 
blicaine, 
sauf peut-être -en 1958, un aussi 
nombre de Français n'ont été 


‘Pl près Bone d'acrd enr eux 


qu 


D lens ce mi Le RE 
qui gouvernent, ils n'ont pas la cote. 
Mais en Angleterre, celle des 


conservateurs — des libéraux, . 


na dt mms 
médiocre. De sorte que, lorsque 
droite affirme 

gas) es me compradre 


Le es comprend même 
ous, que, parusi 


‘én fit autant à plue 


sieurs reprises. . Quand on s’est. 


trompé, on n'insiste pas. Cela 
s'appelle être D re 


1 n'ampéche que les socialistes 
sont gênés. Le géoéni ne l'éai 


mer Ce C'était un pragmatique. La 
plupart des 


des socialistes sont des idéo- 





chaque fois évoquée en cas d'ane 
€*) Professeur du droit public à l'uni- 
versité Paris-IL 


LE CAIRE 


Le cinéma anglais, 
oul'art de rire dans les cimetières . 
Les grands peintres hollandais du XVIP siècle 
”_ Jeanne Folly 
etla littérature érotique féminine 


Février. Ie 3 en vente chez votre marchand de journaux 





ER La France qui perd 


de dernière minute a 


France qui perd » {le Monde 
…. 23 janvier) d'un 

«politique » où l'on pouvait lire : 
«On reste abosourdi devant les 
foucades récentes du gouvernement. 
C'est un Italien qui 2 fait ses 
an €?) qui va mettre la main 
marché publicitaire par le 
les, dont ses concar- 
renis seront privés. Qu'en fera-t-il ? 
C'est à pa saisie travail. 


.Une 


Énnané. au contre, de 


S'alliera-t-il avec jo tensee ou 
avec les Etats-Unis?» . 


Æ M. Mitterrand 
va fagner 


M. Mitterrand ‘est actuellement 
au mieux de sa forme (...). Pour une 
raison simple : 


e'Le Pérti commünife ÿà se: - 


diviser en deux : ceux qui vont voter 
socialiste, c'est-à-dire “utiles, et 


Ceux qui vont voter pour M. Le Pen, 
car il ne faut pas oublier que le 
Front nati meil 


lieues des grandes villes où la 
acohabitations avec les Maghré- 

bins se révèle «difficile», pour ne 

pes dire plus. 

. e Les électeurs de droite vont 

égâlement se partager du fait de 


ceux qui voteront «utile» c'en-à- : 
dire 


car pour eux certains 


résultats positifs sont 1à avec, en 
ticulier, la baisse réelle de l'inflation 
et le secteur de la comm 


unication 
libérée Eire deprécenss qui le trio Barre- 
représente un retour 


au passé. Enfin, il y a ceux qui vote- 
ront pour M. Le Pen, car à leurs 


"veux les problèmes d'immigration et 


de sécurité priment tous les autres, 


trouver seul ou forcé de gouverner 
avec les ‘socialistes. “Nous aurons 
donc vraisemblablement un 


l'éclatement prévisible de la coali- 
tion RPR-UDF (...). 


MICHEL-ANDRÉ STIBIO 
(Paris). 
Æ Libé lis 
(-:) Que ne nous dit-on 
derrière le « x nous dit-on pas que, 
seat deux fort diffé- 
rents : le lil jui croit À Ia Iiberté 
des hommes, et qui ne 


s'intéresse qu'à “ele des objets! 


L'histoire a amplement prouvé qu'ils |. 
même 


ne sont pas deux faces d'une 
pige et que le libéraliste peut 

très bien être tout le “contraire d'un 
libéral. - 

Les “Hbéralistes qui sc 
DNS Res 
souciaient fort peu des libéraux 

emprisonnés ou exilés par Napo- 
léon III : M Chirac, dans sa 
confronution avec le premier minis: 
tre, n'a vu aucune 
entre ses thèses libéralistes et la -pro- 
longation de la garde à vue, la carte 
d'identité informatisée (dénommée, 

peut-être per pudeur, infalsifiable), 
et El loi anticasseurs. Et c'est Pino 


‘ Ghet qui a rétabli le libéralisme au 
Chili, 


MICHEL PREVOST 
fParis}. 


française qu'elle nous. 
‘ sortira d'affaire (“en soixante. 


par ls Pme 60 2 un 
le libéralisme 









par JACQUES 
DE MONTALAIS (*) : 


logues, comme La droite l'est 


anjourd'hui Parmi d'autres erreurs, 
ils firent des promesses inconsidi 
rées. Par exemple au sujet du chô- 
mage. Compte ee de la crise, 
c'était un peu mai. Mais, 
juge une situation intolérable, on 
l'améliorer. Les 


sont donc gênés d’avoir été 

de méthode. 
Ds en ont même un peu honte. lé 
devraient plutôt s'en vanter, comme 
M. Fabius le leur a d'ailleurs fait 





Tout cela n'est pas si mal. Les 
observateurs étrangers estiment 
même depuis un bon moment que Ia 


France est sur.la bonne voie et pré- ” 


pare judicieusement son avenir. La, 


(*) Ancien rédacteur en chef de : 
la Nation. | + 
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France n'a jamais 'éu y Das. % her de 

faire taire les querelles artificielles. Pour 
‘Jacques Robert, les'témps, sont venus 
d'une révision constitutionnélle. 


l6-.. 


mn . | 


volontaires, Sb.:les. 
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d'ailleurs à. ke 


.* Mais le droite 


_gorge et prétend que image 

France s'est dégradée dans le 
monde. À cause de Greenpeace, 
pour commencer. Il faut donc savoir 
que cette image était détestable en 
Australie et-en No ë 


Ass, quand on a entendu le roi 
“du Maroc üire bliquement au pré- 


avant de conclure que la France est 
«la seule puissance capable de 
déclencher le dialogue», on se 
demande s'il y a vraiment liéu de 

ue nous ne comptons 


: q 
plus. Li est vrai que M. 


Mitterrand 

eut la même attitude parlant des 
et en 
députés ;’alle- 


‘ mands, devant le Bundestag, . 
d'accueillir les malgré. le 


D qe 


t remarqué à Wash- ington. 


Les partis et les gens de pari pris 
font tout pour ne pas changer 
d'habitades, pour rester fidèles. à 
leurs convictions et avoir tou- 
jours raison, croient-ils, quelles 
soient les circonstances où les 
dences. 


ie 2 me quel Findi- 


“le 
Palo mettre raie St ni 


. les. antagonistes ne 
triomphenf, ni l’un ni l'autre, se 
di E p de . 
quoi des libéraux et des socialistes — * 
avec pour devise, peut-être, «La 
sagesse est dans le Compromis» — 
ne gouverneraient-ils pas ensemble ? 
Allons-nous rater cette occasion 
rare — extrême droite et commu- 
nistes invétérés mis à part — de nous 
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seu plus de chance 

erelles artificielles. Pa 
es. eMpS SON! Vers 
iétitutionnelle. 










noët-ils continuer 
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Les manifestations qui se sont 
déroulées la semaine dernière dans 
Plusieurs villes d'Haïti auraient fait 
au moins soixante-dix morts. Citant 
des médecins des hôpitaux de Port- 
shPrinse, qui ont demandé à 
conserver l'anonymat, la chaîne de 

qu'aa moins uante-cinq 
avaient & tuées den Le 
troubles qui ont suivi l'annonce du 
départ du président à vie Jean- 
Claude Duvalier, puis de son main- 
tien au pouvoir. Les autorités n'ont 
officiellement fait état, dimanche 


. Les médecins cités par NBC ont 
indiqué qu'ils avaient reçu l'ordre du 
gouvernement de ne pas communi- 
quer le chiffre exact des victimes, 
dont un certain nombre auraient été 
conduites directement à l'hôpital 
militaire de la capitale et non dans 
des hôpitaux civils. 





De notre envoyé spécial 





Port-au-Prince. — Après les 
événements du vendredi 31 jan- 
vier, un caîme relatif a régné pen- 
dant le week-end dans la capitale. 
Le trafic automobile était à pou 
près normal, et la ville à presque 
retrouvé son aspect habituel, Dans 
les rues, les policiers, les Volon- 
taires de la sécurité nationale 
(VSN) — les fameux € tontons 
macoutes » — et les militaires 
s'étaient faits beaucoup plus rares. 

Samedi, de nombreux magasins 
étaient encore fermés, mais le Mar- 
ché de fer a rouvert ses portes et 
les «täap-tap » créent à nouveau 
des embouteillages dans le centre- 
ville. Les camionnettes du service 
de la propagande ont continué à 
sillonnér les rues, suivies de véhi- 
cules des VSN, et réssemblant sur 
leur passage des groupes de pas- 


sont effacées. Les militaires 
n'entourent plus ke champ de Mars, 
et seuls quelques-uns gardent 
encore le palais présidentiel. 
Di dans ls joumée, quel- 
ques préparatifs da défilé en prévi- 
Sion du carnaval ont un peu agité le 
centre, maïs les commerçants, qui, 
d'habitude, montent leur stand sur 
la grande place du champ de Mars, 
sont absents cette année « par 
peur des événements 3, 

: En province, en revanche, l'agi- 
tation continue. À Saint-Marc, sur 
la route du Nord, à une soixantaine 
de kilomètres de la capitale, une 
manifestation a rassemblé plus de 
mäle personnes brandissant le dra- 
.peau américain. Un cercueil sur 

lequel a été tracée l'inscription 

«Jean Clod gro cochon » (Jean- 

Claude Duvalier est un gros 

cochon) ouvre fa: manifestation. 

Sur des chants de carnaval, la 

foule scande « À bas Jean- 

















(Suite de la première page.) 


Aujourd'hui, les déficits re- 
cords du commerce extérieur et 
du budget sont devenus sujets 
d'inquiétude du citoyen moyen, 
qui a appris d'expérience ce que 
signifient pour lui ces abstrac- 
tions : baisse d'activité de l’indus- 
trie et frein à la croissance, par le 
biais du niveau des taux d'intéret. 
On prend désormais. conscience 
que les emplois sous-qualifiés et 
sous-payés se multiplient et que, 
après avoir régalé l'Amérique à 
crédit, M. Reagan pourrait bien 
laisser une lourde addition à ré- 
gler. Signe de la profondeur de ce 
changement : une majorité est en 
train de se dégager dans l’opinion 
faveur d'une augmentation des 
impêrs pour faciliter la réduction 
du déficit budgétaire. 

Pour les démocrates, qui n’au- 
raient besoin de gagner que qua- 
tre sièges au Sénat pour s'assurer 
le contrôle des deux Chambres du 
Congrès lors des élections parle- 
mentaires de novembre prochain, 
la conclusion était évidente si 
leur faut éviter, à tout prix, de 
faire de cette consultation un réfé- 
rendum sur le parti de M. Reagan 


(un « grand-père » pour le pays, 





LES TROUBLES EN HAITI 


Les manifestations de la semaine dernière 
auraient faït au moins soixante-dix morts 


Signe de la nervosité du régime : 
un couvre-feu s'étendant de 7 heures 
du matin à 13 heures a été décrété 
dimanche à Cap-Haïtien, la 
deuxième ville d'Haïti, où s'était 
déroulée mercredi dernier une meni- 
festation d'une importance inégalée 
dans le pays depuis le début de l'ère 
Duvalier, il y a vingt-huit ans Une 
décision prise, à l'évidence, par les 
autorités dans Ia crainte que de nou- 
velles manifestations ne se produi- 
sent à l’occasion du onzième anni- 
versaire du sacre de l'évêque de la 
ville, Mgr François Gayot, président 
de la conférence épiscopale haf- 
tienne. À ce titre, Mgr Gayot est 
considéré comme le véritable chef 
de l'influente Eglise catholique, 
principale force d'opposition organi- 
sée appuyant le mouvement de 
contestation de la jeunesse. L'Evé- 
que dominicain de Monte-Christi 
devait se rendre à Cap-Haïtien à 


Claude » au son du tembour, d'ins- 
truments de fortune et de casse- 
roles, de nombreuses pançartes 
« Vive l'armée », « Vingt-neuf ans, 
c'est tops, « Jean-Claude, c'est 
fi s sont agitées devant les mili- 
taires parfois portés .an triomphe, 
mais qui restent impassibles. Un 
camion de soldats avec à son bord 
le commandant de la ville tente à 
plusieurs reprises de disperser la 
manifestation à coups de matra- 
que, mais sans qu'aucun coup de 

Quelques hommes armés de 
simples bouts de fer encadrent les 
manifestants et fraient un chemin 
aux nombreux journalistes arrivés 
en cette fin de semaine. Sur toute 
la route, les traces de multiples 
barrages ds fortune érigés avec 
des voitures calcinées, des rails de 
chemin de fer et des tas de pierres 
sont encors visibles, ; 


Les journalistes contrôlés 


Le ministère de l'information a 


annoncé dimanche en fin de mati-, 


née qu’une demande d'autorisation 
auprès du ministère de l'intérieur 
sera désormais nécessaire avant 
tout déplacement en province. 
« Un conseil, pes une obligation », 
‘était-Æ précisé. Mais à l'arrivée 
d'un groupe de journalistes, au 
poste de l'armée à Gonaïives — la 
ville où tout a commencé au mois 
de novembre dernier — les mil- 
taires ont accompagné les voitures 
jusqu'à la caserne de la ville, où le 
commandant a signifié à ses inter- 
locuteurs que, puisqu'ils n'étaient 
pas possesseurs d'autorisations de 
circulation, il était contraint de les 
refouler, « pour leur sécurité ». 
L'incident crée aussitôt un attrou- 
pement. Des jeunes s’approchent 
des voitures et parlent très libre- 
ment aux journalistes à quelques 
mètres des militaires chargés de 
raccompagner le cortège à l'entrée 
de la ville. L'un d'eux fait passer un 
bout de papier sur lequel it a grif- 





cette occasion. Toutefois, les ser- 
mons prononcés dimanche dans les 
églises de la capitale et à la cathé- 
drale n'ont pas fait allusion aux trou- 
bles on cours. 

Samedi, de violentes manifesta- 
tions avaient encore éclaté à 
Gonaïves, à 150 kilomètres au nord 
de Port-au-Prince, où sept 
ont été tuées par balles et une 
soixantaine d’autres blessées. Un 
journaliste de Radio-Indépendance, 
une station privée, a été arrêté, La 
colère de la foule se porte souvent 
contre les « tontons macoutes ». Plu- 
sieurs casernes leur servant de can- 
tonnement ont été incendiées en 
divers points du pays. L'hebdoma- 
daire de Port-au-Prince, le Petit 
Samedi soir, a titré à la «une» de 
son dernier numéro : « Provinces 
rébellion. » 


© A Miami, la police a dû inter- 
venir, samedi. contre un millier de 
réfugiés haïtiens qui avaient envahi 


« VINGT-NEUF ANS, C'EST TROP », « JEAN-CLAUDE, C’EST FINI » 
L’agitation persiste en province 


Fonné à la hâte un message : « On 
a tout fait pour enlever ce chien de 
Duvalier du pays. (.…) Nous vou- 


En l'absence de radios autres 
que Radio nationale et en raison de 
la défaillance du système télépho- 
nique, il est très difficile de connat- 
tre la situation réelle dans les 
grandes villes de province. 
D'autant que, dans ce pays, les 
rumeurs les plus diverses circulent 
avec un luxe de détails parfois 
issus de l'imagination la plus fer- 
tile. Au sud, à Petit-Goôve et Leo- 
gane, il est certain cependant que 
des manifestations violentes ont 
éclaté en fin de semaine. Tout 
autour des marchés et des cime- 
tières de ces deux villes, des slo- 
gens miacülent les édifices : « A 
bss Duvalier Bennett {». « A bas 
misère et injustice ! » Selon un prê- 
tre, quatre personnes seraient 
mortes au cours de ces affronte- 
memts, et de nombreux jeunes se 
sont réfugiés dans les montagnes 
voisines. De nombreux 
bleu et rouge — ceux da l’indépen- 
dance — flottant à la place des 
drapeaux duvaliéristes noir et 
rouge, sur les petites cases ou le 
long des câbles électriques qui 
courent le long des rues. 

Dans les prochains jours, deux 
tests seront déterminants pour le 
pouvoir. En premier lieu, la réaction 
des commerçants aux demandes 
répétées du gouvernement de 
réouverture de Jeurs magasins. 
L'annonce passe continuellement 
sur les écrans de la télévision. 
Ensuite, et surtout, la préparation 
et le déroulement du carnaval, qui 
doit avoir lieu la semaine pro- 
chaine, les 9, 10 et 11 février. Les 
bandes de « ra-ra » qui, tradition- 
nellement, animent les dimanches 
précédant la grande fête sont très 
peu présentes pour l'instant. 

Le quotidien officiel Je Nouveau 
Monde soutient que l'agitation est 
due à des « mouvements antips- 
triotiques ». Le ministre de l'infor- 





Etats-Unis 


Quand les démocrates reprennent confiance 


a-t-on entendu), et parvenir à ou- 
vrir les dossiers des faillites agri- 
coles, de la désindustrialisation et 
de la dette nationale. L'ennui est 
que, pour gagner des points dans 
l'opinion en ouvrant de tels dos- 
siers, il faut avoir aussi une autre 
politique à défendre. Et que celle- 
ci n'est pas aisée à définir pour un 
parti qui représente beaucoup 
d'intérêts contradictoires et os- 


protectionniste et Ja lente prise de 
conscience de l'irréversibilité du 
développement industriel des pays 
du tiers monde comme de la puis- 
sance économique du Japon et de 
TEurope. 


« nous faudrait 
un Kennedy » 


L'Amérique découvre qu'il ne 
suffit pas d'avoir bon moral pour 
gagner, dans un monde qui n'est 
plus celui de l'après-guerre où elle 
était seule sur pied. La concur- 
rence est désormais réelle: les 
Américains vivent au-dessus de 
leurs moyens, et il est temps de 
«soi, ment réfléchir», de- 
vait dire le président du groupe 





démocrate de la Chambre, 
M. Dick Gephardt, avant d'ajou- 
ter : « Nous ne croyons pas qu'il 
soit suffisant de se débarrasser de 
l'Etat [pour résoudre les pro- 
blèmes]. Nous avons à faire des 
choïx pour le changement, et vous 
ne pouvez pas faire de choix si 
ve ne savez pas quels sont les 
ES. » 


Principal organisateur de la 
réunion, M. Gephardt, âgé de 
quarante-cinq ans, est l'un des 
principaux chefs de file du Demo- 
cratic Leadership Council, le 
groupe des modernistes du parti, 
auquel M Gary Hart avait ouvert 
la voie en 1984 (1). Le message 
qu’il a fait passer durant tout le 
week-end est que les démocrates 
ont à «démontrer pourquoi ils 
devraïent être choisis pour re- 
prendre les commandes ». C'est-à- 
dire à se montrer responsables, 
prêts au réalisme et au com- 
promis, disposés à affronter des 
problèmes dont la Maison Blan- 
che reconnaît à peine l'existence, 
mais qui pourraient bientôt peser 
d'un poids déterminant dans le dé- 
bat public. Le message a été bien 
reçu. Mais tous les représentants 


les rues du quartier dit « Petit 
Haïti» pour appeler au renverse- 
ment de M. Jean-Claude Duvalier. 


© À Moniréal, plusieurs cen- 
taines d’exilés ont brûlé un drapean 
haïtien dans le cœur commercial de 
la ville et ont défilé dans les rues, 
exigeant l'arrêt de l'aide du gouver- 
nement Canadien au régime de Port- 
au-Prince. 


@ A Paris, quelques centaines de 
personnes se sont rendues dimanche 
devant l'ambassade d'Haïti en 
France, rue Théodule-Ribot, dans le 
dix-septième arrondissement, dont 
les portes sont restées closes, 
L'ambassade avait affirmé, samedi, 
dans un communiqué, que le prési- 
dent Duvalier conservait « Ja 
confiance de’ larges secteurs de la 
population haïiienne pour mener à 


bien le processus irréversible de ns 


libéralisation et de démocratisa- 
tion ». 


mation, M. Adrien Raymond, 
affirme, lui, que les manifestants 
sont « à l'évidence des agents 
communistes », allant même 
Jusqu'à évoquer des liens possibles 
«avec des pays comme le Nicara- 
qua et {a Libye ». 


DENIS HAUTIN-GUIRAUT. 





HISTOIRE 
D'UN FAUX DÉPART 
(De notre envoyé spécial. ] 


Port-au-Prince. — Le faux 
départ de M. Jean-Claude Duvalier 
dans la nuit du jeudi 30 au ven- 
dredi 31 janvier aurait une histoire 
logique, même si elle est mpossi- 
bla à. vérifier de façon certaine. 
L'ambassadeur américain en poste 
à Haïti aurait eu dans la soirée de 
jeudi une longue conversation avec 
le président à vie, à l'issue de . 
loquelle ce dernier aurait accepté 
de quitter le pays. L’ambassadeur 
aurait alors aussitôt informé le 
Sipartement d'Etat: de, cettn. he 


Las, entre-temps, le président 
Duvalier — dont les mauvaises lan- 
gues assurent que sa détermnina- 
ton dens l'action dépend du der- 
nier visiteur qui sort de son 
bureau — aurait changé d'avis et 
aurait décidé de se battre. D'où la 
«gaffe » de M. Larry Speakes, le 
porte-parole de la Maison Blanche, 
l'embarras de l'ambassade améri- 
caine et l'amusement goguenard 
d'un bon nombre de membres du 
gouvernement haïtien dont l'anti- 
américanisme actuel ressemble fort 
à cehi pratiqué à certaines épo- 
ques, par « Papa Doc». Rumeur 
des hautes sphères, hypothèse far- 
felue ou plus probablement tergi- 
versations d’un chef d'Etat bien 
indécis ? L'histoire le dira peut-être 5 
un jour. 





D. H-G. 


démocrates n'étaient pas à Green- 
Brier, et chacun était d'accord 
pour dire qu'il serait, par exem- 
ple, encore maladroit de jouer les 


locomotives pour l'augmentation 


des impôts. : 

« Ce qu'il nous faudrait, disait 
un représentant du Middle-West, 
pris entre les faillites agricoles et 
l'angoisse des ouvriers de l'auto- 
mobile, c'est un candidat à la pré- 
sidence de la taille d'un Kennedy, 
capable d'enthousiasmer l'Amé- 
rique en lui demandant des sacri- 
Jfices. » En effet, outre M. Ge- 
phardt, le Democratic Leadership 
Council ne manque pas de. Ken- 
nedy en herbe, qui sont non 
breux, et, d'autre part, si l’inquié- 
tude économique s’amplifiait 
réellement, elle favoriserait sans 
doute des hommes soutenus par 
les syndicats, et pius disposés à re- 
lancer l'Etat-providence qu'à as- 
socier leur nom à l’austérité. 


BERNARD GUETTA. 


(4) L'un des principaux autres ani 
mateuys en est le gouverneur de l'Ari- 
zona, M. Bruce Babbitt, dont le Monde 
a publié un portrait dans son numéro du 
17 août 1985. 
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PROCHE-ORIENT _ 





POUR AMENER AMMAN A NÉGOCIER AVEC ISRAËL 





Le Congrès américain a faït reporter 
une importante vente d'armes à la Jordanie 


Le gouvernement américain a 
décidé de reporter à une date indéfi- 
nie la vente à la Jordanie de qua- 
rante avions de combat et d'équipe- 
pos Antissrions on raison de 

‘opposition résolue à cette transac- 
tion du Congrès, qui entend ainsi 
faire pression sur le royaume haché- 
mite pour qu’il engage avec Israël 
des « négociations directes ». Cette 
vente — d'un montant de 1,9 mi- 
liard de dollars — avait déjà été 
reportée une première fois, au grand 

U 


l'acquisition de ce 
type de maténel 


. À Jérusalem, le premier ministre, 
M. Shimon Pérès, a fait part, dimar- 
che, de son pessini 


< Tous les efforts d'Israël en vue de 
parvenir à une relance éventuelle du 
processus de paix n'ont abouti à 
aucune percée diplomatique entre 
nous et les Jordoriens. » Le « prin- 
cipal obstacle » à une relance du 
processus de paix reste la gssion 
de la composition d'une délégation 
jordano-palestinienne acceptable 
pour toutes les parties, a expliqué 
M. Pérès. 

Les lers entre la Jordanie 
et TOËP Douruivis depuis une 
semaine à sont de: 
sans résultat L'OLP a refusé de 
souscrire aux résolutions 242 et 338 
de l'ONU comme l’exigent les 
Etats-Unis pour accepter que des 
membres de la centrale palesti- 
nienne fassent partie d'une délége- 
tion jordano-palestinienne. A 
Amman, tant du côté gouvernemen- 
tal que chez les Palestiniens, on 
assurait, dimanche, que les chances 
de parvenir à un compromis accep- 
table à la fois pour l'OLP et les 
Etats-Unis + étaient presque 
nulles ». — (AFP.) 





DIPLOMATIE 





CORRESPONDANCE 


L'arrêt des émissions de l'ONU 
sur ondes courtes 


A propos de l'arrêt des émissions 
radiophoniques des Nations unies 
sur ondes courtes, dû à l'augmenta- 
tion très importante des tarifs du 

oste émetteur américain (le 
Monde du 9 janvier}. M. Mustapha 
Tlili, directeur du centre d'informa- 
tion de l'ONU à Paris, nous adresse 
Les précisions suivantes : 

Cette augmentation représente an 
surcoût d'environ un demi-million de 
dollars par an pour les Nations 
das : rite _ 

ces , SUSPED- 
dre temporairement la diffusion de 
ses bulletins d'information hebdo- 
madaires, réalisés en onze 
Elle a toutefois l'intention de repren- 
dre ses émissions quotidiennes sur 


de Français sont intéressés. 


patrimoine. 


commande est 


Code postal LL L 1 L 1 


Diamètre: 31 mm 
Poids:17g 


Limité à 5000 exemplaires 
pour le monde entier 


Le ministère de l'Economie et des Finances a autorisé 
l'émission d'une monnaie de 100F OR au millésime 1986 et à 
tirage très limité (5 000 exemplaires seulement |}. 

Frappée en qualité ÉPREUVE NUMISMATIQUE dansles ate- 
liers de l'Administration des Monnaies et Médailles, cette man- 
naïe française rend hommage à Emile Zola. 

La rareté et la qualité supérieure de cette monnaie OR frap- 
pée par l'Administration des Monnaies et Médailles fait de cette 
émission un placement susceptible d'acquérir une grande 
valeur numismatique au même titre que les 100F OR frappés à 
peu d'exemplaires, sous la 1!l° République, Plus de 55 millions 


N'ATTENDEZ DONC PAS POUR ACQUÉRIR VOTRE 100F OR 
{limite 5 monnaies maximum par foyer) et enrichir ainsi votre 


Pour commander 
au prix officiel de l'administration, 


retournez le bulletin ci-dessous: 


LOY Commandes téléphoniques 
au (1) 47.73 81 96. 


A retourner aux Editions Jean-Marc LALETA 
Revendeur agréé de l'Administration des Monnaies et Médailles 
Tour Franklin Cedex 11 - 32081 Paris-La-Défense 


Veuillez enregistrer ma commande pour : 
1——iMonnaie(s) françaïise(s) de 100F OR 1985 (maximum 5par 
foyer) au prix officiel de 3400E soit ....… doses ss sus ee F 


Je vous réglerai à réception de le facture qui sera émise si ma 
accaptée. 





Nom An ns rail dt ereare date ne Dern en etre meet inc ee nets n eee te Qt anne LU 0 


MIS sunsrcrccossacnnnnecnnannannsnnonemmannennanattenaacenaneseneenennnenns ones Z 
ü 


N'ENVOYEZ PAS D'ARGENT, VOUS REGLEREZ PLUS TARD ” 


ondes courtes, pendant la session de 
l'Assemblée générale, et ce au moins 
dans les langues officielles. 

I convient d'ajouter que les émis- 
sions sur ondes courtes transmises, 
de Genève, en arabe et en russe 
continuent sans changement. il 
importe de souligner que les émis- 
sions hebdomadaires sur ondes 
courtes ne représentent que 2,5 %, 
en termes budgétaires, de toutes les 
activités du service de la radio des 
Nations unies. (...) 

Il est donc inexact d'affirmer que 
celle-ci a cessé d'émettre, alors que 
seule une infime partie de ses pro- 
grammes a été suspendue temporai- 
rement. 
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République sud-africaine 
_Les laissez-passer pour les Noirs 
seront supprimés avant juillet 


De notre correspondant 





Johannesburg. — — Cinq mois 
la prestation du red 
L cher de l'Etat sud-africain, 
Eister Botte, a tré Jos leçons de 
: échec retentissant. La stratégie 


ne pas savoir tirer profit des 

formes irrité ce 
que le gouvernement qualifie 
d'intransigeance et 


sion, le pouvoir a voulu frapper un 
grand coup et marquer l'entrée dans 
qu'il appelle la « nouvelle ère ». 


Un « coup de pub » ? 


Il s’agit là, saus doute, du premier 
pmtage de ag à 


que trois cents banquiers internatio- 

naux qui, le 20 février, à Londres, 
ee rl 

_ Proposs- 

ment de In dette extérieure de 

24 milliards de dollars. Elle a 

jectif de redorer le 


OFFREZ-VOUS 








POUR 20 FRANCS, 
UN CABINET CONSEIL. 


Ouganda 












NRA sauraient atteint le pont de 
Karuma. sur le Nil A l'est, d'autres 





De notre envoyé spécial 


Kampala. — On n'avait pas vu ça 
depuis bien Jongtemps : des 


VO ». ir Dies recommencent à boucher les 
Hinombrables nids de poule et Chez 
Joseph, la « boîte » à la mode, a rou- 
vert ses portes le samedi soir 
1= février : musique jusqu'au petit 
jour pour ceux qui n'osént pas ren 
‘trer chez enx en pleine nuit. Ce sont 


affirmé que ce n'était qu’un début, 
assuré qu'il irait plus loin. Quelque 
chose a effectivement changé an 

pays de l’apartheid. Mais il faut 
attendre vn pour savoir si ce 








s: peu À des signes qui ne trompent er 
+ coup de pub » n'est pas Un «coup : goût à La vie a choïsiront-üs de résister ? Une chose 
de bluff ». des mois d’incertil et de vio- paraît sûre : la précédente équipe 
MICHEL BOLE-RICHARD. dispose, pour faire 
Huit jours après Ja chute de Kam- éventualté, d'un important 
ER l'Armée nationale de résis- d'armes qu’elle a constitué bien 
eo L'aneola ? rejette la proposi tance (NRA) s'emploie à repousser avant d'abandonner Kampala. A en 
tion de M. Botha concernant N4 lentement pas sûrement — croire certains, il s’agit d'< une vraie 
Pancienne armée gouvernementale: caserne d'Ali Baba... » 


Après un bref passage au Soudan, 
le général Tito relie? l’ancien chef 
de l'Etat, a trouvé refuge à- — 
dans la ince du NilOuest, d' 


front — Bin any oh Peu de 
et pour- 


(Congrès national ines de kilomètres chaque jour. 
cain), M. Nelson Mandela, en A l’ouest, deux bataillons de Le 


LE PROBLÈME DES ENFANTS DE DIVORCÉS 


Une représentante belge au Parlement européen 
est arrêtée en Algérie - : 
_ pour tentative d'enlèvement : 
une large place à Farrestation de deux | 
Pautrai, 


presse algérienne consacre 
ME NE Ce Je Loue les 
A ES ne 
corréspondant à Alger Frédéric Fritscher. Il s’agit, écrit dimanche le 
Ds Mouib d'« 1 cop d ab de cet ange de pe 
nion occidentale, très frisnde de situations qui Ha 
en RAR _. fever 


ciave de Cabinds — {AFP.) 





ea CEE-ACP: — 
L'assemblée paritaire CÉE-ACP 





s dl ‘ mat». L'identité coupables, lemme, député socialiste au 
(Etat ce d'Afrique, des Ce pe gp an ame Mogpieerpe 
j 5» ne ne 
Pre. qe Algérie ce iundi en fin de matinée. | 


Core se Swaziland, a adopté, . : 
samedi 1 , Un certain nom : au courant de ses et qui 
bre de résolutions, condamnant De note correspondant n'était donc pas offi «| 
notamment le système d'apartheid Re ae reportage » — prend avant de partir 
on ang pq ed ae na re 
africaines contre les pays voisins» Brixelles — Le scénario semblait interview d'Anne Liz, diffe- 
= mar 7 ME ea LL bien lool : vendredi 562 Cr nes rs ls cenes 
_ . Ds [me belges radio lévision. 
| matin, Anne-Marie Lizin, « Ces enfants, dit le député > 


Une fois ‘en sn Algérie ils devaient 
rencontrer deux Tunisiens les 
auraient _aidés à. soustraire les : 





ique, le débat a tout de 
suite tourné autour de la personnalié 






voiture de location. Là, attendus par soutenait, entre tre la 

M. Micbeï Lizin, le mari de la parle- du Front Polisario, cs qui due un 
ils auraient foncé vers supplémentaire à cette 

Tunis et pris le premier avion pour aire. 


Bruxelles avec 
Ms Christiane Dekelle, une 
de Tournai, qui cussent 
. | ainsi retrouvé leur mère. 
Un accroc, vraisemblablement 
une cute>, 5 a fait échouer le. plan. 





ea résidence 
Re RE TA 


province es 
de 





___. Le président déchu 
seraït favorable à une « réconciliation » 


gouvernementales .et 
l'artisan du coup d'Etat a 27 A 
let, qui avait renversé M. 
Obote, ainsi que le colonel Wien 
Toko, ancien ministre de la défense, 
tous deux considérés comme des 
durs, vont et viennent entre Gulu et 
Kitgum, peu disposés pour le 
moment, semble-t-il, à prendre 
chemin de Canossa. 


Priorité 
 àl'économie 
De son côté, M. Museweni com : 
ble autour de lui le vide politique. 


=trois premiers mem- 
bres du Conseil national de Ia résis.: 
tance, que préside 
M. i, adminis- 


ancien 
trateur en chef des «zones libé. 


qué que. le gouvernement n'était pas 
sun gouvernement militaire mais . 
de combattants de 


un gouvernement de 
- da liberté »- Cons Apr) au 


sein duquel, en raison de leur savoir. 
faire, siègent quelques experts. 
Aucune allusion au sort des partis 

piques À ul ie pare. 


priorité à l'économie sur le 
que : « I] s'agit, a répété M. 
weni, de transformer un ap 


uit ». 1] cst vrai, que 

re en ee 
peut se suffire à lui-même : hrature 
y est pour -: 
par. an ad 


nm... 


ri faut; ce sont des médica- 
hôüës », insiste le 


bee 


& 
“ 
Ébrete 


M. Mi Les-difé. 


usewveni mesure 
cuités qui- attendent: « f «Il est plus .- 
facile de mettre un iermeaux vio- 


souligné lors de la prestation de ser. 
ment du gouvernement, tout en : 


déplorant — sans être contredit — ‘. 


Painefficacité» des Africaiis 
&énéral et leur « absence 


totale de sens des responsabi- À 
| lits» 





EE —— ZE 
LONE MOUNTAIN CAMPUS, SAN FRANCISCO, CALIFORNIA: È 
a 


des des problèmes administratifs. 
revient en : I est 


son ferme pour + 
d'enfants ». 

LU ne cède 
se 


A em dun ï 


Pas pour ares 





MBA Master Ô Business Administration ss 
MBA ve 020 Programme ä San Francisco * à 
ne Pad nd von mernent Ineraafona, associant 
une p active à 

| ne proeslons gone 


3e CYCLE. “Frogramme de 18 moïs préparant ai 


Master of Business 
rt a 


2e CYCLE so 

Se te PE mue au Mare nes” . 
EMS ner M ÿ | ee. 
: élsmi a les diplômés de P'négnenent “ 


- informations et sélections : : E.U.A. : 


-3 imp. Royer Collard q4 Luembours), Paris ‘75005 - (1 “ 
“Centre pourl'Europe, 31 Galerie Montpensier, ones U 











chu. 
ra ee ÿ 3 = 
éconciliation » 
de" de Kampala de son souci € .r 
ets . Gifation ». que sembient 
at" Oct Commpagnors de route 4° 
Aonin Dada, ton appris dire ca 
- “source autorisée ouganduise 
::. Fa Franche, selon cette mên. 
-"dmuroe,- le général Basilis On, 
.Dééio, sncien commandant en cnei 
Ses: troupes Bouvernementales à 
“Pasrtisns du coup d'Etat du . 
ler, qui avait renversé M, 1, 
Obotr, ainsi que le colonel 4 
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:. treset des vingt-trois nremiess 
‘. ‘“brég du Conseil national de 








3 da liberté » freedom fighter: 
- sin duquel, en raison de leur 
faire, siègent queiques exc 
. Antuoe allusios au sut Ces 
politiques ni à celu: du rügi: 
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On vous en met combien ? 
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ses LE MONDE — 


Pant de Tancarville inauguré le 25 Juillet 1959 par M. Robert Buron, Ministre des Transports. 





Un pays sans grands travaux est 
un pays sans grand dessein. 
Renoncer à équiper la France, 
c’est entrer dans l’avenir à 
reculons. Nous avons encore 
besoin de ponts, d’autoroutes, 
de TGV, d'équipements 
d’assainissement, de voies navi- 
gables à grand gabarit. 

Les citoyens mesurent les 
besoins. L'amélioration de leur 
vie quotidienne, de leur confort 
et de leur sécurité dépend 

de la réalisation de nouveaux 
équipements. 

Des ouvrages comme 
Tancarville ont illustré le savoir- 
faire des entreprises françaises 
de travaux publics. Ils sont la 
fierté de notre pays. 

De tels équipements, nous en 
réalisons aujourd’hui au Gabon, 
en Arabie Saoudite, en 
Indonésie, au Brésil, au Canada 
ou en Algérie. Nous portons 
haut le drapeau de la techno- 
logie française et contribuons, 
puissamment, à l'amélioration 
de la balance des paiements 
de notre pays. 

Ce que nous faisons à l'étranger 
peut et doit être fait chez nous. 
L'enjeu, pour la France, c’est sa 
capacité à se moderniser et à 
créer des emplois. 
Décider une vigoureuse relance 
avec les travaux publics, c’est 
conserver à la France les outils 
de son progrès. 
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Le souverain d'une «secte locale» 


rendre dans Fest du pays, à 
Ranchi, dans l'Etat du Bihar, 
où il a célébré la messe 
devant 400 000 personnes, at 
à Calcutta, où Jean-Paut 
devait rencontrer Mère 
Teresa, prix Nobel de la paix. 
Un autre grand moment de ce 
voyage est le contact avec les 
représentants des religions 
non chrétiennes. Le pape a 
rencontré, le dimanche 
2 février, le dalaï-lama, guide 
spirituel des bouddhistes tibé- 
tains, on exil depuis 1959. 





De notre envoyé spécial 





monde quand il devient, ne füt-ce 
que pour quelques beures, simple 
chef d'une petite secte indienne qua- 
siment en état de siège? Jean- 
Paul IT ne pouvait certes pas révéler 
son sentiment à cet égard au terme 
de son séjour à Delhi, première 
étape de son voyage de dix jours en 
Inde. I a seulement déclaré qu'il se 
sentait «un peu dérouté ». 


où les catholiques sont moins de 
40 000 pour une population de 
? Cette à 


religions non 
. plus qu'ailleurs, lancer des 


LE VOYAGE DU PAPEEN INDE 


quinze diocèses du nord-est du pays, 
sans oublier ceux du Népal, dont. 
certains fidèles étaient au rendez 
vous. 


L'épiscopat indien avait sans 
doute Foreé la. note.en prévoyant un . 
séjour aussi long à Delhi, somme 
toute « terre.de mission », que dans 
le lointain Kerala, où les catholiques 
sont cent fois plus nombreux. « Ce 
programme a été jächeusement 
agencé par des évêques à au 
nance latine qui ne, aient 
peut-être pas voir le saint-père 
s'attarder trop longtemps auprès de 
populations de rite majoritairement 
syro-malabar », nous a dit un ecclé- 
siastique originaire du Sud. 

Peut-être l'enthousiasme du Sud 
rachètera-t-il tout cela. Toujours est- 
il que ce voyage a commencé de 
façon un peu poussive, comparé à 
d'autres. : 

L'illustre visiteur, il est vrai, 
paraissait se ressentir des fatigues 
du voyage. 


beaucoup plus chaleureuse: Jean- 
Paul II ne given 
à peine ue, à une tren- 
taine de mètres derrière lui, alors 
qu'il régagnait la sacristie, explosa.… 
quelquechose, gros pétard ou petit 
engin. Le foule, dans les tribunes, vit 
un peu de fumée et entendit à peine. 
L'émotion fut grande, en revanche, 
autour du pape. + C'est n catholt- 
que qui a fait le coup », expliqua la 
police. « C'est un agité qui, selon 
une coutume Jocale: avait us 
marquer sa joie du passage du 
en », précisèrent quelques 


Jean-Paul I, comme il l'avait 
jà prouvé lors de son bref 


k passage 
à lanca en août 1985, souhaite 


vitlemen sortir de la ique 
sur la question du dialogue avec 
bg chrétiennes, En Inde 


relles en ce sens est indi le au 
chef de la catholicité. Il a. d’ailleurs, 








ÉTATS-UNIS 


son séjour 


CHINE 





passé de cent sept à deux cent 


(Corrasp.) 





HONDURAS 


des forces armées 


A TRAVERS LE MONDE 


Mer Elena Bonner va pouvoir prolonger 


+ Newton {AFP}. — Mw Elena Bonner, épouse du physicien 
soviétique dissident Andreï Sakharov, a reçu l'autorisation de pro- 
longer son séjour aux Etat-Unis et a pu s'entretenir samedi matin 
par téléphone avec son mari, a indiqué, dimanche 2 février, sa 
famille à Newton, dans le Massachusetts. Mr Bonner, qui est âgée 
de soixante-deux ans, se remet actuellemnt d'un pontage corona- 
rien effectué le 13 janvier dernier. Elle a pu bavarder pendant une 
demi-heure avec l’académicien, bien que la conversation füt difficile 
à entendre chaque fois qu'ils abordaient des sujets controversés, a 
précisé sa famille. M. Yankelevich, gendre de M Bonner, a toute- 
fois déclaré que celle-ci n'avait pas fait part de l'extension de son 
visa à son mari, car elle ignorait encore quelle en serait la durée. 
Elle avait obtenu la permission des autorités soviétiques de pouvoir 
séjourner trois mois à l'étranger, pour y subir une intervention 
chirurgicale, et attend maintenant pour en savoir davantage que 
l'ambassade d'URSS, qui l'avait informée de cette prolongation il y 
a quelques jours, lui renvoie son passeport. . 


Nouvelles facilités pour les étrangers 


Pékin. — La liste des lieux ouverts aux étrangers a été modi- 
fiée, le 1= février : le nombre des endroits autorisés sans permis est 


quarante-quatre. 

gorie « B 3, qui autorisait les visites avec permis, a été supprimée. 
En revanche, tente et un endroits auparavant ouverts, avec ou 
sans permis, sont retirés des listes. Parmi ces derniers figurent des 
sites touristiques comme les tombeaux des empereurs Qing à Don- 
gling, au Hebei, non loin de Pékin, la forêt de pierres de Lunan au 
Yunnan, tes anciennes montagnes sacrées Emei au Sichuan, Heng- 
Shan au Hunan et Wutaï au Shanxi, les champs pétrolifères de Kenli 
au Shandong, le canal Drapeau rouge à Lingxian au Hénan: au Hei- 
longiiang, les trois villes frontières de l'URSS, Tongiang, Heihe et 

“ , Ouvertes l'an dernier, sont elles aussi à nouveau fermées. 
L'autorisation de s'y rendre redevient à la discrétion des autorités 
locales ou nationales selon le situation, comme c'est le cas pour le 
reste du pays. Lhassa, au Tibet, seule capitale provinciale pour 
laquelle il fallait auparavant un permis, est désormais ouverte. — 


La démission du commandant en chef 


Tegucigalpa. — Quarante-huit heures après avoir démissionné 
une première fois, puis &tre revenu sur sa décision, le générai Wal- 
ter Lopez Reyes, commandant en chef des forces armées, a 
accapté, samedi 1° février, d'abandonner ses fonctions. Avant de: 
se retirer, il a indiqué qu'il allait quitter la pays pour ün séjour de ” 
daux semaines aux Etats-Unis et qu'il prendrait, à son retour, les 
fonctions d’adjoint du prochain commandant en chef des forces 
armées. Il s’est envolé dimanche pour Houston au Texss. Selon le 
porte-parole de l'armée, le colonel Efraïm Gonzalez, chef de l'état- 
major interarmes, doit assurer l'intérim en attendant la nomination 
d'un nouveau comimandant én chef, La démission du général Lopez 
aurait été exigée par les Etats-Unis à la suite de ses déclarations 
hostiles à le politique américaine d'aide aux « contras » nicare- 
guayens opposés au régime sandiniste. Vendredi, les organisations 
syndicales du pays lui avaient manifesté leur soutien. — (AFP) ©. -- 



















L'ancienne caté- 































1: l'appel du Mouvement pour 
: tauration de la démocratie (MRD) 


rencontré 


sième fois en six ans, ie 


| L'hommage 
: au Mahetma Gandhi 


II s'est rendu au Raj Ghat — une 
plate-forme de marbre noir dans un 
Jardin sur les bords de la rivière 
Jumna, marquant le leu où le corps 
du Mahatma Gandhi assassiné a été 
incinéré il y a trente-huit ans. Pour 
les autorités, la visite au + sama- 
dhi » est l'étape obligatoire de tout 
chef er ou de gouvernement 
étranger de passage. Le pape a visi- 
blement pour la «grande âme», 
l«apôtre de la non-violence », une 
d'ordinaire, -le visiteur dépose une 
gerbe, observe une minute de silence 
et plante un arbre, on vit Jean- 


pour la tro 


son au Raj Gbat, publiée à la 
«une» du Times of India, devraït, 





trente-huit ans, elle obtient 
l'autorisation de se consacrer 
aux bidonvilles et aux plus 
deshérités, Deux ans plus tard, 
elle fonde la congrégation des 
méssionnaires de la charité, qui 
très vite va essaimer dans le 
monde. Celle-ci compte 
aujourd'hui 1 500 religieuses 
environ. 





saires. En 1971, à Rome, elle 








Pakistan 
© Grand rassemblement de l'op- 


. Position. — Plus de soixante- 
à {’avec l'appui de chars ét d 


la res. 


La sainte de Calcutta 


. ane ‘fusillade, 
- ‘Minutes et dont on 


nous a-t-on assuré, avoir sur l'opi- 
nion indienne un impact plus pro- 
fond que d'autres gestes peut-être 
plus étudiés. 


Aux 124 évêques indiens réunis à. 


-Dethi, quelques heures plus tard, an 
siège de leur conférence, Jean- 
Paul TI a janc€ plusieurs messages 
importants. À une Eglise tiraïllée 
entre des « âmes diverses » (latine 
et syriaque), il a rappelé tout 
d'abord l'urgence de l'unité, et a 
annoncé la publication, + aussirôf 
que possible », d'un document du 
Vatican destiné à régier + la ques- 
tion jamais résolue des rites ». 
Jean-Paul IL a aussi appelé l'Eglise 
indienne à « fémoigner pour 
gile ». Banalité ? Ailleurs sans 
doute, mais pas dans un pays où la 
majorité hindoue voit d'un très mau- 
vais œil tout prosélytisme, chrétien 
notamment. 

Soucieux de ne pas donner pour 
autant l’image d'une communauté 
par trop militante, je pape a égale- 
ment lancé aux catholiques son 
appel au - dialogue entre reli- 


: JEAN-PIERRE CLERC. 


queues et où les sœurs de {a cha- 
rité distribuent, avec les vivres, 
un peu de soulagement .et 
d'espoir. 


locale déplore cependant 
l'image, donnée à travers eîle, 
d'une Inde assimitée aux 
ke de Calcutta. - 
Mais ells est ls première convain- 
cue des limites de son action. 


| HENRI TINCO. 





(1) Robert Laffond, 1985. 


Afghanistan 
. © Lourdes pertés de la résis-. 
tance, — Une offensive soviétique, 
l'avions de- 
combat, à fait au moins cent qua-. 
rante morts parmi les résistants dans 
l'est du pays, ont affirmé, récem- 
ment, des sources diplomatiques 
occidentales à Islamabad. La résis- 
tance aurait également subi des 
pertes importantes: dans d'autres 


‘|.régions du pays. Selon les mêmes 


soviétiques proches de Kaboul oùt 
&t£ bombardées,. la semaine - der. 
nière, à à roquette. Dans la capitale, 
qui a duré vingt 
les raisons, . 
- 2 été entendue au secrétariat du pre- 
mier ministre. — (AP, AFP). -: 

















l'Ever- 








M. Freitas do 
:[ qui &.déclenché, selon le PCP, rune. 


| des 















De notre correspondant 


gnent les élections 


troisième 


plus communément appelée 


Part bourgeois 






ne Portugal | 
Quand le PC fait voter... 
du bout des doigts > 
pour Mario Soares…. 





De notre correspondant 


LES ÉLECTIONS AU LIECHTENSTEIN 
Le vote des femmes n'a rien changé 








Beme. — Comme en témoi- 


paremen- 
aires du-dimanche 2 février, le : : 
ment pareil à lui-même. Rien n'y 
fait: ni la participetion des. 
femmes, qui votaient pour la pre- 
mière fois, ni l'entrée en fice d’un 
eme par qui opéra jouer 
les trouble-fête, n'ont réussi à 
modifier la belle ordonnance du 


Dè bie à s'y mé { 
à la précédente. Comme il y a 
« noirs », qui a obtenu 50,21 % 
des suffrages, consorve la majo- 
du Parlement. Les « rouges », du < 


progressiste, qui 
constituent. l'opposition, dispo- 


seront comme auparavant de 
— sept: mandats. Mouvehe rene 
sur l’échiquier politique, à Liste 
électorale libre, de sensibilité 
moins conservatrice, n'est pas 
«parvenue. à atteindre le quorumt 
‘de 8 % pour faire son entrée au 
Parlement. % . 
Dirigé depuis 1978 par 
M. Hans Brunhart, le gouverne- 
ment sera vraisembiablement 
reconduit dans sa composition 
. actuelle :-trois postes pour les 
«noirs », deux.pour l'opposition. 
En. fait,. les .« noirs » et::les 
« rouges », gouvernant ensemble 
depuis un demi-siècle, se récla-: 
ment d'une même loyauté envers 
le prince Hans-Adam et la 


S'inspirent de la démocratie chré- 
- tienne et prônent un libéralisme 
économique qui a fait du Eiech- 
tenstein un véritable-paradis fis- 
cal. : ne 
Seule nouveauté à l'issue de 
ce.scrutin, une femme élue sous. 
la bannière des « rouges » sié- 
gera désormais à la Diète de la 





unanimité est propre aux Congrès du 
Parti communiste ouverts à la presse 


Lisbonne. — «Si nécessaire, ne ‘et peu propices à la confrontation 


lisez pas le nom de Mario Soures,. Cette décision provoque 
ne regardez pas son portrair, mar- des remous à la base. «H! 5 


quez simplement d'une croïx le j 


deuxième tour de . prési- 
dentielle portugaise. 

Un choix déchirant, D'un côté, 
: un candidat 


fascisante er: sive »; De l’autre, 


l'«offensive des der- 
nières années», et devenu, selon 
M. Cunbhal, « le moteur des 
ne de re vue de 
'accomplissement itique 
de droite; d'une Mr en 
ouvrière, aire, ll 

cratique et antinationale; d’une 
politique qui conduit le pays à la 
crise , à l'endettement, 
au chômage, aux licenciements, au 
non-paiement des salaires, à' la 
hausse démesurée des prix, (.….) à 


que qui a favorisé l'intégration 


d'Indépenda 
menaçantes pour Ice 
nationale. » _ 


M. Cunbal a admis pourtant, 


l'existence d'une différence esser- 
tielle entre Ho «qui 

tient à une formation politi 
d'extrême droite», et M es, 


.| «qui représente, en dépit de sa pra- 


tique politique, une formation 
démocratique: où sa isi 


Sur un milier de congressistés, 
deux seulement se sont opposés à 


rincipaux responsables de 
réactionnaire 


Une étape décisive 


terminés comme d'habitude par des 


E a 
‘sur .« la force et l'unité » de leur 





pe décisive dans La vie du PCP. 
Pour la première fois, le parti admet 
avoir commis des erreurs. «Pendant 


dans des termes trop fermes et trop 

- définitifs sur notre intention de ne 
voter en aucun Cas pOur un des can- 
didats- de droite. » On a critiqué 
- d'autre part « certains camarades » 
‘ qui, ayant donné leur voix à 
Me Piotasilgo, « ne peuvent pas ne 
pas reconnaitre leur responsabilité 
dans la défaite de M. Zenha, et par 


‘la misère et à la faim : d'uke juré. COnséquent dans la situation extré- 


aujourd'hut = ua 
Le Parti communiste n'a pas 
l'habitude des épurations spectacu- 

. laires..Les divergences sont réglées 
en sourdine. Ainsi M. Jaime Serra, 


. - politique du comité central, ayant 


préconisé en 1975 le ra) 

avec l'extrême gauche, s'est-il 
retrouvé à la tête d'une petite cellule 
dans une ville de l'intérieur du pays. 


"Le: ordinaire, 
dont la convocation est déjà 
montrer probablement es selles 





SELON « BILD » ET LE «NEW YORK TIMES» 


M. Chtcharanski pourrait être libéré. 


dans le cadre. 


d'un échange de prisonniers. : 


Un échange de prisonniers pourrait 
avoir lieu dans Les ins jours 
entre les Etats-Unis et l'URSS, 


‘ | annoncent le journal 8:47 en REA et 


le New York Times. Le quotidien 
américain précise même la date et le 
lieu de cet échange : le 11 février 
Er qu pl 
Brücke, un ui relik ji 

à pe por su re 


Tôtijours sclon les mêmés sources 


le dissident soviétique Anatoli | *° 


Chtcbaranski “pourrait faîre : parti 


Sept à neuf personnes de. chaque 
côté, En revanche, Bild, citant des 
«sources soviétiques haut pla- 
cées », indique que Moscou à refusé 
d'inclure dans cet échange l'acadé- 
assigné à résidence à Gorki , # 

Cet accord serait intervenu à 
l'issue de plusieurs mois.de négocis- 
üons entre Moscou, Washington, 
Boñn.et Berhn-Est L'avocat est- 


échange, qui porterait. sur. 





allemand Wolfgang Vogel, : qui 


depuis plus de vingt ans joue le rôle ‘ 


- d’intermédiaire. dans ‘cé. type 
‘d'affaire, aurait pris une part active 

: dans la mise au point des échanges. 

La possibilité d’une libération de 
Chtcharariski avait déjà été évoquée 

À la veille de la rencontre de Genève 

- tntre M. Reagan et M. Gorbatchev 
“(le Monde du 2 novembre 1985). 


. RFA 
mess core Le chancel lier, =. 
1 Schily, Pun des représen- 
.taats du’ Parti a porté plainte 
contre le anale Helmut Kobl, 
auquel il. reproche ‘d’avoir menti 
devant les commissions" d'enquête 
-Chargées de tirer au clair le scandale 
lé au groupe Flick M. Schiüy 
- affirme que le chancelier, contraire- 
‘ment à-ce qu'il à déclaré, était au 
par le groupe indnstriel à:s0n parti, 
CD AP) 











Les travaux du congrès se sont” 
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EUROPE 





Suède 





Mouvement de grogne 
dans la social-démocratie 





De notre correspondant 


Stockholm. — Le vernement 
social-démocrate de M Oloi Pains 
doit faire face, depuis la présenta- 









: Beaucoup de partisans de M. Olof Palme 
ont du mal à comprendre en pee 


La solidarité n'existe plus, et les 
députés, en temps de crise, om 
méme l'audace d'augmenter leurs 
propres salaires ! » 

Le groupe parlementaire social- 
démocrate, préoccupé cette 


contestation, a réagi el obligé le gou- 
versement à fer un point du 
budget social, L'aljocari 


Scra ainsi portée de 335 couronnes à 


: 360 couronnes (autant de FF) par 


jour. 
La plu, des critiques viennent 
den Vaste jusqu di présents le chef 






son action ne correspond à une 
«politique de gauche »… 
leurs yeux, au du Parti de file de LO, M. Stig Malm. a évité 
€ . la polémique directe avec Le ministre 
Ces conseillers déclarent «avoir des finances. Depuis 1982 et la 
honte d'une polirique gouvernemen-  dévaluation, la centrale ouvrière, de 
tale de même que les syndicats de «cols 


au 
capital - et ajoutent : « La est 
sur la voie, nous & répété 
M. Palme avant 1986, mails quelle 
Voie et pour qui est-elle _- re 
ler 
retraités, des iravalileurs er des 
cadres moyens, dont les revenus 
réels n'ont cessé de se dégrader ces 
dernières années. Il doi songer sans 
doute à la haute finance, aux spécu- 
dateurs boursiers et aux nantis, qui 
ne se som jamais enrichis aussi 
idement qu'aujourd'hui, (…) Le 
us langer qui menace notre 
pps la de droite qui 
existe au sein de notre propre 
parti. » 

I ne faut sans doute pas exagérer 
l'importance d'une lettre signée par 
une poigoée de responsables locaux, 
déjà connus pour leur oppositi 


malaise 
sections. Beaucoup ont du mal à voir 
Â l+ ue que 


où la disci s 

manifestée également dans plusieurs 
sections syndicales, social- 
démocrates aussi Aux usines 


membres de la centrale ouvrière 
LO, ont signé une pétition qui 
de rod 


nous aide plus comme avant, il nous 
punit ! Il doit se réveiller et cesser 
de mener une politique bourgeaise. 


Mort d'Alva Myrdal 
prix Nobel de la paix 1982 





De notre correspondant 





Stockhoïm. — Alva M: décé- 
dée samedi Le' février à kbolm à 
âge de quatre-vingt-quatre ans, 
aimait résumer sa vie et sa Carrière 
en une phrase : « Dans les 
années 30, je me suis consacrée à la 
politique familiale, dans les 
ornées 40 à la poisqe sobre. 
dans les années 50. rique 
d'aide au tiers-monde, te 
années 60 aux questions du désar- 
mement et dans les années 70 aux 
relations entre l'Eglise er l'Etat. » 

Son nom restera lié, pour beau- 

de Scandinaves, aux luttes 


cou 
ns pour l'émancipation de a ferme, 1 


et La paix. 
Avec son 


Gunnar Myrdal 
ix Nobel d'économie 1974), elle 


Fe en 1934 Ja Crise démogra- 


er au pouvoir, Mais clle ne fur 


: consultée qu'en tent qu’« experte 
- Dans les rangs de 
- des hommes estimaient que le 


de la gauche, bien 


métier politique ne convenait pas 


. aux femmes. 


U déçus, les époux Myrdi: 
retoursent 1938 aux Etais-Unis, 
où ils avaient déjà séjourné pendant 
les années de crise économique. 
Alva s'intéresse alors surtout à F 


. parti et le syndicat sont souvent res- 
ficaions de la sécurité sociale! 


” cléarisée ique. Favorable 
nordique. Fa! le nu gel 


blancs », ont accepté sans trop mau- 
géer k politique le redressement ct 
relance de l'industrie, mais il est 
clair que ces organisations, qui 
nt près de 90 % des se 
riés, ont des difficultés croissantes à 
faire accepter des sacrifices à leurs 
membres. En 1986, dit-on à LO, les 
travailleurs doivent absolument 
compter sur une augmentation de 
leur pouvoir d'achat. 
Certaines «affaires» boursières 
ires ont contribué ces der- 
niers temps à attiser le mécontente- 
ment On a is, par exemple, que 
duclques patrons d'entreprise 
avaient grossi leurs fortunes 
elles de plusieurs millions de cou- 
ronnes en achetant à bon prix des 
actions qui ont ensuite grimpé en 
flèche, grâce à des « renseigne- 
ments » réservés à un petit cercle. 
Une fois de plus, le syndicat, 
roche au , qui a recueilli 
de 45 % des voix aux législa- 
Üves de 1985, de « gérer le capira- 
disme » et d'avoir perdu toute vision 
politique. Parlant récemment à Hel- 
Siaki, le dirigeant de LO, M. Malm, 
s’est livré à une autocritique di puis- 
sant mouvement ouvrier suédois en 
notamment : « Nous re 
Plus les élections en éla- 
de nouveaux Systèmes de 
classement de la paperasserie. Le 


sentis au ‘hui comme des ramii- 


les 
ont tourné le dos à la social- 
. êls vou ke fe dois la 

" ent, Il faur er la 
Politique. » 

La centrale ouvrière suédoise, qui 
ne veut plus que l'austérité frappe 
seulement les salariés, réclame une 
hausse de l'impôt sur les dividendes 
et les transactions ainsi qu'un _. 
veau programme politique avant 
élections de TA devraient, 
selon LO, mettre l'accent sur trois 
points : une politique de redistribu- 


tion juste, accom d'une révi- |: 


sion du système fiscal, le plein 
emploi et la qualité de vie. 

Pour tenter d'apaiser ce mécon- 
tentement, le gouvernement prépare 
une campagne d'explication, qui 
s'annonce ardue, d'autant plus qu'il 

de nouveau la modération 
les revendications salariales 
afin d’abaisser l'inflation. 
ALAIN DEBOVE. 





cation nationale et pose les jalons 
des grandes réformes scolaires sué- 
doises de l'après-guerre : on ensch 

t qui tient compte à la fois 
Fe capacités de l'indii Hidu et favo- 
rise le travail en groupe, 


En 1949, elle est nommée chef de la 
commission des affaires sociales de 
ONU et plus tard chargée 
du départemeñt des sciences 
sociales de l'UNESCO. En 1955, 
Deilbi (la 
der à un tel poste). De 1962 à 1973, 
elle dirige la délégation suédoise à La 
conférence de Genève sur le désar- 
mement, où elle s'efforce de défen- 


dont elle était devenue l'« idole », et 
avait relancé l'idée d’une dénu- 


des arsenaux 
maïit que le combat contre les armes 
atomiques devait reposer sur « ane 
information correcte du public ». 
« Nous devons prévenir la grande 
catastrophe, disair-elle, ef ce ne sont 
seulement les experts qui peu- 
vert le faire. Pour cela, on a aussi 
besoin des gens ordinaires. » 

En 1982, le comité Nobel norvé- 
gien avait attribué le prix Nobel de 
la paix à Alva Myrdal et au diplo- 
mate mexicain Alfons Garcia 
Rôbles. 


A. D. 





matique, 

ment diplomatique a ét6 annoncé, le 

31 janvier, par l'agence Tass. II 
a 

Sans le déplacement de ML Igor An- 

dropov (fils de l'ancien sécrétaire 

général du PC soviétique, Iouri An- 


De notre correspondant 


y phreses 
faconiques, qu'il acceptait la 
charge que lui confiait M. Gorbat- 
chev. Réañsait-il pour autant qu'en 
conséquence il serait exclu de deux 
événements majeurs de politique 
extérieure : le voyage du secrétaire 
général à Paris (du 2 au 5 octobre) 
et sa rencontre avec le k 
Reagan à Genève (du 19 au 21 no- 


crets) élevant à ia dignité de 
«héros du travail socialiste > un 


@ Important mouvement diplo- 
ü — Un important mouve- 














t, son 


URSS 
Quand M. Gromyko inaugure les chrysanthèmes 


Chasseur yakoute (le 9}, un direc- 
teur d'usine de Tomsk (le 10}, un 
mineur du Donbass (ls 12}, un 
tourneur de Bachkirie (le 22), un 
chef dé brigade dans une entre- 


prise métailurgique (le 29) et 
quelques travailleurs de 


« choc» 
du territoire de l'Altaï (le 30). 

Depuis sept mois, M. Gromyko 
a continué de décorer nombre de 
ses concitoyens qu' serait vain 
d'énumérer. LI a égatement attribué 
des médailles à des personnalités 
non soviétiques telles qu'un savant 
vietnamien {le 31 juillet}, un minis- 
tre tchèque des affaires étrangères 
lle 9 août}, un communiste cubain 
Île 29 août}, le président du minus- 
cule PC de Barlin-Ouest lle 2 sep- 
tembre), le secrétaire général du 
PC argentin [le 29 novembre), celui 
du PC guadeloupéen {le 28 décem- 
bre) et le ministre bulgare de la dé- 
fense lle 4 janvier). 

fl a, depuis sa prise de fonction 
commis chef de l'Etat, reçu le prési- 
dent malgache, M. Ratsiraka (le 
30 septembre), l'épouse du prési- 
dent philippin, M” Imeids Marcos 
(le 31 octobre), le président de 
l'Assemblée nationale française, 
M. Mermez (la 13 décembre} et le 
ministre mongol de la défense (le 
22 janvier}. Le rang de ses interlo- 
cuteurs, lorsqu'il n'était que minis- 
tre des affaires étrangères, c'est-à- 
dire pendant vingt-huit ans, était 
incontestablement plus élevé... 1 
s'entretenait généralement avec 
les chefs d'Etat ou de gouveme- 
ment des pays dans lesquels il se 
rendait, et la réciproque était vraie 


dropov), qui a abandonné, fin 1985, 
son poste d’ambassadeur en Grèce 
pour les fonctions d'ambassadeur iti- 
nérant. M. Andropov n'avait pas re- 
joint son poste depuis l’automne der- 
nier, et le bruit a couru que sa 
mutation pouvait être liée au pas- 
sage à l'Ouest d’un des membres de 


quand ces derniers faisaient le 
voyage de Moscou. 

Ne pas être à Paris ni à Genève 
a dû lui coûter. Mais le pire était 
encore à venir. Un transfuge sovié- 
tique de haut rang, qui a été un de 
ses plus proches collaborateurs, 
Arkady Chevichenko, racome dans 
son livre, Rupture avec Moscou, 


mateurs que leurs problèmes 
«étaient au centre de l'attention 
du partis. M. Gromyko a-t-il 
apprécié cette tournée, d'un genre 
nouveau pour lui? Il n’a pas réci- 
divé jusqu'à 


que M. Gromyko n'avait plus mis le 9i7e des propos 


pied sur un trottoir de la capitale 
depuis un quart de siècle. Lorsqu'i 
état ministre des affaires étran- 
9ères, i n'est pas descendu une 
seule fois dans la rue. ll avait son 
ascenseur personnel qui le condui- 
sait directement à son bureau du 
septième étage du gratte-ciel stali- 
nien de la place Smotenskaya. II ÿ 
restait toute la journée, déjeunant 
généralement seul dans un petit 
salon attenant à son bureau, et se 
faisait invariablement reconduire 
chez lui dans sa Zil de- fonction. il 
ne connaissait de Moscou et de la 
vie quotidienne de ses concitoyens 
que ce qu'il pouvait entrevoir der- 
noire dont l'usage est exclusive- 
ment réservé aux plus hauts per- 
sonnages du régime. 

La surprise a donc été grande 
d'apprendre, par un compte rendu 
de la Pravda, le 14 janvier, que 
M. Gromyko avait « visité du 7 au : 
13 janvier quelques établissements 
chargés de satisfaire les besains 
courants des habirants de Mos- 
cou ». 


‘ Le chef de l'Etat soviétique a 
évidemment affirmé à ces consom- 


son ambassade, M. Serguei Bokhan. 
Mais ce mouvement affecte deux 
vice-ministres des affaires étran- 
gères. C'est en effet M. Victor Stou- 
kaline, vice-ministre depuis 1980 et 
chef de la commission de l'URSS 





est-il toujours ce «mentor» qu'il 
était censé devenir auprès de 
M. Gorbatchev ? On peut Kgitime- 
ment en douter. Le € jeune 
homme» de Stavropol est devenu 





ternationale, par M. Mikhaïl 
Kapitsa, vice-ministre depuis 1982 
et qui a été particulièrement chargé 
ces dernières années des relations 
avec la Chine et les pays d'Extrême- 
Orient — (AFP, Reuter.) 


7 
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DROIT D'ASILE 
_ L'Europe, cœur large et porte étro 
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autres, c’est au tiers-monde 








France : la « poubelle » 


Tamoul æ drogue ; Gha- 
néenne = prostitution ; Zat 
rois = escroquerie ; l'idée 





un sur dix a obtenu la sta- 
tut de réfugié. : 
Voilà qu'on découvre que des Ta- 


de personnes menacées dans 


ment 
leur pays en raison d'événements 


survenus en Europe avant 1951. En 


1967, l'Occident prospère et géné- : 


demandeurs d'asile chiliens, mais 
aussi argentins, uruguayens et 
autres qui avaient élu domicile dans 
Je Chill de l'Unité ea 
un deuxiè 


co œuvre, sous l'égide : HCR, la 
politique des quotas, c'est-à-dire 
l'octroi automatique du droït de rési- 


A partir de 1974, la plupart des 
pays européens ont très durement 


et le dessus du panier 


— 35% seulement sur les dix pre- 


© miers mois de 1985, et 90 % de re- : 


jet des pourvois par la commission 
des recours (1}. Reste à savoir ce 


que deviennent ceux dont ls de- 


* dans la plupart des cas (pour les Ta= 
mouis par exemple} les exposer à un * 
à ne 


” point, dans différents pays, les 


Foi 


FRE 





. exige que les Sri-Lankais acheteurs 
d'un billet d'avion pour Paris saient 
monis d’un visa délivré par son 
ambassade à Colombo. Les Tamouis 

pour Paris et sônt arrivés aux. fron- 

Gères françaises par d'autres pays 













rythme qui s'est très fortement 
accéléré depuis le début des 


P ë ÿ 
diverses dont La princi est sûre- En Suède, on.est psssé d'une 
ment qu'en ne Moyens 2. pou Dre: ponstente 
Rens | Samia 
phen matériel aux frais du contribua | 90 en 1983 à 4300 en 
“ ; 1984 et à près de 7 000 l'année 

Le cas des Tamouis En Suisse, l'augmentation 


s'est produite dès 1980. Le 
rythme annuel était d'environ 
1 000 par an. dans les 
années 70, il est d'environ 
8 000 depuis 1983. 


Il est frappant dé voir à quel 


1980 (108 000): en raison 
essentiellement de [a très forts 
augmentation du nombre des 


fermés hors de la saison touristique. demandeurs d'asile turcs. Le 

Tollé en Suisse, toilé au Danemark, mouvement a atteint plus de 

pan 

Hons Les plus en matière de Brusque augmentation 'en Bel- 

réfugiés mais où des incidents d'une gique aussi (6 000 en 1985) et 

rare violence ont eu lien ces derniers aux Pays-Bas ‘où l'on passe de 

mois. À Stockholm, le leaëer du 2 600 en 1984 à 5 300 pour les 

Parti Conservateur affirmait récem- seuls six premiers mois de 1985 

ment que les Suédois sont choqués ire | 

de voir des réfugiés profiter d'avan- | 

tages sociaux <auxquels ils n'ont ; 

ges Je droit euxonimes, #1 de voir comme FEspagne, Puis, en vertu 

Jeurs enfants transportés dans des … d'un accord tacite ou en tout cas dis- 

Hmossitas pour se rendre à des cret,.tous les pays européens ant 

cours dans leur langue » Le ». adopté ce système du via obliger 
On croirait entendre les militants 


de l'Action nationale on de Vigi 
lance, deux mouvements xé10- 
qui viennent de se tailler un 
succès lors de diverses élec- 
tions en Suisse. 


ple de les de. «traque». à . 
‘laquelle 


exemple aussi de l'entêtement avec 
ke Nas communauté s'obstine à 

pper à une autre porte chaque 
fois que celle d'à côté se ferme, 
preuve que cette quête d'asile n'est 
pas pure dissimujation. 


tratifs. Ils out conclu que les 
Tamouls en tant qus communauté 
n'avaient pas droit au statut de réfu- 
ié. Il a fallu que deux mille 


+ Haye. renonce au de 
rapatriement qu'elle prévoyait de 
mettre en œuvre. -Îl à fallu que le 
HCR envoie une recommandation 
Pour que la Suisse renonce à affréter 
ses charters pour Colombo. . 


: L'art derefouler 


Le nombre des demandeurs 
De frciné : q SRéue 
ke iné après que Îa. 
blique fédérale eut obtenu Las 
‘ RDA, en juillet 1985, l'engagement 
de ne plus laisser transiter par 
Berlin-Ëst des Sri-Lankais non 
munis de visas occidentaux. L'aéro- 
port de Schôünefeld était ainsi bouclé 
à son tour. La Suède et le Danemark 
viennent d'obtenir, au terme d'une 
longue guerre d'usure, le même 


avait quelques liens historiques avec 
Ceylan, n’a rien voulü savoir et s’est 
complètement défaussée du pro- 
blème sur ses voisins. Or, depuis la . 
reprise des troubles dans l'ile en 
1977-1978, à chaque fois qu'un pays 
européen trouve une à l'ari- 
vée des demandeurs d'asile tamouls, 
les statistiques s’emballent dans les 
Pays voisins, la Suède étant curieu- 
sement la seule à ne pas connaître ce 
problème. La France, la première, à 








leur dossier qu'un jour ou l'autre ls 
abandonnent et DC 
enfin est ve- 
Inde, Sri-Lanka, Irak, Aran, 
Jordanie, Liban, Syrie, Turquie). 
L'engagement pris par la RDA à 
sesnrnar ot RFA et dos deux pays 
scandinaves (moyennent contrepar- 
| des vraisemblablement) a fait chu 
ter le nombre des arrivées pour les 
i are he te Mais il ne 
ant pas se leuxrer : ls reviendront. 
par Moscou où ailleurs, car on ne 
supprine pas un problème ten- 
tant d'en supprimer les effets. ë 
“Les pays de l'Europe du Sud 
‘(Yougoslavie mise à a'ont p 
à:connaître du Abe des réfu- 





ques ou électives : Liba- 
mais, Polonais, ressortissants de ce 
qui fut lindochine bénéficient en 
France d’un traitement de faveur : 
Afghans, ressortissants des 
pays de l'Est ont un droit presque 
automatique à l'asile en République 
fédérale; la Suède effirme qu'elle 
‘ns fait pas de passe-droit et‘en donne 
Pour preuve qu’elle est le seul 
‘curopéen à refouler des Pole 


cle n'en accueille moins $ 
vélontiens les victiens des dictatites 
Vietnam, Mais gl 
vement de fermeture eat notable. 

. La méthode qui consiste à rétablir 
l'obligation de visa est en parfaite 
Gone on avec La convention de 
| Genève, conçue en premier lieu 

| eux À fuient clandestinement Jeur 
pays. D'autres pratiques se sont ins- 
| taurécs où sont sur ie point de Pêtrei: 
Soit qu'on laisse la police des fron- 
tièrés-opérer un premier «tri». sans 
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Plus nombreux, de plus loin | 


engagemeut de Bérlin:Est les 
ressortissant ts dé meuf pays (Bangla 


| giés. Les autres pays out leurs a. 
o ” u, La 


balement le mou- . f° 








examen approfondi et sans possibi- 
lité de recours, soit que l'on rejette 
automatiquement la demande de 
tout réfugié ayant transité pendant 


droite ouest-allemande,” Cela 













{en. raison. de. l'arrivée de- | 
8 500 Tamouts). L 

OL a gi Due 

a U. : 

de réfugié à la population. c'est 
le Danemark qui est le plus . 
accusillant immédiatement . suivi 
par la Süsse, puis la RFA, la 
France et les Pays-Bss. ‘© " 
deurs d'asile a changé. En Répu- 
blique fédérale, à ë 
8 000 Polonais, tous prove- 
raient en 1985 de pays en voie . 
117 000) raniens, Ti es Lee 
F] , urcs, Liba 
naïs, Indiens, Ghanéens, Pakiste-- 
nais, Ethiopiens, Palestiniens, . 

Même phénomène en Suisse, - 
où les Tamouls et les Zarois arri- 
vent en tête, ainsi qu'en Grande- 


obligatoire (le plus souvent dans des 
centres d'accueil) et l'interdiction 
de sortir d’un péri 4 


d'asie selon 
‘que l'on se réfère à tel ou tel critère, 
leur exode est un phésomène que 
l'on ne peut enrayer. C'est pourquoi 


ps suggèrent qu'au moins on ! 


autre Coordination est en train de se : 
mettre en place au niveau en: - 
celle des organisations d'aide #ux .. 
réfugiés, dont l'un des objectifs sera. - 
.de promouvoir notamment linter-_ 
prétation la plus favorable du droit, : . 
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Smerep |! 
Danièle Rouard et Claire ". 
en. Europe : H. de Bresson 
(Bonn), ‘ 






Corn esh . 
-À- -Debava (Stockholm), ‘ 
JA. Fralon (Bruxelles), 
T. ne CRETE 
mac (Genève). | »2 5 “ 














ten. saison de l'arnuee 2e 
:,:3 500 Tamouis}, 
ses - Si l'en rapporte le nombre 
un ‘ Reponmiss Byent obtenu le 
. de réksgié à la populatior. 
‘te Cansmark qui est le : 








tement : 





” Partout. l'origne des de 
deurs d'asile »& changé. E- 










© de déssionpement : 
. 417 000!, iraniens, Turcs. :, 
mais, indiens, Gharégens, Pax:::s. 
ris, Étmoprens, Pales'inions 
- Bençgañs. 


Mme phénomène en Susss 
."  oùies Tamods ar les Zaïrcis arr. 
pre VONT en tËte, ainsi 





von Dés s'éugne pour se Calque. 
me de confins de l'ancen ere 
des. devenu Commonweaitn :. 
Le” demeurem zone d'nfiuence 
: tarrique {Ghens. Ouganda Sr. 
:66  Lanks, Hak, iron). Mème pr 
Bst- 

jet 


om ee Qui revient à re 

bge ième à la Turquie ce 
me 

fait ‘La République fe 
ndu de mettre en fiice = 
us cohérent, dom l'objec:: 
ÆEs, décuurager Îes star 

quoi, qu'on. ee de *. 
tra ment gour travail 

5 depeis 1980, [pe 
RE ne pendant tonte ée © 
ee de: tparf 
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BADINTER : à propos de 
M. Robert Badinter qui, Pour une 
raison inconnue, est absent des 
affiches électorales du gouveme- 













que j'en recontre un, je lui ds 
€ Ah, mon pauvre ami ! » 
BARRE-CHIRAC-GISCARD : 
M. Mitterrand a « beaucoup 
. d'estime » pour M. Barre. « Je ki 






tion est plus unie qu'il n'y paraît ? 

<« C'est à lui d'en faire la démons- 
tration », note M. Mitterrand. 

j M. Giscard d'Estaing veut ras- 
semb:er « deux Français sur 







+ CERTITUDE : » La seule chose 
certaine dans les deux ans à 
venir, c'est que je serai président 
de la République. Ce qui est incer- 
tain, ce sont les autres, Moi, je 
serai 13. Pour le reste, c'est la 
peuple français qui va décider. » 
COHABITATION : néant, 
re ES 











CONSEILLERS : « Dans un 
fivre que j'ai lu, on dit que mes 
conseillers exercent trop 
d'influence. Vous ne pouvez pes 


de fre cela 1 Cela a été pour aux 
une de ces surprises | » 
ÉCHECS : « Je ne suis pas un 
joueur et je déteste ça. Enfant, j'ai 
joué aux échecs, et à la coinchée 
au service miitaire, Et ça m'a 
suffi, dès l'£ge de vingt-cinq ans. 
* J'ai toujours pensé que le temps 


















Dans la collection 


_ Repères 


32.50 F 
RE TUE 
brillante sur la 
modernisation 
conduite en Chine. 
aux Editions 
RTS 


Les réflexions d 


: «En 1985, le 
pétrole a coûté plus cher qu'en 
1984, contrairement à ce qui a 


politiq 


L'INAUGURATION DE L'ÉCOLE NATIONALE DE LA PHOTOGRAPHIE 
e M. Mitterrand entre deux poses 


« Je me méfie de moi » 









ment, » 
PRONOSTICS : 
e Je ne fais jamais de pronostics. 


ne devrait jamais parier de 
domaine H n'y a pes de 
secteur réservé. !! ne doit pss y en 
avoir. J'y suis hostile. La Consti- 
tution répartit les compétences, 
c'est tout. Mais la Constitution 
n'est pas un chef-d'œuvre. Si le 
président de la République en 
prend davantage {de compé- 
tances}, en désaccord avec le 
gouvernement, il commet une 
meuvaise action. S'i en prend 








LES LIVRES DES PUF QUESTIONNENT LE MONDE 





e LE MONDE — Mardi 4 février 1986 — Page 9 


ue 





Le RPR et l'UDF pris en tenaille 


(Suite de la première page.) 

Les analyses convergentes des 
instituts de sondage et des spé- 
cialistes des partis, selon Jes- 
quelles l'UDF et le RPR dispo- 
seront d’une majorité absolue à 
l'Assemblée nationale s'ils re- 
cusillent au moins 43 % des suf- 
frages, ont eu pour conséquence 
de cristalliser la campagne au- 
tour de trois points : 

— L'UDF et le RPR s’effor- 
cent de faire comprendre aux 
Français qu'ils représentent le 
seule force de gouvernement cré- 
dible. Qui d'autre, disent-ils, 
peut prétendre gouverner avec 
une majorité absolue à l’Assem- 
blée nationale? . 

— Le Parti socialiste, qui à 
renoncé par réalisme à caresser 
l’idée d’un gouvernement minori- 
taire (M. Jospin ne croit pas à 
l'hypothèse avancée par M. Bil- 
lardon, président du groupe so- 
cialise à J'Assemblée nationale 
et par M. Chevènement}, se bat 
pour faire tomber le RPR et 
l'UDF au-dessous du fameux 
seuil des 43 . 

— Les «petits» sont éliminés 
de ce débat. Il y a longtemps 
que le RPR et l'UDF affirment 
qu’ils gouverneront seuls, sans le 
Front national. Et les socialistes 
n’ont pas fait grand cas de le in- 
flexion » du PC, qui, en s'atta- 
quant à la droite plutôt qu'au 
PS, a changé de cible principale. 

L'intervention 
du chef de l'Etat 

Les données d'un affronte- 
ment entre grandes puissances 
(PS d'un côté, UDF-RPR de 
l'autre) ainsi posées, restait à 
apaiser l'angoisse des socialistes, 





et à ôter à la droite un grand 
Plaisir : M. Mitierrand avait af- 
firmé qu'il n'’interviendrait pas 
pendant la durée de la campa- 
gne officielle, privant ainsi son 
Camp de sa meilleure arme ce 
dant trois semaines. Le chef de 
r'Etet en est revenu aux bons 
vieux principes de La dissuasion : 
ï n'exclut pas d'appuyer sur le 
bouton à parole entre le 24 fé- 
vrier et le 14 mars. M. Giscard 
d'Estaing l'a puissamment aidé à 
prendre ce virage en douceur 
lorsqu'il a reconnu à «L'heure 
de vérité» qu’il ne pourrait pas 
reprocher à son successeur d'agir 
comme lui-même en 1978 (1). 

Si le brouillard de la campa- 
gne électorale se déchire en lam- 
beaux, il n’en va pas de même 
pour la suite. M. Mitterrand ne 
veut toujours pas entendre parler 
du mot «cohabitation» et de 
l'hypothèse d’une victoire de 
l'opposition qui le soustend. On 
sait toutefois que : 

- M. Barre ne voterait pas la 
confiance à un gouvernement de 
cohabitation. Mais on ignore s'il 
sera seul, ou si quelques-uns de 
ses amis (combien ?) le suivront 
jusqu'au bout de sa démarche. 

_- M. Mitterrand n'est guère 
enclin à «négocier», dans une 
telle hypothèse, avec son futur 
premier ministre, sur la réparti- 
tion des rôles, idée suggérée par 
MM. Rocard et Chirac. Ce n'est 
pas son genre, dit-il, bien qu'une 
telle «négociation» ne soit pas 
interdite par la Constitution. 

— Il n'y aura pas de «do- 
maine réservé» au chef de 
l'Etat. Sur ce point, tout le 
monde est d'accord. Mais 
M. Mitterrand remarque tout de 
même que le responsable de La 





: Joseph Brandi, 
NN. DRAP, 06540 LA TRINITE 
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(Publicité) 


OS DES, TROS PARTGES 


DEBAT 


LIBRE GAUCHE 
Présidé par Huguette BOUCHARDEAU 


avec la participation de 


Jean-Michel BELORGEY - Jean- Pierre COT 
Michel DELEBARRE - Georgina DUFOIX - Edgard PISANI 


 quirépondront aux questions de 
‘André CAMPANA et Albert DUROY 


Mardi 4 février 1986 (19 heures-22 heures) 
Hôtel Méridien, Paris (Porte Maillot) 


Contact « LIBRE GAUCHE » - Téléphone 47-47-04-46 












décision «fatale» (la guerre nu- 
cléaire) ne peut pas être absent 
de l’analyse des données interna- 
tionales qui la sous-tendent On 
ne le «cachera pas dans un 
trou lors des sommets interna 
tionaux. 

En fait, il semble bien que, en 
refusant la théorie inventée par 
M. Chaban-Delmas du «secteur 
réservé», M. Mitterrand veuille 
signifier que le président de la 
République est compétent bien 
au-delà de la diplomatie, dont il 
fait son affaire, comme en té- 
moigne la préface du livre qu'il 
vient de publier. Tout appartient 
à son «domaine», qui n'a d’au- 
tre limite que la Constitution. 


JEAN-YVES LHOMEAU. 





(1) M. Giscard d'Estaing était ainsi 
intervenu à la veille du premier tour 
de scrutin, alors que la campagne offi- 
cielle était achevée. M. Mitterrand 
continue d'exclure d'intervenir de la 
sorte. 









Une élection 
cantonale 


CHARENTE-MARITIME : can- 
ton de Pons (1er tour} 

Ins., 8690; vot., 4997: suff. 
ex., 4837. — MM. Di 
nie, RPR, 3092, RÉÉLU: Mas, 
PS, 1379; Mr Carmousse, 
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POLITIQUE _ 


La réunion du comité central du PCF 


« ‘Rééquilibrer la gauche ». 


vor pour le rassemblement des tent beaucoup de commentaires: 


comité ité central de ce lumdi 3 populaires, » Qualifiant la ‘Chacun voit bien qu'ils génent. 
Pur « réactionnaire, autori- M: Chirac et donnent des 


taire et. ne M. Mar- au président de la République ». 
chaïs a également dénoncé :le ‘PS, se 
&ont + la politique, désastreuse - En outre, M. Fiterman a ertimé 
Pour vous aujourd'hui, continuera : que M. Mitterrand «prend un ris- 
demain avec la droite avec laquelle que » en s'eagageant dans la camps 
il a conclu une stratégie gne aux côtés des socialistes et que 
d'alliance ». ce «n'est pas une bonne chose de 
mélanger Les genres, pas urè bonne 
chose que le ee intervienne 
dans la campagne aù ser- 
Mers 2 ae 


- A's0m avis, « il sera accolé eu 










: | SOFRES-OPINION 1986 Pen 
Les surprises de l'électorat de droite 


mis fin à l'attribution automatique 
de la nationalité française aux 


étrangers. Refus, enfin, de 
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' Optnion publique 1986, qui paraî - 
‘aux éditionds Gallimard, est 

M ue lus die cu 
TE Le sondages 
-de De SO s Commentées et - 


en-perspective par 
Talnes (Ales RS 
July), des universitaires (Olivier 
Elisabeth Poirier, Marie- 
France Poirier), ces études — qui 
Re ee 
nt de mesurer les évolu- 










: : pression: des subventions de 

pe tons ou poluts, es Socio + Dim itene PAS ln mp da 

ï ik. Il ne t pas à 

pe contrôlé des changes, refusent 

massivement la diminution de la 

dut6o des indemrahée ds où 

le développement . d'un Her 
d'assurances-volontaires pour 


gl dons Le Les élec. 
droite vont jusqu'à refuser 
1a possibilité d'affocer une partie de 



















M Fiterman : le président 
€ prend un risque »: : 


a te ei 
nous pubfions ces = di d'erartèment, Dels-Rs refseit de, 
résultat du PS ». À avoir analyse érème Jaffré, mettre en cause l'attribution au ; 
rép du PS > Après à sont les directeur des études politiques à Ia _matique de If vationalité française 
de la droite» tout en SOFRES. Rd Pose 
Fe “«Sürde sa victoiré en mârs 1986, ‘ 
que veut l'électorat de droite ? Vain- 
D Rues Com ÉlebE rue li 
partisan «Tru rise 
avec le socialisme» ? Les années 70, 

après la mort du général de Gaulle, 

avaient vu la constitution d’un bloc 


trisme, le rétrécissement très zapide 
de sa base électorale — dès 1974, le 
rapport de forces entre la droite et La 
gauche se fixe à 50/50 — et la pro- 
z Pour 









‘ . pis n'est pas l'Amérique de 
une nouvelle M. Reagan. » 

- * SOFRES - Opinion 
Gallimard éditeur, 110 





Le même jour, M. Charles Fiter- 
mas était Pinvité du « Grand Jury 
RTL-Le Monde ». L'ancien ministre. ! 

: du PS ét de l'opposition, qui « some 


- cohabjrables », et la campagne 
« d'intoxication, campagne LSD >» 
conduite à trivers les sondages, 
M. Fiterman a souligné : -« Nous 
n'identifions pas le PS et l'UDF- 
AERe: mais « cela n'implique nul- 
; jours * lement qu'aujourd'hui on apporté 
2 CR ue son, soutien à la poursuite de la | 

sants. » Devant ua public attentif tenus ce dernier récemment susci- politique actuelle.» gression d'une id 


M. Juquin dans une Fédération « rénovatrice » 


crais, Ja ganche Pevait € emporté 
dans les esprits avant man 
dans les urnes, et la victoire de 

en mai 1981 allait . 
tique chanteuse Sapbo derrière ses | permettre par contrecoup un 
lunettes noires, du groupe africain 
Touré kande du footballeur Eric 
Martin, au physique de jeune pre- 
-mier tourmenté, ou de M. Aldo Pla- 







ique 1986. 
, 255 pages. . 













sident Mitterrand « joue une partie 
de ping-pong politicien » avec: 
M. Barre. Pour le secrétaire du 






tre à la droite de revenir au 


pouvoir. Elle y'a été pendant des 
années, elle a enfoncé le pays dans 






Plus.à droite que M. Le Pen : 

le: groupe Militant! . 
préserver les . Ex 
fondementales 


de notre peuple ». 
Car Miftant ose le dire : il est 
















liser avec le Front nationall Cela 
l'est encore plus lorsqu'on a défi- 


noms de M 
roy, des ministres socialistes — 

traités de « fainéants + —' et de 
M. Le Pen, M. Marchais à dressé on 
très sévère bilan de la politique 
conduite depuis 1981 et a exhorté 
les communistes à + mener une 
réflexion » sur ce sujet, alors que, . 














De notre envoyé spécial 


* Blénod. — Pour un beau plateau, : 
c'était un beau plateau. Physique de 













-l'abrogation de la loi sur 















: selon lui, « Ja droîte et le PS veulent rugbyman mais ancien coureur tini, le de Michel, conseiller fisme. 

© des en empécher par leur propa- ‘ craie, le maire communiste de ne de l'AS Nancy-Lorraine. | déterminés du Hbéralisme, ‘ C'est donc dans la plus stricte pes dpabiié ité, \Je ares 

-. gande». * Blénod (Meurthe-ct-Moselle), On n pas venus pour s’émer- | appellent-ils de leurs vœux «la révo- | intimité —:à peine une quinzaine Donne nuenasl ie qi 

t. ati -, M..Michel Bertelle, avait mis les . veiller-de.la qualification de l'équipe |-lution conservatrice», pans ici de membres — que cette forme-  }, le des Rire 

Fs juni dipanghe à wa bengest de * pots plis dans Jes grands, mme de foot de cal sirènes do ou là? (_). .[ tion <nstionslets populaires more 5 

sou communiste février. dames étaient finale de la. Coupe de France. . s'est discrètement je la "ation, s'e.P garanti 
oiffeurs semaine demière dans l'arrière paix civile ef France ot la paix 





- communistes de cette fédération 





Val-de-Marne, à Villeneuve-Saïint- chez les coiffeurs, les, messieurs 




























me 





Georges, le dirigeant communiste a s'étaient mis sur leur trente et un et . « rénovarrice» de Meurthe-et- | rale, adepte des thèm salle d'un’ restautrant , Curopéenne, ainsi que la 
estimé que = voier contre la droite, ‘ les gosses étaient à la fête pour Moselle. s'étaient déplacés pour | taires… L'analyse, si elle devait 50 afin de” présenter ses soptions | COnCorde entre tous ». 

eu voter à gauche pour 1 eut . Pia ‘on de deux bâtiments «amtre chôst», pour se limiter à cela, ne ass de droit nationalistesx et ses smbitions Face à cela, le discours du 
politique ». « C’est, a-til poursuivi, culturels et sportifs de cette munici- ‘«ressourcer » ct penser t un | guère : les électe droite politiques pour 1986. Front national apparaît d'une 
rééquilibrer la gauche dans le bon. palité lorraine. . après-midi que leur abattement rer rs à SAN connues . grande modération. «Jamais 
sens en apant le souci de faire du Le spectacle, ce n'était pas seule- . n’était pas fondé. Chez lous on s'en y cure d'arrivismez, explique M. Patrice - Le Pen ne dira ça, tranche avec 
Porc commeunirie vus force ES a score ene depuis le | penche he sur ee due. laoteuc de | S'eete, le socritare gérral mépris un membre de Mean: à 
compte plus ujourd est, « » (Poulidor), de l'énigma- groupe. «Nous avons quitté 

Res Rare février 1985, hr ne veut pas, l'analyse boule | font national: au moment où 


6 ve almanachs de « Fumanité 5 | 


Saviez-vous que le. retour de 
la robe langue est «une mode 
réactionnaire qui ne convient 
qu'aux femmes oisives » ? Vous 
souveniez-vous que Josaph Sta- 
me fut rie disciple génisl du 


grand’ Lénine » ?. Aviez-vous . 


oublié que « l'URSS est un pays 
comme on n'en voit même pas 
en .rôve » ? Quant à Jeanne 
d'Arc, vous ignoriez sans doute 
qu'elle eut droit une seconde fois 
au bûcher comme « terroriste » 
en 1947, avant d'être célébrée 
comme une héroïne nationale de 
la résistance au même titre que 
Danièle Casanova en. 1951. 
Ces jalons anecdotiques de 
l'histoire communiste, 
Mme Marie-Claire Lavabre Les a 
déterrés en fauilletant la collec- 
tion des almanachs de J'Huma- 
nité. Chargée de recherches au 
CNRS (Centre national de la 


munication sur la «tradition 
communiste » vue au travers du 
prisme des almanachs, à la Fon- 
dation nationale de science poli- 
tique à Paris (1). 

La robe longua rétrograde, 
c'était dans l'almanach de 1931 
consacré à l'année précédente. 
Le Stalina génial, c'était dans 
celui de 1939, et l'URSS, pays 
radieux, dans le cru de 1953. H 
est vrai qu'il ne s'agissait que de 
la traduction française d'un 
conte russe pour enfants.  . 
D'abord baptisé Aimarisch 


bolchevique, cette petite bro-, 
chure éditée fin 1924 pour 


Fannée 1925 devient l’année 
suivante Aimanach. ouvrier et 
Paysan, reconnu officiellement 
par le PCF comme. étant le pre- 
mier d'une série de publications 
ages éditées per le parti. 

Cette «publication familiales a 
Pour but de «soustraire [ses lec- 
teurs] de l'emprisa idéologique 
de l'aimanach de [a bourÿeoi- 


1935, la collaboration des jour- 
nalistes da l'Humanité est éxpli- 
cite, en 1947, l'aimanach est 
édité par f’Humaniré et, en 
1964, La mention eouvrier et 
Paysan» passe à la trappe. 

En .se plongeant dans la 


l'appréciation qu'on leur porte: - |: 


qui se modifie ». 


Si on trouve. dans la collection . 


des’almanachs beaucoup de des- 
sains, caricatures politiques ou 
photos esur les plaisirs des 


riches» et ceux « des pauvres 2, . , 





si, au détour de l'édition de 


1928, on décète dans un coin, ! 


une «réclame» pour «une 
consultation d'astrologie », 
f'Union soviétique est tout de 


même le thème dominant. À cet 


égard, le numéro de 1953 atteint 


in pocneL On: V raconte Fi: 


‘toire russe ou soviétique, Marcel 

Cachin y dénonce «l'antisovié- 
tisme », deux contes russes. 
ravissent les enfants, la rubrique 
Cinéma est encore soviétique, les 


athlètes soviétiques féminines y. 
ont la vedette et on apprend: 
« comment capter Radio-: 
Moscou ». Avec en prime, Pour 


les vainqueurs du concours de’, 
1953 un livre intitulé Lénine et, 


Staline par l'image. Si on ajoute 
à ce panégyrique que cette 


« indispensable 
Îa famille ouvrière réclamée par la 
messe des travailleurs 


grande 
des villes at des champs » fait: 


850 pages à 400 pages bien tas- 
sées, on imagine à peine l'indt- 
gestion des lecteurs, qui sont, i 


est vrai, « es soldats rouges de: 
. La révolution mondiale guidée par : 


des soviets +. 
En 1956, ravirement. La .pré- 


‘ sentation deviént plus claire, . |: 


æérés, et les textes plus courts. 


Fin des années 50 et début des 
« sixties », Louison Bobet, Char- 
ie Chaplin et Jean-Paul Bek 


mondo ont droit à la photo de, : 
couverture. Quant à la décennie 


1976-1985, période 


: pourtant 
riche dans l’histoire du PCF, il est :L 
inutile de chercher un quelconque  ‘ 


point de vue critique dans les 


aimanachs, il n°y en a aucun. La 
consigne, c'est la consigne + les 


almenachs expriment, .avant 
tout, le duaEisme du monde... 

. Et si, par hasard, au fond d'un 
granier, vous avez l'édition de 
1828, pensez à Mr Lavabre, 


c'est le seul qui manque à l'appel . 
bibliothèque. 


{sans supplément de prix??. 


dans sa 
CAR 


. ami», a.dit M. 
.. secrétaire. fédéral, 
comité central lors du dernier 


[ fesfégilatives. - 
© tants et de sympathisants, l'ancien 


; dt, que cela ferait ue 0 


+ muité, de la'fermeré de sa politique. 
: : wne'immèuse arients de dialogue les 


vingt ans?» « Les. communisies 


souligné, 
°c score. Face à Iui,-les 


tion avait 

«mon 
e maire. 
MM. Favaro, secrétaire régional du 
. PCF: de- Lorraine, .et Amicabile, 
«évacués di 


“verse bien davantage nos Lee L 












nous savions. qu'il allait percer. s 


osé inviter Pierre J « Aujourd'hui, . soulignent 


ï same de UD lt 
du RPR au mot « COn- 
servatisme» suscite ue aussi 
peu d'atiraits que le «socialisme», * 
et le terme d’« extrême droite », pro- 
voque, quant à lui, ui très 
rejet. Sont én revanche 
les mots « droite » et « 

:et le «centre» obtient un 
score, y compris au RPR: On relè- F 
vera avec intérêt qu'à l'UDF, Ja 
« démocratie chrétienne »" se porte 
bien et en tout cas beaucoup mieux 
A 
sympathisants du Front natio- . 





_<omié central ons du dernier | cs 
-B Tout comme M= Colette Gœu- 
‘riot, tête de liste communiste, pour 











Devant quelques dizaines de mili- 


du PCF a répondu aux . 
“inquiétudes, « Je suis hanté, 
angoissé, par l'idée que Le PC 
: roit peut-être encore perdre du ter- 
‘rain aux prochaines élections. Je ne . 
‘suis pas de ceux qui pensent, ail 




















que de choc »-à l'intérieur du parti. , 
- Observateur, il a noté une inflexion aa Qué fuiqu'à préteu, a 
du discours de la direction du PCF : | des attitudes très voisines du 
« Il me semble qu'une correction est | d PUDE s'en éloi fortement. 
en cours, ce dont je ne peux que me | J-2UrS références ues sant 
Jéliciter. Evidemment, cela pose un moins intenses — 56 % pour le pro 
_‘ problème de crédibilité. » Der en L en ETS 2e one 
Ua militant s'est enhardi en | Éérte s” vient Me de tête et le- 
s’interrogeant sur les « zigzags » du gaullisme west plus boani, “mais 
parti M. Juquin s'est enhardi lui les partisans de M. Le Pen, la 
aussi « Oui, il y a eu des =igzags : ÉCTal 4re no gr es 
La crédibilité dépend de la con Peude poson dans le. Palmer: 
Qu'en ‘ati aussi des deux eri- 
tères majeurs qui constituent 
l'essence des droites conservatrices : 
le remise en cause del” « égalita- 
Le en nn 














(Publicité) 


Vous est-il déjà arrivé 
derecevoir votre journal 
par porteur spécial ?? 













Les zigzags ont toujours l'air 
-* Apportunistes, oralistes ». Ils 

avaient vraiment Pair d’être frustrés 
+ de débat, çes militants. Comme si 
















avait envabis. : 

L'an d'entre eux a doucement . 
baussé le ton : « Ce débar, il aura 
lieu après les élections ou dans’ 





vont en décider eux-mêmes, ça 
dépend d'eux », a répondu 
M. Juquin, pour qui Fessentiel est 
d'abord de «voter communiste » 
aux législatives. « Je ne me bats pas 
+ pour maintenir le PC à 11%, a-til 
mais pour uit. double » 
représen- 





UDE, RPR, Front national me 

veulent en aucun cas de Je sue su 

sion du SMIC, ils sont attachés au : 

net et de 
t 

dote nationaux dprrion 


périeur, ils 5” enfin. |. 
ang Prension de PS our La 
taire, les syrnpachisants de PUDF ci 


ne la tentition_sécuri- 
du RPR n'eavisagent pas qu'il soit 


















— tants de cet autre Parti communiste 
“SRE RSR Aer: Un après-midi. 
- 0.8. 





(Publicité) 


&Le FINANCIAL TIMES 
-‘est-livré chaque jour à ses 
abonnés par porteur spécial 





TA TT 


LEO MERS TAC ONS LEE ENT EATITE 


et ; Pour bénéficier de ce service, renvoyer le co â: 
pour tenter . LpOR-réponse 
+ une crsconstruction du pessé à, cb De ut me Bent Financial Times, Centre d'Affaires Le Louvre RTS TER TOP TT 


Mr Lavabre s'est plus particuliè- 
rement attachée à image de 
l'URSS (thème . dominant 


jusqu'en 1966) et à l'écriture de ' i 


l’histoire de France. Conclusion 


«Dans la mémoire historique, les * ‘+ 


acteurs du socialisme peuvent ne 
Pas être modifiés mais c'est 


| (premier trimestre, 
75F), Éditéc par l'instirat du même 


ñom, 9: rue Michelet, 75006, Paris, | 


Tee A) 43-2508. 

















168 rue de Rivoli ee Paris Cedex 01 


sesoussee d'air frais 


ADS 







k L pour 6 mois (S40F, 
‘ji chèque bancaire à Forre du 


DT ENTRE NET ETES ATOS 


STONE TETE AN francs 





laque. éme mais ils te 
‘aux. Sent tout aussi netteme- 













due services publics. Les ae. 
BDF et-RPR n'accepterair. ls 


ession des .subve 









“potsibifité d'affecter vue ran 


gran ä des Ron aE de 

mouvements religieux ou de, Per 

es. Décidément, 11 Fe. 
"1 






5 m'est pas l'Amér.: 





* et. dréserver des caractéristiques 
‘ha fondamentales de notre 5eus 
Css Ce Miem 05e le cire : 
146: pour la préservation à 
le de :-de la race européenne. te 
bpuis congoñ naturellement qe t:ar- 











Propos et débats 
M. Chirac : M. Mitterrand 


Super-prémier secrétaire 


M. Jacques Chirac, venu soutenir à Evreux la Este RPR 
Eonauit M. Jeae-Louis Debré dans l'Eure, a déclaré : « Les Français 
comprennent la diversité qui enrichit maïs rojettent la division qui 
affaibli. Ce n'est pes l'opinion du président de la République qui est 
importante mais celle des Français qui vont se prononcer. Nos sdver- 
Île prénnrirTérér à Mettre en exargue ce qui peut diviser l'opposition. * 

Prêtons pas le flanc notre comportement à taqUueS 
pouralent être meurtrière » al 

M. Chirac a également évoqué le rôle de M. Mitterrand « deve- 
nant Super-premier secrétaire du PS, revêtu de l'habit un peu élimé de 
premier secrétaire 2. 


M. Chalandon : que M. Barre se modère 


M. Albin Chelandon, ancien ministre, qui conduit la liste RPR dans 
le Nord, déclaré au « Club de la presse » d'Europe 1, dimanche 
2 février : « Je regrette l'attitude de Raymond Barre. Je ne vois pes 
l'avantage qu'il a à s'en prendre aux partis de l'opposition et aux diri- 
géants de ces partis. C'est une attitude qui va à l'encontre de l’aspira- 

Son à l'union qui ce rexuslement à 1e ben, coter qu'entre 808 
positions et celles des autres dirigeants de 
véritablement de désaccord, C'est ‘est dommage que Raymond Barre ait 
. Cette attitude. H faudrait qu'il se modère un peu. S'à pense en termes 
‘ de présidentielle, ce n'est pas un jeu innocent, mais dangereux pour 
P'Opportion Sl des. Diseaurss ‘#'ouvrant, elles peuvent ne pas se 


AU nan Barre est un libéral, M. Chelandon a 
répondu : « !l est ambigu. Comme premier ministre, A a-kbéré les prix 
































négative, et dont à faut avoir le courage de sortir. » 


M. Stirn : Charies X 


M. Olivier St, député non-inscrit du Calvados, chef de file de la 
liste Socialiste dans la Manche, assure dans un communiqué : « En 
diminuent les impôts des cent mille familles les plus riches, en per- 











- sonde 


| + ré 


. | POLITIQUE 


AGRESSIONS CONTRE LES JOURNALISTES D'UN NOUVEAU QUOTIDIEN 


Bataille de presse à Nouméa 


Un Dnalns sa 1 péritiens À Nomade d'en asurune ones, à 
Jonrnal de Nouvelle-Calédonie, prévue poar le 10 février, ses jouenalistes 
d'intimidation, Samedi matin 1® février, le 

rédacteur en chef, M. Jean-Paul Besset, a été légèrement brûlé par de Ja 
canstique répandue sur les sièges de sa voiture, garée devant son 
domicile, Pins tard, samedi toujoars, une secrétaire de rédaction uti- 


sont victimes de manœuvres 


Cachans à oneuir one Soil ci ef unie Sie nt 
le bas-côté de la route, après avoir insulté se conductrice em ces termes : 
< Partez, sales communistes ». M. Besset a porté plainte contre X.… Le 


Journal de 


quotidien 
d'information » face au seul journal du territoire, les Nourelles calédo- 





De notre envoyé spécial 





Nouméa. — M. Jean-Paul Besset 
ce in couIEur*'e Nous Enians 
yrr quotidien parce qu'l r'yenapas 

La démocratie, surtout avec les 
ntm he plent ad 
riioire, ne peut fonctionner sans in- 
formation. Or, les Nouvelles calédo- 
miennes, c'est un journal d'opinion 
Qui a une grille de lecture des événe- 
partiale. C'est un 

Nous, nous vou- 
jus construire l'avenir en faisant 
un pari sur l'intelligence des Calé- 
doniens : ils doivent pouvoir se for- 


connu à Nouméa pour être de fait le 
chargé d'affaires de M. Gaspard 
Ravel, « Bill» pour les intimes. Per- 
sonnage baut en couleur que-M. Ra- 
vel, aventurier du Pacifique devenu 
rapidement l’un des hommes"les ptus 
fortunés du territoire après être 
veau, depuis Saint-Etienne, sans un 
sou vaillant, dans les années 50, 
faire son service militaire à Nou- 
méa! « Transport maritime, hôtel- 
lerte, tourisme, immobiliér… Bill 
fait des affaires, mais en étant réa- 
liste : il sait que l'avenir du terri- 
toire est ici, dans la région. non à 
20 000 kilomèrres », résument ses 


amis. 


.e LE MONDE -— Mardi 4 février 1986 — Page 11 









































…—s 





















mn deu. De ecrans so cle 6 on remet en cute le | mu un Jugemen à pare die Rien d'un aveourier politique 
ST. Gite logque da ces thèses le mations fiables. recoupées. » donc, même si ses ennemis l'acçu- 
done ; . tionnaire que les Français ont eu’ à juger depuis ‘longtemps. Si . : 
ro © Mikrant réclame 235 .Charies X l'avait connu, i ne l'aurait pas désavoué. » C'est clair : le Journal de sent — intérêt bien compris ?. — de 
ME Se tetes paie su Nouvelle-Calédonie ne veut pes être UE parfois en ne 
date imprescrif é des crimes on « £ “ : bon second. Face au le des n tout Cas, « Rave 
due PO rhimantés ane 0e M. Gaudin : M. Mitterrand dans les meubles | bon second Farc an mongpole des  FLNKS. En out cas, « Ra . 
une “ranngienon du texte repr.—an M. Jean-Claude Gaudin, président du groupe UDF, tête de liste sent à 14000 exemplaires, son ré- est seul maître à bord de.sa rédac- 
in: Yspologre des crimes ce cs dans les Bouches-du-Rhône : « Si M. Fränçois Mitterrand veut rester dacteur en chef engage une bataille tion. Quant à M. Bijon, un ancien 
an j dans les meubles après le 16 mars, c'est son droit. L'essentiel, c'est Pres cadre de Creusot-Loire arrivé à 

à ! qu'il ne soit plus dans les cœurs et que les Français lui signifient bien calme, malgré les menaces — au- Nouméa après avoir été conseiller 

. surapéenns, 315! QLs à leur désaccord. » - l'hui concrétisées — qui furent économique du ministre des fi- 
“ae Concorde entre fous ». M. Mill M.B . r 2 na le lendemain de son Ps de Vanuatu :(ex-Nouvelles- 
ne . Million : M. union ami métropole, en novembre Hébrides), il assure avoir pris 
Mons ane arre-1l uni dernier, par de émis M Besset - car il était le meilleur 


M. Charles Millon, député UDF de l'Ain, a déciaré au «Forum» de 
RMC dimanche 2 février : « L'électorat sait choisir les hommes poli- 
tiques qui défendront exactement l'imérêt de la France. M. Berre est 






parmi ceux que j'ai contactés.». 


tamr gros morue) ex 
Leur cible à tous deux : Les Nou- 






Charles de France 






Avec son équipe de douze journa- 


























ner le meilleur garent de l'union. C'est lui qui prend véritablement en velles calédoniennes : « Il n'y a plus 

me. charge l'intérêt de la France. 1 représonte le rfus du compromis et de Te de journal régional let à couse du 

X où virage partisan des Nouvelles », 

Nr.» M nn SN } Enr me sume M. Bijon. De fait, les: Nou- 

nant pour l'affaibir. Mie LE, Aeite 0er cd eut on eue 1 ln FD une réalité K remet contradicto ss velles — où les journalistes ne si- 

TE nion de toute l'opposition. » | et pluraliste. Pari difficile, après les res et-dont perl 

a 3 - de l'année ! mais quotidien est anonymement parapl 

sm. ré Me Bouchardeau : un gouvernernent Nes Faux Jj on vent | Pt GA | | ) 
en: . Co - |” visoire ? — que vit aujourd'hui la » 

Saion.. ‘de consensus N roc airs RPCR jugé 

ons le développement économi- {TOP MOu, ront Ca- à 
on. on M usure Bouchardeau ministre de l'environnement, se pro- er régions. Patiemment, _ lédonien», classé à l'extrême droite, 9 

5 qu'il Ponoes din ne enes cute par FACE LAgenEs centres 8 M. Besset l'a à tous les + On est loyalistes, c'est out, rétor- 

“ D SES Dans nn dE 20 Sa Pom de | détideune du témiiie, de que leur rédrcieur en che 







estime que, dans cette hypothèse, « c'est le droite qui sera contrainte 






«grands chefs» des tribus aux diri- 


Edouard Ventrillon. Quand j'ai 


x 
Pa eq FLNKS, créé les Nouvelles, j'ai dit que nous 
4: voement dérnt den pleiefornes Eréarne Gun 1 St sn pas per les sables = ne serions jamais à he 


EME 






pagne électorale ». 
Mrs Georgina Dufoix, MM. Michel Deleberre et Edgar Pisani sont 
les invités d'un colloque organisé le 4 février par les amis de M” Bou- 









de M or Léon député 
Fe eue D Ent 
qui jouent un rôle dans la vie de 


© « C'est une bonne chose, on va'se 
mesurer », dit ce Calédonien depuis 
plusieurs générations de son concur- 


“Que les Français 


-[ chandeau, réunis dans le club Libre gauche. comptoir de Nouméa. rent. Un peu désabusé toutefois sur 
son équipe cependant : « Si j'avais a 
ES nn pie ne arrétent d e se 
Bi, à : : 2 É D 
, LE FINANCEMENT DE « L'UNITÉ » Unprojetlol Ja un joural mél Je ra plaindre! Durant mon 
: È ; 5 = le message à 
. I le fallait, la rumeur, à Aiz r 
Une lettre de M. Estier n'y échappe pas. Journaliste profes- mé be so) cup règne déjà, Boussac 


question, après avoir bénéficié dès 
avant 1981 d'une aide importante 
des pouvoirs publics, a de lui-même 
signé pour sa société, sans le moin- 
dre contrainte et sans qu'il s'agisse 
d'une quelconque 

sieurs contruis de pu 


“Répondant à ia polémique qui se 
développe sur le financement de 
J'Unité, M. Estier, directeur de 
l'hebdomadaire du PS, nous écrit : 

miel 1 Je res ait 
encl auquel per 
leurs dans le prochain numéro de 
cet hebdomadaire, le Monde daté 
samedi 1 février, sous le titre un 
peu rapide « Le financement de 
que mis en cause », a fait res 

accusations portées par un 

dustriel du Nord comre l'Unité 
« qu'il aurait dû a qu pièces justificatives dont je dispose. 
de plusieurs millions de francs # : 
.L'informaion ainsi est L0- jrs avait d'autre part 
talement inexacte. L'industriel en 


Culés, avec parution aux dates de- 
mandées comme le montrent lies 


Dans la collection 


LE TT ICE 






















sionnel, ancien de la Montagne à 
Clermont-Ferrand et du Matin de 
Paris, M. Besset fut aussi, jusqu'à 
octobre dernier, l'un des membres 
on de M. Eaurous Fabins, 

relations avec la presse. 
Missionneire du journalisme sur or- 
dre? «Non, c'est un choix Pperson- 
nel, professionnel et de conviction. 


. Je ne suls pas l'envoyé spécial de 


Fabius, ce n'est ni un ji socia- 
liste ni un quotidien électoral que 
nous a/lons faire. Au Das 
journa et de référence, 
ouvert à ioutes les réalités calédo- 
niennes et de la zone du Pacifique, 
tolérant et modéré, où l'information 
sera dissociée, très visiblement, du 
commentaire. » 

Ce plaidoyer acquiert quelque 
crédibilité quand l'on sait que ce 


loppement économique du Pacifique 
sud (COGEDES), es, en effet, 





coller au fond des poubelles. S'il y 
à les Nouvelles dans toutes les pou- 
belles de Nouméa, je suis content.» 


En face, l'équipe du Journal de 
Nouvelle-Calédonie a d'ores et déjà 
brouillé les pistes. On y trouve aussi 
bien M. Walles Kotra, « le» journa- 
liste mélanésien du territoire, ancien 
de l'école de Lille et de RFO, que 
l'on dit proche des indépendamtistes, 
ge Gérard Lacourège, ancien 

lune éphémère publication d'ex- d'ex- 
ts Satis Ne CRE C'est 
une aventure de presse comme en 
ee 
résume M. Besset. 


EDWY PLENEL. 


e L'Union calédonienne veut 
participer aux. élections. — Le 
comité (Ua de TU res cslédo- 
nienne principale composante 
du Front de libération, nationale 
kanake et socialiste) s’est prononcé, 
le samedi 1« février, pour la partici- 
pation du mouvement. 


ETS Le Liste aux élections tives. Cette 
Prorresses din us ae PIE 
réunis à La tribu de ls Es 


















ÉPRIRS 


Quel est l'impact 
Re CRAN EE 


e CPA-JOUY 


Les canäfidats sont'invités à déposer leur dossier le plus tôt possible, 
pour ne pas risquer d'être reportés à une session ultérieure. 


Les.candidatures aux prochaines sessions 1986 du CYCLE PLEIN 
. TEMPS {17 mars au 13 juin et 22 septembre au 19 décembre) 













près de Nouméa. ‘Elle cont: 
qu'avait affirmé le président à 
FLNKS, M. Jean-Marie Diibaou, 
pps de ne dns re 
interview pu janvier par la 
Croix : « Nous'avons décidé de ne 
ea aller aux élections coloniales 
à pérennisent des institutions 
éoloniales » (le Monde du-11 jao- 
vier). L'UC souhaite que le 
FLNKS, qui doit consacrer-prochai- 


CAE RE ES - sont à adresser au : nement une convention à ce sajet, 
électeurs Het CPA -1,rus de la Libération, 78350 JOUY-EN-JOSAS. adopte une position unitaire. Mais le 

A Ü x © CPA-PARIS FLNRS D dE a te du 
er Les candidatures à la prochaine session 1987 du CYCLE ANNUEL | | L Saticipation au pronnnes Da tome 


et comment ? 
aux Editions 


ÉBDNu 





{décembre 1986 à décembre 1987) sont à adresser au : 
CPA - 108, boulevard Malesherbes, 75017 PARIS. 


| CHAMBRE DE COMMERCE ET D'INDUSTRIE DE PARIS 







façon, le député indé; tiste sOr- 
tant, M. Roch Piaiot. lee de 
soixante-dix-huit ans, membre de 
T'UC, ne se représentera pas. 


n'était pas content, lou- 
vrier non plus et per- 
sonne entre les deux” 


SUILLIE 
HAT 


Tee 
er Orban 


Of 





Ve: 





RÉGIONALES 


Président da couseil régional : Jacques CHABAN-DELMAS (RPR) 
Nombre de sièges à pourvoir : 83 
DORDOGNE : 12 LOT-ET-GARONNE : 10 
PYRÉNÉES-ATLANTIQUES 


GIRONDE : 34 117 
LANDES : 10 


LÉGISLATIVES 


NOMBRE DE SIÈGES A POURVOIR 


DORDOGNE : 4 ” LOTÆT-GARONNE :3 
GIRONDE : 11 PYRÉNÉES-ATLANTIQUES :6 
LANDES :3 - 


DÉPUTÉS SORT. 


Georges Labazée (PS), 
suppléant d'André Labarrère, 
ministre délégué chargé 

; des relations 
avec le Parlement 


+ CRÉPEAU, - 





Poe Re Das Den Luam rt . Aquitaine, dont wul ne sait quelle part exacte il 
ei es d'en ; aventure ee Nicole teur (Gasche dém.) de Lot-et-Garonne, d’une  preod aux événements actuels : il s’agit de 
ue seule représentante ne *PAssembl£e véritable force politique « centriste » bien déci- François Mitterrand, qui possède une maison 
er, ne CR fpure corn Mste 06e à rééquillrer Le jeu de l'oppoëition, quite. dans jes Landes où 15e retire chagne semaine, 
régionale du Parti socialiste dans les Pre DR Re à tros à Eatché, vs iscard d'Estaing 
Pyrénées-A: psg em pr Pom pesant, apparaître comme alait snguère nee nsc 


arijE 


30 (26,08) ; MITTERRAND 
D'ESTAING, 51049 (20,86); CHIRAC, ‘ 


5; GISCARD 
CHIRAC + GARAUD + DÉBRÉ, 59 385 
LÉGISLATIVES, 1° tour (14 jai 1987) 


: abet, 23,69 % ; suff. ex, 220 547 ; PC, 52 340 (23,73) : PS- 
246 (38,19) : UDERPR, 81 723 (37,05). . : 


EUROPÉENNES (17 juin 1984) 
Inz, 296 899 : abez, 34,92 &: suff..ex., 184 035 :.PC, 30 731 (16,69) ; PS, 
42355 (23,91) ; UDF-RPR, 74 877 (40,68) ; FN, 12 582 (6,83). 
GIRONDE 
1° tour (26 ail 1981) 


LÉGISLATIVES, Ie tour (14 jais 1981) 


32; abst. 30,55 %; suff. ex, 505 675. PC, 61 344 (12,13) ; PS- 


MRG, 259 183 (47.29) : UD RPR, 195 448 
EUROPÉENNES (17 jan 1984) 
16 RÉ A TR RIRES EPS 
LANDES 


PRÉSIDENTIELLE, Ie tour (26 avril 1981) 
Inc, 219366; abst, 15,16 %; suit. ; 183 197. MARCHAIS, 26 095 
(14,24) ; 62 336 (34.02) : MITTERRAND + CRÉPEAU, 
65421 (25,71); GISCARD D'ESTAING, 47013 (25,66) ; 
30 748 (16,78) ; CHIRAC + GARAUD + DÉBRÉ, 35 319 (19,27). 





58 692 (25,11) + UDRRPR, 110 510 47,28) ; FN, 18 916 (8,09). 


trois dans les Landes et en Lot-et-Garonne, 
écrasée par le poids quatre en D ét six dans les Pyrénées: les Pyrénées-. 
deaux, we «capitale» dont l’agglomération Atlantiques. Et sur les quatre-vingt-trois 
représente la moitié de la population du plus : seront 
grand de France. La Gironde  girondins, Ce rapport fait qu'en Aquitaine cha- 


Quand « Chaban » doit gérer l'« a 


De notre correspondant 


ile 
é 
ï 


8e 

3 
f 
è 


È 
8 


son babi- 
lketé à utiliser les faiblesses de 
J'adversaire, plutôt que de faire éta- 
lage de sa propre orce. Avec lui, 
jamais combat ne s'est terminé per 
une mise à mort. Il a toujours su se 
ménager futur adversaire un 
ennemi déjà vaincu qu'il avait 
contribué lui-même à relever, plutôt 
que d'attendre un ennemi inconnu 
veu de n'importe où. MM. Michel 
Sainte-Marie ct Philippe Madrelle, 





.…… LÉGISLATIVES, 1° tour (14 juin 1981) 


. Is, 219 717; abs. 23.76 & ; suff. ex., 165 043. PC, 19 424 (11,76) ; PS, 


‘83 152 (50,38) : UDF-RPR, 60 327 (36,55). : 

EUROPÉENNES (17 juin 1984) a 

Tns., 225 567 : abst., 36,47 D; suff. ex, 137 460. PC, 15607 (11,35) : ES, . 

41 691 (30,32) : UDF-RPR, 54 535 (39,67) ; FN, 9 793 (7,12). 
LOT-ET-GARONNE 


PRÉSIDENTIELLE, 1« tour (26 avril 1981) 
ns, 214999: abst, 16,41 %: suff. ‘176 586. MARCHAIS, 31 942 
L'ér v979) AR EETRES 43424 (2459): CHIRAC: 
30945 (17,52) ; CHIRAC + GARAUD + DÉBRÉ, 35 854 (20,30). 
‘ . LÉGISLATIVES, 1“ tôur (14 jaln 1981) 

‘Ins. 215307; abst, 26,39 %; suff. ex. 155 824. PC, 29 524 (18,94); PS, 
64812 (41,59) : UDF-RPR, 55 814 (3838). 

| EUROPÉENNES (17 jain 1984) : 
.Ans., 218 466 : abez., 38 % : uff. ex. 128 925. PC, 17 105 (13,26) ; PS, 30 043 
(2330) : UDF-RPR, 51 597 (40,02) ; FN, 12 467 (9,66). 


- PYRÉNÉES-ATLANTIQUES 
PRÉSIDENTIELLE, 1« tour (26 nvril 1981) 
Is. 389 806: aber, 18,25 G: suff. ex, 314746 MARCHAIS, 33253 
See 13033) ; GISCARD D'ESEAINE, 90 456 CRT. CHRAR 
65 365 (20.76) : CHIRAC + GARAUD + DÉBRÉ, 74 094 (23,54). 
.… LÉGISLATIVES, 1e tomr (14 juin 1981) 


Jos, 391 765 ; abs, 26,72 Œ: suff. ex. 283 533; PC, 25074 
119 837 (42.26) : UDE-RPR, 133 644 (47,13). 


EUROPÉENNES (17 jui 1984) S 
Lis., 399 143 ; abst,, 39,49 &: suff. ex, 233 697; PC, 17481 (7,48): PS, 


EM): PS, 


: gués, en mars 198 5 


de Bordeaux et l'appareil chiraquien 
m'ont paru aussi idyllic nes, ul 
ques Coabar Bois . a êt beau- 
coup plus aise pour imposer 

Br La composition des 


artifi 

sieurs années, singulièrement 
réveillé et « gonflé» pour l'occasion 
e qui pourrait bien s'avérer la clé 
du f pouvoir, au département 
comme à la région, après le 16 mars. 
Si M. Jacques Cha 


ban-Delmas 
. s’est d'abord servi du CNIP pour 


limiter les ambitions de l'UDF avec 
ï ion du RPR, il 


C'est ainsi, par exemple, que 
sa est com] de 


huit RPR, huit UDF et cinq CNIP, 
en position éligi fait de 
doute pour personne en Gironde que 
les membres du CNIP ainsi désignés 
sont avant tout des fidèles du maire 


incapables de faire un pas en 
de la voie qu'il leur a tracée. | 


…. \ Faïles | 
Use pourrait même que ce grou. 
se trouve renforcé d'un ou dax 
autres CNIP qui se sont gliséés dans 
les listes du Front national, comme 
M. Marcel Vauthier, maire de 

t-| lennellement exclu 
par. ne il n'en continue pas 

moins uer cette étique: 
Pa Sn D 
du CNIP) et Jacques Chaban- 

Delmas. ” + 

La pression du RPR sur le maire 
de Bordeaux n'en a pas moins été 
sensible dans la ition de La 
liste régionale, essentiellement 
u'us véritable 


Ces ailes ne son rien eu regard 


des faiblesses manifestes du 
socialiste. La sat 


L le chute de . 
. Phiippe du 
meat ei de la région, a été aggravéc 


Tél. 42-60-69-02. 





mn 


près-Chaban Den 
rer 


‘mêlée générale, au point qu'il fallut 


maire ‘ 

















par les dissensions entre COUraNs, 
particulièrement, à l'intérieur du 
courant A. Trop occupés à la lutte 
loin de pouvoir mettre es 
CE es 
ambitions départementales ou io 
nales. À la fin janvier, leur 

m'était toujours pas prête, et la 


recourir plusieurs fois aux arbitrages 
parisiens, 

MM. Michel Sainte-Marie et Gil. 
bert. Mitterrand ont tenté un coup 
Vie force sur la fédération girondi 

ï j permettre, d'une 


‘définis par le congrès de T 
‘ Actuellement, M Catherine 
Lalumière bénéficie du soutien 
d'une partie du courant A, des. 
rocardiens et du CERES. 











Suspicions 
‘à l'extrême droite 


T'appareïl du parti qu'ils accusent : 
de n'être pas fidèle à Jean-Marie 
Le Pen, et dont ils disent qu'il est 
entièrement noyauté, en Gi- 
du RER et du SAC oo à 

et 2 à: 
par M. Chaban-Deimas. Pour le 
-Front national, Il ne -fait aucun 
doute que cette dissidence n'est 
qu'une manœuvre voulue par le 
maire de Bordeaux, avec la com- 
Plicité du PS. 4 


badges et insignes . 
Bernard 8. MILLER, 565 West End Ave. 
New-York ALY. 1O02A(USA) . 





rde 
 csorelement des hommes {dure 


Ho eee 
wi. 


Œucx de Gironde est cependa 
per das: force centrifoges qui agite 






. in de PU ie en av 
"mnbAons déparementaies où r 

nas. A a fin janvier, le 
.R'étart (ou)Ours pas pr 
emélée générale. au point qu 
recourt puseurs fois aux àr 











- MM. Micheï Sainte. 
ber Miuerraed ont 








. tefoss pus Encore 
: du marre de 


E DE CHEVE 
: Us LIL ess 





Tu as voulu l'emploi pour tous 


et c'est le chômage qu'a augmenté. 


Tu as voulu rouvrir les mines 
c'est les bassins qu'on a fermés. 

Tu étais contre le nucléaire 
et c'est Greenpeace qu'on a coulé. 

Tu étais contre l'École Libre 
et les Français tont fait reculer. 
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“T'as voulu 
voir Paris, 
etonavu 
esoul” 





Tu voulais un logement pour tous 
y a plus un appart à louer. 
Tu étais pour la prospérité 
et on est tous endettés. 
Le pouvoir d'achat devait augmenter 
C'est les restau du cœur qu'on a créés. 
T'as voulu le socialisme 
t'as vu c'que ça a donné. 








— 


me 


LE MAUVAIS TEMPS SUR L'EUROPE 


En Francs, 84 000 foyers privés d'électricité 
dans ls Pyrénées 


le Haut-Adige. Plusieurs faubourgs 
de Rome sont sous les eaux et 


Mais Cou en France. où le Ban 
est de neuf morts et un disparu, que 
À neige a fait le plus de victimes et 


de dégâts. Sur les trois cent mille 


La burle souffle sur l'Ardèche 


mi rem mumunsinn 


ee en As me me ce Re 





De notre correspondant 





Aubenas. — La neige est tombée 
dimanche 2 février, après deux jours 
d'accalmie, sur la Cévenne et Le pla- 
teau ardéchois. 10 à 30 centimètres, 
selon l'altitude, sont venus s'ajouter 
à un manteau ncigeux qui épass 
parfois 2 mètres d'épaisseur depuis 
la tempête du 29 janvier dernier. Le 
vent du nord — la burle — s'est levé 
et a favorisé la formation de 

. Les liaisons routières si 
durement acquises les jours précé- 
dents sont à nouveau interrompues. 


- La météorologie est imi 
jusqu'à mercredi prochain. On 


espère cependant que pourront 

conservées les remises en état du 
réseau électrique, que les équipes de 
lEDF et d'entreprises privées ont 
obtenues en cinq jours de travaux 
extrémement pénibles. Le dernier 
communiqué de la préfecture de 





Régulièrement victime de 
pluies givrantes ou de neige col- 
lante, EDF a entrepris des rechar- 
ches pour tenter d'y remédier. Il 
a fallu eller jusqu'au Japon, psys 
souvent victime dé la neïge cor 
lante, pour trouver — peut-être 
— un débüt dé solution. I! s'agit 
de baguës en matière synthéti- 
que que l’on dispose à intervalles 
réguliers sur le câble afin de tron- 
çonner d'éventuels manchons de 
neige ou de glace — qui peuvent 
peser jusqu'à 7 kilos au mètre 
Enéaire. 

La difficulté, c'est de repérer 
les régions à risques, afin d'en 
équiper prioritairement les fignes. 
Une étude a été entreprise avec 
l'aide du CNRS pour en définir les 
contours. Plusieurs centaines de 
kilomètres de lignes ont été 
équipés de ces bagues, mais le 
réseau EDF atteini le million de 
kilomètres, et leur efficacité reste 
à démontrer. Les techniciens 
d'EDF estiment que les bagues, 
seules, ne suffisent pas et qu'il 
faut leur adjoindre des contre- 
poids. Il s'agit de pièces en métal 
que l'on dispose sur les câbles 
pour les empêcher de vriller, et 
donc de tendre la ligne jusqu'à la 
rupturs. . 


AIT 
TT 
LEULUIE 


| Les bagues japonaises d'EDF 


foyers privés d'électricité dans 
l'Ardèche, le Gard, l'Aude, l'Ariège 
et les Pyrénées Orientales, environ 
deux cent mille ont être rac- 


cordés au réseau pendant le week- 
deux . 


concours de 


end, grâce au . 
mille agents EDF, de dix-huit héli- 
Coptères 


de l'armée et de lu gendar- 
merie, et de nombreux engins à che- 
nilles. Ce lung matin, 
uatre-vi uatre mille 
garedagqus mie mes 
dans les région ï S 


ainsi qu'autour de 
Nimes et de Valence. Le plan 
ORSEC est maintenu dans quatre” 
départements (Ardèche, Aude, 
Ariège et Pyrên les). 

La neige 





l'Ardèche signalait que mille cinq 
cents à deux mille foyers étaient 
encore privés d'électricité, alors que 
cent vingt mille avaient été frappés. 


C'est la Cévenne — et particulière- . 


ment les arrière-pays des Vans, de 
Joyeuse et de Lorgentière — qui 
demeure la plus touchée. 

Dans le cadre du plan ORSEC, 
toujours en vigueur, les gendarmes, 
les pompiers et l'armée, avec l'appui 
précieux des hélicoptères, assurent 
le ravitaillement des lieux éloignés 
et portent secours aux personnes iso- 
lées. On s’inquiétait dimanche soir 
pour l’ermite de La Croix-de-Fer — le 
Père Bartelo Lopez Luzardo, moine 
de l'abbaye de Notre-Dame- 
des-Neiges — figé de soixante et 
onze ans. Son ermitage, recouvert de 
1 mètre de neige, n'a pu encore être 
visité par les sauveteurs. 


ANDRÉ GRIFFON. 





On peut s'étonner qu'EDF, sur 
ce point, n'en soit qu'au stade 
des recherches, alors que les 
intempéries frappent chaque 
année, une région ou l'autre de 









qui avait abattu six mille poteaux * 
basse ou moyenne tension, 
soixante-dix pylônes haute ten- 
Sion et mis quarante postes hors 
service — privant six cent mille .. 
foyers d'électricité, — a coûté à 
EDF 340 millions de francs pour 
te dépannage et les réparations. 
« Nous ne pouvons pes enterrer 
les lignes à haute tension, dit-on 
à EDF, car il faut passer du cou- 
rant akernatif au continu, ce qui 
est beaucoup trop coûteux. » 
Pour la fédération CGT de 
l'énergie, qui tient congrès à. 
Mulhouse jusqu'à vendredi, « {a 
tempête de neige n'aurait pas eu 
de telles conséquences si l'on 


















EDF, on fait observer que 1 mil 
fard de francs est dépensé che- 
Que année Pour renouveler ou 
renforcer 15 000 kilomètres de 
lignes de moins de 20 000 voits. 
Mais l'on cherche toujours la: 
parade contre |a neige collante. 
ROGER CANS. 














CRETE te ETC PTE eE TER 


du Milieu, des clients, erc. 


69 francs 









A la base de Houston, Is mort 
n'est pas une défaite, Si, pendant 
la cérémonie à la mémoire des vic- 


une puissante 


tout cas pas les quatorze morts de 
l'espace. 


te soir de la cérémonie, 


inquiets : allait-on retarder leur 
voyage dans l'espace ? Des vois 
différés, c'est pour certains le ris- 
que de ne jamais partir. Claude 
Nicollier, te Suisse, attend depuis 
1976 : il ne volers sûrement pas 


LA FISSURE 
D'UN PROPULSEUR 
SERAIT LA CAUSE 

DE L'EXPLOSION 


Une fissure dans le 


point n'est pas confirmé. 
Une faible baisse nef d'aileurs pas 
de nature à compromettre le vol 


Si la cause de l'explosion est bi 
cle ae vient -d'être sertie 
l'enqr portera ensuite sur les rai- 
sons de cette défaillance et sur 
J'absence d'indications transmises 
aux astronautes ou aux contrôleurs 
au sol, indications qui auraient pu 
permettre d'éviter la mort des astro- 
ue Le crane iaforma- 
tions, le nom capteurs placés 
men pe nr ie 
ment réduit pour gagner poids, 
car ces derniers semblaient d'une 
fiabilité à toute épreuve. Il est clair 
que les astronautes ne se sont 
aperçus de rien, d'après leurs der- 
lères paroles affirmant que tout 
allait bien, et aussi parce que ie 
commandant de bord avait la possi- 
bilité de séparer en Catastrophe 
l'orbiter des autres pour 
revenir se poser sur La piste de Cap 
Canaveral ou, si c'était impossible, 
de tenter un amerrissage de fortune. 
Or on a rotrauvé Le ee d'un des pro: 
pulseurs, montré : 

Pme do lamgage Da pas FOCHONAE. Le 

Aucun incident n'était survenu au 

voi un a 
donné des signes de faiblesse. Des 
changements out été apportés à la 
fabrication. Sont-ils responsables ? 
L'étude des photos semble montrer 
que la flamme est au nivesu d'un 
joint, et l’on peut donc imaginer que 
c'est une soudure qui 2 lâché. 

Une fois la cause établie, ü faudra 

des mesures correctives, 
faire des essais... Les vols ne sem- 
blent pas près de reprendre, et les 
sources proches de la NASA qui 
suggèrent un nouveau vol dès la fin 

l de juin paraissent bien optimistes. 









! 
.T 


times de Challenger, les femmes 


motivation, 
ne pourrait plus fes faire reculer. En . 


A la base, où ils se sont 


= MESSIEURS 
EVITEZ LA CALVITIE 


MÉTHODE UNIQUE EN FRANCE PROPOSÉE PAR 
DOMINIQUE LAVIGNE 


ont toujours priorité et les vétérans 
qui passant devant comme Young. 
cinquente-six ans, au palmarès 


dant que d’autres piaffent, 
par l'inquiétude de vieillir au so! 


L'erreur impossible - 
A Paris, le. lendemain, Patrick 
Baudry vient de “quitter «la 
famille ». « J'étais sûr que l'acci- 
dent arriverait un jour. Mais, vous 
savez si on commence à se poser 


des questions... » La grande boule : 


de feu n'a pas impressionné le pre: 
mier Français à avoir volé dans là 
navette. C'est La part du risque. It 


| l'accepte, tout est prévu, tout est 


contrôlé : Tout doit bien ss passer. 


« Mais ne voûs arrive-t- pas - 


d’hésiter ? — Jamais. — Une 
erreur humaine est si vite arrivée... 
— l ne peut y en avoir, in'yen a 
jameis eu dans un vol spatial, Nous 
sommes entraïnés à donner des 
tions prévues. Et puis, on ne 
demande pas aux sstronautes des 
* choses impassibles »... 

On comprend donc qu'il suffit 
d'avoir une confiance absolue dans 


L'AVENIR DES STATIONS SPATIALES HABITÉES 
L'impatience des astronautes 


la technique (ce qui est toujours 
plus difficile après une catastro- 
phel. «Mais, reprend Patrick Bau- 
dry, chaque fois qu'un lancement a 
fieui “c'est un miracle, un éngn 
d'une telle-complexité et qui fonc- 
tonne! C'est ce qui en fait la 
beauté, d'ailleurs — Mais, cette 
fois 2? — Cette fois, c'était imprévi- 
sibie…. » 

Décidément, le danger n'inté- 
resse pas Baudry. «J'aime les 
Arnéricains parce qu'ils ont une 
saine du risque. Ils se 


sans la moindre appréhension 
apperente : «il n’y a pas de fiabilité 
à 100 %. c'est un argument 
d'ingénieur, de fabricant, pas d'uti- 
Esateur. Pour le pilote qui se tue, le 
risque est à 100 %, et, pour celui 
qui rentre à le base, la sécurité est 
à 100 %. LU faudrait des chiffres qui 
n'existent pas, avoir fair un grand 
norbre de vols spatiaux pour obte- 
nir des statistiques. Ce n'est pas le 
cas, et les assureurs, qui le savent, 
n'essurent pas les astronsutes. > 
Pour ces hommes qui ne se veu- 
- lent pas hors du commun, la peur 
ne serait donc que trivialité Au 
point que tout devient banal sinon 


IVAN PAPANINE, 
PIONNIER DE L'ARCTIQUE, EST MORT 


Fm amgare soviétique Ivan 
. Papanine, pionnier de l'Arctique, 
est mort le 30 janvier. Il était Agé de 
quatre-vingt-douze ans. 

Ivan Papanine a dirigé de mai 
1937 à février 1938 la première base 

viétique Pôle Nord !, installée sur 
des glaces dérivant dans l'océan Gla- 
‘cal Arctique. Au cours des deux 
‘cent soixante-quatorze jours de 
dérive cer Le des rene 
d'hydrologie, iologie, d’astrono- 
mie, de météorologie et de magni 

Ivan Papanine avait été récupéré 
de justesse avec ses compagnons au 
large du Groenland alors que l'ile de 
glace se désagrégeait. 

Papanine fut responsable 


Ivan, 
| pendant la guerre, avec le grade de |. 
| ÉDUCATION‘ . 
. FACE AUX THÈSES « NÉO-LIBÉRALES » 5 


contre-amiral, de la grande voie 
maritime du nord que suivent les 
convois de Mourmansk à Vladivos- 
tok. 


Pôle Nord 1 fut La première d'une 
longue série de stations soviétiques 
installées sur les glaces dérivantes. 
Nord 21. En mars prochain, Pêl 

Fe 
Nord 28 devrait être installée. 






e Deux cratères de Vénus bap- 
tisés par Îles Soviétiques. — Les car- 
tographes soviétiques vont donner le 
nom de Christa McAuliffe et de 
Judy Resnik, les deux femmes 
mortes dans explosion de Challen- 
pres res de ka planète 
-Vénus. Les Soviétiques ont établi, à 
partir de 1975, une carte de la pla- 
et. donnent systématiquement 


Par 


novices : ils n'ont le temps que 


. qui vibrent, d'autres plus ou moins 


normal. Aujourd'hui, ya ces 
moins iméressants que d'autres, 
js j exemple 


sont trop courts, surtout pour.les 


d'être malades. Les grands vois, 
les premières, les rendez-vous sont 
au contraire passionnants. On se 
lasse donc de tout, st les astro- 
nautes en sont à choisir leur 
espace. Et sait-on que les navettes 
ne se ressemblent pas ?-Il y en a 


faciles à piloter. - 
A Houston, Patrick Baudry et 
ses amis les astronautes ont 


CHRISTIAN COLOMBAN 
et J.-F. AUGEREAU. 


UN NOUVEAU SATELLITE 
CHINOIS 


La Chine a lancé samedi 
1= février nn satellite de télécommu- 
nications et de télévision, qui a été 
mis en orbite géostationnaire. Un 
premier lancement en orbite géosta- 
tionnaire avait été effectué en avril 
1984. Au total, la Chine a mis dix- 
huit satellites en orbite depuis 1970. 







aux cratères des noms de femmes, 
souvent des héroïnes de la révolution. 


hommage aux astronautes 


Ds anapuet ous Le rare 
le pro; 
américain de «guerre ds oies e 
et d'affirmer que l'explosion de 
Challenger pourrait le remettre en 












Le SNESUP veut « redonner aux enseignants 
le sens du service public » 


Les universités sont gagnées par 
une double fièvre électorale. Aux 
consultations internes qui — là. du 
moins où les nouveaux statuts ont 
été adoptés — ont commencé pour 
former les divers conseils. créés. par 
la loi Savary. s'ajoutent les répercus- 
sions de ia. cam; pour les légis- 
ltives. ont conduit l'oppo- 
sition à les thèmes <néo 
libéraux » déve] depuis ün cer- 
tain temps parmi de nombreux umi- 
versitaires autour du thème de 
l'autonomie des établissements et de 
la création d'universités privées. 

Dans ce contexte, le colloque qu'il 
a isé à Paris, le 1e Fret sur 

« enseignement supérieur : 
un enjeu, des choix =. 2 permis au 
piciur, qui rooupe 1e GTR. 

, Qui regrou) 
rentes tendances de Le gauche, de 
préciser ses positions, au terme 
d'une législature marquée par de 
nombreuses initiatives gouverne- 
mentales qui ont sensiblement modi- 
fié le paysage universitaire. 

Entraîné dans ce mouvement 
général de réformes et de remises en 
cause d'idées naguère incontestées, 
Je SNESUP a tenté de plus 
nettement ce qui it Le souhai- 
table, le tolérable et l'inacceptable. 
Sa position pourrait se résumer de la 
façon suivante : oui à l’extension et à 
la démocratisation de l'enseigne- 
ment supérieur, à l'ouverture sur le 
monde extérieur, à la diversification 
des formations, à la réforme des pre- 
miers cycles ; non à tout ce qui ris- 
que de, renforcer la ion (2ug- 
mentation des droits d'inscription, 
pee tee au jen cycle), 
et de laboratoires « d'excellence », 
limitation des habilitations de troi- 
sième cycle), la rivalité entre Les 










RETZ 
HELENE 










Mais les évolutions sont si com- 
plexes que le distinguo entre le posi- 
tif et le négatif, Le bien et le mal, 
devient de plus en plus difficile à 
faire. Ainsi toute la dialectique syn- 
dicale est-elle nécessaire pour faire 
le partage entre la bonne autonomie 


(qui introduit souplesse et démocra- : 


lie au sein du service public) et la 
mauvaise (qui transforme les uni- 
versités en entreprises et les univer- 
sitaires en hommes d'affaires) : 
entre la concurrence (néfaste), la 
« saine émulation » (prônée par cer- 
tains, mais qui pour d'autres n'est 
que la - forme polie» de la pre- 
mière) et la complémentarité (qui 
s'inscrit dans le cadre harmonieux 
de la carte universitaire) ; entre la 


professionalisation :« étroitement: 


utilitariste » et «au service du 
patronat », qu'il faut proscrire, et 
celle — à encourager — qui tient 
compte de l’ensemble de la demande 
‘sociale; entre l'évaluation techno- 
cratique, qui renforce le malthusia- 
nisme, et celle, démocratique, qui 
fait avancer la science. 


« Des orientations 
détestables » 


. Confronté à toutes ces contradic- 
tions, le syndicat 2 une tâche 
d'autant plus difficile qu'il doit.com-" 
battre sut plusieurs fronts : ceux de 
l'opinion, séduite par les thèses libé- 

des développées par des universi- 
taires célèbres — parfois de gauche 
— ayant accès-aux médias et à l'édi- 
tion : du gouvernement, qui vient de 
prendre unc série de mesures aux 
“orientations détestables- : du 
milieu universitaire lui-même enfin, 
dont les comportements élitistes sont 
souvent peu compatibles avec une 
conception démocratique et ouverte 
de l'enseignement supérieur, 

Pertagé entre le désir de s'adapter 
aux évolutions nécessaires et la 


défense sourcilleuse du secteur 
public, le SNESUP est à la recher- 
Che d'une « attitude offensive à 
lui permette de répondre à l'« & 

logie dominante » ‘et de « redonner 
aux ensel, s Le sens du service 
public ». insuffisances .de ce 
dernier « dépendent de l'Etat, mais 
aussi en partie du fonctionnement 
Interne des universités et des uhiver- 


sitaires eux-mêmes, c'est-à-dire de.. 


nous, a déclaré l'un des rapporteurs. 
Les freins à l'innovation et à l'expé- 
rimertation donnent une impression 
de’ sclérose qui favorise les ata- 
gs ». Comment être novateur sans 
er le service public ? Comment 
poncier la ns mission Fa 
enseignement supérieur d'accuei 
lir la masse ct de former les cadres 
et les chercheurs de demain ? Ces 
interrogations étaient au cœur du 
colloque. On ne peut pas dire que les 
soient encore très claires. 


FRÉDÉRIC GAUSSEN. 


_. MALAINLOTTIN 
PRÉSIDENT DE L'UNIVERSITÉ 
LLLE 


&u, le 31 janvier, président de l'ani-- 
versité des sciences humaines, let- 
tres et arts de Lille (Lille-I11}. A 
succède à M. Jean Celereytte. 
M. Lortin, qui était notamment sou- 
tenu par Force ouvrière, à 616 &lu à. 
une forte majorité, devançant 
LL l'autre candidat, M. Jean- 
ierre Guillerm, qui avai ï 
SNE SU qui avait l'appui du 
[Né le 1= jenvier 1935 à Saint- 
issu d'une famille de ec A 
ù ouvi ut 
Eire Cine 
et 
Nord-Quest. me jantes de plusieurs 
Ouvrages sur le no la France, Sa 
SR der 
1598-1668». PRE 


EEE 






STAGE LECTURE RAPIDE 
11-12-13 février 1986. …: 


GEICA-FORMATION /42-96-41 
56 bis, rue du Louvre, 75002 Paris 
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, Space: Et sait-on none. les 


ses emis tes 2Stron 
- encore Rarié de leur Te 
“passon. ls on évoqué 
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: sympstique fle. à 
Faro le mai de l'espace, Co 
"memrele fat Dour dorr 

cours ? Juith, 1e ma 

: femme. Mike. ie Mann, ur, 





mots si (usles en (eur 
promesses : «On cer 
| sranon Spatiaie, votre 
ons OÙ VOUS 3unez 
. er.» 
HS CHRISTIAN COLOMB: NX: 
tr. et J.-F. AUGEREAU. 
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la victoire de la France 
ge Pad 09 À 9e à 
sur F'Ecosse (22 


à sr y l'Angleterre, 
exempte samedi 1° février. 


pu le croire, jire, Plongés qu’on était 
k ivernales, dans 
un Parc des princes noyé de 


. brumes océanes et de bières 


le rencontre d'un rugby gri- 
saille. Le rugby qu’on sait pouvoir 

être de pierreries mais qu'on 
attendait, ce jour-là, camouflé 
Deer un manteau de froidure et de 
pluie. 


< Re de notre temps 


On 
faite de Murray- 
field. On avait découvert à cette 
occasion La profonde tristesse qui 
peut résulter d'un arbitrage obses- 
one Pis encore, on venait 

d'apprendre que la mêlée trico- 
lore avait re souffert, 
deux jours plus tôt, devant les 
enfants de troupe du bataillon de 
Joinville. Là-dessus arrivait 
l'Irlande re Fl cortège de 
fureur, son cél bre esprit de com- 
Dar sa Sera de lan dernier. 


L'histoire ne retiendra de cette 
re qu'une image, celle d'un 
essai, qu’on sait déjà être de 
Let Et, d'une see 
mani ce sera ne telle 
Fée, 


{Publiché) — 
EXPORT CHALONS 


EN CHAMPAGNE 





RUGBY 
LA VICTOIRE DE LA FRANCE SUR L'IRLANDE (29 à 9) 


Ballon vole ! 


son qu'on croyait en perdition. 
analysera tous les 

On is les témoins. On 
cherchera sans doute aussi à 
seproduire Farnne Ce sera 
pure perte. cc qui s'est 
passé ce samedi de février, vingt- 
cinq minutes après 16 heures, au 
Parc des princes, est vraisemble- 
blement unique, et on ne dissèque 
pas le sublime. 

Pour a tout dire, on avait sur 
place senti le miracle. 
Non certes le uit d'une quel- 
congue faculté divinatoire, mais 
uelque chose comme un pressen- 
mea iné- 


Rabiruel dy niveau 
international. J1 y avait trop 
d'énergie dépensée de part et 
d'autre et, dans le même temps, 
trop de génie inexprimé du côté 
français. On attendait donc, avec 
une sorte de conviction, celle 
d'être en transit pour l'a, 
d’être en route pour l’extase. Cela 
ne fut pas immédiat. 


Chaud devant 


Car il avait fallu en somme 
régler la grachine, apprendre au 
plus vite à perdre ce complexe né 
quinze jours us 1ôt à Murray 
ied. Pour les lé- 
gomènes se rest mt à 


l'apprenti de l'évidence, à 
ro que, fi Pgnine spirit où PE 

ne ent longtemps f: 
Tatin un quinze ficolore 
capable de s'exprimer. 


marques. Le 
Pierre Cha joli taureau 
briviste, de gommer quelques 
et surtout pour 

pe de sortir d'un mauvais 
en fait, nécessaire 
FE la Es rançaise enfon- 
er. user, puis hi: le huit 
‘EL vor js hommes de 

Daniel Dubroca régulièrement! 
plie ceux du teigneux Eres 
itzgeraid, on savait au fond que, 
sauf du sort, la victoire ne 
pren que française. Car le 

— on ne le sait 

Ponblier — commence nee dent. - Cérnee 


laire de sci lourds 
que la enne, mais qu'il 
laut en passer par ce de fer 


devant et est sorti grandi. 

Aussi ce fut un joli clin d'œil que 

cet essai en fin de 

lippe Marocco, qui ne 1 le 
signal à l'embrasement 


«On jouait une touche. Je 
ee 


marque, poussé par Dubroca 
racontera-t-il plus tard. Plus 
modeste que Marocco, vous mou- 
rez... 

Mais avant, dirat-on? Cela 
avait commencé de manière clas- 
sique par une course poursuite, la 
France prenant lentement, 
d'abord, puis de plus en plus vite, 


La troisième chance de Montero 


Deux fois challen 


exicain Barnal 


Worli ue s Cou en 1e et s large Lacier 


World Boxing As: 


it avoir une troisième chance dans ,e ue 
contre l'Ausralien Fe Fenech, sous l' ne 
Federation, me organisme régissant 


, 2 


re 


Sera 


courage qu 


récompense du t pue 
De de LJém, on er Jen als Je qu 


de. cs 


1e rODIANE de 
ce constituait nait à ailleurs un | piège po pour Montero 
Lempérüment, 


souvent emporter par Sn 
lieu de rester à mi distance. 


La À déaéhas des es 
bras peu 


l, à été Lu de san op 


Le protégé de Marc Braillon, le PDG de RMO qui lui assure désor- 
cms è 


mais un salaire, est 


séries droite-geuche aux 


sean de forces 
Pen 


9 sien 1 le Colombien et pes dog apr victoire. ti 
est, encore une Je (a 485 pa constater à ses dépens 
a 


surcroît d'énergie. Ii 
pes pour gagner un titre mondial. 


Éj pu constater à es dépens que cela ve sf ; 


Sports 


cula pas. On revoit quelques 
b . Blanco passant une pêne- 
lité 50 mètres, Blanco remou- 
tant une balle sur 50 mètres, tra- 
versant sans mal la vague 
irlandaise. Blanco blessé. Un coup 
de rein de La 


porte. 
A 16 kh 10, l'équipe de France 
ne Joue plus que contre elle- 
ème. Le taureau va mourir. Un 
déclie ? « Non, racontera 
Laporte, on a attendu d'être 
de portée des fusils. Après, cela a 
été la folie. » Après? On ne 
racontera rs, se souvient d'un 
en froisrquarts 
ux irlandais. Et puis 
le Pate! Page huit passes, dira-1- 
on. Vingt-buit pour vingt- 
neuf points gerer chan: le 
mouvement 
réinventé. 


Faïbles mots, faibles chiffres. 
Que dire de la folie ? Racontera-t- 
on l'extase ? Deux longues 
minutes Sans raison et sans 
mémoire. Un princes 
debout, hurlant à tout rompre. 
Unc balle encore chaude et des 
joueurs allongés, morts, fumants, 
sur la anus tt ee 
joueurs 
propre créa création et des i iniges dés 


QC fini, il ÉnPEE pen 
autre sport que le rugl 
t, à ce point, être vécu, porté 
Ft chanté Dr un stade ? On ren- 
contrera plus tard, dans la buée 
des taire. des Français 
bébétés de plaisir autant que de 
fatigue, des joueurs encore ivres, 
ignorant jusqu’au score de leur 
tes partie. En sortant, _ 
et ré ùu f nd 
aurait juré qu'il faisait gran 
soleil sur Paris. 
JEAN-YVES NAU. 
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NATATION 


Le tsar repart en guerre 
D er et 1“ et dimanche 2 février 


boycottage, absent des champion- 

naïs d'Europe à Sons 1985 à la à la 
suite d'une subite et énigmatique 
maladie, Vladimir Salnikov ne 
tente-t-il pas un impossible retour en 
1986 ? « Je ne sais pas si cette sai- 
On je vais pouvoir m'attaquer er 


records, notamment reprendre celui 
du 400 mètres à l'Allemand de 
l'Ouest Michael Gross. Pour le 
moment, mes buts sont plus 
: me rapprocher de mes 
meilleurs résultats », confiait le tsar 
du demi-fond mondial avant de se 
jeter à l'eau dans le bassin de 
Boulogne-Billancourt. - 


Passation de pouvoir 


Derrière un sourire impénétrable, 
le champion soviétique doit 
aujourd'hui s'interroger Sur SON ave- 
nir international Vainqueur d'un 
1500 mètres sans ition dans 
un temps très éloigné de son nr 

monde, Salnikov a été 


“ Le point fort 
&loire nouvelle. « ë 
ma saison hivernale, prévient-l, 
sera le match URSS-RDA les 1° et 


La lp des : 
cn qi an Pa ant 16/10 Ÿ 300 res contat 
niveau. Avec la franchise peu diplo- . re 
&.90 mêtres de Bob Beamon au sant 
en longueur. 
Sans doute at-il été poussé à 
reprendre du service par les 


Claude Bez : pression sur la presse 


ntion de M. es. Bez, préside des Girondins de Bor- 


de À d'interdire, samedi 


er, l'accès du stade municipal de 


Er AP de nipe a soulevé une vague 
Fin de le a presse et dans le du football. C'est pour 

in extens0 um nn du tout-puissant Eee 
uk en de sa ue avec M. Bernard Tapie que les 


se ou era à le 


fier l'exclusion de certains 
d'une carte fédérale «a 
française de football ». 


par les syndicats de 


le du stade. « Un lieu ep 
unicipalité par les Girondins », fait-on ar 


remarquer au clul pour jte 


Journalistes, bien qu'ils aient été 
aux 


matches Par là 


istes, ce nou- 


Energiquement condamné journal 
veau coup d'éclat du pr Be: plonge le les instances fédérales dans 
l'embarras. « I] a de refuser 4 


d'une carte fédérale» »,4a ee ir) M. Fousner Fayard 
« pas forcément écrits » liant la sgh 
tion er l'Union syndicale des journalistes 5, 


FFF, en dans les accords « 


accès du stade aux détenteurs 
ident dela 


fs. 2 Con rai qu 


Donne où excaeir, a-t-il ajouté, ri a que, la ha pue 


du tem) ÿ a quelque chose 


ère.» Le 9 mars 1985, 


FL Claude un avait déjà interdis l eme de. « son » stade à Antenne 2 


aFR3. 


dans tous les hôtels. On lui servira des 


petits 


lib RES 


On tuera 


Et, jusqu'à fm mai, il pourra prof- 
ter des innombrables prix spéciaux 


que les Irlandais offrent 


en ce 


Sr 


der l'Atlantique d'un œil hautain. 


Et partout, partout, il sera reçu 
avec faste. Les routes ne seront que 
pour li Des places lui seront réservées 








sables de É natation soviétique 
confrontés à une absence 
de relève. Présentés il 
comme les successeurs 
Salnikov, des nageurs tels Sviatostav 
, Alexandre Bazanov ou 
Edouard Petrov ont sombré en 1985. 
À moins que le cham soviéti- 


toires. Auquel cas, dt ï 
chronomètre, il aurait choisi d'axer 


Suivez la Jonquille en Irlande 
DR eee des le cadre 


2 jou en be eue om vcame 


Week-ends 
3 nuits et Breakt en Hels catégories À 
avec voiture de location fmité : 
-3.490 F (A-R avion compris base 2 pers}. 


Ofrice National du Tourisme irlandais. Ti : 42.61.8426. 


@ Irlande 





Allez loin sans aller loin. 
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SPORTS... 








|. SKENORDIQUE 
… Les désordres du fond 








déplacer le premier j or Ja 
course des 15 km. se 
réserver pour celle des 30 km, qu'il 
devait d'ailleurs remporter aisétnent 
dimanche matin à l'ombre de la 
chaîne des Aravis. 


Fronde 


Dominique Lol me pas 

apprécié ce succès. Il a j com- 

de Philippe Poirot un peu 

Cavalier : « En Lant que titulaire de 

l'équipe de France, je trouve indis- 

pensable d'assurer une présence: 
lète dans les 


Jean-Paul Pierrat n'est pas ru. 
Figure historique du ski de fond, le 
Vosgien avait abandonné la compéti- 
tion en 1982 avoir tissé un pal 


Inarès en France avec une 
victoire à la Vasaloppet et la 
conquête médaille de brouze 


aux championnats du monde de 
Eahti (Finlande) au cours de la 


au service d'un fabricant de skis, 
avant de la fédération où il 
est aujourd'hui directeur des 


équipes nationales. 


Son auréole ne l'empêche pas de !| 


se retrouver dans une situation 
inconfortable, à la façon de Pierre 
Larre, balayé en 1981 de la fonction 
de directeur technique national à la 
suite d'une fronde aussi confusé- 
ment motivée qu'actuellement. Iro- 
nie de l’histoire, Jean-Paul Pierrat 
‘avait dressé les barri- 


cultés liées à cette responsabilité, 
Tombera-t-il, lui aussi ? La 
viendra 


Une réunion des sommités du ski | 


de fond Français, Ke Je féiee à 


f 


lus en tant que et 
le M : modifi- 
mer a cette. 
cation a sion ele : 
« Je ne suis pas ersursis. Je déci- 
deraï moi-même de mon sort, 


mise ». 
LLIBERT TARRAGO. 





LES RÉS 


Athlétisme 
FRANCE-RDA-BENELUX 
(A Liévin) 
Dans le match masculin, les Alle- 
mands de l'Est ont remporté six 


, contre quatre aux Français 
fCanrren sur 110 mèrres haïes, Collet 


France 71 points à 60 ; France bat Bene- 
tux 79 points à 53. 

e Match féminin. — RDA bat 
France 70 points à 29 ; France bat B£né- 
lux, 63,5 points à 34,5. : 


MONDIALE 





. : 
1. Villeurbanne, 


38 pts ; 2. Orthez, 36; 3. Monaco, 35; 
4. Limoges, 34 ; 5. Antibes, 33, etc. 


- Football 
CHAMPIONNAT DE FRANCE : 
Première division 
{Vingt-huitième journée) : 





e Slalom ( 
: L Petrovic (You.),l mn 


ULTATS 





“Matos e Boat . Te 
[an-Limoges re, $ 
* mardi: RC Parte-Rouer.) 





Ski alpin 
COUPE DU MONDE 
masculin (à We 14 


'engen}. = 
p 37 s 14: 2 
Bouvet (Fra), à 20 centièmes ; 3. Kri- 
SITE me + (D & Gate 
. © Première descente fémisise (à 
Montana). — 1. Graham (Can), 
1 ran 30 80 ; 2 Oerthi (Sui), à 27 cen- 
Li Gatensohn (Ant), à 78 cen- 
tièmes, etc. | 
‘e Deuxième descente, — 1. Guten- 
sohn (Aust), 1 mn 27 s 64; 2. Walliser 
(Sui}, à 72 centièmes ; 3. Haas (Sui.), 


al : 

Ski artistique 
T DU MONDE ‘. 

(ATignes) . : 

BOSSE 
© Messieurs. — 1. Eric Berthon. 
el 3.2. Deich Moser (Sni}; 3 
artti Kellokumbu (Fin.), ete. . . . 


LP HAMES a 
EU): 2 ue Noir ŒU) ; 3. 8 


© Demi-finales. — Tim Mayotte 
Eu b. Noah (Fr.), 61, 2-6, 64; 
= (Tch.) b. Gilbert (E-U), 7-5, 46, 


© Finale. — Lendi a gagné ke finale 


jar forfait'de victime d' 
k Æongssion en Fe 


dun muscle à l'estomac. 


À'inculpé de « destruction de 


* C'est.le témoignage d'une filerte 


JPOLICE 






ion de L'Isle-Adam a 


frages exprimés la création d’une 
police municipale (1648 «oui» 
contre 1 127 « non 2}. Elle répon- 
dait à l'invitation de son maire, 
M. Michel Poniatowski, député 
européen, ancien minstre de linté- 
rieur, qui l'avait appelée à partici 
per à une consultation publique 
étalée sur deux jours, vendredi 
31 janvier et samedi 1" février. 
M. Michel Poniatowski entendait 
ainsi dénoncer le s manque de 
moyens de la police nationale » 
alors qu'il réclame, « depuis long- 
temps » dit-il, un commissariat en 
remplacement du poste de police 
devenu insuffisant. La ici 

















résidant pas à L'Isle-Adem et pro- 
priétaires de résidences secon- 
daires. Le maire a précisé au 
moment de la Jecture des résultats 
qu'il mettra son projet à exécution 
uniquement si l'installation d'un 
commissariat lui est refusée. . 
Tout en s’estimant satisfait du 
taux de participation «pour une 
consultation libre de ce type » 
— «42,99 % contre près de 30 # 
dans les 2° et 3° arrondissement de 
Paris à y a quelques semaines 3, — 
M. Michel Ponistowski a expliqué 




























deux conseils municipaux de juillet 
et décembre 1985 et deux réu- 
nions publiques d'information sur 

de l'insécurité. Selon le 
maire de la ville, le nombre des 

cambriolages, vols à 
roulotte, hold-up — 
















FAITS DIVERS 


A UNE FORTE MAJORITÉ (59,90 %) : : - 


La création d'une police municipale est souhaitée 
par la population de L'Isle-Adam É 


est passé de 408.on 1978 à 2 000: 
en 1985. La moitié d'entre eux 


et la délinquance de Paris qui - 


s'expatrie». On peut y ajouter, tou-.. 
jours selon M. Poniatowski, la fai- 
blesse des effectifs ‘de police. La 


L (Le 17 mars prochain 


. Compterait dix membres dont trois 


À MANTES-LA-JOLIE 
Diarry (douze ans) avait succombé 


moins de quinze ans ayant entraîné 
la intention de la’ don- 
ner » et écrouée à la prison de 


M= Dicyaba Sahko, trente et 
m: 

ans, d'origine ise, mère de : 

uatre autres enfants àgés de tn 

aide-soignante dans 

nique à de Mantes-la-Jolie, a été en 

Son comaiion « par M Guy Rip, 

sous ON » 

juge d'instruction. Son met, Mams- 

dus a errors 

once 
industrielle s Anbergenville, a 


fe 


été 


preuves » ct « MEMICes de mort SOUS 
condition ». Il a ét£ laissé en liberté 
qui jouait avec au moment 


après le 


: police et aux j 





: aux coups donnés par sa mère 
ÿ confiet-il. Qu'on sache en tout cas |: : S 
‘ que je n'y laisserai pas ma che- 5 


des faits qui a permis aux enqué- 
teurs de confondre la mère. Celle-ci 
avait. violemment frappé Diary - 
issue d'un premier lit — parce 


‘ qu'elle avait arraché avec son amie 


un bout de moquette dans l’apparte- 
ment. Après avoir mis.à la porte la 
fillette et l'avoir menacée de mort si 
elle parlait, la mère avait inventé 
une mise en scène en déclarant à la 
sa fille 
deux 
is chez. 


ù istes que 
avait, 6té violentée par 
inconnus qu'elle avait 
elle en rentrant à son domicile. 





@ Suicide d'un prévens à la 

son de la Santé. + Edmonti Sax4ba, 
un prévenu congolais âgé de vingt- 
sept ans, s'est donné la mort en se 


ique de “la pri 

Dons ph 
tion provisoire, le 4 juillet 1985, ce 
Jeune Africain avait été incarcéré 
Pour « falsification de chèques et 
dotuments administratifs», * à 


Arrestation de l'un des gangsters en fuite 


holdup 


de la rue du Docteur-Blanche 


press malfaiteurs fuite 
après le hold-up sanglant de la rue 
du Docteur-Blanche à Paris (16), 
le 14 janvier, au cours duquel un 
policier et un gangster avaient ét€ 
tués, a été arrêté vendredi puis in- 
culpé, dimanche 2 février, par 
M. Claude Grellier, juge d’instruc- 
tion, et écroué. 

Serge Hernout, un chauffeur- 
Hivreur de trente-sept ans,-a été in- 
terpellé vendredi par les enqué: 
teurs devant son domicile, à 

- Il est accusé d'être l'un 





-.$ Meurtre d'un Maghrébin dans 
de Val-d'Oise, — Youssef Lbarbi, un : 
Ouvrier de trente ans d'origine 


fusil, dimanche matin 2 février, à 


Sannois (Val-d'Oise) à la suite 
. d'une rixe dans un Caïé. 


La victime, touchés en pleine-poi- . 
trine devant le café restaurant 
eL'Avenir», avait vant_par- 
ticipé à une bagarre au cours de 


"| laquelle La serveuse du café avait 6té 


Cinq personnes ont été placées en 
garde à vue au commissariat 
d'Argenteuil : le du café, son’ 
Frère, le père et les deux frères de la 
victime: -_ DR 


Pen 


policiers s'étaient mais 
les deux pr me 
tiré dessus. £ 


… Sergé Hernout affirme qu'il n'a. 
jamais été mélé au hold-up, 
l'inspecteur Patrick Ulmer, qui 
avait été pris en otage, l’a former 





‘à Arrestation du méurtrier d'une 
retraïtée. — Le meurtrier de’ 
My Paulette Egron, soixante äns, 
professeur de mathématiques en 
retraite, tuée d’une trentaine -de 


acte. Il devait être présenté, Iundi 
3 février, à un juge d'instruction. Il 
s’agit d'un jeune chômeur de vingt- 
deux ans, Pascal Demstrons, fils 
d'une ancienne voisine de la victime, 
qui, sans être familier de Mi Egron, 
était connu d'elle, Il était arrivé de. 
Biarritz il y a une dizaine de jours. 


‘pour chercher du travail. 


centrat et la possibilité pour les ‘ 
commerçants de s’équiper — 
moyennant 3 000.F — d'un sys. 
tème d'alarme également relié au 
poste. é 
Maïs, campagne électorale 
oblige, il n'est pas question pour 
l'instant de crésr cette police qui 
coûterait aux contribuables 


tion, 1 se rendrait, le 17 mars pro- 
chain, chez le enouveau ministre 
de l'intérieura pour lui 
l'installation d'un commissariat. En 
cas de refus, il se verrait contraint 
de mettre sur pied sa police muni- 
cipale. «ll y a une grande défai- 
lance de l'Etat, eccuse l'ancien 
ministre. Je n’exploite pas l'insécu- 
rité car elle existe et sï l'Etat 
défaille, c'est aux municipa tés de . 
me pert, ce sera avec regret cer 
en résultera une augmentation des 
charges et des impôts.» 


Les bonnes vieilles 
méthodes 


M. Pierre Aveline, conseiller 
municipal sociali favorable éga- 
lement à la consultation, préfére- 
rait, toutefois, voir s’instaurer une 
réelle prévention plutôt qu’une 
police municipale «dont le coût est 
trop élevé». Quant au commissa- 
riat, «sa demande n'a jamais été 
soumise au conseil municipal», a-t- 
il orécisé 

A la question de savoir sf pré- 
parait là son retour sur la scène 


élections 
police qui 


TERRORISME 


DANS LES BOUCHES-DU-RHONE 


.… Deux attentats àt'explo; 
sont revendiqués par le FLNC 


Deux attentats à l’explosif ont été 
commis simultanément, samedi 
1e février vers 23 h 45, l'un contre le 
palais de justice de: Marseille, 
l'antre contre l'annexe d’un commis- 
sariat de police à Aix-en-Provence 
(Bouches-du-Rhône) . 

Ces deux explosions n’ont pas fait 
de victime, mais quelques dégâts 
matériels. A Marseille, sur les lieux 
de l'attentat, ont été découverts des 


| tracts signés de l'ex-FLNC. Dirnan- 


che, on 


communiqué signé de l'ex-FLNC. 


Ce dernier a revendiqué les deux 
attentats et s'explique en ces 
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*. Le président de la 
l'Etat, dela région et 
sait sans désemparer pour mettre 
bon esprit de 









Seine-et-Marne, — nous estimons 
public 
sembl 
ipasseroure?>. ... 








Les sourds manifestent" 


Une manifestation réunissant plusieurs milliers de sourds a eu lieu 
samedi 12 février à Paris, pour soutenir la proposition de loi pour la + 
reconnaissance ngue signes française (LSF) 

24 juin per M. Georges Hage. député {PC) du Nord. La en eu 
« langue » par signe des mains, codifiée au dit-huitième siècle per . | - 
l'abbé de l'Epée qui a connu un grand développement pendant la pre- 

.… Mière moitié du dix-neuvième siècle avant d'être interdite dans les ‘ 
- écoles de sourds. En France actuellement un. million de :personnes . 

Bgées de moins de soixante-cing ans entendent mal ou pas du tout st, 
au-delà de soixente-cinq ans, une personne sur trois souffre de 


«Mais il y à un problème, a-til ajouté, L'Etat voudrait que 
l'imerlocuieur des Américains, Or, hoiss — réaon et déni 


ffique. Les maires du secteur En 
le. Nous avont écrit au premier Re dont ARE OpinidR 





DR uv: ns 
Dimeriour, Mais il en a tracé la por. : 





trait : «fl faut quelqu'un qui ait : |, 


de Ia police, du. 
ministère de l'intérieur et qui ait fa. 
d confiance à 














Dominati,. — c'est encore uns 
municipalité UDF -qui, un pou de 


temps, envisage le. création d'une. À. 
police municipale. Alors que ces- r. |: . 


tains dirigeants RPR, comme 
MM. Chirac 







Éaud, oéneteur et président du. |. 


adsmoise s'est déplacée. Ce qui 


pourrait donner des idées à | 


d’autres communes. Vendredi_.. 


31 janvier, jour de marché, ce sont” 


d'Oise et datées du 20 
1977... Un résidu des 


muricipales. 


anvi 
élections 





termes : I] faut que cesse la déten- 


tion. arbitraire de .Félix. Tomasi, . 


otage de la police depuis trois ans. » 


Félix Tomasi avait 6té écroué en : 


1983 pour'sa participation présumée 
à l'attaque, en février 1982,.du 
cemp de repos de la Légion .de 
Sorbo-Occagnano. (sud de Bastia), 
au Cours de laquelle un légionnaire 


avait été UE ct un autre blessé. FEHx 
Tomasi, détenu à. Bordedux, à Eté 


transféré, dans la matinée du diman- 


des Baumiettes.… - Le 
En: éà Case she, dinndl 


ché 2 février, à la prisoh maïseillatie | 


vers 4 heures du matin, un attentant | 


à l'explosif a provoqué de légers 


dégâts à la recette des à de” 













Au point, avec les Américains, le 2e 


qu'E Jaut créer un établissement 


ce sens. Vet 
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im pes “re le futur ministre de 
céésieux. Maïs 4 en a tracé je ncr- 

dt.:. 4 faut quelqu'un Qu ae 
sméissance do !a poice, & 
taistère de l'intérieur #7 Qui 37 ‘à 
aprcité de racdnnner confiance à 
weininrère découragé. Vous avez 
se pofcers, ee des CAS 
fm. ss ne des 

vnelles méthodes - 





iprès Jes deux arrondissements « ce 
raris dont iss maires sont UDF — 
M. Alain Dumäat et Jacques 
Fominati, — C'est encore ne 
rncpauté UDF qu, un peu ce 


taing-dirigeants RPA, 
MM. Jacques Clurac ou Mes 
Girauc, sénateur 81 Président 2 
conses rigona! d'le-de-France, :2 
déclarant opposés à une tes 
police, l'UDF n'est-elle pas teniez 
auiourd'a, de prendre le pas sur 
son aûié en matiére de Sécunite 
Toujours esMi que 13 Popuat::n 
adamçiss s'est déplacée. Ce cu 
pourrait donner des idées 3 
d'aut:es communes. Venc:::, 
‘21 janvier, jour de marché, te sen! 
surtout las personnes ägées cu 
sont. aïlées voter. Sarmed,, 5 
17 heures, heure de fermeture 51 
bureau de vote, il y avait encc's 
une fe d'une trentaine de 
.sonnes. « Hs ant regardé ie me 










étoient pures pour € 


range pour !€ « non ». 
. tes étarent f 


| au'Sceau de Îs préfecture ou 
d'Oise mt datées du 2D : 
“1977. Un résidu des ec 
"7 JACQUEUNE MEILLON. 





ICHES-DU-RHONE 
ats à l'explosif 
mués par le FLNC 


uom. arbisraire de Féi.x 
“œtuge de eme ane 
air € 
- 1933 poursa particis : 

à l'attaque, en f 

camp de rerus de 
Sort Decagrsn0 !s 
- au SOS de Que 
.. gras té uns 
‘Tomas. détenu à Be 
“trarsieré, dans La mea 
che 2 Février, à in 

Enfin, es Cons 
pe ges 4 heures EU MS 
É 3 l'expissif a pr 


ve” à la recssie 
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tennes : a HE faut que svsse mes 












CINÉMA 





culture 


JACK, LE DOCTEUR ET LE VAMPIRE 


Les décors du mystère 


Après le Festival d’Avoriaz, 
fantastiques se bous- 


dont se nourrit encore et toujours le 
cinéma. On ne compte plus les Jack 
qui éventrent les prostituées dans Le 
brouillard 


Baker (1958), noir et blanc, décors 


de studio qui t un paysage abs- 
mai envahi de fumigènes. 

béros positif est un journaliste 
amieuin, Las dons pes Sete 


les effets de l'éducation victorienne 
et n'est pas sensible à la paranoïa 
ambiante, Il noue une idylle avec 
une Lee Anglaise anticonformiste. 
Elle travaille, sort avec qui lui pal 
emmène l'Américain dans un 
glant. Manifestement, elle jrs 
pas se taille dans un corset. Pour- 
suivie par l’éventreur, elle est 
évidemment sauvés, En revanche, 
car en 1958 anssi la morale veut que 
toute pécheresse soit punie, aucune 
prostituée, même celle qui, ii 
vit pauvre mais honnête, 0” ppe 
à l’homme au bistouri On sait que 
Jack est chirurgien. Suspense, 
lequel ?' L’oncle de l'héroïne, le 
grand patron ? 


Tout homme de science est sus- 
Ces 


anatomistes ont juste droit 
aux cadavres des condamnés à mort 


— qui de toute façon brâlent en 
enfer. Ce n'est pas suffisant pour 
Thomas Rock, le héros du film de 
Freddie Francis, le Docteur et les 
Assassins, médecin, professeur 
d'avant-garde. On reconnaît son 
talent, on réprouve son ambition, ses 
brusques, et sa femme qui 
Pour l'aider dessine des hommes 
nus. De plus. il fréquente les bas- 
fonds, où les clochards lui livrent des 
cadavres clandestinement déterrés. 
Il rencontre deux hommes vraiment 
Sauvages, qui finissent par trouver 
plus rentable de tuer eux-mêmes. 
Leur dix-septième victime, une 
vicille ivrognesse, résiste, se débat. 
Ils s'en débarrassent dans jes égouts. 
Son cadavre est découvert, les assas- 
Sins sont arrêtés. : 
Les personnages sont récis, plas 
réels que Jack l'éventreur, puisqu'on 


les a identifiés. Moins mystérieux, 
ils sont moins lé 


promiscuité 

Re 
société, protégée par (en 
opaques, de lourdes portes, figée 


dans ses baleines et ses cols durs. 
Les péripéties s'enchaïnent sans 
imprévo. C'est le décor qui raconte 
l'histoire, ce sont les comédiens qui 
DL Goo nEnt 200 ÉpRMseur Twigey. 
Timothy Dalton, le médecin, et sur- 
tout, Jonathan Pryce, l'assassin. 
Deux destins, deux caractères paral- 
Jèles braqués sur une ambition dévo- 
Tee GE Pa rONGES Lee RUE Ed 
du bien et du mal, mais pas jusqu’à 

la folie autodestructrice. Ils Is savent 


grâce à leur intelligence, à leur 
cynisme pragmatique, ils parvien- 
nent à se tea e De son pér- 
ang monstrueux, Jonathan 
Pryce fait un monstre shakespea- 
rien, fiévreux, malade d'être prison- 
nier d’un monde trop petit pour lui. 
Le Docteur er les Assassins a Ëté 
présenté à Avoriaz (sans recevoir de 
prix) en même temps Fri ee 
Nighr, de Tom Holland, histoire 
vampire mise au goût du jour ie 
une ironie à semelles de plomb. Le 
titre français, Vampire, VOUS avez 
dit vampire, u'esi pas bon mais 
donne le ton. Histoire et personnages 
sont classiques. Un adolescent spiel- 
bergien rêvasse devant sa télévision 


sin — Chris Sarandon, le gigolo d'Al 
Pacino dans Un après-midi de chien. 
le Remington Sieele du feuilleton, le 
futur James Bond. Ce garçon 
ambigu vit avec un homme, mordille 
les dames au cou, se métamorphose 
en monstre gluant en pleine disco- 
thèque. Il n'y a pas de quoi s'éva- 
nouir ni oablier les dents de Christo- 
pher Lee dans son château en ruine 
de Transylvanie. 


COLETTE GODARD. 
% Jack l'éventreur, voir les reprises. 


PHOTO 
ARNAUD CLAASS 


Le voyage 


immobile 


Intrinsèquement, la prongrephie 
n'est pas pour Arnaud Claass 
pratique autobiographique. Mais & si 
on sait qu'il a quitté Paris voici 
trois Ans, pOur se fixer en Arles, où il 
enseigne à l'Ecole nationale de pho- 
tographie, qu'il est marié et père 
ps, dix mois d'un petit garçon 
nommé Alexandre, on appréciera 
d'autant mieux les querante-cinq 
tirages, fruits ge ai F 
que présente un parte- 
ment tout blanc, aux tonalités new- 
yorkaises, la galerie Michèle- 
Chomette. 

Délaissant l'approche plus 
conceptuelle de ses travaux 
rieurs, la double série des Paysages 
miniatures et Paysages minutieux, 
où s'exprimait une lecture affinée de 
la nature, Arnaud Clanss a visible- 
ment trouvé dans le Midi un équili- 
bre, une plénitude, un sens de l’har- 
monie. 

L'exposition s'ouvre sur un Len 
trait de son 
comme dans un tableau Île 
Magritte, invite le visiteur à un 
étrange voyage sentimental dans 
l'imaginaire, vrillé par des éclairs 
d'angoisse, des visions de meurtre et 
de cauchemar qui traduisent des 
pulsions inconscientes. 

Comme le suggère l'abondance 
des chevaux décapités par le cadre, 
l'érection des troncs d’arbre, Je 
bouillonnement des torrents ou 
l'ensevelissement d'une femme que 
couvrent les vue ne assant pus 
émerger que le faciès em M 
vicillard, ce n'est pas de la réalité 
mais du rêve que naît la poésie. 

Et, de fait, prenant pour principe 
« l'image que J'an rêve a plus de pré- 
sence que celle que l'an voit re 
ue Claass n n'enregistre pas À 
réel I} l'imagine, l'effleure, k 
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assurent la continuité du voyage. 


Jouant des accidents de la 
lumière, de la volatilisation des 
formes que sugpère l'écran de fumée 
qui s'échappe d'un tapis de feuilles 
mortes, Arnaud Claass n'impose 
rien dans le regard qu'il pose sur les 
choses. Et il y a presque du Escher 
dans sa façon de saisir en plongée un 
bomme qui marche derrière son 
ombre et dévale un escalier qu'il 
pourrait aussi bien remonter. 

A ses yeux, la réalité n'existe que 

par ricochets, comme un 

Fa sensations, d'énigmes. Les photo- 
graphies se succèdent comme les 
pages d’un livre et, par la récurrence 
de certains thèmes qui s'enlacent, 
créent une magie analogue à celle 

des romans de de Claude Simon « où 
les éléments éclaiés, dissociés, se 
regroupent selon le foisonnant et 
rponre désordre de la 


.. 





Dans son souci de remire l'invisi- 
ble palpable, Arnaud Clazss n'omet 
pes de se mettre à l'éconte de La vie. 
Et fait voir l'émotion que lui inspire 
un Hit défait, le claquement d'un 
drap qui flotte, il l’inscrit, fumineuse 
et tranquille, dans la beauté d'une 
étreinte, dans le corps en repos de 
Laura et, bien sûr, dans l'émerveille- 
ment que procure la naissance d'un 
enfant 

Menée par un accrochage souple 
et bien rythmé, chacune de ses 
images s'emboîte à sa juste place 
comme Îles mots dans une phrase 
bien écrite. En adoptant une démar- 
che d'auteur, Arnaud Claass 
confirme que la photographie n’est 
Fexremion persan, En dévelop. 

l'ex] n 
pant son pouvoir narratif, il l'utilise 


“aussi comme cct art littéraire par 


excellence qu'elle peut être. 
PATRICK ROEGIERS. 
*« Arnaud Clnass « phies 


récentes, 1982-1985 », galerie 
Chomette, 24, rue Beaubourg, 
Paris 75003, jusqu'au 8 février. 





NOTES 
MUSIC-HALL 













tures refaites, il reprend sa 












ROCK 


Souls (Barclay, 827720-| 


Le Dejazet redevient un music-hall 


. Avec son piano et ses bandes magnétiques, se manière inimitable 
qe céenter Re MARIO EE eos: (I se CHCONE 0 68 parier 

de nous-mêmes avec ses débordements de mots at de cris, Léo Ferré 
& inauguré, samedi 1* février, une salle de music-hall boulevard du 
Temple : le Dejazet. Dernier théâtre survivant de l'époque du boule- 
vard du Crime — côté pair, juste en face, il y avait les Funambules où 
Deburau et Frédérick Lemaître firent leurs débuts, — le Dejazet som- 
meillait ces dernirères années. Rénové, la salle réaménagée, les pein- 


Léo Ferré n'est venu au Dejazet que rts. 
4 février, Patrick Font et Phaippe Val refont un spectacle ensemble 
sur la thème de la cohabitation. Après, viendront à l'affiche Paco Ie- 
. nez, le Cuartet, Cedron, Henri Tachan, 


+ Ai; boulevard du Temple, 20 h 30. 


Minimal Compact au Rex Club 


H était une fois trois Israëliens en mal d'action : poète, Samy Bim- 
bech traduit en hébreu les écrivains américains de la best generation, 
chanteur, # forme le premier groupe punk (?)' isreëlen : Berry 
Sekharof rode sa guitare dans des formations é 

bassiste parce qu'il a une basse. A Tel-Aviv, la scène rock 


Re er ee la leur. L'avenir est ailleurs. A 
, où ils s'intalient en 1980. Le batteur 


Minimal Compact est né, mélange d'angteis, d'hébreu et de 
de raïideurs industrialles 


yiddish, mixage 

… Épérmentaion Snfoce. Mélodieux en profondeur. Singulier. Sur l'axe 

Brurellos-Amsterdam, la son giacé et distant de la cold-wave [les 
les morbides, 


à God 3 février à 20 B 30 an Rex Club. Discographie : Raging 


C.F. 


industrielles et de sinuosités orientales. 






le ton détaché de la 
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MUSIQUE 





HO connu en France 
Etes où non de la musique polo- 


D'une production assez abon- 
dante (rois cents mélodies, une di- 


pe dons por tes be 
ts, un et musique 
de chambre), deux œuvres se déta- 


Chent, Fe nn Tr 
Haika (1 , premier maar- 
fi Manoir 


want de Moniuszko, et 
Font (1865), que l’on s'accorde 
à considérer comme 


son chef-d'œuvre. L'un est un 


mettant en une jeune 
paysanne séduite puis abandonnée 
par un noble, et qui s'achève par le 





L'OPÉRA DE LODZ A LYON 
Les clés du «Manoir hanté» 


yon. échange, l'Opéra 

de Lyon ira jouer Pelléas et Méli- 
sande à Lodz, en novembre 1986. 
S'il est vrai, comme on nous le dit. 
ge cet ouvrage n'a encore jamais 
re] té Sur une scène polo- 
naise, on peut imaginer l'étonne- 
ment des mélomanes devant la lec- 


nos metteurs en Scène et nos direc- 
teurs se méfient tant — c’est ainsi 
qu'on jouait naguère les Cloches 
le Corneville. ironie mise à part, 
la partition du Manoir hanté res- 
semble fort à celles du répertoire 
d'opéra-comique dans la seconde 
moitié du dix-neuvième siècle : 
musique vive, spirituelle, intelli- 
gente, bien écrite pour les voix, qui 
ne retarde pas FaCtion pour attirer 
l'attention sur ses qualités, e rem- 


‘ plit exactement le but qu'elle se 


propose. 





LÉSLENETS 
NATION AL 


DE PARIS à 


CONCOURS DE RECRUTEMENT 
DE DEUX VIOLONISTES TUTTISTES 
Le 1° Mars 1986 à 9h et 14h30 


Renseignements : 
Monsieur Fintendant de l'Orchestre 
8, rue Scribe 75009 PARIS - Tél: 42.66.50.22 

















Li en faudrait plus pour crier au 
chef-d'œuvre méconnu et réclamer 
son inscription au répertoire de nos 
théâtres, dont les directeurs dédai- 
gnent ément tout ce qui par- 
ticipe de cette esthétique. Une 
bonne partie du public, assurém- 
ment, ce demanderait pas mieux, 
mais comme on sait, la question 
n'est pas lä.. De même, sans aller 
jusqu'à Jouer Je conformisme de la 
mise en scène, l’occasion était 

de constater La validité de 
procédés anciens et à peu près uni- 
versels. 


L'ensemble de la distribution, 
d'une bonne -tenue avec quelques 
faiblesses dans les rôles secon- 
daires, n'offre pas d'élément excep- 
tionnel ; on a parfois l'impression 
qu'une longue familiarité avec cet 
ouvrage — qui ne quitte guère le 
répertoire — supplée à un véritable 
travail de mise en place. Mais on 
doit juger une œuvre et des inter- 

è à leur faculté de soutenir 

attention et de faire croître l'inté- 
rêt. C'est la grande force du spec- 
tacle. On pourra en juger bientôt, 


Puisque France-Musique l'a enre 


gistré pour le diffuser ultérieure- 

ment et qu'il sera publié en dis- 

ques par Rodolphe Production. 
GÉRARD CONDÉ. 
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BEAUBOURG (42-77-12-33) : 


SPECTACLES 


_théâtre 


” LES SPECTACLES 
NOUVEAUX 
EL 


NIRE-JOUVET 46, Athénée, salle 
L.-Jonvet (47-42-67-27), 18 b 30. 

MENTEUR, 
(42-96-10-20), 20 h 30. 





obcctiemés par le chu de 
» Spectacles 


« Monde des 


Les salles subventionnées 
OPÉRA (47-42-57-50), 19 h 30 : spectacle 
£ Jour ou deux/ Washington 


de ballets : Un 


(4296-1020), 
à 20h 30: le Menicur. 


s 21h: Bille et Triits: 


fe 
fi 


Les autres salles 


: PAT (46-06-49-24), 21 h : Deux 


ATHÉNÉE (47-42-6727). Sale Ch- 
Bérard 18 h 30 : Elvire Jouvet 40. 
COMÉDIE CAUMARTIN  (47-42- 
SE Reviens dormir à l'Ely- 


DAUNOU 2665-19). 21 h: Au 
secours, elle me veut. 

ESPACE GAITÉ (43-27.95-94), 20 b 30: 
Jeff : 22 h 15 : Karmikuze. 

HUCHETTE (43-26-38-99), 19 à 30 : la 
Cnnrarrics chauve ; 20 h 30 : la Leçon ; 
21 h 30 : Rhapsodie Béton. 

LUCERNAIRE (SA4STSS) Li8b: 
Hp man E Pr Le Le 
Prévert ; 20 h 45 : Témoignages sur Bal- 

on D: A fleur 


“MARAIS 2780-53). 20 h 5 : 


NOUVEAUTÉ (47-70-52-76), 20 h 30 : 
De doux dingues, 
(42-08- 


SPLENDID SAINT-MARTIN 
21-93) 21 h : Nuit d'ivresse, 
TAL TE en SSAI 42781079), 1 8 
20 k 30 : des jours — H: 
.20.h 30: Aus du 
(43-22-+1-02) 


TRÉATRE  D'EDGAR 
20 h 15 : les Babas-cadres ; 22 k : Nous, 
ou fait où on nous dit de faire. 
TRISTAN BERNARD (45-22-08-40) 
D Ds Aron È 


Les cafés-théâtres 


AC BEC FIN (02) 20 IN S 
Tobo-Bahut 2; 21 h 45 : Au suivant; 
23h: banc d'essai des jeunes, . 

BLANCS-MANTEAUX (68-71 
20 h 15 : Areub = MC; 21h 30 : 
Kamikaze de l'Oncle 


PERIT CASINO (62783640. 21h:Les- 
Gies sont vaches; 22 h 1$ + Nous, on 


Mise en scèns d'Alain FRANÇOI 


en 
PO LIS Mai Moi je 
uent; 21 h 30: FEAT fout désor 


Les chansonniers 


CAVEAU DE LA RÉPUBLIQUE (42-78- 
44-45), 21 h : Touche pas à mon vote, 


DEUX-ANES (45061026) 21 bi u : 


Francs au clair de l'une. 
La danse 
THÉxrREs (42-26-4747), ETS Vol 


Lemital ; 

DES OUBLIEITES -(43-54 

AN: 2i h: PE abes Fançaises 
Grand Théi- 


INTERNATIONALE, 
tre (45-89-38-69), 20 h 30:S. Alaoui. . 
L'ÉCUMR Te 2030: Car 


(az 


De Libertango. 
ZENITH (4504-50-30), 20 h 30 : Lily 


Jazz, pop. rock, folk ce 
BAINS (48-87-01-80), 22 bh: R_ Matte. 
BAISER R SALE (42333771), 3h: 


CAVEAU DE LA HUCHETTE (43-26- 
65-05), 21h30: PRO Tencopaions, 








Les fins margeéo-{") aout Hsterits 
Dé memes 
hs. En 


La Cinémathèque 
-  CHAILLOT (47-04-24-24) 

Relîcte. 

1 ÉEAUROURG (as a 
tres esp.) ; Done 
présente : Carte blanche à Rose 
Les exclusivités 
AMADEUS (A. ee #45 

EE Rspuce Gé 4 (43-27- 
L'ANNÉE DU DU DRAGON &. sa Gene 

Te AE 1= 


Fo Gas 80 L VUE. Em 


PARNASSENS 1e (43-35-21-21). V£. : 
Arcades, 2° (42-33-54-58). 


LE. DKLÆ. FEMME 
NÉE her v.0.).:. Saint-Ami 
Lie (47-00-89-16) ; Rinlto, 19: 
87-61). Fe 

BANANA'S 


Paramonnt-City, 
Maxéville, 9 
Paramount-Opére, 


: fé 


(47-70-7286 JE 
(47-42-5631). 


| LR ZEN D: : Quimtette, 5 (46 - 
| BRDY (A vo.) : Quinitette, 5e (46-33 


BRAZIL (Brit, vo) : * Farpassiens, Æ 
(43-20-30-19). 


LA CAGE AUX POLLES D 3 En) + 


OPEra Night, 2 3 
V, 8* (45-62-41-46). : 
LE CAVIAR ROUGE (Fr.) & 


33-88) ; 
21200 


(46-07. a ‘(45-74 


8- (45-62-45-76) ; 


(43-59-9282) ; Fran: gs (ee 30 
Moxtparnesse Puhé, 1 de (43 





nde Informations Spectacles} 
42-81-26-20 ° 


Pour tous renseignements concemant 


l'ensemble des 


programmes ou des salles 


ide 1 h & 21 h sauf dimanches et jour fériés 


Réservation ef prix 





PETIT JOURNAL MONTPARNASSE 
(4321-56-70), à 21 b. 30: Eine Bis 


PETIT  OPROKTUN Le360139,. 
23 b: MA. Martin, H Labanière, 
P. Buctunan.. 

LA PINS (43-26-26-15), J-N. Coushet 


- REX CLUB (42-36-83-93), Minimal Com- 


. pacte 
SUNSET (42-61-4660), 23 h: B Wilon, 
it Quartet. 


CR 

DES CHAMPS-ÉLYSÉES (47-23 
TD 20 h 30: Orchestre national de 
ke 


Cinéma 


LINE (A. vo) : 
Bean) 5° (42-71-52-36) ; UGC Dan- 
has (ar Rotonde, 6 
(45-74 ) : UGC Champs-Elysées, 8 


UGC 

Gare de Lyon, 12 43-43-01-59 
UGC Gobells, 13 € £ 3-26-23-44); PE 
tral, 14 AS 32023): UGC 

. de LS La AS-7485-40) 5 : Images, 18: (45. 


CONS GA) : La Géode, 19: (42- 
5-66-00). ” 


4 
REDL (Hongroës, va) : 
€ (4326-58-00) : Le 
j CARE Es 


. COTTON CLUB (A., v.0.) : Cinoches, 6 
Sn : Baie à Fins, 1% (46-2- 


Four Orient Express 
» E NA 
k 1-21) 


F 
sÈg 


DE MISSIONNAIRE (Brit, 
v.0.) : St-Ambroise, 11° (47-00-59-16). 


= T2I1S2SE) à UGC Dana, é AE. 


FM: : UGC Montparnasse, 6 
°20-40) : UGC Boulevard, 
} ; UGC Gobelins, 1% (43 


FER 40: Paris, 14 (43-35- 


- 21-21) ; 
EMMANUELLE IV (Fr.) (°°) : George- 
- V, 8 (4562-41-46). . ‘ JS 2 


.LES GOONIES (A “): Opéra Night, 
2 (42-96-62-56). 

GINGER ET FRED (1. vo.) : Gaumont- 
Halles, 1# (42-97-49-70) ; Saint-Germain 
Huchette, 5° (46-33-6320) ; Haute- 
feuille, 6 (6327938); Colsée, 8 (47 
59-29-46) ; 14 Juillet-Bestille, L1 (43-57- 


_ location facilitée : les soirées ouvertes 
| Dés salles entièrement réservées à la location 
{sans abonnements) . 
pour les spectaclas les plus demandés. 
* BULLETIN DE RÉSERVATION . 
POUR LES SOIRÉES OUVERTES 


ON n 2 
les 1°, 3 6, 8, 10, 14, 16, 23,24, 27 trier à 20h20 


les 2, 12, 23 février à 14 h 30. 
JEAN GENET 


LE BALCON 


Co a régänent de 
2 ; 6 SOuhaîte réserver — 
"àDSSF.- D45F 


‘ Mise en scène de Georges LAVAUDANT 
tes 2, 6, 7, 11, 12.15, 17,19, 23, 25 février à 20 h 20 . 


le 9 février À "14 h 30. 
MOLIÈRE 


| LE MISANT HROPE 


Mise en scène de Jean-Pierre VINCEI 
fes 9, 13, 18, 20, 22 février à 20 h 30. 
es 5 et 16 févrièr à 14 h 30. 


PONGE (soirée Kitéraire) 


LE SAVON 


Réalisation de Christian RIST 





Choisie à: 


les 26. 28 février et le 5 mars à 20 h 30. 


_NOUVEAUX NUMÉROS s 


icon 40 150015 . 
RRGGNEMENTS 40150000 cure 20 








à a te 10 


mn VAeent-brèmeares 


* Les dé 
et dans ia limite des places disponibles. 
Bultetin à retourner açcompagné d'une ‘enveloppe timbrée 
au moins 10 jours avant la date de la représentation 


COMÉDIE ri LOCATION BP 246 
7521 PARIS CEDEX OI ol 





le Care Club B 





90-81): PLM Saint-Jacques, 14 
45-89-6842): 14. 


LE (45-75-1979). - VL Gaumont- 
éra, 2° (47-42-60-33)° UGC - 
Mon arnaste, ér- ere 5 


Natious, 1 uvette, 
1. alco aps Gaumont-Sud, 14 
(43-27-84-50). 

FARM Œr) : UGC Masbeuf,  (45-61- 


HAUT LES FLINGUES (A, vo.) : Pars- 
mount “Odéon, 6° LAISSES) ; 


L 


Sen: 14 Juillet-Benugrenelle, 
15 (45-75-79-79). — VS. : Impérial, 2° 
(es Lan Per È 


(43-87-3543); . lé. 
RE N 
L'HOMME À! DE S0E 


U CHAPEAU 
CF.) : Répablic, Liv PÉTREEN 
L'HONNEUR DES PRIZZI vo.) : 


Forum, Te (47-97-53-74) 5 Ciné” 
-Rive ss 
020): Pgo 
(47-05-12-15) ; Gammont ue 
æ 3; UGC Biarritz, 


(7426633 ; Nations, 12 SAS: 


0467); U Gobelins, 13° (46-36- 


30): Miramar, 14 (43-20-89-52) ; 
14 ES 


; Gaumont 
ï Mon 16 ESP 


2 (OS 
& (43-25- 
8e (45-62- 


Paramount Galaxie, GUarsE 
Montparmasse, 14s ( js: 


INVASION (A, vo.) (°) : Rex, 2 (42- 
36-83-93). 
LA JEUNE FILE ET L'ENFER 
) : Paramonnt-Märivanx, 2--( 


. 45-76). 





LES LOUPS ENTRE EUX î 
2° (47-42-72-52) ; DOC Nous, 
&æ (45-63-16-16); Gaîé-Bouievard, 9 
Ron: Montparoasse Pathé, 14 


DE MEL (Fr.) : Cab Boulevard, 
2 CRT 
MEDECIN DE 


LE GAFIRE (Malien- 
. Ni VA) : Trois Luxembourg, 6 


(46-33-97-71).. 
MORT SUR LE GRIL (A. va) : Ciné. 
Besubonre. (42-72-52-36) ;: UGC 


Roue, d (5 14-04-94) : Énmé. 
Me MCE GE sHE 16). = VS: Rex, 2 


m RÉ SHÉBA LE SECRÈT | 


DE L' (A. v.£) : Boîte à films, 
17 (46-22-4-21), b. 


VE): NE MEURT, QUE À ASS) 
ORIANE (franco-vénézuélien, vo.) : Par- 
nasaions,:14r (43-3521-21). 
OURAGAN SUR L'EAU PLATE Grit, 


v.f.) : Lumière, 9+ (42-46-45-07). 
PAPA EST EN VOYAGE D'AFFAIRES 


Gone wo) : Reflet Balzac, (45-61- 
LA PARTIE DE CHASSE ( BR DE 


Hautefeullie, 6" LD: 
ee # (43-59-92-2). 


(ra) : 
le (4235 


41-46) : Paramoun! 
45-76): CL) 
(4 236-8393 3) : 


49-07) ; 

42-56-31) ; nr Ones GE 
54-40) : Fauvette,: 13e 
(4331-60-74) ; Da _Memt- 


DIMENSION, fm 

W. D. Richter (v.0.) : Forum Oricat 

Express, le (42.33.4226); Cino- 

ches, 6 (46-33-10-52) : Parimount 

Mercury, & CE (UE) : 
Marivaux, à 4286 


F+ . parsssse, 14 Ame Me 
- Bonn Ole 14 44340091) 


‘ np Es 2e (47-20-76-23) : 

14 J Le Reste, li. (43-57- 
90:81) ; 14 Juillet asie, 15 
ETS TN tv) 


Op à (6080: Mas | 
de (4320-89-52). 


Ribes : 
(4297-53-74) : Gauman 
2 (4233-56-70) 





1) ; Gaumont Sud, f4+ (43-27-° 


à Parapoount City, # 
MALDOR (AL n4) : : Arcades, 2 (235 


| 4226): Geuge-V, 8° (45-62 , 
nCi 


(4246 
ÿ (47- 


Richetiou, * 
)-:"UGC Danton, 61" 
. (42-25:10-30) ; UGC. Montpar-- 





PEUR BLEUE {a vo) (7): 
Se die 42-33-4226) : 
mount Odéon, "é (43-25-59-83) : 3 


Fe 
8e (45-62-41-46) ; v£: 


æ 


Pa be DO TOTT Se 
RAMBO I (A. v.0) : Parsmount Maci- 
(4296-80-40). 


Ar (2324220 Saint- 


Fiat 5. (2679 3. UGC ‘ 
Normandie, 8 45-63-16-16) : LAA 
Lumière, % (: 


LE FUTUR 5 
RETOUR ve Net va): 


Laucernaire, 6 (45- 
. FRS: ROUE) pitenss æ: (ses . 


No (A. vo): Gaumont Halles, 
PRET ; Paramount Odéon, 6 
ss UGC Odéon, 6 Var 


HD: Este, 1 Bastille, 11° (43-07-54-40) ; 
Nations, 12° (4 ‘UGC Gare 
de Lyon, 12 (43-43-01-59) ; Paramount 
Galaxie, s 


): Le Maillon, 17e (47-58 
24-24) ; Pathé Clichy. 18° 
(45-22-4601) : Secrétm, 19 (42-41- 
122 : Gaumont Gambetta, 20° (636 
LA ROSE POURPRE DU CAIRE 
Hhenerens tee 
ROUGE {Fr.) de la 
se (463425 52) : 3 


AC Binrcie, 
&æ )) : Paramssiens, 14 ds 
. 35-21-21). ‘ 


aie Pa LE Gama Saint- 


ee TES Fab # 
(43-59-19-08) : George V, 8 ‘(4 

re 
79-79) ; sus Gaumont Ç 2 (47-62- 


(43-27-5237) : Gaumont 
sn (48-28-4227 


7) ; Murat, 16 (46-51- ee 


3875) ; Le Maillot, 17 (47-58-24-24) : 
Pathé Clichy, 18° (4222-46-01) ; Ga . 


107 MAKING SENSE - (A. vo) 5 
Escurial Panorama, 13 (4 17.07-28-04), 

bsp. 
a 


STRANGER THAN PARADISE 

va) | Uiopis Champollion, $ (4328 
SURWAY (Fr) : Gaumont Richelieu, 2 
” (4233-56-70) ; Studio de le Contre 


TARAM ET LE CHAUDRON MAG 
Nes in là «Re 2 (236888): 
1% (42-67-63-42). 


mme, € (45740404): Anbes- | 
sade, & (43-59.19-08) ; UGC Biar. 
dr. $ (425631): GC 
; U 
Boulevard, 9* (45-74-95-40) ; UGC 
Gare de Lyon, Fa (43-43-01-59) : s 


(43-20-89-52) : 
Et 15 ia 2835-00 
mont Convention, 15% SRE 


St 3 Murat, 16 (és 3 
de Tee 0e 0) 5 ; 


SÉCRET BSOR, D De cnbals 49 
Robert sn {v.0.) : Refler. . 
bnrrtd (SAT SA) 14 Ju 

7 Re Fair, & FSC : ; 
“Smic Entrepôt, 14e (4543 5 


TUTII FRUTTE fm américaia de" 
Michasl Diner vo.) : Haute : 
: 22 ae), : Genre. 


e Ai D Le à # 





Lie (43-07 - 
5440) : Faovene 13e ge 
es 56-86) : Mistral, 14 (45395249); 
1208) : Paramognt Mospe sea. 
MÉNRES 
ch 18e (522-4601 ne à | 





‘: TOKYO GA (ALL, va.) 
QEYO GA (AR mon: Se 


a 
2 (OsS sen: à 


DÉSESPÉRÉ . 
+0.) : Forum Orient- 


A 


4562... 


. FALLING 
… 17e (43-80-30-11). 


: MONTY 


.ORFEU NEGRO 
+, (45-54-46-85). 


Fubé Cely, IDE. : 


| POYAE A AU CENTRE DE 








Cobsée, 8 (43-59. 
& 2 

2 (4742 
ouievarä, 9e 


_TARGET @ vo) : 
29-46) : 
57-97) ; TEE 
60-33) : Gaîté 


(4233-67-06). 


SHOP AROUND THE CORNER 
TA ea) : APR 


13-30}. 


ie a 1 A Montparnos, 
14s (43-27-52-37) : Parnassions, 14° {43 
Convention, 15« 


20-30-19} ; 
Maillot, 17°. GS 


-  (48-28-52-27) ; 
: 24-24) Pathé Clichy, 18 (45-22 
601). A 


LE VOYAGE À PAIMPOL (Pc): Ua 
Champollion, 5° (43-26-84-6: 


S}.: 
: ZAPPA 10.) 3 Luxembourh 
EST) Mate Be: (Ar 








Les grandes reprises … 

"ABOCALYPSE 
Grevd Pavois, 152 NOW (AA) É: 2. 
19° (46-07-87-61). 

AMOR DE PERDICAO' (Port, wa) : : 
Le GTS. 
L'aRR 'ARRANGEMENT (à. Ta) vo.) : Action 

des | 


43-29-4440), mer., 


Û LA BELLE ET LA BÊTE (+) :1 “Tem- 


plicrs, 35. (MS. 
LA BELLE ET LE CLOCHARD (A, 
=. %£) : Népoléon, 17° (4267-65-42). " 
CARMEN '(Saura) (v.0.) : Denfert, 14 
Se iBea La {46-22 
CE PLAISIR N DAT CHARNEL 
(A, va.) (°) : 5 (43-26-8465). 


















LA CHAT SUR UNTOET BRUIANT, 


. (44.90) : Sain-Germain-des-Prés, 6 
(42-22-87- -23) ; ; Balzac, 8e (4s-61- 
10-60). 


Pr rene Kane 
Énae USTENED). 
ARTE Saint André des 
Arts, 6: (43-26-4818)... 

LA 


Pin 3 59e pin 1 de 15. 
Free SE: rie À 15-224 : 
Laos (Fr) ge 
Gahë, 14: (43-27.95-94). È 
DÉLIVRANCE (A.)_(") : Studio Galando 
.….(Hap), (43547271). - . 


LE DERNIER TANGO A PARIS (Fr, . 


à ES pd FA non 1e (47-00- 


) ; . Haute: “poN 





PAR à LE, iSe 
ne : 


DOCTEUR . FOLAMOUR (A, 
 Cinoches, 6 (46-33-10-82).. 
LES ENFANTS DU PARADXS Œr): 


vo) : 


Ranclagh, 161 (42-88-6444). 
IN LOVE (A. vi 





Cab 
‘LE .FLEUVE SAUVAGE: (A, vo) : 
Acta Re pache 5° (658-4640. 


Jeu. sam. ct lun .- 


GUN az, ( (CS va) : Obmpie, lé 


€ 
MhiEUe BLEUE (A. : Actiôn æ 
: Ne PR à Chine & 
LES HOMMES DE TA MER psve): 
- Action Christine, 6 ou 


TION . 
© (A, vo.} : Utopia, 5 EME 


IVANLE LE TERRIBLE (Sov., vo.) : d 
blic Cinéma, 11e 058130) Gp vs 
“ACEL 


Christine 
siens, 14» ASS. 
@) : Grand 


JÉSUS DE NAZARETH 
Pavois, 15 (45-544685). + 
JOHNNY GUITARE rois 
EDR 7 
MADEMDOISELLE JULIE (A. 
Se Entreplt, 14 1 AA) 
Me true SRI ve)# ‘Boîte à 
(a “) C9: 


Capri, 2=.(45-08-1 1-69). 
MONTY PYTHON LA VIE DE BRIAN 
" -(A,Y.0.) : Rialto, 19::(46-07-87-61). 

"Y PYTHON SACRE GRAAL (A. 

v.0.} : Boîte à fils, 17 (46-22-4421). 

A vo, A 8 
2) 
(Fr. Grand Paris, 15 


THE W î 
Boîte à films, 17 RE dE 





Studio 
7270) 





Bis de UB28 11.20): Pr 


TRE PARADISE (A, 


PHANTOM OF 
vo) (): SémLanbeat IS 537 


91-68) (sp). 
POLICE (Fr) : Ambassade, à» des 


Hs) (sp). 
bourg, 6° ED 5 
." Ængenté, Se (48-7497-27). 

vard, 9° (47- Raesr 


. ROBIN DES rapatisé 
PSE FN 


La ARMES er 4 
STRADA #] :SASeL ambert, 
15 bref mr 

‘THE BLUES BROTHERS (À. 

— Boîte à filmé, 17 CEE 









.MAIOR, THE MINOR d 
À en Ë at D. A) 
OR NOT 
DUR PAUSE a vi 
ee VIATA Ge vo): Griné paroi, 


TA TERRE 
nr ne lé (43214101). 


Fame 15 ASE E 





RAA 


n 
8. 





Lan 














































Az 


-3 as . 
: va "= 


t'as et a M 
Nan! À 
tr + tri wi 
se 
doi » N 


CRT 0 pere 







HAT (à ve) : Catsée, v 


S297: Ga Ovérs 
6D-33): Gairé Beiicr 
K2356706). 


TRE Sa0P AROUND THE re 
ES & 
“Ho 












rélagne, 





SRE 


: Action Cher. 





ETS) : 
4288) : Re a 


£. LE NOV AGE À PAIMPOL F- 
Ciaepolhior- 


Bi "EN 

Me CAIMEN " 
at. {aittel-01) : Bañie à fr : 

her AID). 





SE 14e 5. 








avoir: 


SA) CE PLAISIR QUOX DIT Char 
Ni: 





+. LA GUTTESLR UN OT 8x LT 
id 8..va) : Saici-G 

SR (42-22-57-254 

‘18e 1069). 

jar 


sa LES COPAINS D'ABORD se 
ab, lé RTS 


3e. % 
CLS 
Le 


ODRDAE 
5 Sara: 
Hantè: 


sde. $e 
ÉaSEt-.. 
19; 
iaErS 
Se - 
ie 
sun . 
208. 14: 
As 
ù: 


LS 


tait 















19e (42 


ER RCE CE RES 


LE DERNIER TANGO à Pal © 
nat Li: SLA 27.0: 








DERSAOL OUZALS 
; 0 LEE 


7 POSTE Ra sb4t. 


DRAGÉES AE PONRE 





LES ENFANTS ot para mis F 
pile 
EALLING 3% LOVE : AE, PEN 
TRE: 
UÆ FLELYÉ SAUX AGE 
Acum R 





. Jour © 

EUX CRaAZŸ 14.1: 
LAS RES 

LA HUTOÈME FEMMFS 
MILLE gr Mt. 





DESCRE 
“ASS DES Riu 











RADIO-TÉLÉVISION 


A VOIR 


Des régalos, des Zorro ou des 
Tintin ? Plutôt des chevaliers 





Chevaliers du troisième millénaire 


lumières qui règnent sur ce 


portraits 

(deux par séquences), d'hommes 
et de femmes venus d'horizons 
très divers, parfois très jaunes, 
que tracent, chacun à 2a manière, 
ax réalisateurs (Gérard Fellin, 
Jean-Claude Guidiceli — ils en 


Ont signé trois chacun, — Marie- 
Marianne Gosset et Patrick Vol 


son. 


A partir d'une minutieuse 
enquête [manée par Loly Clerc), 
liers de créateurs : la perfor- 
mance, l'implication humaine, la 
solidarité et l'attechement à une 
région, enfin la capacité à lancer 


des idées 
Exemple : 


FITMI (industrie et 


deux ans d'existence ; ou la mon- 
tée de l'industrie culturelle avec La 
naissance du ePassage Méjan» 
en Arles, Bref, l'optimisme est de 
rigueur {mais aussi le réalisme). 
Pourquoi ne pas essayer ? H n'y a 
pas que le premier pas qui coûts. 


Cher parfois. 
ANITA RIND. 
% «Les Battants», TF1, mardi 
4 février (22 h 10), mercredi 5 
{21 h 40), mardi 11 (22 h 10), mer- 
credi 12 (21 h-40) et mardi 18 
(21h45). 


et novatrices. 





Lundi 3 février 





PREMIÈRE CHAINE : TF1 

20 h 35 Cinéma: Tout fu, tout flamme. 
Füm fra de Jean-Paul Rappenean (1981), avec 
L Adjani, Ÿ. Montand, A. J.-L. Bideen. 
Relations père-fille, version comédie français, rocambo- 
Es on pete er er né msn ef quand il 
qe Cm aussi louches que catas- 

el plus de mère. ist elle le 


anille 70 ol Fe et femme de 1ête, Pauline 
Fer mais 1out inconscient qu'il est, papa a beau- 


L 


Au sommaire : Un spécial Marilyn Monroe re [un does 
ent inédis sur les circonriances étranges 

l'illustre star). Une femme se a par del 
immense 


h 30 

-h 45 C'est à fre. 

h 65 RFE. 

Quand l'entreprise fait du cinéma. 

UXIÈME CHAINE : A2 

20 h 35 Série: Ena latand lea portes de re a 
D'après F. Musterd Stewart, réal. 


TE rrénistible ascension de nos deux compères 
Jake Rulln s Mare Semiorell Le premier est devenu 
La composheur célè de deuxième se lance dans la 


Pate marie = Di ile d'un sénateur. Mais la 
nméllee on le sait — n'est pas synonyme de 


2h21 Donna : “Vienne, la dernière valse, 
DD ei roue, , avec la participation 


Este à & Vins dé Sn, des vale de Sense. 


* troublée révolution” artistique Symbolisée 
En à lhaleee de Rs ne me 


TROISIÈME CHAINE : FR3 

7 tons tn ep de mon a CO) D ac Paul 
2 

Belmondo Phects de démasquer qe des trafi- 

quants qui l'ont naguère fait be vo deux 


.. dk: 
21 30 Tate: vadisons 
: RD RR ee m pen Serge July, rédacteur de 


meurtres qu'il n'avait commis? Le téléspectateur 
CS op om D om | 
comment il finit ? 
22 h 35 Journal, 
23 h Boîte aux fettres. 
littéraire de Jérôme Garcin. 


de s'ermuyer en la compagnie de Desproges! 
0h Prélude à la nuit. 

Cinq danses hongroises du XVTIF siècle, de F. Farkas, 

par le Ouimette à ven de Lille. 


Oh 10 Espaces 3. 


FR3 PARIS - ILE-DE-FRANCE 

db S Cane: la Rivière sans retour, film de 
O. Preminger : 17 h 50, Actualités de jadis : semaine du 

8 juin 1953: 18 b, Sports magazine ; 18 h 55, Le panthère 

rose ; 19 h $, Atout PIC: 19h 15, Informations ; 19 h 35, 

Feuilleton : condor. 


CANAL PLUS 


20 h 35, Fais gaffe à la gaffe, film de P. Bouj 
ou ; 22h IS Athènes 
M. Baudricourt ; 2 k 10, Série : Anarchisies, grâce à Dieu. 


FRANCE-CULTURE 
20 h 30 2 La Phce de Sciroccons do IL. Rivière, spocts- 
la Bastille … 


an Théâtre de 
traditions populaires’en Ftalie. 
< Libération ». 


FRANCE-MUSIQUE 


20 h 30 Concert (en direct du Théâtre des er où 
Elysées) jones origisales en première sudion Jean- 
neau, Ernler, Badanit, Chautemps, Hervé, Solal, Kuhn et 
Evans, par l'Orchestre national de jazz, SC os 
avec F. Chassagnite, E Mule, M. cialis, D. . Leloup, 


Y. Robert... 
Z3h Les soirées de Radio-France et 


France-Musique : 
l'année de l'Inde; à 0 bh 30, folklore allemand, 





Mardi 4 février 





PREMIÈRE CHAINE : TF1 


Pour être bien dans son assiette. 


1 DRAGÉE PAR à JOUR 


DEMANDEZ CONSER. À VOTRE PHARMACIEN 
PAS LE MÉDCAON VERRE D AGGOCÉE 





20 h 35 D Res gran crane De TEE Commissaire 


Ve Becbis égarées, de C. Boissol, scénario adaptation 
P. Arias re Ve Rémier, DK Farc, M 
Alors que le conunissaire Moulin pensaît que « la nuit 


était bien calme ». sept anteniais à l'explosif retentis- 
sent... 

22 h 10 Série : les Battants 
Lire notre article. 

23 h 5 Journal 

23 h 20 C'est à lire. 


DEUXIÈME CHAINE : A2 


20 h 35 Cinéma : te Chèvre. 
Fitm français de Francis Veber (1981). 
P. Richard, G. . Robin, C. Charbitt. 


Avec 


désastre ambulant. Comme Francis 
lent scénariste, la maladresse et 1 fraelu mi triomphens 
sur la force et la raison, sans que la 

a lai Es eo de nipars du sen- 


2h Débat > pour réfléchir at rêver, pour rire 
et pleurer, le cinéma, 
Æ. Veber, S$. Audran, Y. Boisser, P. Richard, A Poiré 
{ J, R Chirat {historien}, P. Billard et 
KG Brialy parlent de l'évolution du cinéma, de 
l'influence cinéma-télévision. etc. 

23 h 15 Journal. 

23 h 40 Bonsoir les chips. 


TROISIÈME CHAINE : FR3 


Emission ME) Michelle Gérard Jount 

A 20 h 40 actualités des années 50 ; 22 à 20 Publicité 
° AZI nn: à 22h 35 Tex 
22 45 Aerroerie Les for Pro ne 


20 h 45 Premier fin : le Rendez-vous de Hong- 
Fe américain ee 


23 h 15 Deuxième film : Sur la Riviera. 

ne When Lane (1080). avec D. Kaye, 
G. Tierney, C. Calvet, Dalio. 

Un fantaisiste américain est le sosie d'un industriel 
‘français doté de problèmes financiers et surtout d'une 
ravissante épouse. Le genre de film qu'on trouve bien 
creux à la sortie, mais qui se bonifie en vieillissant. 


étrangère. 
22 h 30 Nuits magnétiques. 
© k 10 Du jour 2e lendemain. 


FRANCE-MUSIQUE 





RBINS ET DÉBATS 


LUNDI 3 FÉVRIER 
— Un débat, sur le thème « Les jeunes et ls ve 
ue», réunit AM. Michel Barnier, éputé ( 
Sue Burn Dulanoë dés (PS) de Pare 
sur Europe I, à 18 h 15. 





=. 


'A-Benelux : 
américain ; 0 h 45, Hôtesses intimes, film de 


SITUATION LE050286 À 10 h GMT. 


Evalation probable du e 
France eutre L Emi 3 fémler à d heure 
et Le mardi 4 février à minuit. 

La vone dépressionnaire d'altitude va 
se déplacer le de 
2 coban Maement: Le goes 
méditerranéennes resteront soumises à 
un flux de sud-est perturbé. 

tr Gair ou 
Nord Est, où quelques bancs de brouil- 
lard givrants se formeront. 

On Be Amp de Pré 


po 
s'étendront à la moitié nord du pays, 
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 MÉTÉOROLOGIE 


hac, 6 et 4: Brest, 5 et 4 ; Cannes, 10 et 
6; Cherbourg, 5 et 3; Clermont- 
Ferrand, 1 et 0; Dijon, 1 et —1: 


PRÉVISIONS POUR ROSE PORTE DE MATINÉE 





Dinard, 5 et 3: Embrun, 5 et —l; 
Grenoble-Si-M.-EL. Get — } ; Grenoble- 
Saint-Geoirs, 6 et 1 ; La Rochelle, 3 er 
1; Lille, 4 et ]; Limoges, } & 0; 
Lorient, 5 et 3; Lyon, L et — 1: 
Marscille- Marignane, 10 et 6: Nancy, 2 
et — }; Nantes, 5 et 1: Nice, 10 et 6: 
Paris] Montsouris, & et 3; Paris-Orly, 4 
et 2: Pau, 5 et 3; Perpignan, Tet ]: 
Rennes, 4 et 2: Rouen, 3 et 2: Saint 
Etienne, 4 et 0: Strasbourg, 2 et — 2: 
Toulouse, 4 et 3 ; Tours, 1 et 0. 
Températures relevées à l'étranger : 
Alger, 16 et 7; Genève, 2 et 1; Lis 
bonne, 12 et 6; Londres, 4 et 0; 
Madrid, 8 et 2: Rome, 14 et 7 ; Stock- 
holm, — {et — 10. 
{Document établi 
avec le support technique spécial 
de la Météorologie nationale. } 





EN BREF 


COLLOQUE 


VIVRE SA MORT. — L'Association 
Vivre sa mort organise les 7 et 
8 février à la Maison des associa- 


cer». Le but de cette session est 
d'informer les soignants, mais 
aussi le grand public, sur l’impor- 
tance des esoins terminaux» lors- 
que tout espoir de guérison est 
abandonné. Une traduction simul- 
tanée français/anglais sera assu- 


DOSSIER 


ÇA MORD ? — Les décrets pris fin 
décembre 1985 apportent 
diverses modifications à la loi sur 

. ta pêche votée en 1984 et entrée 
en application le 1* janvier 1985, 
et donc aux habitudes des 
pêcheurs. C'est ainsi qu'il leur sera 
interdit de vendre les produits de 
leur pêche, que la carte de pêche 
devient obligatoire, que des sanc- 
tions seront prises contre les pol- 
lueurs, etc. Le numéro 34 du 
Pêcheur de France (février 1986) 
présente un dossier complet sur ta 
nouvelle réglementation {qui ne 
concerne pas moins de quatre mil 
lions de Français…). 

* Le Pécheur de Fa, 15F, 
chez tous les ere ot joux- 
maux, où au Zi, rue du Faubourg 
Saint-Antoine, 75550 Paris 
Cedex 11. 


FESTIVAL 


7 au 16 février 1986 le premier 
. Festival intemationsl des jeux, à 
l'initiative de ta direction générale 
du tourisme, de ia CLE (Confédé- 
ration des loisirs de l'esprit) en as- 
sociation avec les fédérations des 
six principales disciplines : bridge, 
échecs, dames, scrabble, tarots et 
go. Durant ces dix jours, joueurs 
amateurs et professionnels partici- 


presse, Annie Scimeider, 
Cru, 75008 Paris Ta : 42-66 


VACANCES 


UN PEU DE SOLEIL SUR LA NEIGE. 
— L'association CEP Neige et 
Soleil propose aux enfants et aux 
adolescents divers séjours durant 
les vacances -de février ou de 
Pâques. Un exemple parmi 


VIE PRATIQUE 
BÉBE-CONSEIL. — Service télépho- 
nique assuré par l'association 
Inter-Parents, Bébé-conseil répond 
à des questions de tous ordres : 
grossesse, accouchement, soins 





FRANCOPHONIE 





Le cadeau royal du Canada. 
à la création francophone 


Le ministre canadien chargé de la 
culture. M. Benoît Bouchard, et le 
secrétaire perpétuel de l'Académie 
française, M. Maurice Druon, ont 
annoncé, vendredi 31 janvier, 
chacun dans son pays, au cours 
d'une conférence de presse tenue 
« conjointement » grâce aux télé- 
communications, que le Canade Fait 
don à l'Académie française d'une 
somme de 2 millions de francs dont 
le revenu annuel (environ 
200000 francs) servira à doter,. 
principe dès cette année, un Grand 
Prix de la francophonie, à charge 
pour les « habits verts » de désigner 
le lauréat 


Le prix récompensera « une 
contribution éminente à tre 
tion du français en tant que véhicule 
d'un humanisme moderne et mul 
tiethnique + ex pourra aller à tout 
babitant de la planète créant 
français. Seront prises en particu- 
lière considération « les comtribu- 
tions assurant présence et renouvel- 
lement du français dans les 


2 
PA 
[=] 
Œ 
=) 
[=] 
= 
=] 
< 


techniques, l'informatique et la 
science ». 

L'ouverture d'esprit, manifestée 
par. le don canadien n'a sperme 
ment pas fait encore école la 
vie interne du quai Conti, puisque 
Maurice Druon a catégoriquement, 
démenti que l'Académie puisse, 
comme le bruit en Courait ces 
temps-ci, s'ouvrir enfin à des franco- 
phones non français (Léopold Sen- 

, Sénégalais, fut ministre fran 
çais). Une commission de la 
francophonie a toutefois éL£ créée 
sous la coupole ce mois-ci, mais elle 
ne sera composée que d’acadérmi- 
ciens. 

En revanche, l'Académie accom- 
plira, le 20 février, un geste qu'elle 
n’a consenti que dix fois en trois cent 
cinquante ans : elle recevra « dans le 
huis clos de sa séance », mais solen- 
uellement, on s'en doute, le chef du 
gouvernement canadien, M. Brian 
Mulroney, fastueux donateur et, Ce 
qui ne gâte rien, parfait franco. 
phone. 

JP. P.-H. 


[SANS DÉEODEUR] 
12 h 30 “DIRECT”: Bernard Tapie 





au bébé, adresses de crèches ou 
de nourrices, mais aussi pro- 
blèmes juridiques et paychologi 

ques. Il suffit d'appeler le 43-48- 
28-28, du lundi au vendredi, de 
9 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 
17 heures (sauf fe jeudi matin}. 


PARIS EN VISITES— 


MARDI 4 FÉVRIER 


«Le Palais du Luxembourg et le 
Sénat », 20, rue de Tournon. 

«De la haute galanterie à La basse 
finance du quartier Breda », 14 h 30. 
métro Pigalle (V. de Langlade). 

Ascension dens La tour de Jean sans 
Peur», 14 b 45, métro Etienne-Marcel 
(lampes de poche), (M. Benassat). 

« Exposition féerie asiatique » 
(marionnettes et ombres cree 
15 heures, Louvre des An! 
place du Palais-Royal, entrée ÉAPPrO. 
Che de l'Art). 

«Chez un restaurateur de cristal», 
15 heures, 36, quai du Louvre. 

« Les templiers et le quartier du Term- 
ple», 14 h 30, métro Temple 
(P-Y. Jasiet). 

« L'Opéra et les fastes de la vie mon- 
daine au XIX: siècle », 13 h 30, entrée 
(M. Potyer). - 

« La Conciergerie, du palais des rois 
à la prison révolutionnaire », 14 h 30, 
1, quai du Louvre (E. Romann). 

« Hôtels et curiosités du Marais», 
| tes (M. Rague- 
ncau). 

« La France romantique et réaliste » 
(peinture et sculpture), 14 h 30, Petit 
Palais, tél. M Ben Salem 47-42-03-47. 

« Hôtels du Marais (sud), place des 
Vosges», 14 h 30, sortie métro Saint- 
Paul (Résurrection 





«Les Hôtels du quartier de Tem- 
ples, 14 h 30, sortie métro Temple 
(G. Botteau). 


..CONFÉRENCES- 


MARDI 4 FÉVRIER : 

21 bis, rue Notre-Dame-des-Victoires, 
20 b 30, “Ivan le Terrible et Boris 
Godounov ». 

36, re Pre 1918720; «Faut-il 
cultiver la mémoire 


Palais de l'instieut, 3, rue Mazarine, 
salle Pierre-Hugot, 14 h 30, « Le comète 
de Halley : observations au sol et dans 
ne 

Chaillot-Galliera, 28, avenue 
came v. L4 h 30, « La vallée des 
Reines : découvertes archéologiques 
passées et actuelles ». 

17 heures, - Cycle découverte de 
l'Asie : le Ladakh, le Tibet indien, terre 
des dieux et 1erre des hommes », 


APLI, 33, place Maubert, 20 heures, 
- les grandes fouifles urbaines de Paris à 
l'heure actuelle ». 


Domus Medica, 60. boulevard 
Latour-Maubourg, 20 b 30, HORS 
tion de la pensée de Paul Diel : 
science des motifs er la psychanalyse », . 
(Jeanine Solotareff). 

5, rue Largillière, « Trésors de la civi- 
lisation chinoise : les 6000 guerriers, 
tombeaux de la ‘aynastie des Hans», 


- suite du cycle, 


est l'invité de Philippe Gildas. 


20 h 30 Suspense : 


“CANICULE” avec Miou-Miou, Lee Marin, 
V Lanoux, J. Carmet 





Sage at amiante à TS 
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a cérémonie religieuse sera célébrée où pe Gr 
Fe CROISÉS TOURISME — DR te Nohesnces PE cs as 45, en | aprèsune pénible de . 
7 LESRENDEZ-VOUS . | - Astidet Michel BARTHELEMY . 7 pce du Docteur F et cuis LEVY MORELLE, ULDAUEE 
>. PROBLÈMEN‘4184 Agé aus Per pou neue. ont la joie d'annoncer le naissance de artiste graveur, « sn 
e> femme = SMTV * PLUE 
} 1123456789 n dr Je nn tranches. DU à Aurore, Ou so réunira à l'église. aurren à Pare, Je janvier 1986, dis : m 
! - 5. Un é u Salon mondial du tou- ds ss JEbrés co 
! TT Cononction — 5. Ne net | Le Roue sien du 7 2 26janvier 1986. “L'ohumation se fera an cimetière de | Les 0 ciné, mn lie ES 'LLA 
à pas ou «prend» de la bouteille. Sur | aû 16 février au CNIT-Paris-la Ê Moormartre, dans le caveau dé famille, 31 janvier, CONFIS 
î En plateau des Pays-Bes. — 7. 46, rue do ls Répablique, an SEL a Le Mein 
" sition. Affluent de la Seine, C'est 7600 : ne ue Dire 
d = ds rio où de mat — roms | FE * Mariages - "92300 LOS-EN . Bapoport: pee 
: manquent intérêt. — fessionnelles, eTVÉES aux - Se, UE LT ce Btanct set 
‘ 9. $. Se font en un ace où en une rép Rétemteurs d'une carte d'entrée spé- | . — Colette LABOYE | creme À . ao 
: que. Mauvaise humeur. - ciale, se tante le vendredi et Yres DUBOIS 2 le douleur æ frire part à 1008 20 
é et le sam février heures à | sont heureux d'annoncer mariage, ë ne : 
ALL Re. - ; Cinq réumions-débats | célré à Paris, le 30 janvier 1986. Abdelkader BEN BAREA. 
L Piscicalteur, An — IL, Also 19 Lécss, À Le 30 janvier 1966. 
PR D MST a RE 
V. Si Aéra, Une. = VL Sein. = - Rabat (Maroc). 
HORIZONTALEMENT Serre. — VIL Enmite. Cal: Uvée — Décès | 55 Maurice de Bots, 
L C'est l'homme de ja situation. VIEIL Peu Efrit — IX. Serran L . É san épouse, RE ES 
_— I. Légume ou viande. Occupait Site. Soc. — X. Epie. Jo. Tua. - — Me Sonis Abcls, $ M ct Me Jean-Clande Picard, 
‘des Bons à occupés. = TIL A = DE Añes XI. Sem. Yaourt. Tech. — K£ et Me Paul Abcla . M. et Mas Jacques Lewinter, 
:#on. Personnel. — XL Jéss- Reine. or _- / æ ct leur fils, Jérôme, ss. : M. et Me Daniel de Botton, 
‘le lot d'Héraclès mais es ruelle. Gorget. — Ouvert bi pertir Fernand Michel Prod'homme- | “enfants, : 
“évoile. — V. Coumsissent donc un tomane. Roue. — XV. Os. Naturiste. dimanche, SMTV proper ing ee MIS -Prad'homme- | David, Myriam, Elisabeth, France, , 
“moment d'exaltation. — VL Refuge. Ré. veaux rendez-vous, de 10 beures | éejursenfants, Benjamin et Mélanie, - -| Tb0m2s, El, Scarlet, : Mi Charles SOUSSEN, ; 
. Souvenirs pere VIL Ce Verticalement A 12h 20 dam 1 al de cine da M. Pierre Abela, 1 cg née Clotilde Serfañ, 
l'on peut blanc. — veau M. Marc Abels. 3 ï 
VI Fes it de premier plan LL ee An Ang DT ta de: mardi 1}, tonus | Et les familles Aels, Aresche et | Ontle douleur de faire part du décès de serveuse 2 février 1986, à âge & 
LD Fur souvene une ar 4 Cuisine Népe US Le Tan o leur de Faire part du d Drm reg el : 
‘Yée -éblouissante. Sous-sol. —. Yale. — 6. Coriace. Nia Lot — ént le douleur de faire part du décès de 
X. Peuvent inspirer les poètes quand - 7. Udine, O6. Emu. — 8. Lectrices. leur mère, grand-mère, arrière-grand- le 2 février 1986, à l'âge de 
ce ne sont pas des Vers... VaSeux. — ere Ie NS mèreettante, : pur ane, en son 
de iges. — 11. Utérus. dinand 92200 
XL Peut apporter beaucoup Fer N6 — 12. S Terre, — ME 3. ABELA, 35, rue Saïnt-James, (euilly-sur- 
Lors 13. Réserviste. Go. — 14. Aire n6e Chariotte Bakri, - Le Sbeèqnes auront Eos le mardi 


VERTICALEMENT Retoucheur. — 15. Net Lee. Caho- 


1. Une opération qu'on voit d'un 


surveon le 31 jenvier 1986, dans sa | On s réa, à 15 à 30, à à pote 
‘mauvais œil — 2. La Fête des rois. GUY BROUTY. 


vs . 
le mercredi 5 Février da 14 heures, en | Pantin. : 














5 l'église : Ni fleurs ni couronnes. 
chrétienté la Porte-Saint-Cioud, à Paris-16», et 
déroulé à La vale Médicis du Bé- same Fri a cms Oct avis tient icu de faire part. 
nat, 12, rue de Vaugirar f mu ù \ — Met M= Alexis Bean, He de ère pc du dé de 
er 15006 : 12 février, 18 heures : Dos és por ét es aux leurs enfants ct pris entnie 
Varize, 75016 Paris, ie. TE RS Cie TARSEMAIIAUT, : 
Cet avis tient Bien de faire-part. ds l'iet Joles Ole, ‘: 
« Je suis la résurrection et la vie, Homes à és a 
qui croit ‘en mot, füt-il M. et Me Maurice Chalon PE e janvier 19 do son PERS NS LE 
. *  Gennas) | rfi, pau RTE née à de rares eve coupe: 
104, rue Michel-Ange, ont la douleur de faire part du décès de Hay a pos cu d'obsèques Mes sasecte «2% ave 
Pac Lenôtre, M Paui CHALON, Cet avis tient lieu de faire-part. - 
78120 Rambouillet. |. née Marie-Thérèse Maison, Rai 
CEROC BP, 761-75123, Paris-03,|  — Levallois-Perret Paris men Je 31 fav 1986, dus : Er 
TL: (1) 42726522 _________| M Facqnes Barcet, JR SI CR re 
JOURNAL OFFICIEL | ardent Sites boom. || mine EP 2 Poe |: Mon BENSADOU, 
; Mo Henri Bercet, 77" ©" ©: suivi de Mini, à 15 beurë à [in famille a is dem mientionüèr ; 
al Brent ET Gycsur-Seine (Aube). l'adresse : ; 
Ses parents et alliés, " 56, avenne de Stalingrad, 
| re nr | 
l'immense douleur de fai du - 
décès de ee Mid à Va Pris Remerciements 
et ants, 
BARCET, Nicole ippe Preauz, — Dans 085 bi répondre 
se de la société Crait, NOEL Part tDural individuellement aux nombreux témoi- 


gnages. de sympathie et d'affection 


survenu le 30 janvier 1986, à l'êge de |. ont la douleur de faire part du d6cès.de rogus lors de son très grand deuil. 
cinquante-deux ans. Ro | mère, bellemère, grand-mère et | 12f de 


kur : 
sœur, E 
La cérémonie religieuse sera célébrée - : François-Xavier BAGNOUD 
le mercredi 5 février, À 15 b 45, en Suranse DUPONT, | 
l'église Sa à à di «Lionke», : :: remercie sir toutes les 
T1, place du Docteur-Féix-Lobligecis, à pm re scene sonncs qui ont pris part à #4 douloursute 
Panis-1#, | Hits sbeaux-arts, épréuve, leur présence, leurs mes- 
LES : es ce des Ateliers sages ou leurs envois de fleurs. 
On se réunira à l'église. arts appliqués malgaches, ae Es les prio de trouver ci l'expression 
L La ns fers a tre de Smet sa profonde reconnaissance. | 
Montmartre, dans le caveau de famille. 


5 “L'inbemation aura lieu à Aix-en 
S'! Es . Pe: set. Provence. È “a 
Le come d'administration Cu ss bee ds Pie De, aux messages de 
Les cadres, Fu” 
Le personnel de La soci£té Crait, Le laque. cheui de la Blague, k : 

- 3091 Aix-en-Provence. - 
ent la douleur de faire part du décès de | 


TIRAGE DU SAMEDI 


er FEVRIER 1986 


PROCHAINS TIRAGES : MERCREDI 5 FEVRIER 1886 
ET SAMEDI 8 FEVRIER 1986 

VALIDATION : JUSQU'AU MARDI APRES-MIDI FOUR 

LES 2 TIRAGES DE LA SEMAINE 





NOMBRE DE RAPPORT PAR GRILLE 




























: 7: GRILLES GAGNANTES _. … GAGNANTE POUR 1F) e L. pi te | 
ssonsne  : : 11  734085,00F || Sa ducs exceptionnels . 

: . 9h30 à 12 h 20 et de 13 h 30 Ù : un re 
SBONENr 6 59810,00 F ||- 17m leuriojec mar. RSR D 
+ compléments re ; © © VACANCES 
SBONSN … 3 Fe. . re UN PEU DE SOLEL SUR LA NEIGE. ls soninetn: PSE 
4 BONS N 143 844 , Soleil proposs eux enfants et aux 26 rue Vernet (127 Chemie vas) 
3 BONS N° 2015191. . . 8,00 F ea sr qi : 

Î BONUS DU SAMEDI 182 974 es: lt ie de Lu Te 
d'autres : 





au vendredi 7 février 
à ns Po sem 6 EC C1 00 F mers + 
N'OUBLIEZ PAS:LA SEMAINE PROCHAINE 
; UNE SUPER CAGNOTTE LE MERCREDI 
s UNE SUPER CAGNOTTE LE SAMEDI 
(LES 2 SUPER-CAGNOTTES DE FEVRIER 
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Sexfati, 
€ Les fais parents calice. 
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| fe Charies SOUSSEX. 
sbe Cloëlée Serfari, 


seras de 2 fevrier 1986. à ï': 
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Me Huberte 
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[= Dans l'avis de décès de : 
Renée BENSADOL N. 
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Notre société (72 mitions de CA. 120 personnes) à rajoinx depuis por en 
puissant groupe vec le soutien de ce groupe, nous 
Born, aujours'huï une nouvelle phase a es 

que nous DOUS sommes fixés, nous renforçons notre 
équipe en créant le poste d’ 


Adjoint à 
la Direction Financière 
Basé à ne env. 260 000 F 


] CABINET D'AUDIT ET COM 
! AUX COMPTES, MISSARIAT 


ÆHennessy ess 


nous recherchons 
DES COLLABORATEURS 
CONFIRMÉS 


La Lan où 2 d'exp. en audit financier et comptable 
roteuus seront de l'enseignement 
bles pour 
À l'étranger. 
TéL pour nee na 


Récent vainqueur de la coupe de France des entreprises pour son dyna- 

misme et sa rentabilité, nobie groupe réalise un chiffre d'affaires conso - 
. d d'environ 7 milliards de francs et emploie 6600 personnes. 

Le secteur du Cognec représente à lui seul plus de 2 milliards de francs 

de chiffre d'affaires, réalisé à l'exportation gréce à nos filiale de distribution. 


Pour participer au suivi de ce secteur un 
Responsable de la consolidation 


qui rattaché au Directeur Fi le de la 

Don, du reporting et des RS DS es Cognac. 
Il participera en outre à la mise en place d'un projet informatique comptable. 
Agé d'environ 30 ans, de formation supérieure type ESC + DECS, le 
candidat justifiera d” ; 


RSR ur nee 
et fonds commun de placement 


1 COMPTABLE EXPÉRIMENTÉ 


Dans la gestion comptable et administrative 


5 
Ses qualités de Manager, son potentiel 


tent d'assumer TE 
La parte de roles ais En dé oeerns 
permettront par la suite d'évoluer au sein de notre Groupe. du Groupe. 


dossier avec soin et discrétion avant de vous répondre, 


Ernst & Whinney Conseil 





Déjà 2: ans d'audit... 
intégrez l’entreprise comme controleur financier 


‘Actuellement en Cabinet ou audit interne, vous souhaitez à présent prendre des responsabilités plus opé- 





Jeune diplômé d'école de commerce : 
contrôlez la gestion. de votre carrière 


Au sein de notre Contrôle de Gestion, nous vous proposons de ‘prendre en charge une responsabilité 
d'interface entre la Finance, le Marketing, le Commercial et la Logistique. 


nt ol lotir be vous réaliserez les analyses économiques courantes et spéci- 
fiques et étudierez l'impact de nos actions marketing et publicitaires. 

Si de surcroît vous êtes « micro », je système en placs au contrôle de gesion vous appertiandrs. La prati- 3% 

que de l'anglais constitue enfin un atout pour votre développement ultérieur, 

International, notre Groupe génère en France un CA. de 750 MF et s'appuie sur 800 colisborateurs. 


rationnelles dans une Entreprise. C'est la voie pudes-birees vous vous êtes 1racée. 


nous vou offrons la prise en charge de n trésorerie (750 MF) : prévision, contrôle, reporting, suivi 
des frais Financiers, g£ation des fo: torse Te Tél avec les banques. 


Conjointement, votre savoir-faire nous aidera à mettre en place nos procédures de contrôle interne. 
Intemational, notre Groupe s'appuie en France sur 800 collaborateurs et offre par son taux d'expansion 
rapide de larges opportunités pour le développement de votre carriëre. 

La connaissance de l' ne vous permettra de communiquer directement avec la maison-mère. 


Merci d'adresser votre dossier complet (lettre manuscrite, C.V., photo et prétentions}, sous la réfé- 
rence C/CEH/LM, à à notre Conseil, Didier LESUEUR, qui vous expliquera vos perspectives d'avenir Lu x , 


Poulain Consultants 


74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 





To. 48-33-9565 al 





Merci d'adresser votre doesier complet fletre manuscrite, CV. photo et prétentions), s/réf. C/GES/LM, à æ 
notre Consel, Didier LESUEUR, qui vous expliquers vos perspectives d'avenir dans le Groupe. 


Poulain Consultants 


‘74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 


responsable 


d’une clientèle entreprises 
“GESTION DE TRESORERIE” 


PARIS 320.000 + 
Le développement des instruments de Gestion de Trésorerie met au premier plan une 
relation active entre les mellleures Entreprises françaises et cet Etablissement de haute 
qualité aux re ane tes. 
Le candidat retenu un homme de terrain et devra développer des contacts aux 
plus hauts niveaux. Il sera 3! la fois soutenu et stimulé par un courant créatif très favora- 
ble, et une demande exigeante. 
De formation supérieure, 30 ans minimum, expérience BanQue ou Assurances, de 

rament commercial, il'aura l'opportunité, au sein d'un étabiissement de dimension 
humaine, d'affirmer un talent qui tui ouvrira des perspectives personnelles. 


Vous pouvez, avant toute candidature, appeler IL BELAS 
au (1) 42.85.14.54 pour quelques éléments d'information. 


Les dossiers de candidature lettre dettre manuscrite, Cv. détaillé, photo, rémunération actuelle) 
sont à adresser au Cabinet R.C.C. 6, avenue du Coq, 75009 Paris. Précisez la réf. 8612M. 
Le Cabinet R.C.C. garantit le secret des candidatures. 


REI' Recherche / Conseil / Cadres 
CI 6, AVENUE DU COQ - 75009 PARIS 





Le grand quotidien national, oui, mais aussi une entrepise avec des investissements à décider, des dépenses à 


mañriser, des comptabilités à réaliser, une rentabilité à obtenir et à améliorer. Voilà le Monde avec ses 
ambitions de toujours et les défis des nouveaux médias. La Direction Financière du journal recherche un 


Contrôleur de gestion 


En relation avec les directions opérationnelles, il conçoit et met en place toutes les procédures de préparation 
et d'instruction budgétaire, les nomenclatures de la comptabilité analytique et les différents outils débouchant 
sur un contrôle de gestion efficace. Il établit et coordonne avec les différents services les budgets de 
fonctionnement et d'investissement, les suit, les contrôle et en analyse les écarts. Enfin, il conçoit les méthodes 
et les procédures de gestion de toute l’entreprise, et en surveille la fiabilité et la qualité. Véritable conseiller de 
la Direction Générale, il l'assiste et l’éclaire tant dans ses décisions globales à moyen terme que dans ses choix 
plus quotidiens. 

Pour ce poste, nous souhaitons rencontrer des professionnels du contrôle de gestion possédant 5 à 8 ans 
d’expérience dont une partie dans un poste d'audit. Diplômé de l’enseignement supérieur (grande école de 
gestion) avec le DECS, nous vous demanderons de nous convaincre de votre goût pour le contrôle de gestion 
et l’audit et de votre talent à conseiller et convaincre divers interlocuteurs, 

Merci d'adresser, lettre, CV et photo. Nous vous assurons confidentialité et réponse. 

Référence 7319 M. 1 rue de Berri 75008 - Paris. 


VE] Bernard Juliet Psycom 
















206 088 + 


. Filiale d’un groupe international, notre banque développe 
de nouvelles activités. Nous diversifions nos produits. Notre 
comptabilité doit suivre le mouvement... nous recherchons 
le cadre qui l'y aidera. 
Dans un premier temps, vous vous famifiarisez avec nos 
opérations, nos systèmes comptables et une informatique 
pointue. Puis, inte r de nos services vous analysez 
leurs produits et les procédures de traitement comptable. 
Vous jugez de l'adéquation de ces dernières, et les mettez 
en œuvre. Vous gardez un souci constant de coordination 
entre les opérationnels, la comptabilité et l'informatique. 
La trentaine environ, ESC + DECS, quelques années en 
cabinet d’audit ou commissariat aux comptes par exemple 
ont assis votre professionnalisme et développé vos 
connaissances en informatique. Le monde bancaire qui ne 
vous est pas étranger, vous attire et vous souhaïtez y 
évoluer. Vous parlez anglais. 
Merci d’adrésser, lettre, CV et photo. Nous vous assurons 
confidentialité et réponse. Référence 7290 M. 
24 rue Eugène Flachat - 75017 Paris. 


CE 


















































Membre de Syntec 











. industriel. Il est très à aise dans les  ENA ou tout autre diplôme de 


‘Très proche de l'équipe de Direction Homme de confiance de l'équipe de 


MEMBRE DE SYNTEC 



















Groupe éntonel en quête de PAdjoint : 


de son a Secrétaire Général 





Etre leader sur un marché international, avoir une excel. Mec Bud Pare de E 























lente image boursière, entreprendre et améliorer chaque 
A RS . 


ceux qui demain seront à des postes clefs, 








- la préparation de négociations d'af: 
Dis ns faires, îe 
v pub or - les relations extérieures avec + 
= sa pans ee minis- 
nue UN peer à HE 
- les études 
ES que de Vi * jaridiques et faux, 


{Qui recherchez-vous aujourd’hui ? 
Un cadre confirmé dont l'expérience 
d'au moins 5ans se situe en milieu 


Se formation : HEC, ESSEC, IEP Paris, 


— de haut niveau, il sait école sera sa carte de visite. Son expé- 


rédiger, il a une parfaite maîtrise de rience, son ouverture d'esprit, son goût . 
l'anglais. S'il conratt les milieux bour. des affaires. 
siers, c’est un plus. 


‘ Comment Pentrepris voice rêve 
Quel sera son rôle dansle Groupe?  lution de ce collaborateur ? 
Direction Géñérale il prendra une part : : 


} sa mission recouvre quatre De P 
de plus en plus active aux négociations 


. Des fous de l'innovation Technologique 
- Dans le monde un CA de plus de 2.5 Milllards de $ 
En ù Pro D CAS plus 520 Millions de Francs - - Sn parénnss, 
-_ 5.000'systèmes installés, : 
- Une croissance de 40% ces dernières années. 


Pour renforcer notre Équipe Administrative et Financière, nous recherchons un : : 


ASSISTANT. CONTROLEUR DE GESTION HE 
. Reportant au Responsable Financier du S.A.V. 
e vous dévetopperez à partir d'un système informatique des outils de gestion adaptés à l'activité Gusarvice aprés . 
e vous assurerez le suivi et explofterez les ratios de gestion spécifiques à cette activité. 
evous prendrez'en charge la production des états financiers internes du service. 


Ce poste, à fort potentiei, s'adresse à un candidat de formation ESC, “wait équivalent, possèdent 2ä3ans | 
d'expérience dans une société internationale ou en cabinet d'audit. 


Une bonne maîtrise de l'anglais est indispensable, ainsi qu'une ouverture sur l'informatique. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature à Catherine BEYSSAC - Service du du Personnel 
WANG FRANCE S.A. - 78/80, Avenue Galliéni - 93174 BAGNOLET CEDEX : 


ATTACHÉ DE DIRECT ON 


TRES 7 R TE Nousnne ne SOCIETE FINANCIERE SPECLALISE 


ea pleine expansion. 















PARIS 









En liaison directe avec le Directeur Général et la Trésorerie, 
votre mission consistera à : 
- conéevoir et mettre en place de nouveaux produits, : - 
- participer à la diminution des coûts de rlancimant, 
- mesurer la rentabilité des actions menées sur les différents 
marchés de capitaux, ; 
- participer à l'adaptation de nouveaux outils de gestion - 
financière (MATIF, échanges de taux). 
. Si ces perspectives vous intéressent, adressez votre . 
” candidature avec c.v., photo et prétentions sous réf. 1623 à 
AXIAL Publicité, 27 rue Taitbout, 75009 Paris, qui transm. 
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Ps Cat and (CA OO ME 600 person 


. recherche son Directeur Financier. 
: Membre a Comité de Direction, le 
. supervise le 

- sera is parure chargé de isation nistrative, f 


- M eo Tane 



















NS . le-domaine de l'épargne, des placeménits et de la re- 
-” traite, nous jeune cadre comptable possé- - . -: 
‘ dant le DECS (+ Ecole Supérieure de Gestion) complété 


à comptabilité de sociétés d'assurances. Gestionnaire rigou- 
reux, vous possédez un esprit vif et Curieux que nôus saurons 


| de stuctures souples. (250 personnes) dént le 
“ nt le CA'est en 


de Pouri investir dans un groupe pérformañt, adresézvoue dos- 
© sfer de candidature (lettre, CV, Fee et prétentions) : sous la - 
‘référence 2041 à | 3: 



















: Directeur Financier 


récemment fnciniée Ro le : 











e nouvelle stratégie - 
marketing ambitieuse, _ [es outils de het modernes. une usiné ; 
pilote, le tout d'une informatisation sur mesuïe: 


Po mar oiiene comen de civorpenant Je PDG: EE 
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service comptable et monte (24 tel — 
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l'expérience infommatique et financière re, 
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Compte tenu des relations avec le raison mère es est 


d'être bilingue français/angiais : 
impérath que # 
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détaillé, photo et et salaire actuel, sous réf NLB 519002M: 
à TEG, 113 rue de l'Université - 75007 Paris 
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Jeune cadre comptabie, 
avis aux bonnes idées ! 


File d'un des fie importänté groupes financièrs d'Europe - -: | + 





recherchons un 






d'une première: SpapRne " . Comptabiité et en - À 
entreprise. 17. tape 5 


Vous animerez une petite équipe et brendiez ç en chargé à 








satisfaire en vous offrant de nouvelles responsabilités au sein 











“144 rue de RivoiL- 7S0OT Pas 
. Qui transmehra Len toute confidernti 











Sécemment achetée par le 
décnee réorganisation 
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éttont modernes, une usine 
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prétentions, SOUS is 





Gérer1 milliard de francs À Une ur si Sp de Diatibution 


CONTRÔLEUR RES FFE | Audit Interne et 
DE GESTION 

















NÉ Roy motions eémalogques mous œndui à der note Contrôle de Gestion HF 












équipe financière et à créer le poste di e Création de 
Notre société se situe oujourd'huï parmi Jerne LE Le titutai hargé : 
bords de CA, nn pe any rm le mat | Contrôleur de Gestion th Su contrèle des pre procédures administratives et 


-de de T'aborelion et du suivi des bu: 


vec denombreunes drersicotons des fines à'étrange Nous souhaitons rencon- ts un 
- des teblsaux de bord des différentes uriés 
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ire, 

Pour une imporionte unité en région parisienne, notre contrôleur de gestion, par la gestion tout autant que par notre activité, vous prendrez et de l'harmonisation des règles de gesti 
Sous l'outorité du directeur de Funité (500 personnes), i dirige l'équipe comptable et Ro breponablté duenn du contrôle des coûts de projets liés au u développement Le poste suppose : 
odministrotive, prend en charge le contrôle interne, aide activementlesopérationnelsà tion du reporting mensuel à la société mère, des re ane oO der Tune 
gérer leur centre de profs Mesnbre du comilà de direction, d participe totolement & la ed ent d'écarts, de sde réalisation du budget annuel et du suivi mensuel Dauphine (une formation complémentaire compta 






De vous serez le uprès des départements opérationnels 
Pl gr une optique de ns dente des procédures budgétaires et du Spsere d' organisation et de 


De formation supérieure (HEC, ESSEC, Sup de Co + DECS), d justifie d'une expérience PE a ana 



























sé. M27/1582 à: les atouts pour votre réussie future dans notre contexte 


interiational 










réussie de trois & cinq ons. Îl est doté d'une bonne capacité & travailler en équipe dans | 3 ans à un poste sim lai 

structure cooptation est importante. | pourra évoluer, Votre candidature nous intéresse si vous avez une expérience de 2, 3 Fe ts déplacements à prévoir. 
ne e L Bterme, vers des fonc” . ans du contrôle de gestion d'une sociét£ anglo-saxonne, si vous êtes di Écnieanee CU et prétentions à : Mme D'ORNANT 
Se Ë plômé d'une école de commerce et si vous maîtrisez parfaitement la lan- ù ET 18 Bis rue de Villiers 
Merci d'adresser litre de condidotur, CV complet, photo elrémunération octuellesous Ë que anglaise Votre dynamisme et votre capacité à vous imposer seront LA | L LEUR PARIS ÉE 






EGOR DISTRIBUTION 






Salaire proposé 180 000—200 000 F. 


63, rue de Ponthieu - 7500B PARIS The 
Merci Mec 'adreserletie manuscrite, CV détaillé, photo et 
PARIS BORDEAUX L'DN NANTES STRASBOURG TOULDUS! sous réf. IB 50802M à € 


PERUG egor Toro salaire actuel, : 
MILANO LA ROMA VENEZA DUSSELDORF LONDON un OK TEG, “113 rue de TÜUn! 6 + 75007 Paris G p …. 
Manet emplois régionaux 


dvision adnhistrative et financière 


PFIZER, Filiale d'un laboratoire pharmaceutique anglo-saxon dedimension . 
internationale réalise 1000 MF de chiffre d'affaires evec 1000 personnes. . 


Ratteché directement au Directeur Administratif et Finoncier, vous réalisez . 
les études d'organisation, is mise en oeuvre er fe suivi des applications infor 
matiques de 1a Division Administrative et Financière. . 
En lisison fonctionnelle avec le département informatique. vous êtes mn . 
vakation penmaeneme avec les utilisateurs de la division que vous conseillez 
… sur les choix de matériels et logiciels. 
| Vous êtes également en charge d'études financières spécifiques. 

De formation supérieure Grandes Ecoles, Université, vous avez acquis déjà 
une première expérience de 2 à S ans èn entreprise ou comme consultant. 
Vous lisez et parlez l'anglais couramment. 


. Des perspectives de carrière intéressante seront offertes à moyen terme. . 
NN Lieu de travail Orsay. 
Si vous êtes intéressé, adresser votre candidature 


aux Laboratoires PFIZER - Service du Personnel . 
86 œue de Paris, 91401 Orsay. 
















FINANCIER RÉGIONAL 


ÉTABLISSEMENT 
(réseau des Caisses d'E note 
1) UN(E) a HD 




























Une Banque Privée, de très forte notoriété, dont le siège est à Paris, 
recherche un . . 


ANALYSTE FINANCIER 


Affecté à la Direction des engagements, il sera responsable de 

l'analyse et du suivi des risques pour une clientèle essentiellement 

constituée de grandes et très grandes entreprises. 

Ce, poste s'adresse à un homme de formation supérieure ayant un 
D db as parce baraire de préree ds ne 





















U (elle) contribue au rs commercial des 

Caïsses et participe : 
© A la mise en œuvre et au suivi des campa- 

gnes pu! et actions de promotion 
. À la conception, à l'exécution, à l'animation 

et au suivi d'actions commerciales 
e À la sensibilisation et à l'information des 

agents commercieux du réseau (élaboration 

Lot d'aide à Le tome notenment) 3 
© Au suivi de le concurrence, 
Pons 

ormation supérieure 


ss ble Loofirmée de activité 
possil prise 


e Sens du dial et de la communication ; 
. ou de loge a den mpien 







































La réussite à ce poste pourra permettre une évolution importante 
Sue nes LS D Ne En de ein qu des 
un 


Merci de nous adresser CV. photo récente et 
actbelle sous la référence 601 10 à meer me l'onnpet 








AXIALpublidté 






























ee 2) UN) ASSISTANT(E) DÉVELOPPEMENT 
D ETS SRE PRNCEn BEC EE TD Pate D MN DE HATRSD 
D'IMPORTANCE NATIONALE nn EPS Diane de aus saisiqe ex 
recherche et de iper à la réalisa- 





POUR UNE DE SES FILIALES DE GESTION FINANCIERE 


cadre de gestion comptable 


Agé(e) de 25 ans minimüm, de formation supérieure en éco- 
nomie et comptabilité (niveau Maîtrise et DECS) il (elle) aura 
une expérience de 2 ans minimum en entreprise ou dans une 
banque. il (elle) dirigera une petite équipe et sera responsa- 
ble de la gestion de plusieurs SICAV (contrôle des opéra- 
tions quotidiennes, arrêtés PRHOUMUES: Calcul des valeurs 
liquidatives, etc..). 


Rémunération de l'ordre de 150.000 F + nombreux avan- ; | TE 
tages de groupe. Importantes pôssibilités d'évolution. Ê lein essor associé à UNIS SOCIÉTÉ deco tee d ee 
- Merci d'écrire avec CV et photo sous réf. G 174 à hons notre DIRECTEUR FINAN- 
PAJ Conseil, 8, avenue de Camoëns, 75016 PARIS 







Leon Pubhaté 


























= ‘ k ; LABORATOIRE PHARMACEUTIQUE 
x ré : * (  Mous participerez Ds du bp directe aux décisions Filiate d’un Groupe International 
Droit, Ecole de Commerce, DECS, LT Sen nt recherche pour s Division Diététique 
ë . : : ñ céntact réguker les USA, vous maîtrisez parfaite- 
1-2 ans d'expérience, et maintenant ! es Te em = 
: " - Merci d'adresser lettre, C.V., photo et prétentions, sous la @ 
de gl eq Lg : et référence 3961/LM, à 


en ayant de réelles 
Fharene oftcuce, vous alllez des qualités de contact à une souplesse inteñectuelle . 


‘Soyez notre secrétaire général 


Vous prendrez en main la comptabilité, mais aussi l'organisation, la gestion et l'adrni- 
nistratif de notre centre. 


















Responsable local d de l'usin {Cshedos 
il devra assumer 3 ivoes Ed misone ‘ Ë 









.R sabilité _ administra de f 
des wmciniciens du Bbomoir et do 
gestion. 


Ce poste concerne un pharmacien option indus- 
trie syant une expérience de 3 à 5 one de chef 



































































































































Ce posts est basé à Paris. de leboretoire et de solides connsissances 
: méthodes 
Ecrivez sous ET Un pli ALM au département Ressources SIC ,S'envivses modernes types HPLC, 
+ Humaines de SIASS avons confié cette recherche. M mattrire part ent l'anglais et sera dispo- 
industrie laitière, spé e 
Merci d'adresser : 
5 rt 
ë i d uce 
$ Financier et Administratif 62, Bd du Madelf Joffre e 
Fr ° basé en Afrique Francophone 92340 BOURG-LA-REINE 
a . 
È = à La mission proposée : © diriger l'ensemble de. nos services finan- 
= 23 Gers comptables et conte ou Groupe an se 
Ce gestion, trésorerie, comptabi rale, ce juridi Re 
= matique ({8M 34 ef PC), e Sssuret lévolutio n de la Fonction Finan- 
société commercialise en France une gamme = Giété en l'adcplont à aoke développement : élaboration de mé- + ÉDITIONS LUXE 
Noraste de matsies of de supports infométiques. = L- hodes et d'outils conception Le candidat recherché: 
Pour seconder la Direction RE de cette activité, nous = = 2. 00e de 0 cn ereon. à goionnous de Rerenon (one de 1 recherchent 
dE devra metre en Le an Bone de no de nouveaux “e outils de p = $ Éarirjaur de Gestion Au iome ou Responsable Aciministrof € et à 
FE pour Ke EE tes == ES e possède une cniente cuire informatique, GE doté de AGENT EXCLUSIF 
nt de ces — 7 # grandes humaines et morales que d'une 
matériels. pu # S rovall ot du goûf des responsabilités Nous offrons : @ une mission DE DIFFUSION 
Ce poste convienciai à confirmé, de EE S passionnante dans un Groupe performant, @ une rémunération 
formation ESC. ER on Sa T'alemenc nn sa ESS À levée, e des ovantages attractifs : villa, voiture de fonction, lieu de 
eee con des = + travail dans une grande iméiropole en bord de ner. Région P Alpes-Côte d'Azur. 
ne En VE NN ae comprenant obligatoirement 
Merci d'écrire, sous réf. MSi/166, & la —%% CV Iettre de molivotion ri actuelle et souhaliée, photo . 
Com je Française BASF W récente (retournée), s/rêt CHA 234 ou CNPG Conseil, 405 Avenue Ecrire à Mæ LEFUR, 
Tél. rue Jules-Gussde & Vicior Ho TEA PARIS, qui l'examinera en toute confidentialité. 39, rue de la Convention, 75015 Paris. 
92503 LEVALLOIS PERRET NPC: 























SOGÉTÉ RÉGIONALE DE FINANCEMENT 













































Recherche 
pour faire face à son développement: 


CHEF COMPTABLE 


Limoges 


: Message à DURS PR 
Jeune Adjoint au Contrôleur 
de Gestion Usine 


Améliorer l'organisation informatique usine, développer la communica- ‘ 
tion en proposant des outils de gestion adaptés, assurer l'interface entre 
les différents services de Fusine et le sous-traitant informatique, fatre évo- 
luer le système, tout en assistant le Contrôleur de Gestion dans l'élabora- 
tion des budgets, les prix de revient, l'analyse des gene telles sont les . 
missions qui vous seront confées par cette société très perfonnante . 
dans son domaine. 
A 25 ans environ, vous êtes diplômé d'études supérieures de gestion op- 
tion iormatique. | Vous possédez déjà une jère cpéience acquise 
de gestion mais inné pour rer 










Pour ce poste de responsabilité, nous souhoïtons rencontrer un ' professionnel 
de la comptabilité bancaire (DECS apprécié), ayant au moins 3 ans d'expé- 
rience dans un service comptable. 
G: rationalement reconnu, etles condiiors offertessont 
- re Fiat une personnalité de valeur et dynamique. , 
Merci d'adresser lettre de condidature, ;CV complet, pit et pm Ron 
actuelle, sous réf. M24/1559B2, 2 J 
EGOR MIDI-PYRENEES . 
Le Sully, 1, place Occitane 
31072 TOULOUSE CEDEX 


PARIS BORDEAUX OK MANTES STRASBOURG TOUL egor 
RNA FERUOR ROMA VEME IA DUSSE DO LONDON D MONTREA 


Grope de Commerce Ptnaimal ce 


Directeur Financier 


pour ses activités françaises basées à Paris. : 
Dh formation saphir anus ês réa esprit mptabl ou 














dans le 
matique comme utilisateur Les atpus vous pernetiront 
réussir dans la fonction que nous vous propesons. Une bonne 
* connaissance de l'anglais ou de l'allemand sera a; 
aée Le poste est situé à Laval au sein d'une usine 















Mer d'adreguer late mans, CV détaillé po a he 
uel en précisant la res NID ENIOENS Xecutive 
FEG 113, rue de lÜOnversi - 8007 Pars Toup. 

















équivalent (CA, CPA.) 
" Vo en hp dpi 

La Fifiale Commerciale Française d iard de F de CA. CV détaifé, lotre ma 
d'un puissanc Groupe Chimique Lens pre tar ) Pare, mue mt 2 ape | Er 140, av, Charieg de Gaule re La raie éen 
CONTROLEUR BUDGETAIRE LEP PS Ce poste implique un haut degré d'initiative et la mp & 
Rattaché au Directeur Administratif et Financier, il aura la respon- communiquer avec des interlocuteurs de tous niveaux. 
sabilité de {a mise en place de cette fonction. ll assurera notam- 
D 2 las des Miermaens Peu de à compas La pratique courante dé Pangeï et inpensabe ; 

ne nr ; Merci d'adresser une lettre de candidature et C.V. sous réf. 861 à : 


Le dandidxc recherché a une formation supérieure de très bon 

Ds et possède une expérience de 3 années dans une activité 
re. 

Une assez bonne connaissance de | est indi 

Une pratique Fr re 

Merci de nous adresser C. récente et 

actuelle s/référence 601 1 tn 


BEC BERNARD KRIEF CONSULTANTS 
115, rue du Bac -75007 Paris | 


PARIS - LYON - NEWEYORK 


FW. Moffat, 47, rue de Chaillot, 75116 PARIS. : 


ECO 


DR SCC RESTE Internationales 














Fonctions 










































Jeunes ESC finançes - “ compta... 
RAR en “ePautre 


Nous sommes une jeune filiale (350 MF, 300 per$) d'un Groupe lesder de L'AGRO-ALIMENTAIRE. Notre DRE 
actuel s'appuie sur un concept UNIQUE AU MONDE et une stratégie Marketing performante. Notre Directeur Général atten- 
dait le moment opportun pour créer le poste de 


_ Directeur administratif et financier 












 Auditeur financier RE TC LES s — 
qu'une organisation interne efficiente, outre le fait étayer ce qui id permet d'aller plus loin. T 0 POP REESEMUN 
faire !... Concevoir, gérer, automatiser les flux comptables et financiers, assurer un reporting efficace ô la jo Tau Fa , 
cière du Groupe, bref mettre en place des outils de gestion simples, souples et efficaces, à partir de nos points de vente.‘ » 






Dans le cadre du dével 


dre Vous êtes actuellement numéro deux ? Qu'à cela ne tienne... Nous aimons ceux qui acceptent les challenges et savent v re- 
Financier... 


trousser leurs manches ». 
René DAGIRAL, notre Conseiller, attend votre résumé de carrière, sous référence VDAFAM 


| (() en ee 


t de sa structure, une 
Su Est crée la fonction d'Audieur ° 


















Rapportant au Président, Îlinterviendra dans le cadre de l'acti- 
vité de la compagnie et de ses 

Il aura en charge le contrôle et assurera le montage de finance- 
ments à l'étranger. 

Cette es conviendrait à un diplômé de l'enseignement. 
supérieur : HEC - ESSEC - ESC, Lt compet par une 
dique France d'Audit en € complétée par une 





Divisien À Astono 


HONSELLL 
TINERAN 










Passion et rigueur pour un DG. . 
390000+ 
Une PME à fort potestiel, un concept ocigiral dans la profession du nettoyage industriel : alter le savoir-faire de spécialistes traditionnels aux 


techniques et Les plus modernes. Des points de vente, intégrés où franchisés, alimententune usine automatisée à 
: permettant de trai- 
ter coûts très compétitifs les pièces délicates ( (cui, dei, tapé, plaries) ou los oninsires Les een à :le grand poblicet, ensous-traitance, 


CURRICULUM 


les pressings ü 
La société, créée en 1984 et localisée à Paris proche banlieue Ouest, est en phase de 
région prsinne. ps pou l'expansion an plan aronal ct itaional L'aspecc ecmique ct par far  où eme 
sr Dress ou mélleus spéciales mondiaux, nocamment au Er Val Rene RO enr Pr 
. EE q la stratégie commerciale, animer, animer, contrôler et... faire grossir la dernière ligne du bilan. 

voulons ue DG: de d'a 
ps tt es een Siné forma pére mec qe nn À o 
ÉNORE po eenon d c epro nement ns eue d'une de À VO ; Fe: 
dervre anprès des consultants de SIRCA, 64 rue Bot PS8 Ps re 49 70 Me dé va mms à © À 





Cour régional bancaire. 
Directeur général | 


ce Institution financière dé premier plan, nous formons sur tout le territo organisation privée structures régionales 
Æ se De GE de Gr mount us 
Isägitd un ensemble représentant plus de 40 guichets établis sur 3 départements qui s'intéresse aux comptes personnels, 
commerçants, artisans, PME, PML Son développement depuis 15 ans est considérable et il emploie 300 personnes. 
Coufimné de Banque Dinbnes (one ESC. IEP CEsa ne Genre dép 100 000 lents) etui profésionnei 
: confirmé Ga pan Det plômes (type LE CESB), expérience (de l’ensemble des services bancaires et de Péta- 
tee ui a) pa anima a ape para om a 

fonctions comportent premier VERTE aux antres, l'habilèté dans les relations et la maturité profes- 





Inspection Générale 


est 1a voie uivégiée d'accls euï postes darempon | 
fé élevée. L'importance et l'extension de 3on rés (250 - 
agences dans 20 Pays, 8000 8000 collaborateurs) amänent le Groupe 
BLAO à rechercher : 


_ Un inspecteur C1, VIE chargé de l'audit des fiiaies étrangères! + 





_ = Un inspecteur CL. V, VI affecté au contrôle de son réseau ee 
5 Un Cuire CL VA, VE changé d'éaluer La qualité 32 engage = 
ments des diverses entités du Groupe. = 
Ces postes, basés à PARIS, ‘requièrent une grande mobilité at - 
débouchent à moyen termé sur des affectations dans le réseau = 
int 
Ares et délinquant pote mt à CN. E 
sous référence é = 
= 


{au Département de Personnel et Relations Humains, 
* BLAO.-9, Avenue de Messine - 75008 PARIS - - EE 


Merci, nous ayantlu, d'avoir envie d'allér plus loin. SEFOP nous connair notre Conseil 
vous lui anrez adressé votre dossier sou ré£ DGR 213 M 0e cornotre Cu etseserale étre quand 





LEFOP 1 des Pyramides, 7500 Pc 











l'BE FINANCEMENT 








ONE SEM LL 


TPE TROT OMERES 
RS RRROI LAN TA : 
SET CEE TA 


che 
ndéveloppement : 


MPTABLE 
ee 


e 


rencontrer un professionrel 
nant ou moins ans dense. 






ê les conditions sffertes 50 
déur er diramiaue 


mplet, photo et remunéretion 


NEES 


andidature et C.W. sous réf. %4 1 : 





ja 2.2 





ENTAIRÉ. Notre dévelepz 
a. Nètre Dracreur Gérere: 


financier 


dpnet sf her DAS 19,7 
ring efcacs à l Direct 

É porvr de nos points CF ë 
ent es Chañen ges et Sue 








SHC 













a: 
D 2 LEA où A IONUMETARE ICS LATE. PERRIN LEE A2 


" 


a OR AE ENG TABLE 


le Fédération : 75015 PARIS ! } 





PAATESÈT i 
gran pubs ef, en RUNITES 


dés pourmavre ke del ppe: 
saemret mairisé par ni ic 





SOURIS 


qui s'intéresse aux COMPILS r 
sq enr à 
sèts, LOU 000 clients] est ur PTT" 
memble des services RancEites +: 
mé compétente }ie prépirert 
46 danÿ les retations et la Ste" 





an 
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DIRECTIONS 


Internationales 





DIRECTIONS . 


Nationales et 


_ DIRECTIONS . 


Fonctions 





Directeur commercial 
Rennes | | ‘ 


Promotion immobilière - En position dominante dans sa région, cet orgs- 
nisme qui se consacre à la construction de logements (lotissemen: 
* bureaux.) en accession à la propriété (P-A.P.) recherche son directeur commer- 
cial. Membre de l’équipe de direction, il sera placé sous l'autorité du directeur 
général et aura pour mission d'élaborer une stratégie markeüng adaptée à son mar- 
ché et d'assurer la commercialisation des ainsi définis, avec l’aide 
d'un équipe compouée de 12 persoanes, az à An, Ce poste s'adresse à Un 
cadre commercial le 32 ans minimem, diplômé de l’enseignement supérieur 
ESC ou équr et doté d'une réelle apritude à devenir gestionnaire 


Directeur général 


Un groupe international de réputacion mondiale recherche je directeur général de 
52 filiale française siraée en proche bantiene ouest de Paris et spécialisée dans l'élec- 


lé c compétences présentées et assortie d'une voiture de fonc- 
tion. Ecrire à JM. JACLOT en précisant la référence A/R 9128M 


FA 


3, me des Graviers - 92521 NEUILLY Cedex - Tél. 47.47.11.04 
Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 


MEUBRE DE SvlEC 


FA 


3, me des Graviers - 92521 NEUILLY Codex - Tel 47.47.04 
Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 





L'UNIVERS 


; Directeur d’entrepôts 
DE LA GESTION 


frigorifiques 


Littoral nord - Certe société spécialisée dans l’entreposage frigorifique, connaît 
une bonne activité. Avec un volume de 100.000 m3 elle occupe une place de pre. 
mier plan sur son marché. Elle recherche un directeur pour prendre en charge la 
| responsabilité globale de Ia gestion ev de l'expansion de la société, I se verra con- 
VIRGIN FRANCE : 
Société 
a phonographique ; 
en pleine expansion 
recherche 


-’ jeune responsable 
-- -service juridique 
HF 


de l'ensemble de l'actvité Juridique de notre socièté 
Sous là SupervrSion de notre Directeur Administratif ei Financier. Vous assurerez 
notammerk Félsborzbon, Ia rédecton ef fe suM de l'ensemble de nos Conirats 
d'enreghtrement avec n03 


FA 


19, Résidence Flandre - 59170 CROIX - Tél 20.72.52.25 
et capables Une expé- Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 
rience de 2 à 5 ans dans.le sesvice Juridique d'une entreprise intemationale de Lyon = Nantes “PAS : Fa 
Lt pf qc e pL connaissance de l'angais est 

de la propriété artistique seraient appréciées. a 
qe ep md pi 
efficace. Ce poste pourrait évoluer vers un poste de secrétaire gÉnéral pour 
candidat de valeur. J | +, 
Merci ‘d'adresser lettre manuscrite, CV, photo et prétentions 5/néf. 86-02 
VIRGIN MAFCE 61 rue de Bellevile 75019 Fans A " 


Directeur des services logistiques 


pour une ville importante du centre de Ja France. 


Homme de rigueur et de méthode, sera responsable, sous l'autorité du 
Directeur Général, de la qualité du service aux clients (délais et livraisons) 





VOLVO FRANCE SA. 











recherche pour sa et devra, tout en mañtrisant les coûts, assurer l'organisation, la gestion et 
. =. + él l'animation de 25 personnes réunissant les fonctions suivantes : ® contrôle 
Division Automobiles de production (ordonnancement, lancement}, e les approvisionnements, 


eles achats (+ - 200 MF), + la gestion des stocks, e la gestion des com- 
mandes, + les expéditions et les livraisons France et Export (40 % du CAI. 


De formation INGENIEUR ou SUP de CO gestion, les candidats, âgés de 
35 ans minimum, devront avoir une excellente pratique de f'ANGLAIS et de 
bonnes notions d'ALLEMAND ainsi que maîtriser l'utilisation de l'outil 
informatique de gestion et avoir une expérience de management en milieu 
ñ iel d'au moins 5 ans. # 


CONSEILLER DE GESTION 
ITINERANT 


Jeupie cadre de formation supérieure lécole de commerce ou de gestion), 
choix d'une option Finance Comptabilité a 6t4 complété par une 
expérience professionnelle de 2 ou 3 ans dans ce domaine. 


s mission consisrera.à aider nos concessionnaires dans le développe- 
nt croissant de leur activité. {l apportera un soutien dans la mise en 

pe de tabissu de bord, prévision de trésorerie, analyse de bitan et 
e.. . 


Jagresez votre candidature avec lettre manuscrite, c.v., photo et préten- 
{tions s/réf. CG/VL à VOLVO FRANCE SA - Direction du Personnel 
À 49, avenue d'iêns 75116 PARIS. Vie 


candidat retenu. 


Si certe offre vous intéresse, veuillez adresser votre C.V. + photo + salaire 
actuel, sous la référence LM/880$, à Bernard G. ALLEN au 


CABINET BOTH 


AA pubtane 


Sélection Recrutement 
3 bis, rua des Ecoles - 78400 CHATOU 


Les candidatures seront traitées confidentiellement et les candidsts 
sélectionnés seront convoqués rapidement à Paris. 





} 


A proximité de 


, nous employons 550 personnes très 
qualifiées et la haute technologie est notre créneau. Nous entrons 
aujourd’hui dans la catéaorie des « entreprises du troisième type ». 


c'est dire l'importance que nous accordons au poste ëé, Dans 
environ un an, notre actuel responsable fera valoir ses droits à La 
retraite et l'homme que nous recherchons le remplacera. 

Vous êtes à La fois homme de communication et rigoureux, vous 
voulez travailler différemment et en étroite collaboration avec notre * 







IPTABLE 


résuiois et de voire compétence vers des 


Mois}, spécialité en complobiité (ECS... poses de plus grande Imporionce dans noie Direction Générale. Votre formation supérieure a été complétée par 
VOUS. CVU2 UNE premiére expérience en enfer Groupe, dans es services cenfroux où dans cinq ans au moins d'expérience dans une fonction similaire. Vous 
prise ou on cabinet, à la rigueur débuiont avec otre if avis êtes la personne que nous souhaitons rencontrer. 

RP 28 (a poromahté, des capo. expérience. Ecrivez-nous vos motivations, en joignant un CV. détaillé et une 
clés d'organisalion el des apfiudes 160fes Achesser leïtre monuscr photo sous réf. 70205/M à notre conseil qui vous garantit son 
pour déigor un groupe de hoval. ADO Cou, Sacs Es de Resource entière discrétion. 

ous vous proposons de prendre d'abord ka Humaines, 24 rue de ja Moniot, 42008 Saind- 

responsoblité dune séction comploble (où Bienne Céder 2. 


Staff Consultants 


32, Allée de la Robertsau, 67000 Strasbourg 


Byaplusdunavenirau Céz 7207 








MEMBRE DE SeNTEC 


MEUBRE DE SrNTEC 





La rémunération sera négociée en fonction du profil et de l'expérience du ä || 








Gérant de la Société EVERLAX. leader sur le mar: 
ché européen du fauteuil de relaxation, j'ai une ‘ 
forte expérience de la VP.C, à la tête d'une 
entreprise jeune, ambitieuse. sructurée et jrès 
perfomanite. 


Je recherche le 


DIRECTEUR 
DE NOTRE FILIALE ALLEMANDE 
A AIX-LA-CHAPELLE 


+ Nationalité: française ou allemande. 

e 4/35 ans ° 

e Fommation supérieure type ES.C. ou équivctent. 

e Perfoitement bilingue. 

e Moïtisant les différents ospects commercion et 
administratifs Hés à ce type de fonction. 

e Lieu de travail: AbHlo-Chopelle. 

e Responsable du budget publicitaire de V.P.C, décidé 
avec la Direction Générale. 

© Responsable de l'ouverture de magasins sur la RFA 
e Ce poste ouvre des perspectives intéressantes à court 
femme pour un candidot de vaieur. 


Adresser lettre manuscrite, C.V. complet, photo, 
prétentions 4 Paut GOISET, EVERLAX, C.E. 2702, 
91027 EVRY Cedex. 


AMNESTY'INTERNATIONAL 


recrute 


DIRECTEUR _ 
DES ÉDITIONS (EL./F.) 


L'association crée à Paris une structure pour développer 
ds sn mise à la Pre set Cunsde) 

ique et et 
cheb celui où celle qui en prendre {A DIRECTION. 
La première étape consistera à traduire, éditer et diffuser 
des ouvrages ot documents d'information d’origine anglo- 
saxonne, 


Ce poste suppose : 
© Une parfaite maîtrise de la langue anglaise : 
© La pratique de l'édition (écrite et audiovisuelle): 
© Une expérience d'animation d'équipe et de gestion. 
La rémunération prévue est de l'ordre de 160 000 F an- 


muels (les ressources d'AI des seules cotisa- 
ik des sympathisants), 


MRRnnqe 
ca 
AEFAI., 22 roc de Des 75010 PARIS. 





SOCIÉTÉ DE LIBRAIMIES — PAPETERIES — PRESSE (SLPP) 
recrute futur 


DIRECTEUR DE MAGASIN 
(Homme on fensme} 
Ce poste conviendrait à un cadre de plus de 28 ans, mobile, 
Le pan 
mérale, et ayant impérativement une ex, ans 
Erers yant périence 
Ce candidat dynamique devra être le d'assurer 
fa Direction d’un magasin en PROVINCE, après un stage 
de formation. 
Adresser lettre manuscrite, CV d£taillé, photo et préten- 
tions à SLPP 13, rue du Mail, 75002 PARIS. 











CONSEIL EN BREVETS 
BRUXELLES 


recherche 


DIRECTEUR 


Ingéni sont. datai éen, il ji 
mPpoe due cocelleott expériens de la Propriété 


«c Vi Piee pronos à a SIL M. 
Fi ions) S n° 
PLE MONDE PUBLICITÉ 
5, rue de Momitessuy, Paris-7e 
Confidentialité assurée. 


CONSTRUCTEUR DE BIENS D'ÉQUIPEMENTS 
implantée dans te Sud-Ouest, 
eader mternational dans sa spécialité, recherche son 


ll sera responsable : . 
° du développement et de l'amélioration de la gamme 
° de l'organisation du travail ( 15 personnes) 


Es, atouts essentiels pour réussir dans ce challenge, 
sont : 


e une formation d'ingénieur mécanique (AM. Centrale} 
de préférence, complétée par une spéciahsation 
électronique 

la pratique des études et du développement 
industriel des ensembles mécaniques fortement 
automatisés 

«une nature créative 

« une sensibilité à l'aspect économique 

eune pratique courants de l'anglais 


Adresser lettre manuscrite + CV+ phoio. sous ret 267 
ë PA service, 20, rue Margaux, 


33000 Bordeaux qui ransmettra 
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prete internationaux 


{et departements à Outre Mer) 


















ja genie! 






















Audit International Cadre gestion des et E 
| génome ‘ Da spi possédera un ressources humaines x HF da es » pare 
à Paris, Londres, New York et diplôme d’expert-comptable ou 190.000 F + & 


Nassau. Elle agit dans une gamme équivalent, avec une bonne 
diversifiée d'activités telles que: expérience de l'audit anglo-saxon 
crédits directs ou syndiqués à court, dans le domaine des opérations 
moyen et long terme à des clients bancaires internationales acquise 
publics et privés, financement de dans une banque internationale ou 

négoce en matières premières; dans un cabinet d'expertise 
avec une participation active dans comptable. Une excellente 
les marchés des obligations, des connaissance de l'anglais parlé et 
euronotes, des fonds eue de écrit est indispensable. | 
placement et des opérations de Si ce poste vous intéresse, veuillez 
trésorerie et de change. . adresser curriculum vitae, avec . 

Le posts à pourvoir viendrait photo, salaire et prétentions à 
renforcer l'équipe d'audit pour le Christopher Evans, Jonathan 
Groupe comme assistant direct de Wren International Ltd, 
l'auditeur principal. Ce poste, basé 170 Bishopsgate, 
à Paris, nécessitera des . London EC2M ALX. 
déplacements assez fréquents Tel: 01-623 1266. 
One 


ETES 
EE AC 1er] Ltd 


Banking Consultants 






Les qualités personnelles | 
le goût des contacts humains et l'adaptabiité aux : 
à13 È 
Appelez “ Contact-téléphone” an 14261 8281( 08 18h 9 ud anvednd 1 ne 
Publicité - 2, rue Marengo - ee 5 
référence 9219 à Organisation et 
































a INGI 
DIRECTEUR ADMINISTRATIF EN GENII 


















































POUR LE dans préeier tem de suivre l'évolution des techniques 
AN LL 7 Gabon ne k Er 0 proposer de nouvelles solutions et de PAENEE Re 
première rodio panañricaine, est une société frañco-gabonoise : : killer les clients. rte ver 

OFRAD pour la date tons iasanaége cle Levis. catiercai couvre ; Recrute pour projets P.V.D. ATION : Ecole d'ingénieurs Mécaniciens. _… ce mmcresrece e. ÿ serbe 
Ses ressources sont des ressources commerciales d'origine publicitaires principalement. ÉCONOMISTES ANNE: 23 3 à 5 ans en bureau d’études, de préférence dansun | À me rs 
En ne a direction générale, ce Directeur a pour principale loGes- la machine-outil. 17 | . 

ps ire e Hi dope a comprs enra pare. MÉDECINS cs en cal de sueur par dlémis nie, ou expérience » [kreeers 7€ rrréobts 441 
Le pots en ban à Lei a quelques nis sont à prévoir. . AGRONOMES à aitée. nl ne Âpes. : = = GA 
te sp re Lama ; SOCIOLOGUES et prétentions, sous ta. L y 
et ique est nécessuire. Que requises: généraliste plus que ns . - . av. Jean-Jeurès - : 
autonome, fiable ; il sait prendre du recul. 3 ans d'expérience souhaités 


Les conditions offertes sont de nature à intéresser une personnalité de valeur:  béné- 
ficie des principaux avantages és ou statut d'Assistant Technique. 

Marc d'odraser Kattre de conciioies CV complet, shok ot rémunération acivale 
sous réf. M 20/358 B à: 


EGOR S.A. 
8 rue de Berri 


ae | MIAGE VICANCES 
Km SU BRETANE 


ANIMATEUR | 


F 3 Mars — 16 NOVEMBRE 


g + 








SDS. 
[5 Sent Sagan 
HIPAR:S 


DON NANTES STRASBOURG 





MILANO PERUGIA ROMA VENEZIA DUSSELDORF _—_ MADRID MONTREAL 1000 










Baux 
anisés par le centre, 
9°9 Péaksstions d'affiches. 


RESPONSABLE 
ADMINISTRATIF ET COMPTABLE 


- Vous êtes plümé de l'enseignement supérieur DEC, SCO 
- contrôle de et votre 










Eos so or S1478pr M it is et si l'allemand. 

5, rus de Monrisseur, Parie-7°. nt ; fi Er eu . | 
CADRETD'EXPERTS-COMPTARES | - Expérience d'environ 2 ans exigée. - . - né . 
” Merci d'adresser lettre mannscrite, photo pré ans ré BA. JL 











recherche 
SE Re ren COLLABORATEUR 
Le pp reel administratifs, Compta at de person AERLe Mme LE GUET - BP. 73 - 1108 CASTRES 
- de préférence sur DES GRANDS CHANTIERS - doit Nieou DECE ou Pi, Fe de ; 
er en ag os prob autres quo crues de cn | . | Ecrire sous le ne se'e 
Sous l'autorité du Directeur local et en étroit liaison avec les services : 







centraux de PARIS, vous aurez pour missions principales : » le suivi et le 
Contrôle de la comptabilité e l'établissement des situations ef des déclara 
tions périodiques e la gestion du personnel dont 500 à 600 joumaliers e La 
connaissance et la pratique de l'informatique décentralisée et conversa- 
tionnelle sont il 

Connaissance de l'AFRIQUE indispensable. 

ne D ) 


Jeunes ingénieurs dé butants 


Choisissez l'entreprise qui vous offrira le 1 emploi ie plus évolutif? * 7 
Leone SR er En DS renforce : 


ition de crpen ea recrutant plusieurs à dominante 
BUPÉLES. EN & DAS ou Dre où ÉLECTRONIQUE 












Âimégreret a éteint oem de 2 000 pencanes fric biens 

Que Humaines de cles rayons où METHODE sein d'unités au Loos à - 
umaine, de fe ee 

æ : ss reles reponsabintés = LS NODES, NE LITE SER 


«MAITRE OU 
SSE DE ON L'expansion étant basée sur l' ‘innovation, nf gne en E 
a 
ae Écrire avec c.v. (photo souhait} | nn) 












Adresser votre candidature manuscrite, C.V. détailé, photo 
et d PUBLICITE, 








»3 bref très 
du convaincus de leur avenir dans-cette entre- 


Merci de préciser vos motivations en adressant lettre manuscrite, CV. e et photo à 







+ 














Michel AUBRY 


il 






ti 
À 
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UNION CARBIDE FRANCE 


directeur usine 
PRET-A-PORTER En 


GRANDE viLLé OUEST 300.000 F+ | Le Arte ne ognaie Finphiar iléoncian, vous déni so 
production de 406 personnes située an SAVOIE à proximité J 
d'ALBERTVILLE 


ss 
PE 
18. 
























DIVISION MATÉRIELS FERROVIAIRES 


son unité d'études et de uction 
Due Éetes Suis à Vient 





Notre société a une con Matonae, | une ges 
tion saine et dégage des bénéfices. 


Nos produits, positionnés haut de er y et constam- : 


















candidature. CV et photo à: 
UNION € ph FRANCE 


(500 personnes dont 100'ingénieurs}) . . Boîte Postale 3 - 72280 AR ane , 


































mean Ps tEee 

‘esprit novateur, capables ypamiser l'é | 

io Pom ces INGÉNIEUR ÉLECTRONICIEN 

ji vous avez 35 ans environ - uve formation INGE- 7 RE É 

MR Ne rire éme | nie ne ee 
estionnaire inter: S ur participer à l'étude et à la mise au point 

de méthodes rl Pr a tn de faire publier Faune darts areas om | Nous prions instammeut n08 

rament d'animateur, pour leur siège ou porn meme ge - asemeus parf& | ännonceurs d'avoir Fobligeance de de 

nous vous demandons d'écrire sous référence 4150-M fours érablisan répondre à toutes les lettres qu'ils 







en vous garañtissant toute discrétion, à LC.A. 3, rue 
d'Hauteville 75010 Paris, qui transmettra. 


KO: 


| ments .situés hors : En letire manuscrite à =: 
de France leurs . cr pires Personnel, 
Fi d'effres | are PA 

‘emplois. É | es Les 


reçoivent. et de restituer aux 
| intéressés les documents 
‘ont été confiés. - Fe. 
















international Classified EUO Ur 
LEUAOLTS ARIS 
















Ingénieur Entretien 
et Travaux Neufs 
dans les montagnes savoyardes 








. Nons en 
nn aie Han à Nous sommes l'un des grands mondlia 
Sinctare Gécentrahsée d'un gras à de métaux spéciaux Notre CA ex de 180 MF done 
sine rires à Na employons 250 personnes, notre bu: 
iaboration Cu es Etre. SPF paran A Po en 
professionn, 
Vous en re mots 
Ipgénieur pémé (génie chimique) d'au moins 28 ans. vous maîtrisez l'ensemble 
Dr nc comiques de la fonction : gestion du budget, des 





Votre avenir en Quelques fignes 
Aves l'ensemble des parties concernées, vous prenez en charge les études, l'instal- . 
lustrielles, gérez et 


teur 
firmée (3 à 5 aus minmum) < geis 


tion, les essais et la mise en route des Installations pilotes ou ind: 
ë RorHOlaz Ve votre budget et animez votre équipe. Blen-sûr, er parlez anglais. 
un mot encore : notre mère aussi est réputée dans le monde entier. 


Merci d'adresser votre dossier sous ré£. 413 M à notre Conseil : Alain LEROUX, 


ps “Soderku 


® CRICERAM _ rom)—) 
INGENIEUR | 
EN GENIE CHIMIQUE 


VENEZ DEVELOPPER LES PRODUITS DU XXI= SIECLE, PRES DE GRENOBLE 
Affaire industrielle de pointe, à taille humaine Blale à 100% de Pechiney (dépare * 
branche métaux et matériaux 


tement céramiques, nonvesus), no 
développons des produits techniques ‘haut de gammes» « poudre de zircone et dde 
mine, monocnistaux de synthèse... - que nous exportons à près de 100% dans le 
monde entier (Europe, USA, Japon_). 
Notre créneau : les etles marchés de demain. Aussi nous faut-il 
sans cesse mener des recherches et être les premiers à passer du laboratoire à 
l'échelle industrielle. 
Ingénieur en Génie Chimique (ECP, Mines INSA. Nancy Toulouse), vous avez au- 
jourd'hui 3 ans d'expérience dans votre spécialité et avez étudié, réalisé et fait tour- 
des photes et des équipements indiatiels de prélérence pour des produits 
mpointuse, 
Collborteur directdenonre Directeur de Recherches, vous menez les études, la réali- 
sation et le lancement en production des équipements nécessaires à l'élaboration de nos 
produits nouveaux du pilote à Fi Finstallation industrielle et gêrez les budgets et moyens 


appuyé sur !'enpenence prat:; 
des crganisauons. 


dde iundi au vendredi. 10häl2t 
tire manuserce, C.V. er shot ss: 
5001 PARIS, qui wansmetta. 
jentiel 

















ivre l'évolution des techniques 
dpes de nouvelles solutions et ce 


ianicians. 
‘études, de prétérence dans ur. 


s per éiôments finis. ou expérianie 
: . 
. phote et prétentions, SSus à 
dre 72, av, Jean-Jaurès - 


CRLIECECI 


: HS es Le hoetiie ets Es Bi Ga ra, Uma pee à Bger ire 
! équipe et à obtenir des résul 
. Mers ddr votre doner sus 499 à note Canoë: Alain LEROUX 
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emplois régionaux emplois régionaux 


LE GROUPE ECOLE SUPERIEURE DE COMMERCE DE 
LYON, L'UN DES MEILLEURS CENTRES EUROPÉENS 
D'ENSEIGNEMENT ET DE RECHERCHE EN GESTION, 

RECRUTE DES : 


PROFESSEURS CONSULTANTS 


< comptabilité gestion 
< management des hommes 


LEUR MISSION EST DE : 


. stratégie d'entreprise 
“e affaires internationales 


- Concevoir et animer des enseignements auprès d'étudiants et de cadres français ou étrangers, 
- encadrer des stagiaires et des jeunes chercheurs dans des travaux et enquêtes sur le terraïn, 
- intervenir comme consultant en entreprise et/ou publier des travaux dans leur domaine. : 


Les postes proposés sont à 4 jours/semaine, et compatibles avec une certaine activité de conseil à titre personnel. 


groupe 


école supérieure 
de ne de lyon 





. B.P. 174 - 69132 Ecully cedex. 


mi 


fs s'adressent à des hommes ou des femmes : 


- Diplômés d'enseignement supérieur {le poste «management des hommes» 
suppose une formation en sciences humaines}, 

- disposant d'une expérience pédagogique réelle, 

- ayant exercé dans (eur spécialité une activité professionnelle en entreprise 
ou cabinet pendant plusieurs années, 

- ayant une bonne connaissance de l'anglais. 


Votre contact : Lucie COTTIN - GROUPE E.S.C. LYON - 23, avenue Guy de Fe . 





ANNECY Haute-Savoie 


Une des toutes premières Sociétés de l’Instrumentation de mesure, en pleine expansion 
et à forte vocation internationale double son potentiel de Recherche et Développement 
et offre une réelle opportunité de carrière pour des 


Ingénieurs électroniciens 
de haut niveau (H ou F) 


confirmés ou débutants avec quelques années d'expérience 


Certes l'expérience acquise dans le domaine de l'électronique 
professionnelle nous intéresse en premier lieu, mais la qualité 
humaine. et professionnelle, le potentiel, l'enthousiasme et la 
créativité de nos futurs collaborateurs comprnt aussi beau- 
coup pour nous. 


Les candidats rete: 
pement de nouvesux produits, selon leur expérience ou centres 
d'intérêts, partiellement ou entièrement, mettant en œuvre les 


aus se verront confier l'étude et le dévelop- 


eamplification haute fréquence à large bande 

e conversion analogique numérique rapide 

econversion analogique numérique à très bas niveau et haute 
résolution 

eprogrammation en assembleur et langages évolués (systèmes 
d'exploitation et applications) 
emi 


nique 
eméthode de fabrication, procédés 1Gus, circuits imprimés 


rai. 78 33 8122 


° 2 Saint Augustin . 
75002 PARIS Lo 













, CY. phese ex prêt sous #1 
103 CASTRES. 


. Groupe dun internationale (4500 personnes, 1,7 MMF de ci 
nous produisons en très grandes séries des articles destinés à une clientèle di 
qu'il nous à fallu séduire et fidéliser. . 
Notre outil de production, que nous développons nous-mêmes. est surtout fait de 
machines automatiques intégrant mécanique de précision, électronique, informa- 
tique... 
Ingénieur diplofr d'au mains 30 ans, vous avez la maîtrise de l'étude et de la réali- 
sation d'équipgments de production automatiques sophistiqués. 
A la tête de votre équipe technique, vous êtes le moteur du développement de 
notre nouvelle génération de machines, très axée productique. Vous dét léterminez 
les choix technologiques, dirigez, coordonnez et contrôiez l'ac‘ivité des interve- 
nants(BE, p: mise au point, fabrication...) internes et externes, faites avancer les 
. projets en chnciliant les divers points de vue aux objectifs à atteindre 
arle? peut-être allemand ou anglais eu 
ser votre dossier sous réf 432 à notre Conseil : Alain LEROUX 





(] 1 msaphoi le plus évolutif: 
és: tue on borciure Miantique 


“tent plaseurs géræralnus à 
ä Du URL (x au ELECIR 





Crédit Mutuel 


non CARDIDE FRANCE DES 







NIEUR BUR EAU D'ÉUETS Dans le cadre de s0n expansion et pour faire face à son développement, recherche 
NS, 

nn Mr TTACHÉS (ES) COMMERCIAUX (LES) 

ere EE 


— Vous souhaitez donc 
où votre efficacité et vos performances 


DIRECTEURS DE CAISSES LOCALES 


_ d'étudier, de proposer et ke plan de développement de la caisse 
LE D are re Se ér de l'organiser et d'être l'animateur du 
 persconel qui la compos. : 

iplémes fessiomnels et votre formation su, 
Se dattes et capprables. 


… Rejoignez-nous ! 
Adressez C.V. + lettre manuscrite + photo 
au CRÉDIT MUTUEL - 67, bd Lafayouie, 63000 Clermont-Ferrand. 


rener er cmadaiurs. Cv Cerpisis 
: ion "EARBIDE FF FRANCE. 
poei. -LA LECHERE - 


inére we équipe dnaique deg ne banque en pie expanin 


















jour” . ; tamment ne mile ÉFetniques 
actus d'avoir oblieance à is 
dre à toutes les lettres ttres qù 


tituer, 24° 
ivest et de en qui leu 

































cp CAO, iniertion automatique, etc. 


e par CAO 


pur des candidats exceptionnels, nous offrons une carrière exceptionnelle, vers des fonctions d'expert technique, de marketing ou * 
ment. 


la connaissance de l'anglais et/ou l'allemand est nécessaire, 


En plus d'un environnement dynamique et hautement professionnel au sein de l'entreprise, notre région offre un cadre de vie unique 


{ski, voile, tennis, équitation, golf, ett.….). 


Merci d'adresser votre dossier complet (CV, photo, rémunération actuelle) à : 


Miche! CARRIER - TT METRIX - BP. 30 - F 74010 ANNECY Cedex 
Chaque candidature sera traitée avec la plus grande confidentialité 





GROUPE BANCAIRE 


recherche pour son Agence de 
NANTES 


1 CHARGE DE CLIENTELE 4 


If devra être diplômé d'Etudes Supérieures (ESC ou équivalent, 
TB, CESB), et avoir une expérience de l'action commerciale et 
des études de crédit de 3 à 5 ans. 

Îl sera spécialement chargé de promouvoir les produits.du Groupe 
et de développer ses clientèles {| , Groupements d'En- 
treprises, Associations et Mutuelles). 


La responsabilité de ce poste implique une excellente capacité 
d'analyse financière et le sens des contacts. 


Envoyer C.V., photo, lettre manuscrite et prétentions à N. 5088 
PUBLICITES REUNIES - 112, Bd Voitaire - 75011 Paris qui tr. 





(5 000 salariés, 12 milliards de F. 
de CA) leader des transformateurs . 
de viande recherche pour son 
unité de CHERRE (Sarthe) 


de production débutants 
Les candidats devront justifier d'une formation supérieure (BTS-Agro) 
et être désireux d'évoluer vers l'encadrement d'ateliers de production 
{boucherie - conditionnement). 
Leur intégration débutera par un stage d'un an dans les difiérents sec- 
teurs de l’entrepi 
De ee osnbiltés d'évolution seront offertes aux éléments de 


Emser CY, photo et prétentions sous réf.1673, en précisant la nature 
du poste à CONTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opera 
75040 Paris Cedex 01, qui transmettra. 


rristamers. JL LL 
















UN(E) COLLABORATEUR (TRICE) 


Chargé(e), pour l'essentiel de son 
activité, d'assurer la réalisation du 
Bulletin Municipal d’information : 







rédaction ou mise au d'articles, secrétariat de 
rédaction, commande d' maquette, suivi de La 
fabrication et de la diffusion. 
‘emploi requiert une réelle aptitude à la rédaction dans 
Le dénaines le lus variés, op ston, 
Vénus th oi av 
Une formation « communication » et 


















À panda de vuskeud émgen une érande Pré 
SR rs 





Jecue minnerite avec CV. 
Envoyer arriere, € photo et prétentions 
Hôtel de Ville — 92331 SCEAUX Codex. 


Le Département de !a Seine-Saint- Denis 
recrute 

pour son Centre de Documentation 

UN (E) 


DOCUMENT ALISTE 
chargé(e) de la documentation générale 















UN (E) 
DOCUMENT ALISTE 


chargée) de la near destin£e aux services 
ux décentraligés. 


candidature et curriculura vitae à 
M. le Président du Conseil général 
de la Seine-Saini-| 


Hônel di 
Die Wu pspnEt 












CONTESSE 


Codex. 






os 


Melua re 













REPRODUCTION DER 


RE ATNIE 
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plois régionaux empl naux emplois régionaux 








Jeunes ingénieurs... valorisez 






votre première expérience 


Dans la chimie lourde, nous sommes parmi ceux qui comptent. Notre: structure 
de PMI (plus de 3 000 persounes, tirs) permet bic des exprimer pe 
nement et d'être veconnte. | 


Jeune ingénieur 
mécanicien 


la de fübridue ui pro- 
Can entreprise de région de Strasbourg mn 







le oies den 
tretien, sachant sens prodections Fo coatine ‘entretien est. 
réciles réciles perspectives d'évointion de caière. L'un de ces postes 











Un Ingénieur 
: ponts techniques ct Humaines valocsrefee. ï Technico-commercial | 
È SEROP ms pme nb date vo dossier sous séfe- æ très haut niveau 
ë ._renœN212M | A ; pour secteur d'activités. 
Ë Roues Graphe 
È 
+ 


: de 35 ans ménimu, l'aura un longue 


3, quaï Kléber « 67055 STRASBOURG Cedex - Tél. 88.22.0154 
Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 


SA@Ï A 1 1r0e des Pyramides, 75001 Paris. 
MEMBRE DE SYNTEC 





ENERTEC 


INSTRUMENTS 










































Dr ier 2 > COLLABORI 
de ses moyens informatiques et de ses systèmes da gestion : , de RAUT re 
contrôle de gestion re ; 
| Formation Supérieure + DECS Dépertement du Personnel 

de : 9920 
l | De Ruratios mére QUE Sp. RS LEE - BP122< 88204 SFDENIS CEDEX 
S si Ë intemationate Siemens Data 
de production cit SNS ' l'avenir informatique 
Formation er Grandes Ecoles Tee (50 % de votre temps) … ss co . est aussi européen 


Ca deux personnes ayant 2 à 3 ans d'expérience, seron: seront chargées avec l'appui 
des responsables des services interessés, d'une part d'analyser des points 
particuliers dans les domaines de La gestion de production et des stocks et x 
d'autre part de proposer et de mettre en œuvre des améliorations des systèmes 

et des outils actuels. 

Ces postes permettront d'évoluer très rapidement vers des fonctions opéra- 
tionnelles au sein de la Division ou du Groupe SCHLUMBERGER. à pour l'un 
des candidets dans les domaines du Contrôle de Gestion et pour l'autre dans 
ceux de la Production. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature à : 
Christian RIOS, Service du Personnel, 5 rue Daguerre 
42030 SAINT-ETIENNE cedex 2. . 
. ENERTEC 


SRE die ven cn vai cpu em (Eos eye) 
Gestion, Directeurs Financiers ou Directeurs de Filiales) dans nos . 
sociétés du groupe. : | AE 
Ces postes sont basés à Grenoble, ville en plein essor, à quelques 
kilomètres des pistes de ski et des 
Merci d'adresser votre candidature avec CV détaillé et photo, sous 
‘nf AUD M à Kb France, Monsieur RONIN, 21 evene du Général de 
Gaulle, 38100 Grenoble.  ::. 






























Fe 





Schlumberger ne 

| rs . commerciaux . ONSEIL FIS 
DAIIRE DER aE | ingénieur expérimenté Le Le: Fouon, Paris SUN 

GROUPE BANCAIRE | _ojets/travaux neufs ous Dane à 


d'Assurances appartenant à un 
Présent dans le 

.erfler et nous avons la 
volonté d'accroître notre : part 


Ett-e-ce !"10--angm 


dans le cadre de son expansion UNISAB!,; premier fabricant français d'alments préparés pour animaux famiiers. 


pr ere ee 


DES CONSEILS EN RECAUTÉMENT 







UNISABI, société frençaise run groupe international (MARG est 
recherche pour son agence de . der sur son marché atec ses marques GANIGOU, PAL, FROLIG. WIABIUR, Ne amies | 
2 : LOYAL, BREKKGES, KITEKAT et RON-RON. : RES 
° UNISAB!, ce sont 1 000 personnes, 3 usines récentes aux aux installations de pro- 7 jeunes diplômés. 
NANCY duction performantes, 3 miléards de francs de chiffre d'affaires, une croissance 


° Vous justilez d'une formation ‘ 
annuelle soutenue, un volume à l'export de 28%. mMmèrce, 





res sde à La Chapele Versemolss Grogrs dE Lo a Clerc sncs, | 
1 CHARGE DE CLIENTELE HF |}. os une robar Pros conimé) pour are pari dune équpe par 


que. 
En Hnison avec l'ensembie des services de l'usine 


-Publival : 





° vous ro Pürticiper. à un 







- Le mt “ét lettre mar. : 
, sirét. 4848 M à notre Conseil | 

















fl devra être diplômé d'Etudes Supérieures (ESC ou équivalent, Organisation , à Do nr assurera la éalsaior de de projets : partir de ex 
{TB ou CESB} et ne me expérience de l'action commerciale ne Es Ennepes planification, suivi : financier) jusqu'à la mise en service, L et 
et des études de crédit de 3 à Sans. formation supérieure, (Ecole d'ingénieurs technique ou aflmentaire, Arts et im déve ë t— 
ll sera spécialement chargé de promoüvoir”les produits du : =  aoques ion. de réalbailons a et mises . Fu d'installations (3 à 5 a) Lee ï 
Groupe et de développer ses clientèles (Coopératives, Groupe- une industrie, agro-alimentaire de préférence. 
ments d'Entreprises, Associations et Mutuelles). ls dti) en Re GO Que en équipe. lis (elles) sauront écouter et 

où Communication est directe et facile ef qui rSège 


La responsabilité de ce poste implique une excellente capacité Ë Fiagpaon, l'initiative et l'innovation. 





d'analyse financière et Ie sens des contacts. larges possibiftés d'évolution existent, tent dans la domaine industriel, que 
à ane d'autres départements de l'entréprise. _” 

Envoyer CV, photo, lettre manuscrite et prétentions à N. 5089 Le salaire annuel ne sera pas inférieur à 200 000 F, et sera supérieur pour les. 

PUBLICITES REUNIES - 172, Bd Voltaire - 25071 Paris qui tr. candidats{es) dont la veleur, les compétences le Justifieront. 





les services centraux . . 
de PIRACHON FINANCIERS | us 


: CADRES 
| COMPTABLES 


* An sein du service de consolidation. ils cipent À 
Fan eee pre A 
.Profi souhaité : 





ingénieur 
de Déoduction. 


RESPONSABLE D'ÉN ATELIER DE 200 PERSONNES | 






avez environ 2 ans, neformation de ICAS, 
VERTE An ee dm na ea 
du terrain et vos Capacités d'animation. Vous avez acquis quel 

ia 









D Dee En DestION 6€ LENSS La TO Info Ecoles sapétieures de commerce ou DECS., 

Société performante nous vous 

Ge prendre dans lun de ablssamen né SE À MALE Débutant on expérience ua à deuxans- 
responsabilité techn maine d'un ateiier fonction- Cauvaïssance des principes comptables sas. 

nant en Semi-Continu, Vous contribuerez à l'élaborai saxons appréciée, 

l réalisation du programme d Feet e ANSE - : L : 





de responsabilités pourra s'étendre à Ces postes sont basés à PARIS, 


D 






rement votre Champ 

d'autres atellers. Les candidatures, lettre manuscrite, CV 
bhoto le niveau de rémunération actuelle, sous réfé: 
rence 2413- seront examinées avec la iscrétion d'usage par 


&ai ufr 






. Les candidatures sont à adresser à 


. PEUGEOT SA. - — Gestion du personnel 


75, avenbe de la Grande-Armée, 7516 PARIS 
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OFFRES D'EMPLOIS 


D | 
eSS Contrôleur de gestion 
:h PR TRE : bon niveau et évolutif 


4 ED a UNE SOCIÉTÉ INDUSTRIELLE FRANÇAIS mm 
CTI ON solidement implantée, recherche le Loue rod : 
ses filiales dont le CA est de 170 millions. 


| Ronoe ou Disciuer DénMrEi da cons vais Hi Gurc là res onsabilité du 
ErrEe de to nt que de la . et onal 
poste conviendrait à un candidat, diplômé d'une grande école de commerce, 

nt 3à5 ons de nd 
œ ons sdexpérience acquise en entreprise ou dans un groi cabinet d'au- 


Ses Ne son esprit d'initiative, devraient k 
permettre SR TE pt de der Ponts eo à 
trative. 

Poste : Saint-Etienne. 


Ecrire sous réf, SE 341 AM 
Discrétion absolue 


OFFRES D'EMPLOIS OFFRES OFFRES D'EMPLOIS 





D'EMPLOIS 





Diriger un centre de profits 


le dynamisme de la PME, 
la puissance d'un groupe 


UNE IMPORTANTE SOCIÉTÉ DE NÉGOCE DE PRODUITS 
INDUSTRIELS rétachhe à un grand Groupe, recherche le Directeur 
d'un de ses centres de profits. 


f a une unité performante, dont le CA actuel est de 120 millions, en assu- 
responsabilités com tes dun chef d'entreprise: 

Ÿ des budgets ei des mages, : 

de son unité ef sa gestion financière, sociale et 


amener ane École Supérieure de Commerce ou équiva- 
lent, yant environ 15 ons d'expérience professionnelle et cyanf déjà dirigé, avec 
succès, une PME ou une unité autonome à dominante commerciale, dans le secteur 
des produits industriels. s 
fl aura les qualités d'un gestionnaire rigoureux, d'un animateur dynamique ef d'un z 
commerçant . Ê 
Poste : ville universitaire vallée de la Loire. 5 
Ordre de grandeur de rémunération : 350.000 F. + ? 


Écrire sous réf. UG 343 AM 
Discrétion absolue 





4. rue Massenet 75116 Paris 


4. rue Massenet 75116 Paris 











‘CÔTE D'AZUR - TRAVAUX PUBLICS 
Adjoint chef service matériel 


: UNE ENTREPRISE DE TRAVAUX PUBLICS RENOMMÉE ET 
SOLIDEMENT IMPLANTÉE recherche l'Adjoint du Chef de Service 


i SIEMENS TC Me 
‘pOur La Same, La Correct. cr Ca 







CADRE FINANCIER 


assistance et contrôle filiales 


l recherche 
2 COLLABORATEURS 


& Le groupe de la 
de HAUT NIVEAU 


2@r lyonnaire der eaux 


(CA. consolidé 13 milliards de francs} recherche pour sa Direction Finan- 
cière un Cadre Financier de fort potentiel. 


GR een M nv ble teinte, , ayant 2 à 3 ans 
d'expérience dans le matériel 
2 one ln ge éonaniqe ae 
- de matériel importont (entretien préventif et dépannage 
‘0 orimer les cielers de mécanique, TR leffecif & 


DR a A Pa CR ER ê 


Hommes de terrain, ils devront avoir de réelles aptitudes 
commerciales. 


| 
: 
| 
: Séparemem du Percnre: ' 
422-0020 SFCENS CErcrn | 









.:. Siemens Data us par oneenen: chargé de Le couerrel- 
", des qualités dt isafeur ef d'animateur ef à un sens de la gestion. 
Vavenir informatique SEM Las Éll suppose églement le goût du Foro ae te motivation, è En use chargé dun groupe de filiales, son rôle sera celui dun 


conseiller et cn craie ou (]l ae a al sociétés: 
Fe holrma ei aa legrpen corels de l'arrêté des bilans, de 
l'établissement des plans et 
e effectuer des études économiques financières en vue d'acquisionsou de 
ds ral de sociétés. 
HEC- ESSEC - ESCP - Sciences Po ou équivalent (DECS apprécié}, il devra disposer 
dune première expérience réunie de $ 8 5 ons lé rat pers dacauèrt desc 
des connaissances en comptabilité et en gestion d'entreprise. 
Lo de is courant 
rs à re offre des LT des de carrière au sein des 
Re {France et étrai 


Responsable | Une rémunération motivante sb pour condidat de valeur et ha 
électricité - automatismes - régulation | Berire roue réf, YK 347 CM 


Assurer la Babilité ar # ; s des : 1 à 4. rve Massenet 75116 Paris 
d'une nouvelle usine. 


La filiale d'un des premiers français dans sa branche | 
recherche un Responsable Beat Actomatiomes- Régulation pour “Jeunes ECP Mines, AM 
son usine située dans le midi de la Fremce, particuhèrement 7 s « 
maintenant sa phase de démarrage achevée, den à omis en cau tre de ec Un début de carrière formateur en usine 
ques avancées. 

Spécialiste des technologies de pointe de unité, 1! garantira service rtante 
11 personnes fexpliaten efRcace et ia Rob de itolions por fe ; Platres RE te a pont 


istance techni Tentretien, . . à 
sun din done A Re et prog de mointe- Lafarge un ensemble industriel de douze usines très 


éstaussi européen ‘ o 22 candidat ayant scuoi ane prend espécence 
commerciale. D aura en charge la commsrcialisation 
de programines de bureane. 


Rémunérations motivantss, tes aux résaltats, pouvent 


Ecrire sous réf. XJ 346 AM 
Discrétion absolue 


© Membre de Synise 
4. rue Massenet 75116 Paris 






dossier de candidature {ac photo et 
ire mass) à Ac Gi 1489), tue Taitbout 





que cr “dk dk fronct- 


CONSEIL IL FISCAL 


CONFIRME HF 
Expérience internationale 


- Références activité dans Cabinet de Conseil, 
ques, ou Gra pes. 
- Capacité à embrasser l'ensemble des données 
juridiques et financières. ; 
- Belle situation. 
Envoyer lettre manuscrite, er a poneone à: 
Madame LECLERC - 
2 Bis rue de Villes 
92300 LEVALLOIS-PERRET. 





. D'anter d'études et de rédlisotions nécessaires aux améliorations des Nous recherchons un ingénieur de fort potentiel dynamique et tréalisaeur, qu. 
De igérieur i aura renforcé et diversifié ses rc eee rmé en vue de 
ces {électricité de puissance, rs régulation) grâce à une expérience ce poste comporte de nombreux aspects relationnels et permet de connaître 
Rd ie de du E Torgonisation et de la gestion, sadispont À Re EU Ce +, Groupe. 
1 : £ me machenle sont tes branches du ee 
bifté, ses qualités relationnelles lui permettront de affirmer dans une responsabi- Ë Und connaissance de l'anglais, une farnilic risation avec l'informatique ainsi Fquine à 3 
hé large et vivante. mobilité géographique sont nécessaires. 


Ecrire sous réf. DK 352 AM Premier poste : ville de province. 


Annie SANT, . 
T1, rue Colvé, 33000 Bordeaux. £ Ecrire sous réf. YN 318 AM 
Discrétion absolue Fu iscréfi 















GRADÉ(E) CLASSE H/1V 


une expérience coufinmée ‘ei approfondie dans le 

Docteur de secteur des valeurs mobilières étrangères ; la pratique de 
d'anglais es exigée. 

Adresser lettre mantscrite cv. «| 

sas tone 30 À PC: INTERN 

98, 98, rue de ln Victoère, 75009 Paris 


ces, 
Sr AR M 0 note Gore 











Chef de publicité 
Cali mcui d'entreprises 
vs 


Ceïle jeune agence appartient à un grand groupe de 
communication 
Eïe conçoit et réalise des actions de communcation 
ho nt Se ne communication Inst 
ul communicalion interne) développess au travers 
des média-presse, échlion, audiovisuel 
Elte recherche url jeune diplômé de l'enseignement supeneur, 
commercial du liéraire, ayant 1 à 2 ans d'expérience sur ce 
De on 
ns la relalion reprises. 
se . 
s'adapte aux ientéles, ecoute &t propose des solutions 
répondant à des objectifs de développement de Relations és 
E Hs et d'image. + 
sg cn au Sen de l'agence ou dans le 
groupe sont ss 


Note sur le pose adressée à tout candidat presetectionné. ke 


Merci d'adresses dossier de candidalure ét rémunésahon “+ 
acuelle. sous référence 302P na 


39 rue Etenne Marcel “ 
75001 PARIS. MAN 
Confidentialité assurée. MUR 















pe d A lee NN 


mesh pour SECONDER ro directeur d'agence à LIELLE 
un cadre de très bon niveau 


CHARGE DE 
CLIENTELE ENTREPRISES 


8 
S 
ë 
i 
aura pour mission le développement d'une clientèle d'entreprises al 
ë 
ù 
Ë 
Ë 












Liga re te 
: D ne nécesie : 
re fomnation supérieure ou équivalente. . 
se aa professionnelles approfondies acquises grâce à une expérience de 5 
- un grand dynamisme commercial et une excellente présentation. 


Merci d'adresser CV. photo et prétentions à Banque N.S_M. à l'attention de 
M. Alain FOURNIER sons p£ confidentiel, 22, rue du: Molinel, 
. BP311, 59026 LILLE Cedex. 


connaissance anglaise. 
Une rémunération attractive est assurée - évatton de core des cage 
Fe ; réf. 1718 : 
” Merci d'adresser C.V. photo et prétentions 5/1 
NTRSSE PUBLICITE, 20, avenue de l'Opéra, 


à : 
75040 Paris cedex O1, qui 
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OFFRES D'EMPLOIS 22:12 Ne) E 


FILIALE DU GROUPE PECHINEY 


recherche 
SÉDEMELOrEEMENT PRODUITS, 
POUR ADO ME DÉS 


INGÉNIEUR MÉTALLURGISTE 
| (GRANDES ÉCOLES)  * 


à ei je min de ee pd pu SG 
les conseiller dans l'utilisation de leurs besoins. | 


loppement: 
son taux de croissance double tous les 3 ans 


‘ Dans ce secteur très porteur BULL TRANSAC 
. s'impose comme leader européen. 


1986 apporte ses ouvecux produits 
Nous recherchons, pour étoffer notre 
stratégie de MARKETING INDUSTRIEL des : 





ses produits ae 


«Recherche» du Le prlaion. 
aie telier Fabrication. 
- indispensable. 


Fe 


| Autres langues appréciées. or 
sine dt ne rome) —) 


rx care ae 5, rue de Monttessny, 7 


Ingénieurs Vous avezde plusune bonne maîtrise de anglais * | | 
| Grandes Ecoles EE SrEEE 
Expérimentés 1er tacremer roro oser de 


candidature 
Gettre manuscrite, CV. photo) sous ré£ 302IGEE 
à Michèle 
BULL TRANSAC - BP 92 - 91301 MASSY. 






GRAPHITELS.A. 
Len en Dr LE DE 
ai 



















Les partenaires interna! itematioux de 1 sci hi asuret exact paionnement dan on 
métier er une capacité de croissance exceptionnelle, Li e 


Nos recherchns, pour assorer la responsabté de projets: 


1 INGÉNIEUR MICROLOGICIEL 


(Réf. DT 861) - 






Le poine  pcrai à Babes à Pas 


1 INGÉNIEUR MÉCANICIEN D'ÉTUDES ‘cowsi 


(Réf: DT 862} 


J,C Decaux recherche 
un Juriste d'entreprise. 







7 Conception de systèmes mécaniques et élecrromécaniques à 
— Pratiq mécanique de précision, de ms l'optique ; 
2 Éspétenes emhaiée dure le domaine des périphériques mn 







traceurs) : 
- des relations avec un environsement de production ; 
= Ée mx cotnes de gs Indre 0 fumier des hd Fi de à 


EEE 
jalisre du Droit Public ; 

pin ed ne D Diveion Juidiaus 01 d'Entreprise de préférence presutaire du ci pue: 

ee SAS Capelle de des initiatives) ; 

. ini 

sun apritude à s'incéfrer soùs responsabilité du Sn en - 







Le poste est à pourvoir à Strasbourg, * 


(CE ps 6 pouiénr istenir ra des cafétidans dynèniiqéss et déviturerdrèets au 
qe Ro ae pores À 0 mn de à 
de notre entreprise ue ambiance sympathique. 






nest mea dc dé md mp de Le ie de lis: 
De D ce D Er D lu Cluses aue 
«en pastant par leur négociation, jusqu'à leur conclusion, : 
+ en waitant vous les problèmes juridiques liés à l'encreprise. 












Envoyer à CV. lettre 6 canditatare et prétentions à l'antetion dé ML Michel BONGARD, 


GRAPHITELS.A. - 18, quai Zorn, 67000 STRASBOURG 
Jous avez entre 35 et 40 ans. ou à M. Marc BLOC, Directeur Technique," : " 

Vous avez de préférence une connaissance de l'anglais ec de l'allemand. GRAPHITEL SA: - 0, roc de ln Juice. 9020 PARIS. se 

Vous êres un homme de.caractère et de rigueur. SA fe À Lies 

Vous éres un homme de conract ec de persuasion. 

De ed 

Si vous êtes intéressé ce challenge, adresse= votre CV. phowo et prérensions, à Maurice MATON, À 

Directeur du Persomnel, BP 11, 18373 Plaar Cadex. CD 


LEADER EUROPEEN DU MOBILIER URBAIN 





situé à RUEIL MALMAISON (92) 
recherche pour sa Direction du- Budget 


| CADRE DE GESTION 


d'expérience 
Formation" : Ecoles spa de. Commerce, ou de Gestion, matvise 
Sciences de Gestion. je 
I aura pour mission : : 
-de rciper à l'élaboration du bud tdé lusieu: direch hi 
1 de veiller au suhi des SE ea ons id a 
Qualités essentielles souhaitées : rigueur, sens du Contact. 
Adresser CV: photo et prétentions’sous réf, 1668 à CONTESSE PUBLICITE 
20, avenue de l'Opéra 75040 Paris Cedex OT, Qui träñsrhettra. 


KLOCKNER INA 


Installations Industrielles 
Groupe Européen : Fu 
Exportateur d'ensembies industriels 


-recher che : 


INGÉNIEUR D'AFFAIRES. EXPÉRIMENTE 
{rèt. 430) — 
Ingénieur confirmé. génis civil ou constructi mécai 

RS SE DR nn D Do GS dnin — 


Le candidu a un une réelle expérience. dans ï, négociation des contrats ” 


JEUNE INGÉNIEUR D'AFFAIRES 
(rét. ‘312) - = 


An ne I BR dd 

Z Grande École. Génie Chimique où construction mécani 

/ ique, 2°à 3 ans d'expé- 
; jure dans nouer. Llbre pour déplacements ar étranger. Anglais st allemand. 


Lé éahdidat Suivre ün stage de lôrmiation d'în 
mère en Allemagne pendant 2 ans dans la bénieur Faire dans Se 


sous gear dans une des res de groupe, en: "race ou can un autre * 


INGÉNIEUR. ACHAT ET COORDINATION 


Nous souhaitons intégrer dans le Département de Physique de notre Centre dé Recherche de Romainvile (93) n° 

Biophysicien 

pour prendr Chang! lsboratoi de Biophysiq] contribue à Fétuce structurale de macromolécules. 

ne San eEs LUoUe af Palte die roues. ackies nuciéiques. phospholipides, giycoprotéines 
ou des fragments de ces molécules provenant des autres laboratoires du centre de’ 

: Son act principale ser Fétude phico-chimique Ge ce eu substances en relation étroite avec les techniques de 


circul RMN, Mass8 omènes de dénaturation et eng en détermination de 
Suaees #08 chatquee éaces structurales on éventuellement avec le 
moléculaire sur ordinateur). 





















La formehon requise est du niveau du Doctorat ès Sciences ou de roisième ayce sn Chimi, Biochimie où Blophysique. 

La connasstioe 2 imte vence raie des mous de séparation sont rer nocouar es foros grapiiee 
contre courant et partage de phase, dialyse, stc.), ainsi que celles des techniques de base de la 

Roche QUE eCrOmpAgrenE es purifications de macromolécules (mise en œuvre de réactions chimiques, enzymatiques, 













Merci d'adresser votre candidature (léttre, C., et a référence 102 M à la Direction du 
Développement et.de la Gestion des Cadres - 35 Boulevard des Invalides - 75007 PARIS. ‘. 












ROUSSEL UCLAF SA 























Photothèque et Documentation de demain. 


G Imernational de Presse et de Comm immurication, d 
er N même de none n, NOUS NOUS onnons les moyens de développer nore Sani « Phomthèque et 


Chef de projets informatiques … : 


Venez poursuivre le developpement dé novre informatisation. Vous aurez l'Occasion d'étudier et de meure en place des projets 
naux et de pointe : vidéodisque et banque de données multimédias. Hé 


Votre activité sorte var ‘dans un environnement dynamique, « tr idant » er exi jeant : celui des joumalistes et des documentalistes, 
Vous serez rattaché à notre Département Informatique, qui eve sur IB MYS/JES3 et TSO/SPF. Vous serez étrotement ‘ 
asc à le Vie de user er ferez équipe avec Le Chat du Service Phototiäque et Documentation. ä 









































La trentaine, vous êtes un informaticien de bon niveau. Très iyvalent, VOUS avez autant ” id ere si grigineux, énieur où tech constre — pe | 
qu'à les réaliser... en prenant en compte la réalité d'une exploiter Souvent contraignante. È es Dpieur oés se e imaus pu'oon con mécanique. 
Sites est évidemment Un AMOUR à ” É noie ne nstallations incustriellés, côté ingén 
. 5 : Le candi 
Merci d'adresser votre dossier {lettre manuscrite, cv, de et prétentions}, s sous x référence SPAM. à notre Conseil, qui vous da La and cer ang _. me ee nr na 
garantit toute discrétion. CHR çais etintemational, dé Talatons des offres, de l'établissement des ‘ 
. ; dre fecrniques du Suivi des commandes à avec déplacements en 
ARCOREM Poulain Consultants Fédérati Éoas | 
Raymond x H J 74, rue de la Fédération - 75015 PARIS D}. “. Merci d'envoyer C V.. photo rééante et prétentions à :* 
: , . KLOCE ER NA Installations. Industrielles 











uns a profession. 
Ateker Fi sbrication. 


st mon: 


HCROLOGICIEL 


2. ann 


tel ; 
ÉLUS: 
nciels 





oTse 





\ Dinbiour Ter: 
nc tee AE a Far: s 





€ DE GESTION 


j 
| 
2 Dinecuon € de Baisse | 
. MPUEALE Cu & Lr- Î 


Bescigee Jeune GUUULE UT 


mt CORRE 








no SC = TROIE OFFRES D'EMPLOIS 





OFFRES D'EMPLOIS 


DISTRIBUTION 


Diriger et développer le centre 
de formation de la profession 


RHÔNE-F POULENC 


pour les activités chimiques de ses Din à vocations internationales, 


CHIMIE DE BASE, MINERALE FINE 
ET SPECIALITES CHIMIQUES 


RES 


I leur sera confié des postes nie de BUREAUX D'ETUDES, TRAVAUX NEUFS, 
\ MAINTENANCE, dans des secteurs de hautes technologies. Les niveaux de responsabilités 
de ces postes seront fonction de l'expérience et du profil des candidats, confirmés ou 
débutants. 


UN ORGANISME PROFESSIONNEL AU PLAI AU PLAN NATIONAL 
techerche le Responsable 


Cet est géré ue en de 
Graine géré comme un per érsen 
Se miss ee 
mission im 
à diner srlfons avec lo centél, détecter a mar es boire, 


Serious de conceva de 
nouveaux outils pédagogiques ef den assurer la diffusion, 
e d'animer son équipe de consultants et dans eariains cas intervenir person 
nellement {onimation de groupes, cerdes de qualité). 


Son profil: 

CR 
le domaine de la formation 

entreprise du il 
pensable qu'il ait eu l'o) nité de connaître care gril soit dans le 
cadre de son activité de soit dems un poste apérationnelimpliquantune 
approche formation}. 





Ce responsable alliont le sens de la communication ou dynamisme commercial 
prendra la direction d'un centre déjà implanté et reconnu auquel il contribuera à 
donner un fort dé 

Rémunération comportant une part d'intéressement aux résultats de gestion. 


‘Poste à Paris. 
Ecrire sous réf. EL 353 AM 
Discrétion absolue 


Les Divisions chimiques de RHONE-POULENC, en forte progression en C.A. et en résultats, 
poursuivent une politique active de développement industriel (nouvelles installations, opti- 
misation des procédés, nouveaux produits...) en France et à l'Etränger. Elles offrent de 
réelles opportunités-de carrières internationales à des candidats à fort potentiel, autonomes, 
Pouvant prendre rapidement des responsabilités. . 








f É RHÔNE-POULENC 


Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V. et photo sous référence M18 B à notre Conseil : 
ARCO - 25, rue Cambon - 75001 PARIS 


recherche 
pour son DEPARTEMENT DES ETUDES ET DU CONSEIL 
AUX ENTREPRISES 


ECONOMISTE SECTORIEL 


Responsable de ia construction 
automobile, aérospatiale, et navale. 


Îl devra parvenir à une excellente connaissance du secteur sur les plans 
son évolution 


Conseil en management 
stratégies et systèmes 


Notre activité de Conseïl en Management connaît un fort développement. Pour compléter nos équipes, nous recherchons de jeunes conaul- 
tants capables de mener à bien nos missions dans des secteurs très diversifiés. 
A28 ans, diplômé(e) de l'enseignement supérieur (Grande Ecole de Commerce ou d'ingénieur) vous avez une expérience 
3 à 5 ans acquise dans la Banque, urie Entreprise Industrielle ou un Cabinet Conseil. Vous avez donc exercé ne 
+ nelles: dans une Horction-de finance, de-gestion ou de gestion de production et êtes famillarisé(e) avec les systèmes d'information. 
Fe “Voüs Mes attiré(e) pâr le mébièr de Conseil: Hvoës permét d'approfondir et de diversifier vos compétences, en collaboration avec des profes- 
sionneis de disciplines variées, sur des missions à haut niveau d'intervention : définitionetmise an œuvre des stratégies, conceptionet plotage 
des projets. 


Dans ce cadre, notre fsme de répitation intemationale vous offre de réetles perspectives d'évolution. 


PEAT Le Nous étudierons votre candidature en toute confidentialité et vous remercions d'écrire, sous la Ë 
à Es référence 930/38 M, à Mr SIBOLD, (en précisant votre niveau de rémunération). 
MARWICK TOUR FIAT, CEDEX 16, 92054 PARIS LA DEFENSE. : 


pondre aux besoins internes du CREDIT NATIONAL ou permettre 
à celui-ci de jouer son rôle de prestataire envers les entreprises, il sera 
amené à rédiger aussi bien des notes de synthèse rapides que des étu- 


il 
rs ême d'école d ur, de Commerce ou de Sciences Po et 
. pl lingénie: 


en sciences 
e de préférence Quelques années d uises soit dans le 
ee ane users de la construc- 
tion automobile, aérospatiale, ou navale, 
e de bonnes capacités de rédaction, le sens de la rigueur et le goût des 


La rémunération sera fonction de la qualification du candidat. 


Prière d'adresser C.V., lettre manuscrite, et 
CREDIT NATIONAL, Service du Personnel et des nn Pas ra: 
45, rue Saint-Dominique, 75700 Paris. 





ANDIERSON 
JACOBSON 
Filiale française d'un Groupe Américain. 

Spécialiste ea matériel de transmission et de commutation 
eee RS 


ingénieurs 
commerciaux 
telecom 


re Po pr rte ie romeo ent fr) 
an développement de Des acrios eu Francs dans A flomana des 
matériels de réseaux. 


: do : uvée d' 2 ans dans la commerciali- 
une expérience pro: ‘au moins 2 ans dans 

‘sation de Modems, Multiplexeurs , Commutateurs de données, 

un goût certain de la vente de produits de hate technicité, 
une bonns connaissance de l'anglais. ! 















adjoint de direction générale … 


UNE OFFRE POUR INTER-TITRES RESTAURANT, filiale du Groupe des Banques Populaires, fait partie des 
cinq premières sociétés françaises spécialisées dans l'émission de titres-restaurant. 


Vous entrez dans une PME très compétitive dont le mode de gestion s’appa- 

rente à celui d’une grande entreprise. Vous. sssistez le Directeur Général à 

Paris dans l'ensemble de ses activités. En faisant appel à des conseils exté- 
rieurs si nécessaire, vous êtes plus particulièrement chargé de l'étude des questions 
juridiques, de la préparation des décisions et de leur mise en œuvre en matière de 
marketing et, surtout, d'organisation. Dans ce dernier domaine, votre action porte, 
dans l'immédit, sur la centralisation de l'informatique ainsi que sur la recherche des 
s solutions à proposer aux clients. 


Vous êtes âgé de 28 ans minimum, de préférence diplômé d’une grande Ecole de 
Commerce (HEC, ESSEC, ESCP...) et vous bénéficiez d'une première expérience en 
organisation acquise en tant que Consultant ou Cadre de 

PME. 


Nous vous remercions d'écrire, sous le référence M/175.01-A, à notre 
cat Hélène REFREGIER, qui étudiera votre candidature à ttre 
confidentiel. 


tion très motivant fonction des résultats, 
de for ouction, 
ambiance de travail ‘dynamique. 


Envoyer cv. détaillé et prétentions sous référence 1627 à 
ANDERSON SACOBSON S.A. - 86, av. Lénine - 94250 Gentilly. 






SERTI SELECTION - 49, avenue de l'Opéra - 75002 PARIS. 













Paris Banlieue Ouest 
RESPONSABLE MÉTHODES 
ET LOGISTIQUE 


BULL MICRAL (250 pèrsannes, plus d'un marc de CA croissance annuelle supérieure 
à 50%) développe des produits micro-informatiques en intelligence articielle, recon- 


. Produits réseaux du futur. 
Se  Anticiper, formaliser, convaincre 


MCDONNELL DOUGLAS INFORMATION SYSTEMS, 12 000 personnes dont 250 en France, 6° société mondiale de ser- 
vices informatiques, 1 milliard de $ de chiftre d'affaires, est sur la trajectoire qui la conduira à devenir, à l'horizon 90, 
un des principaux fournisseurs mondiaux de systèmes d’information. Pour y parvenir, nous recherchons des 


New market managers: 


de ons a rejoindre l'équipe marketing du business management network systems et qui prendront la responsabilité d’un segment 


Vous définirez, créerez et ferez la promotion de produits/applications à intégrer dans l'offre TYMNET. Vous avez une formation supé- 
rieure de haut niveau. Vous possédez l'anglais parlé et écrit. Vous avez une culture télécom et une ouverture d'esprit vers les nouvelles % 


cations. Le poste est situé à Saint-Cloud. 


Merci d'adresser votre dossier complet (lettre manuscrite + C.V. + prétentions + photo), sous La référence L/MCT/LM, à notre Conseil, 
Philippe BLANC, qui vous garantit toute discrétion. + 


* Chefs de marches produits nouveaux, 


technologies. Votre première expérience vous a donné des idées sur le management et la stratégie dans le monde des télécommuni- Ë 






photo rémunération 
e. REAEN. 6 notre Conseil: 
* EGOR TECHNOLOGIES, Département Informoti- 
que, 19, rue de Berri, 75008 PARSS. 


Raymond Poulesn Consultants 74, rue de la Fédération - 75018 PARIS 
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OFFRES D'EMPLOIS 









Nous sommes un impor rpaiane profesional regroupe plu de Ÿ 
15 000 entreprises de la région champenoise. Nous attachons une grande 
portes drone rôle de comel aiprès de ns aihérenne. Le dévelop 
pemenc de notre serviea juridique nous conduit à incégrer un ; 


x Sa rio de consl s'exercer ds is dois dot der frs . 


de la fiscalité, de la gestion de patrimoine, en I ration raets avt mes 
adhérents ec dans le cadre d'études à la demande de notre Direction. W 
en a 



















© être la référence lechnique des nouveaux 

: dr us 

- rt 
documentation 


- ga développant les outis de décentralisation 
de la formation (vidéo et logiciels) 







sm as des affaires acquis 


dope SRE aies rohonnale, lle profesional à 
Dre Set pe EE & 7 


Merci de nous adresser CV, Re Le - 
la référence 601 097 M (& mentionner sur l'enveloppe). 


B BEC seu BERNARD KRIEF CONSULTANTS 
115. rue du Bec - 75007 Paris 


PASS - LYON - NEW-YORK 





























: motivé par 
Grandes Ecoles Demers 
? e Une bonne pratiqué de l'anglais parlé est indis- 
expérimentés 7° 
Adressez votre dossier de candidature complet (lettre 
H-F. manuscrite, CV. po et nes s/rêt IGE/302 à 
; Michèle Corbineau, Bull 343 MASSY CEDEX 





= . ons Clans (85 filiales = 
5.600 personnes) poursuit actë- 
vement son développement et: "|. 
PINAULT 2-0 
ur se nn 
AUDITEUR INTERNE 


chargé plus spécialement des filiales-de production pour lesquelles vous 
assurerez le contrôle de gestion er le contrôle de la fiabilité des états finan- ; 
ciers. Vous conseillerez er assisterez également les services administratifs 
de ces filiales en matière comptable, fiscale et juridique, domaines que 
vous maÿrrisez parfairement grâce à un DECS, complété de plusieurs certi- 
Re TUE CR ARE d'au moins # ans, en enfreprise où 
en cabiner. 
Vous avez le goûr des déplacements et-du ‘travail en équipe. : 
dresser C.V. (préciser rémunération actuuelle à : 
PINAULT S.A. - 6, Avenue Marceau - 75008 PARIS 


FILLE 
ARRRRENANNANNNENSREENSNSUNNSUSRRTR E A a 


Forte intemationale, nous cherchons, en région 


DÉPARTEMENT AUTOMATION : RU 



















un ingénieur des ventes. 


Vous vendez notre savoir-faire pour des opérations d'automatisation 
de la production, en évaluant, auprès de nos clients, la faisabilité 
technique et économique de leurs projets. ; . 
A partir du cahier des charges, notre bureau d'études propose des 
solutions que vous négociez. Au cours de nos réalisations, vous restez 
l'interlocuteur commercial de nos clients. 
Ingénieur diplômé, -vous avez ‘réussi, à 30 ans, des négociations 
commerciales dans la vente de systèmes industriels sux entreprises 
de matériels électroniques. Homme de conseil: rigoureux et ouvert à 
la fois, venez développer votre carrière dans un groupe de renom, 


Notre cree au Marie-Noëlle REGAD, vous remercie ‘de lu 


écrire (réf. 1136 LM 
F LEXAN DR E TI 
RUE SERVIENT 69008 A 
PARIS GRENOBLE = LILLE NANTES 


| ingénieur confirmé, 
GTIE soyez responsable d'affaires 


NT dinde Lin 00 ent crus CL AE 9 er dé Sacs CU Re les: 
françaises d'installations électriques. Notre département réalise, dans un esprit d'ensemblier, des systèmes 












de réaliser les logiciels, de conduire l'intégration et les 
ingénieur diplômé, vous avez acquis en trois ou quatre ane minimum une expérience d'automaticien, on particuker sur 
des matériels VAX, et voulez devenir le patron de vos affaires. 


ous MEN [EUX ANDRE EN ë 
à de l'informatique*. ° 


10, AUE  ROYA + P. 
LYON - ERENRRE LILLE -__NANTES 


= 
= 
B 
B 
5 
8 
5 A vous, en pleine responsabilité, de concevoir les syxiemes répondant aux besoins de nos clients, d'acheter les matériels, 
m 
B 
n 
= 
5 
ss 


CIILLLIILLI LITE: SATEC ROSSSRSEE a, MEMEFE DE SYNTEC sue: 


Grandes Ecoles scientifiques 
(Centrale, Mines, Arts et Métiers, “el 


Nous sommes une Socièté Mul 













L'un des 5 premiers mondiaux de a chimie : 80.000 personnes sur 5 continents. 














Des TECHNOLOGIES DE POINTE dans des secteurs variés de la chimie industrielle 
et de la transformation des matières plastiques. 
Des produits leaders sur le marché de l'EMBALLAGE ALIMENTAIRE, os à 









. 













et si, en ps vous eu ds conaisaces de ot lomatqe ture oran aietique (yakuetiie) 
ere ere des qe ag AU AE : 





JEÜNES INGENIEURS AM; mi 
VALORISEZ VOS COMPETENCES DANÈ 
* “UNE ENTREPRISE PERFORMANTE, 


alors, 
Edith BLATTMANN - GRACE Sûd - B.P: 10 - 28230 












Consultant et Formateur 

| « hommes et structures » 
Notre Dépariement CEGOS Culture et Profession sst spécialisé dans l'assistance eux aux entreprises pour la mise en plece de 
nouveaux modes d'organisation. Son constant est de d la 
développement ét dere prenant de pb PR EP SC eee 
30 ans, Ingénieur d'une Grande Ecole (Centrale, Mines, Arts et Métiers, .], vous avez compris, d rantvotre première expési ‘ 
He 5 on , importance d'une gestion éducative des ere jrs pourla bonne i insertion des nouvel 4 st 

i ei 
Votre mission : intervenir en conseil chez nos clients etanimer des séminaires de réfiexion 0 ou deformation erivued'oméliorertes 
Ro ne eur Cr Séez développer voire autonomie etvotre esprit d'iniiatiu au sein d'une équipe qui j : 
Adresser lettre manuscrite, C.V. et 
Ce DR OAUE Li re sous référence 2065/M aA HELLEGOUARC'H. Séé-CEGOS Tour Chanonceaux 


















mportante entreprise de distribution. 
Gé miords de F. de CA: 
nous recherct :8000 personnes). … 


ne DEUX JEUNES INGENIEURS 
: Ce oi pa Eux Dosles vivants et évolutif. br 








KG personnes) paursur: à : | 
. vément sos développer. 
Ë PRE AUDIT : 


de production pour less: 
inrerle de la fiahiiué des étus + 
valement'ies services œminnir 
-féscafe er jertdique. domain. 
*DECS: cornmété de plusieurs. 
d'au moins 4 ans. en cetrenriu 
re de travail em équine 
Monéranon achauvile à : 

Marcrau - 7S008 PARIS 


IRRRBARREEZE 
JOM, groûpe industriel de 8 
mé cherchons en region 





des ventes. 


r des greraticns & RATE | 
ges de nes ra'sis 














sai, à 30 ans. des nés : 
met ot 

xetouse::a 
armée dans un groupe Ce rer im 


ie REGAD. VERS Tee 





DRE TIC S.A.! 
MENT . 69003 Lo | 
OBLE, ÉRiE  NMANE 5 








À EL ECTS M EE 


M. 
n 
B | 
ss 
Er 
E1 


série grpre de de Sr 
Arr Ge CA S00C pero et 


mind “yen 
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OFFRES D'EMPLOIS CES TEE CS 













FR EUROPE SA. 
#3 FILIALE DE JMA JAPON 
recherche 


2 CONSULTANTS EN FACTORY ABTEMATION 


y FORMATION : 
Ingéaicer type Arts et métiers rs, INSA. spécialisaion sation en 


(OR LEE TO LE NET ESS place, en Europe: parmi les 3 plus avancées dans son secteur 
de haute technologie. Son rayon d'action et de notoriété s'étend au monde entier. 


Un plan ambitieux de développement qui mène de l'après-vente au Service à la clientèle. 
PRES EP SR Sn EEE CR ET 
Alu af y p Imposez votre savoir-faire et votre créativité dans un 
secteur en pleine mutation où vOuS DOUTEZ occuper Fun 
des 4 nouveaux postes marketing des services. 
BResponsable de zone après-vente 


Réf. 72093/M 
de suivre les marchés étran Se sensibiliser et former aux 
Crargé gere, a produits 


















Sans dans lui dé asformacon. 


DS PR LS PR Pia SOA où Es 


80, nan à dela Gran nt 
L ue de 
75017 Paris, à l'attention de Mer FEAT. 







ss de produits services ne 
A A parle CH ban des différents Soncents et produits mis en œuvre dans les 
iales, vous serez de services 


aSSurS- 
rent cto SroisSence et profitabilité à cs secteur réallsant actuellement 800 mit 
es Chittre d'affaires. De lormation Grande Ecole de Gestion etiou 
rs, vous avez une solide axpérience dû Marketing (des “’sérvices' 

en sn. locnnologia avancée (bureautique, cod Maretng den “orne 

ique, etc.} et une bonne pratique de l'anglais, La création 
de de poste pour 8e. BOUT SOUS vous, l’occasion d' Pen prinen el: ce réaliser vos 
Idées et votre dynamisme. . 













action portera sur les pays angio- 
Amérique du Nord. Le poste une très bonne con- 
naissance de l'anglais et, : et, si 1 possible, de de l'allemand ; une ne grande disponibilité ; 

une expérience confirmés des ventes de produits techniques 
et services à la Clientèle. de La £esiion d'un réseau après vonis, 


MResponsable des communications MAnaiyste de marché 


2 Réf. 72082/M Réi. 72081/M 

- Chargé d'établir et d'animer lé programme de communication interne de la Chargé de piloter les les études de marché nécessaires à l'activité APRES 
Division Après-Vente : : de créer tous supports nécessaires à la promotion des d'actualiser une base de données et assurer son exploitation, en vue d'aider 
Ventes Services, ainsi qu’À l'information réciproque des différents réseaux at les filiales et réseaux dans leurs décisions de politique Marketing services, 
filiales. De formation supérieure MarketingfCommunication, vous avez une Pour un dipiômé ENSAE, Ecole de Gestion, ayant une première expérience + 


solide expérience protessionnelle en etre rise ou en di fe isé - il ï 
Poicélaatng industriel JR pi agen ce de où pariouhererent penses en Marketing quantitatif et en informatique, 





















ECHNICO - COMMERCIAL 


— Niveau technique BTS Mécanique - 
Hydraulique ee anglais, notions 


Membre de SYNTEC 


Adressez lettra man. et C.V. détalilé sous la référence choisie à Jean-Paul LEMASSON 


= er À i k 
pour f commerciale devis, . Sélé- CEGOS, Tour Chenonceaux, 92516 BOULOGNE CEDEX en indiquant votre rémunération actuelle. 


suivi des affaires, rédaction de notices, 
connaissance de l'administration des 





Pubitval 


- poste sédentaire basé à PARIS. 

— disponible rapidement. 
Envoyer candidaturs manuscrite avec CV'et 
références, sous n° 0116, à HYPERBOLE, 
86, rue de Richelieu 75002 Paris. 


— sr 


200.000 F + 


Une entreprenante et dynamique PME de services, distribuant des produits de haut de gamme, 

recherche le futur responsable de ses activités à l'exportation. Pour cela, elle crée dans un premier 

temps ie poste d'assistant zone export. Sous l'autorité du Directeur Général, son rôle est de pros- 

pecter et de promouvoir à l'étranger des lignes de produits déjà distribués an France (Alimentaire, 

: Maroquinerie, Mode ..}: Ce poste, qui nécessite une grande mobilité, conviendrait à un cadre àägé 

” d'au moins 27 ans, de formation supérieure commerciale et ayant acquis une expérience significa- 
tive dans le domaine de la distribution de proue de luxe à l'export. Le piiinguisrne anglais- 
français est impératif, Le poste est.basé à Par 


Adresser lettre man., C.V. détaillé et st souhaitée sous réf. s02aM à à dP. MENASSIER 
Sélé-CEGOS, Tour Chenonceaux, 204 rond-point du Pont de Sèvres, 92516 BOULOGNE CEDEX. 

















TWPORTANTE MAISON D'EDITION 


recherche 


MAQUETTISTE CONFIRMEIE) 


pour Ouvrages Scolaires g 
Conception et mise en page. Ë 
Lans lettre manuscrite, C.V., photo et prétentions 
s/réf. 1864 à CONTESSE PUBLICITE, 20, av. de 
l'Opéra, 75040 Paris cedex 01, qui Irans. 


Membre de SYNTEC 





Publival 


INTERTECHNIQUE 


AÉRONAUTIQUE - ESPACE 


Le marché de Hnonnatique el 4 1x Burecniique Disrihuée es on trie croisence : U 
be Ou lu tou cu 


Bull Transac s'impose comme leader européen dans ce secteur très porteur. 
Relevez le défi de demain et rejoignez nos centres de compétences. 


recherche :’ 


Pour sa division systèmes militaires et transmissions : 
— INGÉNIEURS GRANDES ÉCOLES (RÉF. M/SM-3) 


” (SUPELEC, ISEN, INSA, ISEP ou autre école avec oplion élctroniuérautomatique) 


afin de participer au développement de son activité systèmes optroniques. 





Ces ‘ingénieurs. débutants ou jeunes confirmés, participeront à la conception, à 


l'étude, au développement et à la mise au point d'équipements intégrés (matériel, 
et logiciel) dans les domaines : électronique, électromécanique. opto- électronique, 
micro-intormatique temps réel. 


Les intéressés travailleront quelques mois à PLAISIR pour être ultérieurement inté- a 


grés à l'établissement des ULIS (91). . 


Pour sa Direction Qualité, à PLAISIR : 
— INGÉNIEUR CONFIRMÉ {RÉF M 3/00-103) 


Pour mettre en place et prendre en charge la fonction assurance qualité du logiciel. 
Cet ingénieur, diplômé d'une grande école d'ingénieurs. a 5 ans d'expérience en dêve: 


loppement de logiciels et doit être attiré par les relations humaines. Re 


Des connaissances .en: logiciel temps réei appliqué aux ee seraient 
appréciées. 


Adresser C.V avec prétentions, en précisant la référence de l'annonce, à fa Direction du 
Personnel, INTERTECHNIQUE, B. P:n° 1. 78374 PLAISIR CEDEX. 













JURISTE CONSEIL. 


Droit social : 











fl aura pour mission 
domaines du droit du travail, du droit syndical et du drôif 
de ia sécurité social sociale. - 


u ra ce poste 
Pre Syndicale des Bandues Populaires en relation avec tous 
les établissements du réseau. 


de juriste Htulairs de deux DEA (Droit Social et Droit Civif) 
avec une expérience significative dans un poste sir 
Sie mais intéressé, en Priorité, por lo résolution de , 
uestions pratiques. . 


flrépondra au profil 























Veuillez faire paivenir lekre manuscrite, CV.pholo en. 
mentionnant votre rémunération soul à 
Catherine VAYNE sous référence JC 


Chambre Syndicale des Banques Populaires EU 
431, avenue de Wagram 75847 PARIS CEDEX 17. - 





-_ moftrise de l'Anglais 

















de conselller et informer les banques duréseau dansles 



















dans l'un des services spécialisés deja Chambre : 


















Chef de Projet zr 


D er rm (Programme Esprit), nOUSs vous 


r une équipe de Recherche et Développement pour la jon de 
giciels Eu ques dans un environnement de stations muli-fenêtres sous UNIX 
rt multi-mods). 
De TS 2 DDR lechnique e Grande Ecole, ce Responsable Projet doit avoir 
la maîtrise du déve els et l'habitude des contacts à différents niveaux, 
en France comme (Angleterre, Allemagne, lialie), 
D GS M ne 


Adressez dès mcintenont votre dossier de candidature 
sous rt. CP/8601, à Michèle Corbineau, Bull Transac, 
7 rue Ampère, 91343 MASSY CEDEX. 








de forte évolution technologique 
Cplus de1000 personnes) et membre 


ja Branche de la Mérallurgie  vIRÉ. JON un secteur d'avenir, se déve 


de premier plan ne rés technalogiques et à tévolution de la 
ente de prog 





Centre indusmiel de | 


français 
se sn SRE ao rech ia recherche Pare 


: ao Fificorion de notre personnel 
évolution et CON 

Accompagner cEne 

est la mission principale de noue 


ESPONSABLE EMPLOI 


inte. vous ménerez ég0” 
e au dépan) en liaison 


r l'emploi qui en résultent telle 





duire les Mutations SU 





de po 
s des spécialités techniques 
lement les actions de Da onvarsion Cformosion. murotions, aid 
avec le responsable Formation. 
Vous exercere ailleurs. lo responsabilité 
se Cons de trovol stagiaires, intérims. SU! suivi 
ue indusrielle ue 
ge “ een (de Préfère dans la Foncion Peorner vous a en 
fondie des métiers es d'emploi orga- 
sisadon se nm er pro dot de 
dun grand grou | 
Sporsobles d'emploi de Fo Société. 
; a er arts Di ou sein en Groupe aux 
aie Eee es vers des responsabilités élargi 
proposons et évol 
dimensions intemati EE 
tre dossier de candidature. $OUS réf. 
RS 75001 PARIS. qui transmettre. 


dansle 
générale de la Gestion de l'Emploi 
des effectifs). 


de plusieurs années. en con 





HAVAS-CONTACT. 









oi 1e ARTE 


Développez nos venies en re 
eten Amérique du Nord. 


Société hé intematlonale, nous recherchons pour notre siège un|e) 


HI CHEF DE MARCHE . _—_—_—_—_— 


Direction | tionale des Ventes et du Marketing, vous vous négocierez dés contrats avec d'importantes 
ts An de développer nos ventes en Europe et en Amérique du Nord. : : | 
« Coordonner la mise en applicalion des contrats dans 
le potebel des sos tous les pays où sont situés les filiales de ces sociétés, * 


sélectionnées, 
besoins... et proposer actions e Parficiper à la formation des vendeurs intervenant dans 
+ Identifier leurs - ae ces différent pays afin d'améliorer leurs techniques 










Le marché de intoraique ot do 1a ureiique Dscubo os on fr crisance : i double 
tous les trois ans. 

Bull Tronsac, leader européen, s'impose dems ce secleur très porieur. 

Nous recherchons plusieurs ‘ 


Ingénieurs Logiciel xr 


Grande Ecole — Option 


te ei 



















expérie: développement (3 à 5 dons le domaine des logiciels de base 
Grbne doolsioe Tonasional) où des ‘élécommunications, (ESC, SNA DSA, SO) 







spéci 
Négocier les contrats temps voulu avec les de négociation, 
directions des Services Achats de ces telles seront vos-principales missions, 


l 
I 
l 
I 
I 
LÉ 
L 
[ 
[ 
I 
J 
L 


“8 CANADR comp), 
Homme ou Femme de formation supérieure, vous possédez nécessairement une première expérience da un 


similaire. 
La aïe de l'anglais est indispensable, ar des déplacements à l'étranger sont à prévoir. 
Une bonne connaïssance de l'allemand serakt un pl 
Nous ofrons une rémunéralion airayente. Les possibilités d'évolution sont réelles pour un(el candidat(e) de valeur. - 


Merci d'adresser CV, photo et prétentions à Média System (réf. 5230) 2, rue de la Tour-des-Dames 75009 PARIS, ! 
qui transmettre: SU EU DU UN Cu NC OU M un eu on 


nr 


SOVCOR 


SONCOR SA représente & j de CORNINE GLASS WORKS, 
SA mem fa ns 
Notre unité du Vésinet (78), 180 personnes (Production, Commercial, Gestion) recherche son - 


Chef du personnel 










Sphcalln de F ASSISTANCE JURIDIQUE, cie Soc à aïe fumaine en rte expansion sui une polique 
de décentrafisafon (14 implantations régionales) qui qui se développe par la création de nouveaux nouveaux centres 
de profits dont la direction sera confiée à des 


Diplômés de l'enseignement | 
commercial PU HF 







Vous rendrez compte au Directeur Sénéralide la société ESC, Di Sciencs-Pa_}. Votre capacité initie. - 





: : 
dela CA de lux Dig de aise en cave de 










nus les performances de la mr eng RS Voie ao à re vo part accéder 

Lastpnorie la parvalence les rés oppouniés d'évokion Dés à ce poste en Er rs He de se oran Gi pare Hors the 

DRE tn de en en EN RIS en  Le ds ou EDS De © à la supervision des senices pénéraux ultérieurement dans EN EE ë £ 

produits, son sens du service et Rs ses équipes. Agé de 90 ans minimum, vous &fes un professionnel de la du groupe. 2 À 

Les postes à pourvoir concernent PARIS, CLERMONT-FERRAND, MANCY, NANTES et ROUEN. fonction Personnel, dipiümé de l'enseignement supérieur . + # 
ë 






letire maruscrite, et prétentions à SOVCOR Direction du Personnel 
en ete, TE LE el L “ 






Ecrire au CABINET 32 la 
au GATTER, 32 rue Barrème 69006 LYON, sous ré£. 018M en indiquant ae 





Cabinet Gatier 


Pour développer son activité de conseil dans les 
domaines de l’administration et des collectivités locales 


BOSSARD CONSULTANTS 


Fonctionnaires € de haut es 
_attirés par le Conseil 


IMPORTANTE SOCIETE D'INGENIERIE 
REGION PARISIENNE. 
recherche pour son Chef des Services 
Comptables et Financiers 


PROCHE COLLABORATEUR 


Dipitmé GDS Ecole ot Gares apprécié. 


250.000 F 


Le dt rc den pale de er or etemad de heu 
équipes, au sein des services 

so a rt épargne 
à l'amélioration du logiciel comptable eustant. 

Îl assumera la gestion journahière de la section informatique de la Comptabilité, 
Des déplacements périodiques sont à prévoir pour la mise en place des comptabiités 


Une expérience professionnelle de 5 ans minimum dans un poste équivalent est exigée. 
Anglais indispensable. 
Possibilité d'évolution 4 terme pour un candidat de valeur. 


Pa de bien ou sde ere entscrte + CV. sous référence 82532 à 
MS JONCTION 104, rue Résumur 75002 Paris, qui transrnettra., 


CIALISTE 
APPAREILS DE LEVAGE - 


INGENIEUR ELECTROMECANICIEN 
c Hta ts ou fi o ttirés Intégré SD do a tes no ï 

onsultants confirmés à sera chargé 1 on ce nos. 
par les collectivités locales et ete te 


les administrations 


prestations 

Ts la résolution de leurs pro- 
Pour Fa dans cetie fonction, à devra 
Pouvoir analyser des textes et rédiger des’ 
procédures intemes, avoir le sens du contact : 


Adresser lettre manuscrite, curriculum 
vitae et photo à Jacques DURANTON 
BOSSARD CONSULTANTS 
2, rue JEAN-JAURËS - 92807 PLUITEAUX 


















ms < 
: É = = © Le Président d'un Groupe Intemational de Produits de Luxe 
Assistant vidéo sc 
ë . = ee racharche 
PH : 
dnetareness np # =: Collaborateur Direct |“: 1 DIRECTEUR (TRICE) 
Profil : vous êtes titukire d'un diplôme de concepreur-réshsmeur en vidéo de niveau bac + 2, 3. : =: — Ë à Un RE nhgau de formation (Grande Ecole de Commerce û ATEURS Beni Ge ss once dre. 
Vous svez 25 ans minimum et une bonne cousaisance du marché, des marérels et des techniques de pr + : Ou Singénieur Dactarat MBA) Ggé de 30 ons emiron. @ for gent bonne expér. prof. sans cuell et de son ataber de forma- 
l'audiovisuel &h & fnës de #——— } dune première expérience comme Cadre Administratif en Entre- er 1ogiciele de gen F on at mn. done 19 80 
Mission : os ee rés da) nds ne = Ë prise ou comme Conso en Cine Organisation ou AE Z en rapport ur 
Ten ne fn ne — è rolemand serait un Bius), 9 (:cennal 8 Lao mere el ER R  Reneen 
pome se situera à Vilgénis le ccue d'instrartion y = À La mission que nous vous proposons : £ CONSEIL JURIDIQUE ne ne en 
A A M me a = à confier le Président: SD tcoes mena a Due Le dus ocirés ESS en 
afecrion uaivie Orly Sud 114, 94396 Oct abogre Cédez. À on de on con en nn OP ÉneR lecnerne of Er recherche sen 
—, “— * sons sur le terrain Ar Lee 
VE DURE RS Une os Mseehsses a Fam l 
I à eV Adresse votre : CV, lettre monuscrite, ° QUALIFIÉ CM 
| D photo récente ( eounés rs sos CLIS à Canne ER Ayant au mioimum 3 à 5 ane | 975 94 écuivelens 2x0 
AIR FRANCE Ô ENPS Conseil 108 à (A 6 PARIS. d'expérience dans un cabinet TRS 
hay ; {gestion aur informatique) : 











La Société CECA SA, leader international dans le domaine de ‘ SU En, À / : ——— ">>" "| SOCIMAT 78, r: de Méromesni 
la chimie de spécialités, recherche : RErrTisSS ASSURANCE : 75008 PARIS. 
An a lyste CHEF DES SERVICES FINANCIERS spéciatisé, on axpanalon eo. ps 
‘ | ! AL 000 \ 
e ge ion . LA FILIALE SEMICONDUCTEURS FRANCE PROS SIONNEUS EN 
x Niveau universitaire: L 
gour pe participer à la conception et à la eennon d’un proie . pense jme 1 A00 pe mn dr OOE à 318 COL GR ne era go PÉtmet eë nons dre sie grande dois où ms - 
le on et Ir en assumer ensuite responsabilité 3 ve et agréable. cements Le + sie. Dépie- Peycho-socisls. mérdmum 
sur du Liphorins) BULL GPS 7- GCOS 7. : financiers. Ce: poste “sonvient LES cadre de LS Parenne, sl Vanereus Dosue 
2 11 sera titulaire d'un diplôme d'ingénieur ou d'un’ |. | F 5 mu in D Cove avec réf. mares suivants : relation hu- 
MIAGE, aura a oPRgntorement 4 à 5 ans d'expé- - 1. ï de” de gas, one. ment DRE pra fu Cabas Yes TRAVERS Dondon de para maraoe 
= rence lai ue et possé- J.| 5 L ,. 6n-  Ekpérien comptabilité : At qualité , 
de . ” uné ung bonne connalssance Re pou 1 assure leur organisation, SES, et du CONTROLE DE & 79790 Confians-Ste-Honorine. ais. Rému ae 
ecoë” ans que du . - d'à b le de services financer _ Veuillez adresser 
Ce poste est basé dans la région parisienne. : À animé 30% OQuipA June dizane der een Ë PSE ren Fe ner ee, pes à 
Prière envoyer lettre + C.V. et Un à CECA S.A- + ! Si vous vous sentez concerné et pour en savoir es nous vous remer. TÉL Pass me RCACES nuls 
11, av. Morane-Sauinier - 78140 VELIZY. TR Sins d'adresser voue C.V. desailié, sinsi que vorre niveau de rémunèra 45-00-24-03. ; 
SAN EX De = 
\ : mananins - PRO. Œ PHYSIQUE INGÉNIEUR D LOGICIEL 
CHIMIE DE SPECIALITES : rs : : si ee 5], coma, SNA PLM 00.08 
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hapartant > 
services, reputée pour sa 
compétence ct Sa polyvaæ 
becs dans la 
MAITRISE DES 


SQUES TECHNIQUES, nait 


PPAREILS DE LEVAGE 


INOEMIEUR ELECTROMECANICIEN 
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BUT SN ROIS 


DOCUMENTALISTE Jeunes femmes CAP comptabilité 
Re SR poste Ga un $ CRÉTARE COMPT 
He Roque bocspere ECRÉTAIRE COMPTABLE 


Ecrire sous (a n° 6 886 


5. rus de Monttessuy, Paris-7*. 
Joune femme. 21 ans, très 
, et un 


T soi : 
42-03-01-49. M= ©. Mevun. 


. 
x 


LDNRECTEUR DU 

h. 36 a.. ch. temps par- 
del (gest. réorganisation. 
recrut., relation sociale). 


ares 
Ve # 
Mu 


.. rele le... 
Ecrire sous le n° 27 
‘ | l5, rue de Momttesuy, Paris-7e, 


minier 
production, éco. gestion. 
FE DONOCPÜRIQTÉ propositions 
| diverses ; 
DAFESS me on tt plois 

DESS ‘Assurances, bonne nn x 
actuel, appli. Donne Fe our revus 
cprable titres Bourses MIGRATIONS (LM) 
DEMAT., rech. par prét. RÉ re PARIS CEDEX Où 


| 
Ë 
| # 






4, 





financier BTP. 

Dans le cadre de la gestion financière du Groupe, 
vous participerez plus particulièrement : 

- à l'étude, à k négociation et au suivi des prises 

de participations intervenant en conséquence de là 
politique de diversification er de dével 

-à L fonction ingénierie financière et relations 

avec les banques. : 

Pour ce poste basé à Paris, l'anglais est nécessaire 
et à rémunération ouvert sera fonction de La 
formation et de l'expérience. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature, 


Ve 





















. lenrre manuscrite, CV déuillé, photo et préten- } sur la revue Se 
tions, sous réf. 3778/à Média-System, 2 rue de la LE ; CE CARRIERES LC 183 
Tour-des-Dames, 75009 Paris qui transmettra. _Téléphone : 43-07-0611. BP 402 — 09 Pi CEDEX 
: COTEB A . muiuise gestion, sciences po. travail 
INTERNATIONAL apres mel) à domicile 
secrétaires secrétaires Gus Plone 4 tous travr de 












Arteens effectua 
trahement de tarte et 
. | graphie Tél. 34.61.1422 


‘immobilier 


à acquis une réputation de leader dans la gestion de projets Bâtiment, 
mais aussi dans les secteurs Industriel, Informatique et Bancaire. 

Notre C.A. est en progression constante. 

Notre réputation nous amène à contracter avec les plus grandes Socié- 

tés Nationales et Intemationales. F 

Nous avons crée un nouveau métier et avons mis en place une métho- 

Sologie et des outils de management de projets les plus performants du 


Devant le développement de notre activité dans le secteur « Grands 
Projets de Bâtiment », nous recherchons un 


DIRECTEUR DE PROJETS 








secrétaire de direction 
bilingue 























Notre société de services est la filiale d'un grand groupe. Notre structure appartements Jocations 
est légère, notre expansion importante sur le marché national et, bientôt, non meublées 
intemational, Vous assistez le Directeur Général à Paris dans : FDP 


e je réparation et la gestion des dossiers qui concernent, en particulier, 
le 






irectoire et le Consail de Surveillance ; 




























diplômé d’une Grande Ecole « l'organisation des réunions et des séminaires ; we ancien, 
Bük j « la rédaction des rapports et des comptes rendus avec utilisation du trai- ravalé, 5°, 20 mr, Kung 
are sement de nas: Dane Fa ne as | | EMBASSY SERVICE 
Vous occupez actuellerni poste de Direction à grandes responsa- les relations avec les clients français et étrangers ai u'avacl'ensem- À] » : Messine 
bilités. one de ë * Elo des colleborateurs et des achonnaires : — 4 ANAD AE 4728-73-14; ra0B PARIS Sr chan 
. Mouse ins ptiReS conne de l'été: et da la rahsaion de e le suivi des études statistiques. DAT D! 









100 m.47-03-2244. | Ou éée Murtindenaion 


D'VUÉ IMPECCABLE, ASC. | TÉL = 45 627609 


Vous êtes âgée de 30 ans minimum, titulaire d’un diplôme d'études supé- 
rieures et vous pouvez vous prévaloir d’une experiance confirmée de 
Secrétaire de Direction. Une trés bonne connaissance de l'anglais est 
indispensable. 


Nous vous remarcions d'écrire, sous référence M/175.01/8, à 
notre Conseil, Hélène REFREGIER, qui étudiera votre can- 


” Après une formation inteme, vous accèderez à un poste de commande- 
ment, d'initiatives et de responsabilités, avec un plan de carrière très 
intéressant. 
































C-V.. photo et prétentions didature à titre confidentiel. INVALIDES — Rares ES 
TI SERTI SELECTION‘ s VAL DES — 260 (ARS ÉS Se AP ES DES. 
49, avenue de l'Opéra nes an 
h  DUROG 40m, 2P. MTS 


75002 PARIS 
à , NP Nos 0 meublées 


demandes 














+ 2 chbres, 
L À SER 
es Demandeurs d'emploi Pour cadres mnés 
. ANGLAIS rech. du STUDIO au 5 P, 
L'INSTITUT DE GESTION SOCIALE RAPIDE “ae ABLE 
vOUS propose np stage gratui es réraanéré de huit mois ET 









NOGENT-SUR-MARNE immobilier 
arAND information 








. Ë a . 

Informatique et contrôle de gestion — EFFICACE Psovve uns 
participants: Bac + 3 minimum - 21 ans et + ue 

. Connaissences de base en comptabilité générale : LR SEMAT NES) > DEMICHELL 1ogte à Tour. du Stucio do au 8 De 

Cette formation vous apportera une compétence double en informatique e1 gestion 9H13H 48-73-50-22/48-73-47-7 ge 2.000 F & 10.000 F, Gi 

. Début du stage: 17 mors N£86 - recrutement immédiat DO 17 FEVRIER 86 F a Sen . 

Fonmgmens:. 2. 67.668227 pote 25 & — ANGLAIS COURANT partements [FRE 

INSTITUT DE GESTION SOCIALE .. SANGEAIS r VIE DES AFFAIRES # rer Meraut. Écyire APPEL. 73, 

63. avenue de Villiers. 75017 PARIS 1, Pépinière, 75008 acnaïis 7, t. Ste-Anne, 75001 Paris. 


de La Pépinière, 7. Paris. 
Face gare Saint-Lazare. - Tél : 45-22-51-18. 











Recherche 1 à 3 p. PARIS 
avec ant vavou. PAIE CPT LUCE 
chez notaire 


























Demandeurs d emploi L 48-73-20-67 même la soir . 
LB TA vous propose DEUX STAGES: ENSEMBLE CONSTRUISONS L'AVENIR! ORPI eg 
Responsable de projets informatisation et formation DEVENEZ jte se vom 2 PAR | DOMICILIATION 8°, > 
an ne Me LACS a Dei met ANALYSTE PROGRAMMEUR | | pe” se 


STAGE sur IBM 38 & périphé 






À Début du stage : 3 mars 1986 - recrutement immédiat 


Moniteur/trice en micro-i i 











RI TION RAPIDE Secrétariat, tél. 
ORPI — 49-36-17-36 | “nur éonenaon de sont 
——#remuse | AÛTE- 43-59-1755 




















icpants: niveau bac + 2 exigé (21 ans ec +) - Durée 7 mais NIVEAU REQUIS : BAC GESTION PS TS PP AS Ge Te 
| Fe : Ge rme U SCIENTIFIQUE OÙ ÉQUIVALENT eee | DOMICILIATIONS 
FAN LE EARE à ne Ma Meilleure garantie: notre image de marque | | 108 m7 dans 15: et 7° arcs. SARL RCE FN 
EEE DURS es OFFICES SERVICE | pére gamme 
à ef tous ru 




















Un exceptionnel parc dis- 
ponible pour la formation + 
70% de pratique. Durée + 
742h. Crédit étudiant. Assi- 
stance au placement sous 
réserve de réussite , 
{12/20) et de mobilité géo- 
graphique. 


PARIS/NANTES : IBM 38 
LYON/ULLE: IBM 34 + COMPLÉMENT 38 


INSTITUT EUROPEEN INFORMATIQUE 


65.ruede Turbigo- 75008 Paris-Tél.16(1)42.74.33.28 






CONSEIL IMMOBILIER 
o1, Se Rbor, 7B116 Para, 43-55-11-50 
recherche appts de Tout type 
a € BUREAUX, D'AFFAIRES ou 

Tél. : 47-55-04-27. ni ion avec service 
Téléphone : 1} 4346-00-65. 

sue Sn RE 
COR ECUCRS ! Gnsreucion an 4763-47-14. 






Cadres demandeurs d’emploi ou en congé-formation 
L'INSTITUT DE GESTION SOCIALE 
vous propose un cycle de formation de sept mois en: 
Management avancé 

.f . participants : études supérieures ou expérience professionnelle 
-|': Cette formation vous apportera : « 

@ une réactualisation et un élargissement de vos connaissances en gestion 

@ une approche intégrée des problèmes humains dans le management participatif 
. eur entraînement à l'expression et à la négociation 

Le stage débute le 17 février M86 - Recrutement immédiat 


INSTITUT DE GESTION SOCIALE : 
63, avenue de Villiers, 75017 PARIS - Françoise VOLPI & 47.668422 . } . _ ASPAC 42936059 +. 
rod) TS ES 
ste LE DÉPARTEMENT SINEGE DE L'INSTITUT DE 
MENT à des 


GESTION ET DE MANAGE! propose | 
cadres expérimentés (H-F) en évolution professionnelle Très PERREUX PARC Po 
un stage de perfectionnement terrain planté. récept. 75 m2 + 
6 chbres, 2 bains + s. d'oau + 
logement serv. Sar. 3 voitures. 
DEMICHEL! 


48-73-50-22 - 48-73-47-71. 


































Panioull Vonre adresse commerciale où 


ioulier VENDS Fi 
Maabee de emmogre & conte] SIÈGE SOCIAL 
Nortel CIO SL ADO ee Bureaux, secrétariat, télex 


fémemness | CONSTITUTION STÉS 
5-2B-05-89. 


Tél. 
AU Prix compétitifs. Délais rapides. 






























Lo 


Demandeurs d'emploi 
CORore an de: 


c ADIP vous propose DEUX STAGES: 
3 R bles techni . en mi inf ti 
£ participants: niveau bac + 2 (21 ans et +)- Durée 7 mois 
Début du stage: 24 février 1986 - recrutement immédiat 








MÉTHODES DE MANAGEMENT 
INNOVER ET NÉGOCIER Ventes 





Durée : 12 semaines + 4 semaines optionnelles 





















en entreprise. 
i Renseignements: & 47.66.8422 poste 25 Due de début : lundi 7 avril 1986. Lieu : Lyon. GASTRONOMIQUE as 
. « : s Pour i Été n rentes ; 

Assistantes de gestion en informatique Parbdpsdan el les none le en cu che conte viagers je MOrUrE ad0S pile 

participants: niveau bac à bac + 2 (21 ans et +) - Durée 7 mois ter : Marie-Renée ROLLET ou Michel ALLAFORT, Re tin gros. 

Débur du stage : 10 mars 86 - recratement immédiat 78-42-29-53, ke friale- af a ë 
(rt crea INSTITUT DE GESTION ET DE MANAGEMENT (IGM) € HANOT 
55, montée de Choulans, 69323 Lyon. S 






Tél. :(76:35-62-12-74, 


jus 


Sr —; ; 
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COMMUNICATION | a 
La nécessaire diversification de la « radio du soleil » 


Monaco. = + Vous versez! Les falietunges 
de ln radio ne feront qu'une bouchée da gentil 
préteation!  Jeillée reprenait son allant au fur et à mesure que 


technocrate.. » Une bouchée ? Quelle 


nn Emi 
cohabitation entre salftimbanques et 





De notre envoyé spécial . 


« pme du. 
printemps sera le vos 
programmes sur la bande FM. 
- Le principe est acquis, mais 
ls: modalités d” tion ne sont 

simples à régler. Deux fré- 
quences ont été dégagées, que 
quatre radios Pont devoir se 


répartir en Séogra- 

phie. Il a donc été décidé de 

conserver le statu quo actuel, 

Europe 1 et RTL émettant dans 

les villes situées au nord de la 

ligne Bordeaux-Lyon, RMC et 
io au‘sud. 


_ Et que se passera-t-il 
dans les villes-frontières 
comme Bordeaux, Lyon ou 
Grenoble ? 


_— La situation y est délicate. 
Chacune des radio 92 des ex 
gences, et je souhaite que pou- 
voirs publics 2 cinq. Le quete 


nous interdise 
— Voms étes potts er 
Rs ports de la Méditerranée à 
Europe et RTL en contre- 
partie de votre présence sur 


pourtant de perdre ce qui était 

traditionnellement votre fief ? 

— Nous connaissions les risques. 
Mais nous avions beaucoup plus à 
gagner en arrosant désormais le 
nord de la France qu’en nous limi- 
tant à notre zone traditionnelle, 
Quelles raisons aurions-nous de 
redounter la concurrence ? Nos 
scores d'audience laissent à penser 


| = Quitte à perdre Pimage 
de «radio dn sokeil>? 
— Jamais? C'est elle notre 


pour princi de 
‘des émissions hebdomadaires 
d'actualité cinq rubriques bi 
définies : « Vie économique et 
sociale», «Lycée et université», 
« Enfance ct et jeunesse», « Retraite 
et préretraité» et « Actualité reli- 
gieuse ». 

° @œ dernier thème bien 


dans les médias est très importame, 
en raison non seulement de la prodi- 
gleuse expansion des médias, mais 
de ce que. l'Eglise est avant iout 
communication », à conclu 
Mgr Jean Bernard. 

: LLB. 





chacune des grandes radios sera, 


_— La loi vous autorise 
cependant d’autres initiatives 
sur la modulation de fré- 


ligne de produits. La loi nous 
permet en effet de contrôler 
Jusqu'à trois radios locales et d’être 
présents dans d'autres stations dans 
lesquelles nous n’aurions pas 
d'influence déterminante. Notre 
encore arrê 


locale, ce qui, si nous nous 
déci à agir, nous conduirait à 
chercher des partenaires. 


— Que peusez-vous de Ia 
volonté du président de la 


een s 
cohérence. RMC ne fonctionne- t- 


Tao d per- 
mettant de réaliser ce projet dans 
un bref délai. La nature des 
actionnaires de RMC -— l'Etat 


français et l'Etat monégasque — ne 
facilite pas la démarche, et l'on 

peut se demander aussi ce que 
deviendraïent les filiales non ren- 


_- La privatisation se 
elle pas la station à 


mettrait 
Pabri des soubresauts de Ia vie . 


litique ? 

- En matière d'information, le 
rôle de l'Etat est avant tout 
d'assurer le respect du pluralisme. 
Je.ne-suis pas sür que des action- 
maires privés soient plus attentifs à 
ces missions. d'intérêt général. 


Peut-être, en revanche, seraient-ils 
moins sensibles eux résultats des 

ou à des 
politiques pour choisir: lee ‘rosponr 
sables de La station. 

— Un magazine vous citait, 
Fantre jour, parmi les cent 
premières. têtes que couperaïit 
lopposition si elle revenait au 
pouvoir. 

— Je l'ai lu en effet, avec une 


filet qui s’a, le Conseil d'Etat. 
Ce statut m'évite le souci du court 
terme et me d'agir sereine- 


ment en songeant à l'avenir 
l'entreprise. 


RS ere 
La télérisi 


ne 
nte la première chaîne 
ES télévision commerciale qui aura 





— A quelle hauteur de 

ital de La cinquième chaîne 
se situera la participation de 
RMC ? 


— A la hauteur de 5 %. Mais il 
ne sera pas question d'être un 


« slee, eeping partner » et de nous 
Jnier cet SE PRET financier. 
collaboration 


HR ÉSIUS 


tes prestations de services. 
_ Vous aviez déjà TMC. 


— Oui, c’est un actionnariat dif- 
Sicile qui a beaucoup pesé sur nos 
finances. Mais 


l'arrivée des nou- 


capital vont lui permettre de 
prendre un nouveau En 
plus de son réseau et de son 

en :sugmentation, TMC 


— Comment voyez-vous 
FPavenir de RMC ? 


La radio ondes longues conti- 
nuera d'être Pactivité principale de 

notre station. Mais là-dessus 
Vous désormsis, se greffes d'autres 
télématique, 


fonctions ( 
édition, etc.). L'entreprise aura su 
si, d'ici deux à 


prendre 
‘trois ans, la arte du chiffre 
l'affaires ra 


ns baissé sensible- 
ment au profit de ressources prove- 
ant de sa diversification. » : 


Propos recueilfs par 


‘ANNICK COJEAN. riels, jusqu" a ITS 


LA CRISE DANS LA PRESSE BRITANNIQUE 
M. Rupert Murdoch en passe de gagner 


et News che Horla, qi on pa 
ef the For, qi om pa 


Lt me difficultés tef presse ne sont donc pas sans arme 

jé L'ercmne Nas lient face à M. Murdoch, même si celui 

. imprineries SU Fit & 1 Ste ei dat noise de 

ses imprimer rect, les ois, qu’ 

installations de Wappir et de Glas- se passer d'eux, en fa appel — 
Dies en Ecosse et avec des effectifs réduits — à une 

Same ke nor nr isation 1 des 


du ve) À fonctionnent à autre 
Pays, L 


d on 

généralement à 3 millions d'exem- i 
plaires le tirage des deux ebdomar la distribution demeure très problé- 
du groupe, le Sunday Times maine. N° pouraRt Comp eur 


M. Murdoch a di organiser son pro- 


CONFIRME 
UNE ORDONNANCE 
DU JUGE GRELLIER Les négociations 
chambre d'acousation de la le goovemement français. Une déé- 
31 janvier, = gauvern 
17 ile 1985 de M. Claude Gr | ent du ns Du Fafin de 


lier. j ns ral leruelle | «faire l'Iventaire des mes 
etait l'exception d'immu- | oui se sont depuis la signature 


nit£ parlementaire de M. Hersant, de la déclaration franco- 
élaà Res ‘| luxembourgeoise du 26 octobre du 


le: Fe Cet accord 


M. Hersant avai! prévoyait notem- : 
29 novembre 1978 un nes on à | ment le principe de l'attribution de 
“eux des canaux du satellite TEF L = ges" 


ordonnance du -26-août 1944 sur la |" 
es à la suite de la plainte . res de” 
-télévision . Depuis 
RE MM. Seydoux et Berlusconi d'uns 
D, Jun parer Di: Meswal 2 magna de 12 
3 Di presse britannique, d’autre part, se 
té parlementaire. M. Claude Grek t i chacun un canal 
Ber, arguant de l'antériorité des faits | satellites ur 
Toutefois, hormis la rencontre 
ue PRE _. entre responsables des, deux gouver- 
immédiatement fait savoir que Foisci di ee Le ge den.es CIT 
M. Robert Hersant alait se pourvoir et les responsables français de TDF, 





en cessation. a eu lieu vendredi 31 janvier. Ils ont : 
étudié dans quelle mesure un nouvel 

© Stéphane Denis quitte «le | accord pourrait être trouvé qui - 
de Paris». — Si ferait bénéficier la CLT d'un canal 


Denis, qui était rédacteur en chef et | sur le satellite français de télévision. 
éditorialiste Les experts français on1 fait savoir 
a quitté ce journal «pour conve-| que la CLT' pourrait bénéficier du 
nances personnelles et en plein | dernier canal disponible sur TDF 1 
accord avec le directeur, Philippe | et à des conditions identiques à 
Tesson». Agé de trente-six ans, | celles accordées à la « 5 ». Selon les 


auteur de deux romans et d'un | observateurs, cela consisterait sur- ‘ 
sérieuse révision à la 


gorap polie ( (la Chute de la| tout en une 

maison Giscard, Lattès), Stéphane | baisse du tarif de location sur ce 
Dem Panne satellite. 
a a] quatre années pas- Pour M. J: ues Santer, premier 
sées dans cabinets ministé- rep la balle 
1est maintenant dans le camp de la 











Chez Crroën du 30 janvier au 10 février 1986. 


_ Reprise Sauvage 


pour tout achat d'une voiture neuve disponible sur st ie Li 


Pour tout achat d’une voiture neuve (disponible sur stocks), Citroën“ vous reprend votre 
ancienne voiture, quel que soit son état, au moins 5000F., sans discuter 
Et beaucoup plus, naturellement, si son état le justifie 

Cette offre est valable exclusivement pour les particuliers. Dépêchez-vous! 
C'est maintenant qu’il faut en profiter! Du:30 janvier au 10 février 1986. -. 

Possibilité de crédit total personnalisé sous réserve d'acceptation du 
dossier par SOFI-SOVAC. 











“Réseau France Métropolitaine. 





pre réseau et, pour cela, avoir . 
gnie de routier, nl 


un Faua Gombôle), ma ce Gpème. | 
La CLT obtiendrait un canal sur TDF 1: 


de films. métrages le mercredi. 


| responsables de La «6 » ‘ont précisé 


revient très cher et n'est pas: sûr. 
Dacoup de points de vente, à Lan 
dres et en province, ne sont pas des- 


ns du GE, On 2e le sont ps à. à 


temps. 
D'autre part, au sein de le coufé. : 
dération générale des syndicats bri. 


blement 
sain RUES du -TUC 
pendant, les Leaders 


“4e l'EETPU ne manifestent aucune 


imtendon de faire marche arrière el 


ignoré la demande 
cottage formulée per le DE 


Pe ‘d propriétaires” de 
autres À 
urnaux indiquent qu'ils sont prêts 


À ivre l'exem mple da parade 
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‘ Jusqu'à 5 S00 .suppressions 
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CLT. À elle de voir comment il sera 

encore possible d'exploiter un: seul 
canal sur TDF l'au lieu de deuxs. 

Si le gouvernement du Grade 

hé est d'accord que la CLT 

ive son dé: t sur la 

ce ne sera « pas à n'importe . 


ms conditions », suriout = si cœ . 


loppement avec la France:ne. 
Re À 


La France LE selon M. Jo” 
qués Santer, rat CET où gén 


_. plus bénéficier de rame: 


de ia ÿ 
Mgr «100 





- Concurrence » figurant dans l'accord : 


du 26 octobre. 1984. et_autorisera 


France: et le Grand-Duché n'inter-. 
rompt pas le recours devant le 
Conseil d'Etat introduit par le gou- 
versement luxembourgeois, après là. 
rupture des engagements pris. 
la date où le Conseil d'Etat statuera 
est encore indéterminée (le Monde 
du 24 janvier). Selon une source 
bien informée, la décision du 
Conseil d'Etat ne scrait pas prise 
avant les élections du 16 mars. 





. Le BLIC -:.. 
signe-un accord .. 


avec la «6» 


Les 1 d mé, 
ET L u cinémé,. 


togra- 
Heu). ont signé, le pme in 
31 janvier, un accord avec les res 
ponsables de la «6», la future 
chaîne A SSP 





soir, le soir (sauf les films 
«ciné-club». après 22 h 30),.l 
samedi toute la journée et le diman- 
che avant 20h30. D'autre part, les 


qu'ils «comptaient faire appel aux 
Prestations des entre, 
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É paysage automobile change à touts allure, et encore plus 
aux Etats-Unis, premier marché mondial, qu'ailleurs. L'année 
qui vient de s'écouler a été une suite d'attaques et de 

contre-attaques menées outre-Atlantique dans une conjoncture 
exceptionnelle. Records de vente (plus de 41 millions de voitures) 


General Motors, Ford, Chrysler, American Motors — ont encaissé 
deux chocs pétroliers et une concurrence japonaise qui leur a fait 
découvrir leur manque de compétitivité. lis ont relevé le défi, mais 
l'avenir n'est pes pour autant acquis. Les assaillants n'ont pes 
cessé de se foire plus nombreux et plus aftensifs. 

. Avec le fin des restrictions, le 31 mars 1985, sur leurs imports- 
tions, les Japonais ont fait déferier sur le continent américain 
2,3 mikions de voitures {contre 1,8 million précédemment) et se 
disent prêts, dès la fin du premier trimestre de 1986, à ne plus se 
restreindre du tout. Cela ne les empêche pas de « japoniser » de 
Plus en plus l'industrie américaine, pour parer à toute réaction 
protectionniste. nr 


Tandis que Honda devient le quatrième constructeur américain, 
derrière les « trois grands » — Generai Motors, Ford, Chrysler — 
Supplantant pour la première fois American Mators, filiale à 48 % 
. Remi. le pris nentEn japonais se multiplient aux 

, COMME au , prolongement « naturel » tes 
firmes de Detroit. 1 

Mitsubishi choisit l'Illinois. Toyota annonce, à vingt-quatre 
heures d'intervalle, son site américain dans le Kentucky, et son site 
canadïen dans l‘Ontario. Honda décide le doublement de son usine . 
dans l'Ontario, dont le démarrage est prévu pour 1987... A la fin de 
la ‘décennie, les capacités de production dont disposeront les 
spores on Amérique du Nord dépesseront le méion et demi 


Tout le problème est de savoir si ces productions locales se 

substitueront, partiellement où non, aux importations. D'autant que 
les Japonais ne sont plus les seuls assaillants agressifs. Les Sud- 
Coréens ont décidé d'imiter leur frère ennemi asiatique. Hyundai a 
testé, avec succès, le marché canadien (80000 voitures vendues 
en 1985) et se risque dès le début de cette année aux Etats-Unis 
avec sa Pony Excel à 5000 dollars. Ha, ki aussi, annoncé un projet 
d'implantation au Canada. 
Mais les Sud-Coréens risquent de ne pas avoir le dernier mot 
avec l'arrivée d’un véhicule encore moins cher, La Yugo — d'origine 
yougoslave comme son nom l'indique — à 3990 dokars. Du jamais 
vu aux Etats-Unis, 

Cependant les assiégés ont de la ressource. Comme le prouvent 
leurs coups d'éclat de 1985 dans des socteuws non automobiles, 
dont le plus spectaculaire est le rachat par General Motors, pour 
5 milliards de dollars, de Hughes Aircraft, qui lui ouvre les portes de 


Gülfstreëm Aerospace er'Fôrd feé machines agricoles’ de:Spery. 
Corp. De plus, les trois firmes américaines ont multiplié leurs opéra- 
tions dans la banque et La finance. 

Coup d'éclat aussi avec la « guerre des crédits » déclenchée pour 
relancer des ventes mollissantes et qui aurait coûté quelque 
400 miñions de dollars aux « trois grands ». Coup d'éclat surtout 
avec les fabuleux projets de reconquête automobile, dont le plus 
connu, le projet Satum, est, là encore, celui de General Motors. 
Une € révolution culturelle » destinée à sortir ls dynosaure de 
Detroit de ses habitudes socisies, industrielles, commerciales. 
pour rivaliser avec l'ägressivité japonaise. 

Une ambition que le numéro un mondial de l'automobile n'est 
pas le seul à nourrir, mais qu'’i est peut-être Le seul à pouvoir 
réaliser, grâce à sa puissance financière, au risque de déstabiliser 
d'autres secteurs. Car, lorsque ce mastodonte rachète Electronic 
Data Systems, pour ses basains technologiques, mais aussi par 
souci de diversification, i perturbe toute la géographie électronique, 
l'injection de masses d'argent venant, d'un seul coup, augmenter 
considérablement 


d'autres. 





gvant les éicotiurs Gu . 
. 

to . 
qe —— 


we : Le BLIC 


FE Stre 





318) signe un acco7û 
æ: . avec la «5 * 





Le BLiC se 
ic chier des © 


| RU 
“HE 











le potentiel de certains groupes par rapport à 


CLAIRE BLANDIN. 





___ fe Monde 
ECONOMIE 


ses LE MONDE — Mardi: 4 février 1986 — Page 37 


La contre-attaque des constructeurs automobiles américains 





ES Américains n'aiment 
pas perdre. Ce lieu com- 
mun appliqué à l'industrie 

automobile donne aux efforts 


- qu'ils ont entrepris pour $e redres- 


ser des ee tn rs 
pertes comme its sont 
mesure des géants de Detroit, le 
numéro un mondial General 
Motors, son second Ford et le 
petit troisième Chrysler, désor- 
mais replié sur sa base améri- 
caine, mais dont la renaissance est 
l'image même de la formidable 
capacité de survie de l'Amérique. 
La saga de Chrysler, racontée 
par son président, Lee Tacocca, 
dans son autobiographie, a d'ail. 
leurs battu tous les records connus 
aux Etats-Unis dans le monde de 
l'édition pour un ouvrage autre 
qu'un roman : avec 2,61 millions 
d'exemplaires vendus depuis octo- 
bre 1984, le livre en est à son cin- 
quante et unième tirage. Qui 





A l'ouest du nouveau 


80 milliards de dollars pour repartir de zéro 
dans tous les domaines. 


osera dire que le mythe de l'Amé- 
rique triomphante, surmontant 
ses échecs pour en sortir grandie, 
n'a pas la vie dure ? 


4 milliards de dollars de pertes 
en 1980 pour les « trois grands », 
10 milliards de bénéfices en 
1984 : la capacité de réaction des 
constructeurs automobiles améri- 
cains n'est plus à démontrer, Mais 
le plus important réside ailleurs : 
il s'agit, pour l’industrie améri- 
caine, constructeurs et syndicats 
confondus, de prouver qu'elle a su 
accomplir le passage d’une épo- 
que dorée, désormais révolue, où 
la non-compétitivité était de règle 
et où les seules difficultés étaient 


_- Detroit ou le désarroi ouvrier 


3000 dollars par mois, 
‘ mais une perte de force syndicale. 


EAUCOUP plus que les 
tournées de bière et les tri- 
cots de corps blancs poin- 

tant sous les épaisses chemises à 
grands carreaux, les cendriers 
pleins marquaient l'assemblée. 
Les ouvriers américains — ceux 
de l'industrie lourde et syndicali- 
sée en tout cas — peuvent avoir 
largement rejoint les rangs de le 
classe moyenne et ne Certaine- 
ment pas se réclamer du proléta- 
rit, ils ont au moins gardé un 
signe distinctif : ils fument. 

Tandis que, dans le sourd 
vacarme du bowling, les joueurs 
peaufinaient feurs lancers et l’élé- 
gante réception sur un pied, dans 
la salle de restaurant, seul le 
rouge des chaises en maoleskine 
rompait l'âcreté bleuâtre des 
volutes. On parlait football à la 
tablée centrale, maïs on y avait 
aussi — volontiers — une foule de 
choses à dire sur lautomobile 
pour laquelle tous travaillaient 
Comme chacun à Detroit, sauf les 
chômeurs. 

C'est parti sur les syndicats qui 
«à une époque étaient forts ». 
« Mais dites-moi, a demandé le 
grand timide à moustache, quelle 
est maimenanm leur force quand 
les compagnies font des profits 
records et que nous faisons, nous, 
concession sur concession ? ». 
« Les jeunes, a enchaïné le petit 
brun, n'ont plus d'illusions sur 
ces syndicats qui sont des 
marionnettes, une machine sur 
are nous n'avons pas de pou- 
Voir,» : : 


Tous ont approuvé, tous ont 
tapé sur le président de l'United 
Automobile Workers (UAW), 
Owen Bieber, et le célibataire, 
celui qui se vantait d'investir tous 
les ans dans l'immobilier, a voulu 
aller un peu plus au fond des 
choses : « Les coûts de production 
sont l'un des postes les plus bas 
dans l'automobile, a-t-il expliqué, 
mais c'est le syndicalisme, et 
nous-mêmes en fait, que les com- 
pagnies accusent devant l'opinion 
d'être responsables du niveau des 
prix de vente. » 

Chacun indique alors son 
salaire, à l'américaine, sans tour- 
ner autour du pot : 16,50 dollars 
de l'heure. Avec un peu d'heures 
supplémentaires, cela peut faire 
des mois à 3 000 dollars dans un 
peys où le salaire horaire minimal 


est inférieur à 4 dollars et le 


revenu familial moyen de 
27700 dollars par an pour les 
Blancs et de 15 500 pour les 
S'ils ne roulent pas sur l'or, ces 
ouvriers-là vivent très bien, 
s'achètent Jeur maison, spéculent 
éventnellement à {a Bourse. 
Même leurs camarades les moins 
qualifiés arrivent à se faire entre 
2 000 et 2 500 dollars par mois. 
Cela devrait tempérer les 


. doléances, - mais on Continue à 





tempêter contre les patrons de 
l'UAW qui ont accepté, en 1984, 
lors de la négociation de la der- 
nière convention avec General 
Motors, d'abandonner les 3 % 
d'augmentation annuelle garantie. 
Il faut de longues minutes pour 
que le grand moustachu jette sou- 
dain un froid. « Mais vous pensez 
que nous sommes trop payés, 
n'est-ce pas?, demande-t-il, et 
tous attendent anxieusement la 
réponse de l'étranger. 


« On nous pousse 
dans nos retranchements » 


Eh bien, certainement pas 
«trop, puisqu'on est difficile- 
ment trop payé; mais il y a des 
sons plus dramatiques. Le petit 
brun : « Nous avons perdu beau- 
coup d'avantages, mais c'est 
vrai : nous restons fOujours 
mieux lotis que la moyenne. » Le 
célibataire : « Pour moi, ça va 
perfaitement, surtout que je n'ai 
personne à nourrir. » 

Maïs alors, de quoi se 
plaignent-ils ? Un troisième : « fis 
veulent détruire nos syndicats, ils 
nous poussent pour cela dans nos 
retranchements er, comme la peur 
de perdre sa place rrace la limite 
de la capacité de résistance, nous 
cédons, dans l'espoir de garder la 


sécurité de l'emploi qui diminue 
au contraire. » 

Tous approuvent, tandis que la 
serveuse apporte des cacahuètes 
dans en ce de papier ; et le 
pett brun : « Un type qui gagne 
4 dollars de l'heure et qui a qua- 
tre enfants ferait n'importe quoi 
pour avoir un boulot dans l'auro- 
mobile. Nous le savons, G.M. le 
sait aussi et, dans ces condi- 
tions... » 

Sur les cinq qui sont autour de 
la table, trois ont voté Reagan en 
1984, alors que tout le mouve- 
ment syndical américain, qu'ils 
trouvent trop mou et dont ils 
déplorent l'affaiblissement, 
attend comme le salut un retour 
au pouvoir des démocrates. 
+ Vous savez, nous ne voions pas 
en fonctions de nos intérêts person- 
nels, maïs de ceux de l'économie 


en général et de la défense », dit |. 


l'un, avant que l’autre n'exprime 
un sentiment unanime en ajou- 
tant: « Mais ce qui ne me plaît 
pas avec Reagan, c'est qu'il s'en 
prend à la classe moyenne. » 

Plus jeunes, moins qualifiés, ou 
plus vieux, d’autres n'auraient 
sans doute 
noncé les mêmes mots et, Noirs, 
Us auraient par exemple tous volé 
contré M. Reapan. Cette anxiété 


de favorisés, ce désarroi politique |. 
d'hommes qui ne savent plus très. 


bien si l'ordre établi est le leur ou 
s'il est temps de voir des ennemis 
dans les patrons, on les-retrouve 
parmi tous les ouvriers de l’auto- 
mobile — et très logiquement. 
BERNARD GUETTA, 


{Lire la suite page 39.) 


conjoncturelles, à l'époque 
actuelle, et future, où l'environne- 
ment ne cessera plus d'être 
concurrentiel. 1985 en est une 


‘bonne illustration, avec ses 
. records de vente et de production 


qui n'auront pas empêché une 
baisse des profits par rapport à 
l'année précédente, revenus sans 
doute aux environs de 8 milliards 
de dollars. 

Il n'est plus question en tout 
cas de laïsser penser aux salariés 
que renouer avec les profits signi- 
fie renouer avec les habitudes 
d'augmentations salariales 
d'antan. L'accord signé par 
l'UAW (United Automobile 
Workers) avec General Motors et 





Ford en 1984, puis avec Chrysler 
en 1985, ne doit pas faire illusion. 
Il prévoit certes une augmenta- 
tion de salaires annuelle moyenne 
de 6 à 7 % pendant les trois ans du 
contrat, mais, simultanément, 
General Motors envisage de dimi- 
nuer d'au moins quatorze mille 
personnes par an ses effectifs sur 
la durée du contrat. La discipline 
apprise pendant Ia récession ne 
sera pas oubliée de sitôt : les gains 
de productivité vont continuer, à 
marche forcée, au rythme moyen 
de 5 % à 7 % par an, voire plus. 


1 faut, d'une façon ou d'une 
autre, réduire la différence des 
coûts de production entre Améri- 
caïns et Japonais, qui représente 
sil 500 à 2 000 dollars par véhi- 
cule. 


C.-B. 


{Lire la suite page 38.) 


LA BOURSE ET SES ACTEURS 


LES FRANÇAIS 
À LA CORBEILLE 
Philippe Sassier et François de Witt 


Un livre qui alke, à un degré rare, profession 
nine, de gene et cépndancs 
esprit. 


L'EXPANSION 


Tonique et vivant, il commence comme un manuel 


d'histoire fin 


financière, continue comme un précis 


économique sur les acteurs de la Bourse et finit 
comme un guide prafique du meilleur placement. 


L'ENTREPRISE 


Un livre à plusieurs focettes : historiques, anec 


exactement pro- .R 


Collection “Notre époque” 


ROBERT LAFFONT 
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GM-Ford : duel en Europe 


ÉNERAL MOTORS a 
décidé, en ce début d'année 
De de réorganiser sa 

créant à 
Dancbeen Sutoe, un Sentre de Cor 
dination de ses activités automobiles 
dans les dix-sept pays d'Europe occi- 
dentale. TL de l'importance 
croissante l firme accorde, 
dans sa stratégie, à un marché quasi 
équivalent au merché américain, de 







ES constructeurs automo- 
bies américains investis- 
sent dans la finance, Par 
complémentarité, car ïls se 


dotent ainsi d'outils bien utiles 
pose stimuler leurs ventes 






Dans la finance aussi... . 


La conquête des consommateurs 
par tous les moyens. 


Le Vieux Continent 
coûte cher : 
en investissements. 


n'empêche. sr Motors aura 
te PA musclé 
Joints sur un sur- 
: à la croissance ralentie 
rs où la différence entre sept 
constructeurs (si l'on compte les 
japonais comme un seul groupe) se 
joue entre 12,9 % du marché — la 
part détenue en 1985 par l'allemand 
re et 10,7 & — je part 
À égalité par Renault et 


De 1982 à 1985, General Motors ‘ 
marché 


aura vu sa part du européen 
passer de 9,6 % à 11,3 %. Sa plus 
grande satisfaction aura sans doute 
D EE 
Fiat, Ford, 


sur sept (Vi 
Penser ® SA, General Motors, 
Renault, les japonais) à avoir reculé 
sur ce marché en 1985 est précisé 
ment Ford, sa «tête de turc». Celui- 




































destinées à faciliter la vente de 





cains, comme $ 
français, se sont dotés de 
sociétés de crédit automobile 
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Fe 145-millions de dollars 


de ag mme ee Va 
wragen et Fiat 


Les constructeurs automobiles américains 


A l'ouest du nouveau 


(Suite de La page 7.) 


Saturn contre le Japon 
« Constat d'échec pour l’indus- 


trie, automobile américaine >». 
diset certains observateurs Un 


aura | chiffre ne devrait 


Après avoir investi près de 4 mil- 
lisrds de dollars, depuis 1980, en 
Europe, Ford risque de .s’estimer 
mal payé en retour n'y avoir 
enregistré qu’un bénéfice de 
ea 1984 pour 
dollars de chiffre 
d'affaires. Ua résultat qui fait ponte 
ra mais qui: 

la moitié 


représente que 
bénéfices engrangés par pre r 


l'année précédente. Et surtout 
Jun pile Pipe pa regard des ds 
désormais réalisés le marché 
américain. 

1 semble bien loin le temps où le 
re deux américain voyait = 


san de rentable queque 10%, 
accueilli 


Face à assaut mené par General 
Motors, Ford 


po os mr 

ses gardes. Et l’échec de ses discus- 
Die 
pa comuer à. Falanee des: don 


cependant pas 
tromper : 1es 50 milliards de dob 


finan-| lars que les constructeurs. ont 


prévu de dépenser, entre 1985 et 
1990, pour le: développement de 
faits de nou- 


veaux produits, de- nouvelles 
usines et de nouveaux équipe- 
ments, économes en matières... et 
.eù bommes. 
A lui nu le projet Saturn de 
Motors absorbera 


LES « TROIS GRANDS » EN 1984 Fe 
Latre paranchänes gran ln résulte des ele premiere moi de 19061 _ 
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Résultats (*)........ 









M. Roger Smith, le patron, du 
géant de l'automobile, plus discret 
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qué son homologue de Chrysier, 
M. Iaccoca, mais auquel beau- 
coup reconnaissent son 

«visionnaire» au bon sens du 
terme, l'a bien compris. Il a fait 
de Saturn une formidable opéra- 
tion de relations publiques en 
direction de éricaine 


à. laquelle il s'agissait de faire 


comprendre que l'on abandonnaiït . 
momentanément — 


Saturn doit 
D ie 
voitures. aux. Japonais. Le temps 
SR no 
compétitive. 


de l'entreprise elle-même à 
laquelle il Fallait un électrochoc. . 


Cet &lectrochoc, ce sera Saturn, 


une nouvelle marque, une nou- 


velle société, où tont sera fait 
autrement et dont la ee 
pourra Etendre l'ex 

Etes parties du groupe. Car D 
faut réussir. M. Smith ne l’a pas 


caché à $es tronpes : patur, c'est, 


Curieusement, alors qu'il est-à 


TN UE à 
et la massivité lui assurent :la 


jité, quelles que soient les 


turbulences de son environne- 


ment, M. Smith s'est fait le chan- 


: Ford, 













































bas de: gamme heroes les 
compétences en hau gamme 
des Européens. Du temps 

metre à profit les leçons in) 


pour laisser leurs multiples acqui- 
sitions profiter au secteur automo- 


Date 
DS) ou de Hughes. Aircraft 
sont surtout considérés comme 
des apérations de diversification. 


Toutefois. l'atitomobile - risque 
encore pendant longtemps 
le principal gagne-pain des firmes 
de Detroit. La diversification, qui 
n'est- _ une. enr 


creer ne 10 %-de son chiffre 
d'affaires ; Le l'objectif -affiché 
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inflation, ses taux d'intérêt ct ses 






petites. voitures Chevrolet-- : 


Pontiac-Canada, la branche 
grosses: voitures Cadillac- 





ques alimenter leurs réseaux en 


ic 6 d'ingéaierie cn ifoematique à 
importante 


Ainsi les 


Dans le Cadre de sa nouvelle collection 
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OUR les syndicalistes 
comme les construc- 
LL Pau Ja a ee est 
T'industrie automobile est eue sor- 


tie de la crise — qui 
S . de qui a entraîné des 


monts dans Les années 1975-1982 
mais sur le marché américaine 


© l'automobile risque de mettre en 
. : Cause La représentativité du syndi- 
.- Cat. A tout le moins, elle ri 
l’obliger à changer consi 
ment ses relations avec les indus- 


ue de 
ble- 


triels et à effectuer une difficile 
conversion. 

‘Fraditionneliement, _l’antomo- 
bile est le eu dun fans 
entre le big business et le big 


”” Jabor. Un seul syndicat, en effet, 


représente les salariés de la bren- 
che : FUAW (United Automobile 
Workers), qui _est éncore 


- aujourd’hui la plus importante des 


isations affiliées à [a cen- 


Organisai 
. trale unifiée, l'American Federa- 


tion of Labor (AFL-CIO) - 


. Les constructeurs automobiles américains 


clauses d'indexation des salaires 
sur le coût de le vie. Ce contrat 
servait de 
constructeurs et d'objectif pour 
les autres entreprises du secteur. 
Cette domination a 1€ mens- 
cée par le recours à la sous- 
traitance, l'outsourcing, et par 


dans des Etats où les traditions 
syndicales étaient moins fortes, et 
même à l'étranger. Face aux aléas 
de la conjoncture, les construc- 
teurs ont fait de plus en plus 
appel, avant même la crise de 
1979-1982, à des sous-traitants 
pour la fabrication des pièces. 


Sous-traitance 
Ces entreprises, souvent 
petites, offraient un terrain beau- 
moins favorable à l’action 
icale, même quand elles se 
trouvaient dans le région tradi- 
tionnelle de l'automobile (Michi- 
gen et Wisconsin). Mais beau- 
Coop se sont installées dans le sud 


D'un record à l’autre 


(on muiBers, ; 
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*.Les. votes « » & 


Selon le système américain, 
lorsqu'un syndicat a obtenu la 
majorité des votes dans un.établis- 


il devient l’organisation 


peromel L'UAW, ayant acquis 
représentativité chez General 
Motors, et Chrysler, se trou- 
vait de facto l'uni interlocu- 
ne lu secteur. je 
A P le la prospéri: 
jusqu’au milieu des années 70, la 


domination de YUAW. (qui ras- 
semble 75 % des salariés de la 
branche) lui avait permis d’abou- 
tir chez les «trois grands » à un 

tern agreement, un contrat de 
Base, comportant notemment des 


Noms mes 















T RSERNATIONS 


Directeur de la publication : Jean-Marcsl JEANNENEY 


des Etats-Unis où les sy Lo “ 
sont souvent! 
elles posrslent Bénéfices de 


salaires moins élevés : par exem- 
pe ue l'usine de roulements 
billes Federal Mogal fut transfé- 
rée de Detroit à Hamilton (Ala- 
bama), le salaire horaire Er 
des ouvriers tomba de 6 à 
3,40 dollars (1). Û . 
La sous-traitance s'est même 
mondialisée : dès 1978, près de la 
les constructeurs provenaient 
d'usines situées dans le sud des 
Etats-Unis, au Mexique, à Porto- 
put MUR, sou de de 
-pant pour ces 
nières, à l'influence i 
. Tontefois, l'arrivée . 
constructeurs japonais peut, 
menacer le cœur même de la base 
H : les usines de montage. 
«décentralisation» de cer- 
taines usines — General Motors 
en compte une bonne demi- 
douzaine dans les Etats du Sud, 
Dotnet NOnge et Missouri 
— pouvait gêner le syndicat : le 
liberté d’action est peut-être 
moins ê Ces DOUVEAUX 
établissements que davs les usines 
anciennes des Lacs. Mais 
sa représentativité n’était pas 
mise en cause. Elle ne le fut pas 
davantage avec l'installation de 
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| Honda et Nissan 
ont refusé la domination de l'UAW. 


V ntm ent 
MU Poe Un 


Avec les Ji is, l'évolution a 
été diverse. L'usine de Fremont, 
créée en association par Toyota et 
General Motors, est «syndi- 
quée » : « n e question 
pour nous d'exclure Je smic 
dit-on au siège de GM. L'UAW a 
aussi obtenu un accord de pri 
cipe de Mazda pour l'usine que 
celle-ci va construire à Flat-Rock 


an à partir de 1987. Mais Nissan, 
à Smyrna (Tennessee), et Honda, 
à Marpwville (Ohio), ont refusé. 

syndicat ne s'est pas résigné et 
a annoncé son intenllon de mener 
des campagnes pour être reconnu 
dans les deux usines. 

Une tâche malaisée, non seule- 


ment en raison de l’opposition des 


rurale des salariés, ce qui n'est 
Boss envers Le syndicats L'UAW 
envers les 

avait obtenu, le 19 décembre 
‘1985, un vote sur la reconnais- 
sance du syndicat à Marysville, 
die : arguant de pratiques « dis- 
criminatoires » ©t + antisypndi- 
cales », il a porté Feffaire devant 
le National Labor Relations 
Board (Conseil national des rela- 
tions du travail), qui doit faire 
voe enquête. 

L'UAW, en effet, ne peut ps 
se permettre de perdre. En 
labsence de vote, il peut toujours 


- essayer de circonscrire le mal : 


ainsi, des discussions ont déjà 
commencé avec Mitsubishi pour 
usine — dont le site "n'est 

encore choisi, — d'une capacité de 
180 000 voitures par an, 
construite en association avec 


{Suite de la page 37.) 

Ph exception — mais 
t provisoire — 
En filiale de 


mencer pour 
Alors qu'avant la crise le degré 
d'automatisation des ateliers ‘de 


. Mais, en cas d'échec, la 
tentation sera grande pour 
d’autres industriels ja; de 
suivre l'exemple de Honda et de 
Nissan. Or Toyota, comme 
Honda, a de nouveaux projets en 
tête. 

De façon générale, les construc- 
teurs japonais envisagent d'atta- 
quer le marché des voitures 
laissant le bas de 


encore celui des compo- 
sants. Et les Américains prévoient 
de plus en plus d'opérations 
conjointes (joint ventures). À en 
croire M. lacocca, le prési- 
dent de Chrysler, « il faut s'atien- 
dre que, dans deux ans, les Japo- 
nais détiennent 50 % de 
l'ensemble du marché », directe- 
ment ou indirectement, sous 
forme Le in ou de fabri- 
cation sur É 


Changements de technologie 

Dans ce scénario du pire — 
pour l'UAW, — le syndicat 
n'aurait le choix qu'entre une 
croissance des emplois « n0n Sym 
diqués » et une perte considérable 
d'emplois. Divers 
voient une baisse de 
100 000 emplois chez les 
constructeurs américains, et peut- 
être 400 000 chez ‘les sous- 
traitants « indigènes ». 

L'entrée en lice des Japonais 
contribue d’une autre manière à 
changer la physionomie des négo- 
ciations. En effet, elle pousse les 
entreprises à réorganiser les 
modes de production et, par 

uent, l'organisation du tra- 
vail fait, l'UAW est devenue 
particulièrement attentive aux 
cfipts des changements de techno 
logie. 


Detroit ou le désarroi o 


cent mille ouvriers de moins qu'en 
1978. 
Les faillites en chaîne qui frap- 
Kfdae War ayant des Le même 
phlnailcorglhere dise s 
t touc! 
Roue do cues (dont les 


‘ouvriers sont aussi 


PUAW), le syndicat de Tautomobile 
ne compte plus aujourd'hni que 
1,1 million de membres contre 
1,5 million en 1979. Cela fait de 
lourdes pertes en cotisations, en 
Pub ue dans les couloirs du 
en capacité de marchan- 
dage avec les compagnies surtout. 


Nous allons vers la fin 
des grands accords 


C'est donc maintenant devenu un 
rituel : avant chaque remodelage' de 
chaîne, les fabricants s'adressent 
directement à la section syndicale 
concernée pour faire valoir que 
l'investissement envisagé n'aurait 

de sens sans une amé 


qe ne en sas 
a rigide système de classification 
qui interdit de faire faire à un 
ouvrier une tâche qui ne serait pas 
exactement celle pour Iaquelle il a 
été embauché. Les /ocals n'ont en 
réalité pas d'autre choix que 
d'accepter Les nouvelles conditions 
qui leur sont proposées, car il ne 
coûterait pas plus cher aux compe- 
gnies de construire une nouvelle 
usine de toutes pièces — dans un 
autre Etat, tout prêt à consentir les 
avantages fiscaux et autres propres 
à séduire un investisseur. 








Des écoles ont décidé 
de mieux vous informer 
sur les filières 
et débouchés suivants 





Dans les contrats signés avec 
les grands constructeurs, elle a 
Cherché à faire inscrire des garde- 
fous contre l'application de nou- 
velles teci sans consulta- 
tion, vu leurs effets sur l'emploi. 
Ainsi, chez General Motors, un 
salarié ayant plus d’un an 
d'ancienneté ne peut être licencié 
per suite de la mise œnvre 
d’une technologie nouvelle. . 

- En revanche, le syndicat a 
accepté que le nombre de clessifi- 
cations ouvrières, qui peut dépas- 
ser deux cents dans les usines tra- 
ditionnelles — instaurant Pers 
répartition minutieuse et ji 
des tâches, — soit réduit considé- 
sens dans les nn ae 

lissements : cinq (une pour 

OS, quatre pour les ouvriers qua- 
lifiés) à Fremont, par exemple, et 
une douzaine les usines les 
plus récentes de Ford ou de Gene- 
rai Motors: vingt et une dans 
celle qn'AMC construit à Bramp- 
ton, dans l'Ontario, et qui pro- 
duira une grosse voiture (la 
X 58) pour le ricain. 

Les «concessions » accordées 
sur ce point par l'UAW font 
l'objet de vives discussions à 
l'intérieur et à l’extérieur du syn- 
dicat : pour certains, elles revien- 
nent sur des acquis et ouvrent la 
porte à une « dégualification » 
des travailleurs, que l'on peut 
déplacer d'un poste à un autre et 
d'une tâche à une autre. Maïs les 
responsables de l'UAW objectent 
que la multiplication des qualifi- 
cations, fruits de l’histoire, divise 
aussi les salariés. 

« Est-il absolument nécessaire 
d'avoir des qualifications diffé 
rentes pour l'ouvrier sur la chaine 
qui pose le pare-chocs et pour 
celui qui pose les essuie-glaces ? 
demande un délégué UAW de 
Brampton. Pour un mécanicien- 
dépanneur, une seule qualifica- 
tion suffit, quel que soit l'organe 


sur lequel i ervient.. » 


Les responsables de J'UAW nient 
l'évidence en faisant semblant de 
croire que ces négociations locales 
ne sont que le traditionnel complé- 


ment des négociations natio- 
males. En fait elles tendent à prendre 
une im, décisive puisqu'elles 


introduisent une concurrence entre 
ouvriers et façonnent les règles de 
demain 


«Nous allons vers la fin des 

accords nationaux », laisse 

he] le vice-président d'une 
com; qui se rattra 

t sur la té 


aussitôt en à 
d'une « ation nationale » 


du travail Lao re déve- 
loppement l'autonomie 
locale — dans la gestion comme dans 


Diagnostic accablé d'un responsa- 
ble du local numéro 160 — connu, il 
est vrai, comme un bastion de 
- » : « Nous devenons de 
plus en plus faibles. Les compagnies 
diversifient leurs intérêts dans 
d'autres branches industrielles. 
Nous avons de moins en moins de 
membres, et nous serons bientôt 
totalement incapables de nous bat- 
ire. » 


L'un de ses camarades ajoute : 
- On nous a fait valoir les salaires 
des Japonais. in ce sera ceux 
des Coréens à moins de 3.dollars de 
l'heure. Un jour on nous era 
d'Africains à un i-dollar de 
l'heure ; mais qui alors achètera les 
voitures ? » 


Un danger pour le syndicat : l'entrée en force des Japonais 


À Lerme, ces changements 
d'organisation peuvent modifier la 
physionomie des négociations 
entre les firmes et le syndicat. En 
multipliant les cas d'espèce, ils 
peuvent vider en bonne partie de 
son contenu le collective bargal- 
ring, la négociation globale. 

Ce connu demeure impor- 
tant : les dispositions majeures des 
contrats signés en 1984 avec 
General Motors et Ford, en 1985 
avec , sont très proches, 
qu'il s'agisse des augmentations 
de salaire, de l'emploi ou des nou- 
velles technologies. Mais elles dif- 
férent déjà sensiblement en ce qui 
concerne le recours à la sous- 
traitance : chez General Motors, 
celui-ci ne doit pas affecter 
l'emploi des ouvriers syndiqués ; 
chez Chrysler, ia consultation 
d'un comité paritaire direction- 
syndicat ne sera nécessaire que 
lorsque 25 % des syndiqués sont 
touchés. 


C'est surtout la création de 
Saturne, la nouvelle marque de 
petites voitures construites par 
General Motors, qui ve apporter 
des changements majeurs : fonc- 
tionnant selon des techniques, une 
organisation du travail et un mode 
de rémunération tout à fait diffé 
rents, l'usine ne pourra pas fairé 
l'objet d’un même contrat que les 
autres. 

L'exemple risque d'être au 
notamment pour les projets Alpl 
de Ford et Liberty de Chrysler. A 
terme, si les statuts des travail- 
leurs semblent être voués à s'uni- 
fier dans chaque usine, les 
contrats paraissent devoir en 
revanche se diversifier d'un éta- 
blissement à un autre, d'une 
entreprise à une autre... 


{1) Marianne Debouzy, Travail et 
travailleurs œux Etats-Unis, La Décou- 
verte, 1985. 





uvrier 


« L'automatisation, estime de son 
côté M. Jésus Peon, vice-président 
d’American Motors et responsable 
de Ia fabrication, 
duire pour moins cl 
conquérir de nouveaux qui 
développent l'emploï, même si la 
main-d'œuvre quitte les chaînes. » 
Ce responsable ne ré cependant 
pas une crainte : que les compagnies 
veuillent un jour prendre trop avan- 
tage de l’affaiblissement de l'UAW 
et favorisent aïnsi une « politisa- 
tion » des syndicats. 

Aux Etats-Unis? A l'heure du 
triomphe libéral? Oui, peut-être 
bien, Car les ouvriers de l'automobile 
et de l'industrie lourde en général 
sont en train de redécouvrir que les 
intérêts de leurs employeurs et les 
leurs ne convergent pas forcément. 
Beaucoup d'autres emplois indus- 
trieis vont disparaître dans les 
années à venir, et ceux qui les auront 
perdus auront pour seule alternative 
d'aller prendre leurs repas à l'Armée 
du salut ou d'en servir, pour 4 dol- 
lars l’heure et sans protection 
sue dans les restaurants de fast 


de 
et, doné, de 
marchés 


« Hier, dit un icaliste de 
base, nous faisions des pieds et des 
mains faire entrer nos fils dans 
nos usines. Nous économisons 
aujourd'hui pour leur payer des 
Jopmetions en technologies nou- 
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mens emmmner LE € fardeau » de la dette latino-américaine 
* É . : > E F 
en retard s'engager vraiment dans la Voie ei dau moins la moitié environ. Les  aujourd'hu! constater souvent}. Les fsi- contrôles de toutes soîtes et supposaient ‘ 
és revenus considérés comme : étaient empêchées qu'à coups ‘ l'efficacté des techniques de planifice- 
pers ue = monaré de l'aide. er pauvres; l'Inde, le ce Sénératrices "as défis Bud En Le rôle de Prebisch, et.les consé- 














ï dettes, éventuellement diminution Portugal, Taiwan, sont en train de dépas- gétaires, eux-mêmes financés par l'infia- quences qui en découlèrent, est à rappro- 
en biais ou un autre, pe charges dns ou des pays les Plus développés de ton. 1 * . cher de celui que jouèrent en 
irtérée, ct. —… à un seul et unique fao- l'Amérique latine. : C'est comme si on avait appliqué, sans Grande-Bretagne, auprès des _gouveme- 
teur : la conviction: des pays en question Une pareille évolution n'est ni le fruit la moindre retenue, et à l'abri de toute ments travilistes, plusk s économistes, 
et de leurs dirigeants que la sous- du hasard ni d'une série de facteurs qui . concurrence, les principes qu'on retrou- : Rusires -théodciens “d'inspiretion keyné 
développement n'est pas une fatalité mais auraient systématiquement joué en faveur -  vait, à dose beaucoup moins forte (mais sienne ou mandste (et perfois titulaire du | 
que, neuf fois sur dix, on peut et on doit des uns et au détriment des autres. Le potentiellement encore dangereuse), dans prix Nobel). : Re PRE 
en attribuer la causes à de mauvaises poli- croire, ce serait faire confiance à des théo- le programme commun de la gauche fran -A cette politique qui visait, au moins en. 
ü économiques. ; ries auxquelles les Latino-Américains, qui çaise en 1981. : intention, à promouvoir l'industrialisation 






ñ e que des Yankees et à leurs. pratiques des importations, il abaissa les tarifs pour en d'une occasion. || serait fallacieux 
TT To na Re ns. d'a exploitation »]. Plusieurs des orateurs les biens d'équipement dans ls dessein de. d'en conclure que toutes se valent. De . 
avaient un revenu moyen par habitant du récent symposium de Londres sur la favoriser la modemisation de l'industrie très graves erreurs ont été commises. 
proche de celui de la France, mais sans dette de l'Amérique latine organisé per locale, tandis que le gouvernement prati- dans la deuxième partie des années 70 et 
doute, sauf peut-être pour l'Uruguay, plus®  l'Heraid international Tribune (le Monde  quait, au sein d'offices tripartites des _au début des années 80 par les gouverne- 












Qénération, M. Arnaldo Musich, les productions nationales qu'on substitue mique {mais pas, hélas | du libéralisme - 






chances de se produire dans une société  s‘empara peu ou prou de tous les pays ) ue ss. « Chi 
où la redistribution prend le pas sur toute d'Amérique latine dans les années qui sui- ETTE poñtique avait dans la région nues, et du. 







autre considération}. À cette époque-là, le. virent la deuxième guerre mondiale. un théoricien très écouté, jouis- reste reconnues par le FMI, lequel, disons- 
revenu par tête chifien était supérieur à Cstte doctrine consistait à prôner des sant, grâce à sa forte personnalité pren ts | 






F'itañen, at celui de la Colombie était com- politiques dites de substitution des impor- et sa culture, d'un grand prestige : Raoul’ qui s'imposent 
parable à celui du Japon. La seconde  tations. On industriaïisa à la faveur de  Prebisch, (il est aujourd'hui âgé de quatre- . Ses échecs répétés. L'une des plus ° 
guerre mondiale, dont plusieurs. pays barrières tarifaires et contingentaires très vingt-cinq ans, et toujours actifl. Prebisch - : nocives erreurs a été de pratiquer un taux j 
d'Amérique latine profitèrent beaucoup, _. élevées. Des résuitats furent bien obtenus disposait d’un-bres séculier : c'était latrès de chenge surévalué, sous prétexte de  bays appliquent des politiques de crois. 
accentua encore l'avance relative du -mais ls trouvèrent vite leurs limites. Cette influente (à cette époque] Commission : Combattre l'inflation par des importations sance, et donc de stabilité, les transferts. |: 
continent par rapport aux autres parties doctrine fut dépassée quand les investis- économique l'Amérique latine des à bon marché, au même moment où lon en question n'auraient pas fieu car fes 

















pour à . 
du « tiers-monde. (une expression qui ft  sements, stimulés sinon imposés pér Nations unies (CEPAL) dont il fut le secré-  « Ebéralisait > le commerce extérieur.  -: créanciers seraient incités à réinvestir sûr: 
alors son apparition). En 1950, le Pérou l'Etat {grâce à un secteur public souvent taire général (de 1950 à 1963). Il est vrai . « Ce fut une période .qu'on n'est pas place les sommes correspondantes, °° * 
avait un revenu par habitant double de prépondérant), se portèrent sur des pro- : que Prebisch voulait donner un.vaste mar- près d'oublier en Argentine », dit le très SRE el 
celui de la Corée et de Taiwan. ductions de moins en moins rentables. La ché aux industries locales naissantes en modéré M. Musich. L'industrialisation arti- A Voir notemment l'ouvrage collectif." 
CA 





- Alors que, avant la guerre, le revenu « conquêts du marché intérieur » se brisa créant un ou plusieurs « marchés com-.  ficiellement stimulée à la Prebisch se pal 1984 par Institute for Contempo- . 
moyen par tôte dépessait en Argentine sur des prix de revient trois ou quatre fois muns ». Se donnaït-l is moindre chance révéla un leurre. La politique d’encourage- sary. Studies de San-Francisco : World Eco- 
celui de l'haïie, de la Finlande, de l'Autri- supérieurs aux marchandises importées d'y parvenir alors que les politiques qu'il - ment non moins arbitraire des importa- momie Growtk, sous l’antorité d'Arnokd Har- 
che et de l'Espagne, 8 leur est aujourd'hui (une proportion qu’on peut encore inspirait postulaient l'instauration de . tions à la Friedman en fut un autre. berger. Helen r 
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LA CHUTE DES COURS DU PÉTROLE ET L'ENDETTEMENT DU TIERS-MONDE 


Le Mexique et le Venezuela 
abaïissent le prix de leur brut 


Alors que cinq pays membres 
TOPEP se réunissens € Rene 


à. Vieme, le 3 février, pour étudier 
ke moyens d'accroître la part de 
de l'Organisation et que 


ÿ qi 
rie) doivent se rencontrer de façon 
informelle à Tripoli pour chercher 
un remède à la chute des cours, plu- 
sieurs producteurs ont abaissé leurs 


A Mexico, qui avait annoncé 
s os Es 31 janvier une 
baisse moyenne des prix de son 

de 4 dollars par baril — 
désormais à 19,75 dollars en 
moyenne, — le Venezuela à réduit 


Êxa 


de 500 mil- 
Bons de dilens en lots Co vune 


sions, qui ne font qu'entériner l’évo- 
ution du marché au mois de janvier, 
ont suivi la réunion à Cancun des 


L 


ésidents Miguel de La Madrid ct 
aime Lusinchi, qui avaient décidé 
d'appliquer « une politique flexible 
de prix et de commercialisation ». 
Les effets de la baisse des cours 
d Sur ces deux pays très 
endettés (le Monde daté 2- 
3 février) ne se font pas attendre. Le 
ministre mexicain du développe- 
ment industriel, M. Hector Hernan- 
dez, qui se trouve à Davos pour un 
symposium sur l'économie mondiale, 
a signalé le 1” février que son pays 
ne serait pas en mesure de 
totalité des intérêts de sa dette. Au 


Ÿ 


22210 dollars par Pari pour ie mel 
E"(Suez léger). Le : 


leure qualit: 
Caire, il est vrai, avait 





o tes émissions avec droit de 


priorité, 


© La première émission d'obliga- 
tions à option d'échange contre 
des actions d'une autre sociêté, 

a La première émission d'obliga- 
tions convertibles à tout moment, 
0 Lepremieremprunt à fenêtres”, 
Q Les émissions à libération éche- 


lonnée, 


© Les obligations à bons de Sous- 
cription d'actions émises par une 
société française filiale d'un grou- 


pe étranger, 


a'les obligations à option 
d'échange en actions à dividende 


prioritaire, 


Omnum @D 09 puticaé reo0s 












PARIBAS, INN 


la chute des cours en abaissant de 
trois doilars par baril le prix de son 
brut pour la seconde quinzaine de 
janvier. 

Voilà qui ne va pes faciliter le tra- 
vail des cinq ministres de l'OPEP 
(Koweït, Venezuela, Emirats 
arabes-nnis, Indonésie et Irak) 
réunis à partir du lundi 3 février à 
Vienne. Ce comité, destiné à recher- 
cher les moyens pour assurer à 
l isation sa juste part du mar- 
ché, ne comprend pas le ministre 


Pour M. Manah Saïd Al Oteïba, 
ministre des Emirats arabes-unis, {a 
majorité des pays membres de 
TOPEP envi d'abandonner de 
ro officielle les prix fixés par 

tion, qui ne sont plus 
due Te dues lu à 
stratégie de « des prix» 
gée par rar ie saoudite pour 
ger la Grande: à coopérer 
avec l'OPEP. Cheik Ÿamani a d'ail 
ours répété, le 3 Le FA 

JPEP ne pouvait « 
du brut en Planifians une réduction 
de sa production si elle ne coopère 
pas avec les pays producteurs exté- 
rieurs à l'Organisation, notamment 
la Grande-Bretagne et la Norvège ». 

I a par ailleurs avoué que les 
négociations Ées «n'ont pas 
donné jusqu'ici de résultats posi- 
ti nes ee T. fes L k 

le-Bretagne] n'est perceptible 
à l'horizon ». 


Cette stratégie de guerre des prix 
ne satisfait pas tous les membres de 
l'OPEP. L'Iran et la Libye viennent 


de faire une tournée dans les pays du 
Golfe — le ministre des affaires 
saoudien, le prince Saud 
AlFayçal, a reçu le ministre du 
pétrole iranien le 2 février — pour 
iser une nouvelle réduction de 


"Ts envi 
ta : us. la = 

jour. et 
l'Algée | vent d’ailleurs se réunir 
à Tripoli le 4 février. Mais ces trois 
pays n’ont pas encore réussi à 
convaincre les autres pays membres 
de 'OPEP de h une session 


extraordinaire 
(AFP, Reuter.) 


sp speianes nue ee 


Les Etats-Unis ont choisi l'Equateur pour tester le plan Baker 


Une certaine impatience pointe à 
és, comme tonte la 
que ie plan Baker 
visant à réamorcer ka croissance d’une 
quinzaine de pays surendeftés ne prendra 
vraiment forme qu'après avoir êté testé ser un 


Washi 
gton. 


M. Francisco Sweit, ministre 
équatorien des finances, de 
à Paris, ne nous cache pas que 
basard de l'histoire a bien fait les 
choses. « Vous n'avons pas attendu 
les propositions du secrétaire 
américain au Trésor pour engager 
une politique profonde de réformes 
et d'assainissement de l'économie. 
Mais c'est une chance que nous 
ayons progressé sur celle voie au 
moment où M. James Baker 

à prà en faveur 

d'une reprise de flux nets de 
capitaux vers les pays, surtout 
Jatino-oméricains ayant fait leur 
Part du chemin en appliquant avec 
succès une politique d'austérité. > 
L'équipe au pouvoir depuis août 
1984 à Quito a, en ce domaine, 
quelques raisons de se sentir bien 
placée. 


La reprise 


Poursuivant en l'amplifiant. 


l'action engagée en 1983 par ses 


par en nouveau crédit de 
105,5 millions de DTS (1) en mars 
ous, de Prnieugs dener. le 
enu, au printemps N 

rééchelounement des échéances 
dues auprès de quelque 400 ques 
privées durant la période 1985-1987 
et, principal sujet de fierté, un 
étalement de la dette garantie par 
les Etats pour le période 1985-1987. 
«Il s'agit du premier, et jusqu'à 
présent du seul, rééchelonnement 
pluricnuel accordé par le Club de 
‘Paris », rappelle M. Swett. 
Lorsqu'on sait que ce forum des 
créanciers publics n'envisage un tel 
traitement que les pays dont la 
crédibilité financière paraît 
suffisamment restaurée pour 

faire à nouveau appel au marché 
international des capitaux, on 


comprend ls satisfaction du ministre 
des finances. 

La plupart des exporis qui se sont 
penchés sur la situation de 


Laquelle de ces 9 
innovations financières n’a pas 
été signée par Paribas ? 


Paribas ? 


a Les obligations remboursables 
impérativement en certificats d'in- 
vestissement privilégiés (ORCIP), 
D La première émission d'actions 
à bons de souscription d'actions ? 
Toutes ces innovations, vous les ; 
cônnaissez. Mais savez-vous 
qu'elles ont toutes èté lancées par 


PARIBAS 
Direction Financière 
Tél. : 420813 84 


Leur but: innover pour participer 


au développement de l'économie 
nationale et pour apporter aux En- 
treprises les dernières techniques 
de l'ingénierie financière. 

Paribas innove aussi pour le grand 
public. Savez-vous que Paribas 


a participé à la création de la 
[OVATEUR FINANCIER 6 


Avec Delta Air Lines Paris-Atlanta,sans escale 
et100 villes en correspondance auxUS. | 


Arrivé là-bas, il vous est très facile 
de prendre une correspondance Delta 
pour Washington, La Nouvelle-Orléans, 


F? 





J'Equateur reconnaissem d'ailleurs 
l'ampleur de la tâche accomplie, La 
balance des paiements étant 
équilibrée et le déficit du secteur 
public virtuellement éliminé. 

Avant de pouvoir s'attaquer 
efficacement à la restructuration 
d'une dette évaluée à 8 milliards de 
dollars. la nouvelle équipe dirigée 
par le président Leon Febres 

ordero mettait en place une 
panoplie de mesures destinées à 
libérer les forces du marche : 
nouvelle dévaluation, de 14 % cette 
fois, de la monnaie, le sucre : mise 
eu place d'un marché unique des 
Changes — «il en existait une 
Quinzaine.quand nous sommes 
arrivés au pouvoir », souligne 
M. Swett;, — relèvement des prix 
intérieurs du pétrole ; libéralisation 
du commerce extérieur; levée du 
contrôle des prix des produits 
agricoles, autant de décisions qui 
om largement contribué h rassurer 

créanciers de ce pays de quelque 
9 millions d'habitants. 5 

Parallèlement, la Banque 
mondiale et la Banque inter- 
américaine de développement 
« faisant du plan Baker avant la 
lettre >, comme l'indique avec un 
rien d'ironie un spécialiste, ont 
multiplié les projets sur l’Equateur. 
Maintenant que le changement 
d'attitude américaine donne à ces 

tions une im} que leur 
dent auparavant Wash hington, les 
dirigeants de Quito espèrent en tirer 
quelque avantage. 

«Nous serons sans doute des 
clients plus exi; de la Banque 
Sd à Bonus nl eut does 
experts anque, qu ont 
des prêts sectoriels à 


déboursement rapide, restent : 


circonspects. La capacité 
d'absorption de l'Equateur n'est pas 
infinie et son tiel technique 


leur parañ insuffisant pour aller trop 
vite. 


Déjà réticentes à s'engager plus 
avant en Amérique latine, les 


* Sicav en 1964? De la 1° Sicav 
de Trésorerie monétaire en 1982 ? 
De la 1 Sicav de Trésorerie au pro- 
fit des Associations en 1982 ? 


ee 


1 


USA. : 


ou deux pays, les Américains sont en mal de 
candidats. Un temps courtisée par les 
Etats-Unis, l'Argentine s'est cantonnée dans 
un courtois mais prudent refes. Le Mexique 
est aujourd’hui trop menacé par la baisse des 
. Cours du pétrole pour devenir un modèle 


Delta vous propose aussi de fréquents 
vols quotidiens vers les villes du Sud des 


banques, notamment Jes petites et 
moyennes banques américaines, 
demandent que le plan Baker leur 
fournisse des garanties 
supplémentaires et s'accompagne 
d'une <conditionalité» renforcée 
des Ce qui risquait de poser 
problème dans un vaste pays à le 
lourde dette comme f'Argentine 
n'aurait-if plus sa raison d’être dans 
un pays comme l’Equateur ? En tout 
cas, M. Swett laisse entendre que 
son vernement a suffisamment 
fait la preuve de son sens des 

biités pour qu'on ne lui 
impose pas de conditions 


* contraignantes supplémentaires. 


L'issue des discussions sur 

l'application concrète des 
itions du S éricai 

au Trésor prend surtout une 
importance accrue pour Quito 
depuis la baisse des cours du pétrole. 
Les recettes tirées des exportations 
pétrolières comptent désormais pour 
18% dans le produit national brut 
équatorien. Or, le programme 
économique pour 1986 était fondé 
sar un pétrole à plus de 23 dollars le 





convaincant, Un double constat qui a poussé 
l'administration américaine à redécouvrir les 
charmes d'un pays aux dimensions modestes, 
au gouvernesment ouvert à La politique libérale 
et dont Îes efforts onf abouti à un réel 
redressement économique, l’Equateur. 


beril. « Repartir sur la base d'un 
baril à 19 dollars équivaut à 
réduire de 250 millions de doilars 
les revenus du pays.» En tenant 
compte de rentrées supplémentaires 
évaluées par M. Swett à 
100 millions, grâce notamment à la 
remontée des cours du café, le pays 
aura besoin + de 500 à 700 millions 
de dollars de flux nets de capitaux 
pour assurer une croissance de 4 % 
à 5% cette année +. Un objectif dont 
les implications dépassent les seules 
préoccupations des banques 
créancières. La manne pétrolière a 
favorisé l'émergence d'une classe 
moyenne, mais, selon les organismes 
muhilatéraux, environ 40% de la 
population urbaine et plus de 60% 
de tion rurale vit encore 
au-dessous du seuil absolu de 





(1) Un droit de tirage spécial » 
8,13 FF. 





L'URSS : réduire les importations ? 


De notre correspondant 


Bruxelles. — La baisse du prix du 
trole à 18-19 dollars le baril com- 
à La ie at de la 
production, ne doit moyen 
terme, contraindre rÜRSS à une 
révision déchirante de sa politique 
ique ct militaire, mais elle 
it la conduire à freiner cer- 
taines des ses importations en 
nance de l'Occident. Elle ne peut 
qu'inciter les dirigeants soviétiques 
accélérer l'intégration et à rationa- 
liser D isation de la production 
et des échanges à l'intérieur du 
COMECON. 


Telle est l'opinion des experts 
occidentaux, qui attendent la publi- 
cation imminente du plan pour 
mieux apprécier quels grai L 
des importations soviétiques ris- 
quent d'être 1ouchés. Le commerce 
extérieur de l'URSS exécuté en 
devises convertibles est déficitaire. 
Les fluctuations sont sensibles : 
moins 4 mi de dollars en 1982, 
moins ],5 milliard en 1983, moins 
2.1 milliards en 1984. Pour les neuf 
premiers mois de 1985, le déficit a 
atteint 3,2 milliards de dollars. 
L' vation est surtout imputable 
à la dimiaution des ventes de 
Un décäin persistant 

Depuis trois ans, les Soviétiques 
ne communiquent plus de volumes 
mais seulement des valeurs, si bien 
qu'il est difficile d'obtenir une 
image claire de la situation. Ce 
dant, les experts occidentaux éva- 
luent à 17 % en volume la réduction 
des livraisons de brut au cours des 
neuf premiers mois de 1985 pere 

Détut pen ao en S 
le e te, grosso lo, 
les deux tiers des ex, tions en 
devises convertibles de l'URSS — 
vers les pays de l'OCDE, Finlande 
exclue — et les PVD, et l'ensemble 


des produits Ene: ues plus des 
trois quarts de ces m Exporta- 
Bons. 


Le déficit des échanges commer- 
ciaux est comblé, et au-delà, par les 
ventes d'armes qu'on évalue à 6 ou 
7 milliards de dollars an Au 
total, l'excédent de la L des 

i ! h Courants, ares incluses, 

volue depuis queiques années 
autour de 4 milbarde de dollars : 
4,43 en 1982. 4,71 en 1983, 4,17 en 
1984. ]1 faut d ajouter les ventes 
d’or. L'URSS, qui écoulait 
300 tonnes par an vers je milieu des 
années 70, en a vendu environ 












A. 


æ 


150 tonnes en 1984, soit une recette 
de l'ordre de 1.5 milliard de doliers. 
éclin luction pétro- 
mél a daver Le ester de Î 
est désormais supérieure à 30 & Si 
on prend comme bh: èse une 
baisse des recettes Fordre de 
7 milliards de dollars, comment les 
Russes peuvent-ils [a compenser ? 
Les ventes de gaz continueront à 
croître, mais, compte tenu d'une 
demande peu soutenue, de manière 
relativement lente. En outre, Le prix 
du gaz est lié, au moins de manière 
ind 
donc pas 


i , à celui du le. {n'y a 
jonc Sn 


perspectives d'exportation de 


matières premières et de demi- 
uits ne ttent ‘espérer 
changements sigoifi Ficatifa: Les 
vent doinfes à de pays prodnc. 
vent pays uc- 
teurs de devraient aussi 
diminuer. En revanche, l'URSS 
peut ses ventes d'or. Le 
niveau de sa production, sans même 
parler de ses stocks, lui permettrait 
cependant sans problème de mettre 
à nouveau autour 300 tonnes sur Je 
TS milied do das par rapport 
ill par rapport 

aux données de 1984. 

Deuxième type d'action possible, 
les Soviétiques peuvent emprunter 
davan: sur le marché intérnatio- 
anal. 2 est considérée comme 
un excellent débiteur. Son endette- 
ment net (c'est-à-dire en déduisant 
les actifs qu'elle ède dans les 

ques occidentales) est de l'ordre 
de 10 milliards de dollars, ce qui, en 
termes relatifs, est un montant très 
raisonnable, comparé à celui de ses 
voisins de l'Europe de l’Est. Même 
une fraction im te de cette 
derte, de l'ordre de 4 milliards de 
dollars, vient bientôt à échéance. 

Si Moscou ou bien les créanciers 
occidentaux renâclent à accroître le 
montant total de la dette, l'URSS 
devra couper, mais Certainement pas 
de manière dramatique, dans l’un de 
ces trois grands postes entre lesquels 
se partagent à peu près également 
im tions, à savoir : les pro- 
duits agricoles et alimentaires, les 
demi-produits (chimie. acier) et les 
équipements industriels. 

A Bruxelles, on pense que si un tel 
choix devait être fait, la réduction 
affecterait plutôt les équipements 
industriels que les Soviétiques ve 
vent espérer, même si la qualité est 
moins Donne, se procurer assez faci- 
lement en Europe de l'Est. 

PHILIPPE LEMAITRE. 
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Miami, Orlando, Denver, Los Angeles, San Pour en savoir plus, appelez votre 











Francisco. agence de voyages ou l'agence Delta à 

Au total, ce sont 190 villes américaines Paris. TEL : 335.40.80. 

que Delta vous offre. Adresse : 24, boulevard des Capu- 
Au départ de New York et de Boston,  cines, 75009 PARIS. 
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ble selon les chiffres publiés par la | d'a, 
+ presse polonaise. 
Cette dévaluation, qui n'a fait 
"l'objet d’aucune annonce ni explica- 
tion, apparaît dans les taux de 


l compter du Isfévrier, un dollar 
| - américain vaut 170 ziotys (contre 
| 147,11 la semaine dernière), un 
i - franc français 23,05 ziotys (contre 
I 19,50). D s'agit de la septième déva- 


tonte l'économie des « nouvelles pour La période 1986-1990, sans pré- 
mesures destinées à améliorer le voir d'aménagements fondamentaux 
système de planification économi- des mécanismes économiques : une 
que = n'ont pas les résultats croissance de 17 % à 19 & (11 & 
escomptés. inq dernières années) du 
Ces -« nouvelles mesures » — le 
mot « réforme » est toujours banni à de 
Prague, — qui visent à rendre moins 
rigide le système de planification, 
seront étendues à partir de 1986, en 
“particulier au secteur agricole. 





: uation du zloty depuis 1982. Fagricuture, qui a réuni ns succès de la modernisation et de la 
Le but de l'opérati ernières années à porter restrociuration de l'industrie 
l t-il, de pd dre fe spueto$ le degré d'autosuffisance céréalière coslovaque. 
| meies plus compéütives vers les | M éfieieur de SD aon pour | 
i : F abi LS À 
PV cop Mfin de esse 8 l'économie natiovale. Elle UE Autarcie 
boursement. de la dette extérieure en | 2PPrOvisionnement correct de la Le chef du gouvernement 2 mis le 


population, et, en dépit de la modi- doigt sur les maux anciens, de l'éco- 
). Ed ler anean de te, Ra To noie La : ji ji 

Le : lovaques vivent beaucoup mieux économies du «socialisme 
pabie de payer en décembre dernier les Roumains ou ques 


| une échéance de 550 millions de dot. | 22°<les Polonais. 1 réels : productivité insuffisante, ina- 
: aux dix-sept créditeurs Soviétiques. L'état préoccupant daptation de l'offre à 12. demande, 
| Ut dans 15%" de ere VOA smené . Pi de rnources et faible 
. nt dissident tchécosiovaque productivité du travail. Dans le cas 

Paris. — {AFP.] Charte 77 a publié en novembre der- hécoslo 


de la Tchécoslovaquie, pays de lon- 
gue tradition industrielle, cela s'est 
traduit par une baisse constante de 
la compétitivité. I est officiellement 
reconnu à Prague que le pays a-un 
retard technologique d'au moins 
cinq ans sur le niveau international. 
Alors que l'objectif d'une baisse de 
3% à 5% par an de la consomma- 
tion des matières premières et 
d'énergie n'a pas été atteint. 
M. S — qui a réussi avec 
ténacité à imposer depuis 1975 des 
réformes modestes en dépit ee 
l'opposition de l'ai 
parti — a gné devant le comité 
central la priorité accordée à l'indus- 
trie légère et, en jculier, à l'élec- 

nernter de 62%. a Tehéoodova- 
al le 62 ‘ché 

ialisée au sein du 

© dans la production de 
matériel de régulation pour les cen- 
trales nucléaires et de pièces déta- 
chées pour les réacteurs. 

De graves problèmes énergétiq 
risquent Cependant de en 
cause l’objectif ambitieux du 
Ville plan quinquennal: réussir la 
reconversion industrielle de la Tché- 
coslovaquie d'ici à l'an 2000 tout en 
élevant le niveau de vie de le populs- 
tion. 


: nier un document critiquant la trop 
! grande timidité des réformes enga- 
: (4) Voir le Monde du 21 novembre | gées. Une plus grande autonomie 
! * 1985. des entreprises et l'encouragement 


















Care American ETES 
22 Ne sortez pus SE 
Demander 3: 








c'est facile, c'est pas cher 
bals et ça peut rapporter gros. 
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ÉTRANGER 





POUR FACILITER En Tchécoslovaquie 

SES EXPORTATIONS : : , AT = 
| Spots La reprise enregistrée en 1984 ne s’est pas confirmée l'an dernier 
È du secteur privé sont, selon les Le Tchécoslovaquie est, avec les 
5 UNE NOUVELLE De notre correspondante auteurs du texte, les seuls moyens Etats-Unis et le Canada, le pays 
& d'améliorer le niveau de vie de la gout Re cocmumaton d'énocse par 
3 FOIS LE ZLOTY , Vienne. — Cing ans d'austénité population tête est la plus élevée. Une hausse 
À - a'ont pas permis à la Tchécoslove- On en est encore loin. En présen- des livraisons de le soviétique 
à quie de tenir ses objectifs, et la tant les principales orientations étant pratiquement exclue dans le 
& Le % e : À | reprise enreg 1984 ne s’est cinq années à venir, fin novembre proche avenir, la Tchécos! uie — 
F k > zloty a Ét£ dévalué, samedi | pas poursuivie au rythme attendu en devant le comité central — le plan dont la production minière est insuf- 
Le 1= février, de 13 % à 15 % par rap- | 1985, Un revers d'autant plus sera adopté par k congrès du parti  fisante — s'est orientée vers le 
port aux monnaies occidentales et de He t que normes du plan au mois de mars —lepre- nucléaire La réalisation du pro- 
| 3% par rapport au rouble transféra- | 1981-1985 étaient les plus basses mier ministre, M. Lonbomir Strou gramme nucléaire, étalé sur trois 
et que l'application à gal, a fixé des objectifs ambiti quiquennaux et qui prévoit 


Plans 

qu'en 1990 les centrales nucléaires 
fourniront le tiers de la production 
totale d'énergie, z pris un certain 
retard. En 1985, 15 % seulement du 
courant électrique provenait des 
deux centrales nucléaires actuelle- 
ment en service à Jaslovske- 


. Bohunice, en Slovaquie, et à Duko- 


vany, eo Moravie. Une troisii 

centrale sera construite à Mochovce, 

en Slovaquie. 

à Outre ae Sont la pro- 
uction à de 7 % ces Ci 
dernières années, la tendance à 


ment était de l'ordre de 3.5 milliards 
de dollars fin 1985 et doit être rem- 
boursé dans sa totalité, selon la 
volonté du gouvernement tchécoslo- 
vaque, en 1987-1988. 

Une volonté qui pousse les auto- 
rités à chercher activement à main- 
tenir l'équilibre de La balance com- 
merciale. Selon les prévisions du 
Plan, les exportations doivent aug- 
menter de 20 % et les importations, 
de 16 % dans les cinq années à venir. 
En 1984, l'excédent des échanges 
avec les pays à mongaie convertible 
avait été de l'ordre de 500 millions 
de dollars et a dû atteindre 800 milk 
lions en 1985. La Tchécoslovaquie 
effectue toujours près de 77 % de 
son commerce extérieur avec les 
pays du COMECON, dont 44 % 
avec l’URSS seule. Une petite 
«ouverture» à ét£ amor- 
cée l'année dernière avec la signa- 


ture d'un très grand nombre 
d'accords de coopération avec des 
firmes occidentales sur des marchés 
tiers M. Frantisek Langer, vice- 
ministre : du ns : cou | 
avait fait part. a surprise du 
monde des: affaires à l'automne der-| 
nier, du souhait de la Tchécoslova- 
quie de se lancer dans l'aventure des 
entreprises mixtes avec une partici- 
pation de capital étranger allant 
Jusqu'à 40 &. Prague semble notam- 
ment penser à une coopération avec 
des entreprises japonaises, très 
actives dans les pays de l'Est. 

Les « nouvelles mesures » et une 
éventuelle coopération, a priori très 
limitée, avec des firmes étrangères 
ne suffiront cependant pas pour sor- 
de Le tchécoslovaque de 

l'impasse. dix-huit ans d'exer- 
cice du pouvoir, le régime de Gustav 
Husak n’a toujours pas réussi à se 
réconcilier avec la société tchécoslo- 
vaque et reste plus ou moins figé de 
crainte qu’une vraie réforme 
n'entraîne le pays vers un nouveau 
«printemps de Prague». Réactiver 
une économie atone tient dans ces 
condises de la quadrature du cer- 


En présentant les grandes lignes 
du nouveau Plan quinquennal 1986- 
1990, M. Strougal avait promis à ses 
compatriotes une hausse considéra- 
ble de leur niveau de vie. En atten- 
dant un avenir meilleur, les Tchécos- 
lovaques commenceront par se 
serrer à nouveau la ceinture : une 
restriction des en Hongri 


WALTRAUD BARYLI. 


(1) L'institut international de 
iques comparatives 

de Vienne fail remarquer que les 
méthodes statistiques ont ét£ modifiées 





e PTT : léger recul de la CGT 
et de la CFDT aux élections. — La 
CGT et la CFDT ont reculé aux 
élections des représentants du per- 
sonnel auprès des commissions 
administratives paritaires des PTT, 
pere Sur 9773 & des réulats 
ur 97,73 Lats 
lés, et donc sur 439 240 ins- 
crits. il y a eu 13,70 % d'abstentions, 
contre 11.88 % aux précédentes 
élections en 1983. La CGT demeure 
en tête avec 33,87 % (— 1,44 point 
per rapport à 1983): devant La 
FDT, 26.08% (-— 1,54); FO. 
24,30 % (+ 1,03) : la CSL. 6.22% 
{+ 1,56) : la CFTC, 6,12 % 
(+0,25) : la FNSA (autonome). 
207 % (+ 0,48) ; la CGC, 0,75 % 
(- 0,30) : quatre listes diverses 
totalisent 0,58 & (— 0,05). 
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" ENQUÊTES, DES REPORTAGES, DES 
INTERVIEWS, , 


e Les collectivités locales et l'ixformatique + Le lexique complet 
des nouveaux médias Les villes câblées e Télévisions privées et 
publiques face à la publicité » Le cadre juridique de la communica- 
tion audiovisuelle e Câble, réseaux hertriens on satellite ? « Les 


enjeux économiques locaux des souvelles technologies e La télé- 
matique e L'affichage e Une nouvelle génération de « news » 
municipaux » Bureautique et orgauisation e Le marketing politi- 
que e La responsabilité culturelle des us locaux e Le lexique des 
radios libres, etc. 


Collection « Responsables locaux » dirigée par Jean-Marc Ohnet 


TUE 
TT 


Format 21 x 29,7 cm. 184 pages (N et B et couleur) 
dos carré - couverture pelliclée Prix 128 F (franco de port). 


Avec notamment la coloboration de : Jean-François Pintat, sénafeur- 
maire de Soulac, président du MNEL -René Monory - Pierre Chauty, 
maire de Nantes - Jean-Marie Rausch, sénafeur-maire de Metz - Bernard 
Marie, maire de Biarritz - Georges Freche, maire de Montpellier - Alain 
Carignon, maire de Grenoble - Philippe de Villiers, directeur de Radio 
« Alouette » - Michel Péricard, vice-président du Conseil régional d’Ile- 
de-France - Bernard Schreiner, président de la Mission TV-Cüble - André 
Duromés, député-maire du Havre -Jacques Douffiagues, maire d'Orléans - 
Georges Gorse, député-maire de Boulogne Billancourt - Michel Le Net, 
président de l'Institut de la communication sociale - 3.-P. Brulé, ancien 
président de CI-Honeywell-Bull - Jean-Paul Hugot, maire de Saumur - 
Bertrand Consin - Pierre Croissiaux - Henry Montaigu, écrivain - Michel 
Michel, sociologue - Jean Yanowski, président de l'Association pour le 
développement de la culture par la communication audio-visuelle -Patrice 
Noailles, animateur de « Politiques et technologies » - Philippe de Saint- 
Robert, Commissaire général de la langue française - Thierry Gaudin - 
Martial Gebillard, maire-adjoint de Rennes - Charles Baur, président du 
Conseil régional de Picardie etc. 


BULLETIN À RETOURNER A EDICOM, 44, QUAI DE 
JEMMAPES 75010 PARIS 
NOM... 
ADRESSE. 





: mplaire (s) (au prix unitaire de 120 Fe joint, 
à cet effet, un chèque de... E. Ce prix s'entend frais de port compris. 
Date : 


Signature : 


ATTENTION : Seules les commandes accompagnées de leur réglement 
pourront être facturées à ce Larif. 
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AFFAIRES 


Matra discute avec Fiat d’une association ENTREPRISE. 


REPÈRES. 





Dollar : se maintient à 7,3180 F. 


Stoppée à la veille du week-end, la baisse du dollar a repris 
lentement mais sürement, lundi 3 février, sur presque toutes les 
grandes places financières internationales. Maïs à Paris la devise 
æméricaine s’est maintenue, elle a coté 7,3180 F {contre 7.3170 F 
vendredi}, 2,39 DM (contre 2,3862 DM). La livre sterling a suivi le 
mouvement, tombant à 1,39 dollar (contre 1,4135 dollar]. D'une 
façon générale, les-affaires ont été actives, voire nerveuses Sur la 
livre. Les nouvelles difficultés surgies sur te front du pétrole avec 


L éconisé 
par l'Arabie saoudite expliquent selont les cambistes la tension sur 


te dollar. 


Transport : 51 % des Britanniques 
hostiles au tunnel sous la Manche 


Selon un sondage de l'institut Gallup publié par le quotidien 
londonien Daily Telegraph, 51% des sujets de Sa Gracieuse 
Majesté sa déclarent hostiles à la construction du tunnel ferroviaire 
sous la Manche, décidée le 20 janvier par Mme Thatcher et 
M. Mitterrand. 36 % des personnes interrogées y sont favorables 
et 13 % ne se prononcent pas. C'est dans la tranche des personnes 


SOCIAL 





de plus de quarante-cinq ans que se trouvent le plus grand nombre ’ 
irréductibles. 


Revalorisation des allocations familiales |! 


Conformément à un décret paru 
au Journal officiel du 2 février, la 
base mensuelle de calcul des alloca- 
tions familiales est fixée à 
166257 F à compter du I* jam 
vier 1986 (contre 1 642,50 F actuel- 
lement) et à 1 683,25 F à compter 
du 1 juillet prochain. 


Le montant des allocations femi- 
Hales est caleulé en pourcentage do 
cette base mensuelle, ce taux variant 
avec le nombre d'enfants à charge. 
Ainsi, à partir du 1e janvier, une 
famille de deux enfants voit le mon- 
tant mensuel de ses allocations fami- 
Liales passer de 525,45 F à 532 F. En 

amilles nombreuses, 


outre, pour les f: 











‘Wako Securities est enchanté 
d'annoncer l'ouverture d’un bureau de 
représentation à Paris. Grâce à cette 
implantation, Wako, qui est une des plus 
grandes maisons de titres du Japon, est 
désormais mieux à même de fournir à ses 
clients européens toute une palette 
d'informations financières, y-compris des 


le décret fixe, à compter du 1+ jan- 
vier, le taux de calcul des allocations 
familiales à 41 % (contre 40 % 
actuellement) pour le troisième 
enfant à charge et chacun des sui- 
vants. De même, le taux de calcul de 
l'allocation parentale d'éducation 
(APE), jusqu'à présent égal à 
62,4 % de La base mensuelle de cal- 
cul des allocations familiales, est 
fixé à 90,2 % à compter du 1e jan- 
vier. Ainsi le bénéficiaire d'une APE 
ayant totalement cessé d'exercer 
une activité, qui recevait 1 025 F 
par mois, recevra désormais 1 500 F 
par mois. 


WAKO SECURITIES 


EST DESORMAIS 
tr A 


Le nouveau bureau de Paris 
complétera les activités de notre réseau 
mondial et de nos bureaux de Londres, 
Genève, New York, Hong-Kong et Bahreïn. 
Wako Securities est désormais à votre 
service à Paris. 

Bureau de représentation de Paris: 
Représentant en chef: Masaoki Nakata 


dans l'équipement ALTOMOnS 


sie champ de draps de 
française uipement 
automobile se rétrécit. Aprés la 
en prise à l'automne dernier 
le régie Renault de se se de 
umage électroni 

cédant g son “Bendix 


upe Allied 
tion de 51%, c'est au or de 
tra 


rateurs), que la firme contrôle res- 
pectivement à 56% et 95%. . 


tionné dans l'ectronique et débar- 
rassé de ses activités aéronautique et 


le phénomène de la 
n'avait pas Fe tManmaent mis 
l'accent sur Ja recherche dans 


l'injection électronique. 


par 
l'actionnaire. Les difficultés de la 
filiale bri reprise par ses 
clients si Ras n'ont AL HE AITANÉ, 
Bref, Solex est en perte de vitesse. 


HS SECHE sinon chez Matra, Mae ee te 


poursuivre seul, Feftort d'essais d'assaimisse- 


ent par une association. 
L'ensemble constitué avec les 
les de Fiat offre des complémen- 
tarités. Dans l'instrumentation et les 
tableaux de bord, il aurait un poids 


de 4 milliards de 

ee ce chiffre d'affaires) à ceux 
ponaises et 

Motors. cr ls 
tout dans Je mon: 
carburation (23 5 LS de 
francs). Mais quel 
tion choisir ? 


Deux lorées = soit 


voies sont expli 
une société commune, cin- | 


quante/cinquante, sûit une majorité 
italienne, mais avec une 


tion paritaire au conseil d'adminis- 


tration. Cependant, vu l'état de 
demander 


Solex, on peut se si les 
Jtaliens sont décidés à traïter sur un 
pied d'égalité. Dans l'hypothèse où 


des concessions seraient obliga-. 
toires, les pouvoirs publics 
a -ils alors le feu vert à 
e opération? «Les pro- 
blèmes eu sureffecrifs sont en voie 
de règlement »,. dit-on chez 
Mais déjà les syndicats, FO en tête, 
s'inquiêtent des. suppressions 
d'emplois ibles. De toute 
tous 


gouvernement est rs es 
autoriser Matra, contrôlé à 51: 


na pas été d 


avec d'autres fabricants Téqupe : 


ments automobiles non eüropéens. 
Fiat aussi. 


ANDRÉ DESSOT.. 








De notre correspondant 


Nantes. — Un cahier a circulé, le 
vendredi 31 janvier, dans la cité 
populaire de la «Petite Censive ». 
Signé par des enfants et adressé au 

ident de l'office d'HLM de la 
Ville de Nantes, il lui demande 
d'« arrêter les mesures d'expulsion 
Pour tous nos camarades que nous 
connaissons depuis Tongremps 




















A Nantes 


lieu en décembre. Elles sont demeu- 


sonnes passaient 
juge, n'ayant en tout et pour tout 
Fe ie. minutes pour s'expliquer. 

xpliquer quoi ? Tout simple- 


ne ité de pa: 
lo de SE pr 


us 


exemple, 
mois Kavec L Ds 
pour vivre, avec ee PE 
ue 2000 F. Quand on a dérapé un 
, c'est l'engrenage, de telle sorte 
que certains ont des dettes de loyer 
pouvant atteindre en moyenne 
F ou 40 000 F et — cas limite 

Sue de mo PSS SD OR 


vais payeurs. Marvas payeurs ? 
Pour les juges eux-mêmes, au vu des 
deux cents situations déjà exami- 
nées, ceux-ci ne sont au sens strict 
que de l'ordre de 5 %. Pour les tra- 
vailleurs sociaux — consternés par la 
mesure, — la notion n'a pas de sens : 

tout au plus reconnaissent-ils qu'un 
sur dix pourraient effectivement 





Ün sondage réalisé 

pour l'UCHFO 
UNE MAJORITÉ DE CADRES 
SE DÉCLARENT FAVORABLES 


AU CONGÉ DE RECHERCHE 
ET D'INNOVATION 


A l'occasion d’un nouveau collo- 
que, qu'elle organise le mardi 
A présence de M. Hu! 
Curien, ministre de Ia 


le la technologie, 
viduel à l'innovation et à la recher- 
che», l'Union des cadres et_ingé- 
nieurs Force ouvrière (UCI-FO) a 
fe er nn songe à Q). se 
des ingénieurs et cadres D 
entreprises françaises « nan 
ques » dans le domaine de de la rechere 
che et 327% + dy ». Pour 
l'innovation, 49,3% les jugent « peu 
dynamiques» et 343% « « dynami- 
ques ». 


La loi du 23 décembre 1985 rela-. 


tive à la recherche et au développe 
ique, qui permet aux 

marée de éficier d'un 
re rar 
Che où d'innovation, est bien accueil 
lié: 36,2% la jugent <honne» et 
20,6% «très bonne». 65,6% se 


de terre à l'eau et la quittance hono- 


pé rée 


Il est sûr -que l'office public 
d'HLM de Nantes (vingt-cinq mille 
logements, un Namaïs sur quatre en 
dépend) se trouve dans une situa- 
tion financière avec un total 


Hoce fRmiales 9f LEE pour apurer 
ee dettes, manifestement insolva- 
bles, dans le cadre du fonds 
pauvreté-précarité, 

‘YVES ROCHECONGAR. * 


FINANCES 





«il faut acheter des actions 
de {a société SGE-SB. Cela vaut 
60 F maintenant et cela va 
monter à cause du tunnel sous 
la Manche...» pe, conseil parmi 
d'autres fourmi . de préférence 


intoxiqués de la Bourse qui 
ärpentent tous les jours les 
allées ‘du palais Brongniart ? 
Pas du tout, c'est Thierry qui 
s ces doctes propos, un 
gamin de treize ans qui vient 
d'être brillamment élu à la pré- 
sidence des «grosses têtes de 
la Bourses, le premier club 





peti 
tres. !! ne faut pas qu'ils davien- 


l'âges, prévient d'embiée RUE 
Belat, le président 
l'ANFEN, cette pre 
nationale familiale pour 
l'enfance qui a eu l'idée de créer 
ces clubs où les enfants, 
dûment des étu- 
diants des grandes cos 
essaieront de faire fructifier a: 
mieux leurs économies. (50 F 
minimum par mois) en confiant 
leur pactole à un agent de 
change, la charge Ferri-Germe. 
«is agk rplomn, fie 
encore M: Belot, d'offrir aux 
enfants la possibité d oran 
y. géant avec le palais 
de la BoUse Pour toile de 
» Mais n'y a-til pas là 






aÇON, . 
ces de Mure, rad 


sous le manteau per l'un de ces” 


nent des financiers avant. 


quelque crainte de voir çes ” 


. quarañitaine de-millions de dot 


compagnie d'Etat zaïiroise, se 
. trouve dans un piteux état. Sa 
flotte est composée d’un 


DC-10, de‘deux DC-8, dont les 









est en.état.de voler, et de trois 
Boeing-737. dont l'un s'appa- 
rent à une-épave. 3 


UTA ne prend pas le passif 
‘d'Air Zsïre, meis elle affectera, 











de 6 500 à 2000 employés. 
M. Joël de Cernan, détaché par 





d'Air Zaïre, espère pouvoir 
‘ouvrir une liaison avec une 








fois par semaine. Îl veut mettre 
en location-vente le DC-10 
pour améliorer La trésorerie de 
la compagnie aérienne. 






à Crise 
dans la construction 
. navale japonaise. : 


La crise de la construction 
navale ne touche pas seule- 
ment l'Europe mais aussi les 
géants asiatiques. Mitsui 
Zosen Co., l'un des principaux 
chantiers navals japonais, a 
annoncé le 31 janvier un plan 
de réduction de ses effectifs, 
qui passeraient de 10 700 per- 
sonnes à 8 700 d'ici à la fin 















des 2 000 salariés touchés 
pourront prendre une retraite 
anticipée, et les autres seront 
transférés dans des filiales ou 
firmes associées. Mitsui Zosen 
a lancé 16 navires en 1985, 
contre 21 l'année PRE 
— (AFP) 












CLUBS D'INVESTISSEMENT POUR ENFANTS. 
«Les grosses têtes de la Bourse». 


« Fmalement, cure 
assure-t-il. On a 


“sé l'argent. Si des “enfants. : 


ment financier. » Ladies 


Pédagogique ? Sans “doute, 





nent de publier les éditions . 
Nathan, pour toute ouverture. | :: 
d'un compte bancaire ou sous- 4 5 


cription d'une part de SICAV.... 


. C'est que Lépergne des 
constitue - véritable. “1. ! 
pactole : au bas mot, plus de. . 







20 milliards de francs pour.ces. 
sept millions d'adolescents : 
dix à dix-huit ans et. dont 

ron ‘huit cent cinquante mille 
atteindront chaque année. à 


melorité. Mais, en économie de. ; 























































“lars (300 millions de francs}, la - 













UTA au poste d'administrateur . 

















septembre. Selon ce plan, 500” 






























800 Mill 
de franc 
à taux fixe 
ere" 2e 88 





+30 
ea 
24 had 


Souserrtic re reçues. 
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opérations de capitaux à risque et de 
courtage au Japon et en Asie, 

- La force combinée du Groupe Wako — 
l'Institut de recherche économique Wako, 
la société Wako internationale de gestion 
de capitaux et la société Financière Wako 
— est désormais à votre disposition pour 


4, Place de l'Opéra 75002 Paris 
Tél.: 47.42 76.56 Télex: 281053 
Fac-similé: 47.42. 13.55 


(e) WAKO 


jeunes passer trop tôt -par 
profits les jeux de leur 
êge en leur incuiquant à ; 
. 46 réunions mensualles des 
Souvenirs d'adultes ? Faut-il 
répondre absolument à leur 
désir lorsque, le doigt pointé sur 
Investir, un hebdomadaire finan- 
cier spécialisé, ils affirment, 
.COmms ca fut le ces lors de leur 





estiment qu'un el ee n'aurait 
Le nero mie Les 
qu'il n'aurait pas celui de l’encadre- 
ment (213% et 31,5 étant respes- 
tivement d'un avis contraire). 

43,2% des cadres et ingénieurs 
interrogés considèrent qu'un tel 
congé devrait être pris « en 






























continu », 37,2% se prononçant pour ji . .l 

des informations et des conseils financiers | une durée de six mois et 19,6% d'an penser Sara qu'is veulent 
en semps réel. SECURITIES CO. 2e a . D nn Mon 9 

. “ Pas, rétorque Alain Feri, cet baissé de 3 % cette semaine 
Siège vocialiaternationst 63, Koamche, uhonbesns, Cruo-ku, Taka 103. Japon Tél 01-687.6111 Toles 424819 (1) Sondage réalisé par agent de change qui suit d'un (elle corait. 64,90 francs le 
Wako international (Eurape) Lid: Té1 1-726-5060 Télex 884029 Wako (Suisse) Finance S-A.: Tét 22-33-5750 Téiex 029-268 us er sociale auprès œil amusé cette expérience 21 janvier). Pas facie 
Wako Sscurities (Amérique), Ine:Tèt 212.432-0971 Talen 424122 Wako Imiernational (Hong-Kong) Lid.: ei 05-283-965 - 91 Tolex re . d'un échantillon de 724 cadres et i pilote et les réactions ele de jouer an Ë toujours. 
Bureou de représentation de Bahreïn: TE 271-671 Tèkex 4909710 nieurs (580 hommes ct 144 femmes) du- suscite. qu !éence wa 









15 au 22 janvier, 


Fe La compagnie aérienne 43, 
. se UTA assure, de. us 

Sa février, La gestion ge 1 en: “1 
“Ben d'Air Zaïre. Déburice dure 
:qüBreMtäine de Mibions Ge ne. 
“ter 1300 millions dé francs. ie 
coropagnis d'Etat zaïroise sa 
touve dans un pieux étar & 
Alotie. s$t composés à 
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> mr, dont Lun £' rs 
ie: À rente à une épave, 
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= 
& 
ir 
ar. 
#. 
dr. 
a + 
de UTA au poste < admis; 
% d'A Zoe, espsra : 
“ Se . 
T7 tés par semaine. Il ve 
-l en, location-verte le 
“. À pour améliorer la trés 
. À. Im compagnie aérienne 
Mi 
00 Crise 
mt. 
m0 : navale japonaise 
ie ° La crise de la © 
ile. Fnavle ne touche ; 
sen | qent l'Europe mars 





a lancé 36 rave: 
contre 27 annèe 
ee 








SSEMENT POUR ENF2NTS | 
: têtes de la Bourse» 


Fédagoguaue ? S 
mas on ne sscrüri 
l'argent de poche 
représente tee © 


“# sait: 


sa 
Je 


ina 
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Le 


cotes, 2 mivards de ar 
sept mulons ca 
: “dé à dont ons et 
5 pon-mnet cent cena? 
tiendront Chague 
re Mas, en 


muet franchise 
the soyez rossuté. À 
de 15 Fou 209 F FX LT 











AVIS 


La Caisse Centrale du Crédit Mutuel 



















1 466,65 









6525.14 222140 


|284924 113330 
D6 17863 5 187,72 
485,27 


1 404,23 10 921,80" 


214,85 


596,91 24 010,11 





Hs 


Se ARC RARE EE à dv 








émet deux emprunts obligataires 


de francs 
à taux fixe 


en obligations de 5000 F. 
e Prix d'émission: 9950 %, 
soit 4975 F par titre. 
«Toxeinérét: 11 %0 
+ Taux de rendement 


argent 11,0% 


au réglement: 


 Jouissance et réglement: 
24 février 1966. 
e Durée: 8 ans. 


de francs 

à taux variable 
en obligations de 5000 F. 
« Prix d'émission: 97,60 %, 
soit 4880 F par titre. 


rss en A 
moyenne ue 
rose nee 


au gens des nts garantis 
par F 2 asie bis par l'INSEE, 
avec un minimum garanti de 6,50 % 

Sur la base du TMO a 11,24%, 

ces conditions de rémunération font ressortir 


une marge actuarielle brute négative de 0,09 %. 


e Jouissance et règlemer dt: 
24 février 1966, 


e Durée: 8 ans. à 

< Amortissement: au pair en 
totalité à la fin de la 8 année, 
sous réserve de rachats en Bourse. 


Fiche d'information (visa COB n° 86-34 en date du 28 j; janvier 1988) 
et nate d'information (visa COB n° 85-298 en date du 2 Éctobre 1985) 
disponibles sur simple demande. BALO du 3 février 1986. 
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Crédit Mutuel 

















Ÿ Un ponefeue équitré ce vakurs 
françaises e1 étrangeres 


A *SLIVAFRANCE 
Une sélection de valeurs 





Un placement en obägatons 
rançaises prlégan 
'apprécation du capital 


- dt 
sens] CERN Eocais a atagers 
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au ré 447912 6497.30 
£ mn Fi pour . 
| iseeur us 26045 122545 198485 
produts obligataires rs s 


pos SE 
21142 346,82 


esters 





cotées 























LION Un placement opkgäteire 
OS SEC A ; 2996.98" _ 
paricuhérement aux mutuelles et caisses de rétrate Waont F 2 421,21 on tre 
da l'arercios 1984-1585 
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EMPRUNTS FÉVRIER 1986 
3,5 MILLIARDS DE FRANCS 
OBLIGATIONS DE 5.000 F. 


EMPRUNT À TAUX VARIABLE 
À RÉFÉRENCE OBLIGATAIRE TMO 


‘1 k F 
DURÉE : 15 ans MONTANT : 1,5 milliards de 


PRIX D'ÉMISSION : 95%, soit F 4750 par obligation DURÉE : 10ans 


JOUISSANCE : 17 février 1986 PRIX D'ÉMISSION : 96.50%, soit E 4825 
RÉGLEMENT EN 2 VERSEMENTS ÉGAUX : par obligation 
F 2375 le 17 février 1986 
FE 2975 au plus wrd le 18 août 1986 JOUISSANCE ET RÉGLEMENT : 
INTÉRÊT ANNLIEL : 9.80% payable le 17 février 17 Kévrier 1966 
de cheque année. ; à 
Le premier terme d'intérêt venant à échéance NE le 17 février 
le 17 lévrier 1987 est ixé2F 285 D moyenne amtPinétique 
TAUX DE RENDEMENT ACTUARIEL BRUT des raux moyens mensuels 
eu 17 février 1986 : 10.30% de rendement au règlement 
AMORTISSEMENT NORMAL : en 5 wanches des emprunts garantis par l'État 
égales chacune des années 1997 à 2007 : et assimiles établis par l'INSEE. 
. Ir rem au tr; 
Le fe ; Fe ré : pas intérër minimum : 6.50% 
REMBOURSEMENT ANTICIPÉ : AMORTISSEMENT le 17 février 1996 
au gré de l'émerteur, par remboursement au pair 
au pair, de la 7ève à la 14°" année, avec 
dernier terme d'intérêt majoré. 


EMPRUNT A TAUX FIXE 9,80% 
LIBÉRÉ PARTIELLEMENT À L'ÉMISSION 
MONTANT : 2 milliards de E 


Souscrivez, dans les banques, 
chez les Agents de Change, 
chez les Comptables du Tresor 
dans les Bureaux de Poste. 
les Caisses d'Épargne, les Caisses . 
de Crédit Agricole Mutuel, 


La S NCF se réserve le droit 
de procéder à toute époque à 
des rachats en bourse. 


Une fiche d'information 
(visa COB n° 86- 37 du 29 janvier 1986) est 
tenue à le disposition du public. BALO du 3 février 1986 














STE FTURES 
ERS JL ACTOR 
| GRAVER pen RS 
È cor et jen- 
Pour votre Société Le conseil d'administration d'inter- nent de convenir din rachas par Acog de 
papiers à lettres et RE Fee ae | À er eq evo 
imprimés de haute qualité |}] résuirats ayant rait à l'exercice 1985. | Urbis). Page ner 
Le prestige Consolidé au niveau du groupe, le | Accor possédera 94,4 % du capital de 





, à chiffre d'affaires hors taxes est de Sphère. 
une gravure traditionnelle 1 248,4 millions contre 1 037.6 ee : : 
Ateliers et Bureaux : {+ 20 %) ; le montant hors taxes des | La décision de La Hénin est motivée 
47, Passage des Panoramas commandes reçues est de 13123 mil. | par son souci de privilégier dans ses in- 
* "5002 PARIS lions contre 1127,8 (+16 %), dont | vestissements les activités à rentabilité 
TA. : 42.36.94.48 - 45.08.86.45 30 % en exportation directe. proche, particulièrement dans l'indus- 
— — Consolidé au niveau de la branche | trie agro-alimentaire et les centres com- 
Se ne | 
affaires taxes est 1,7 se à 
ee ont a tien moe | ment de pen e 2 Tan de 
tant taxes des reçues rs 
est de 593,8 millions contre 520,2 | conforter sa position de leader dans le 
(+14%) marché stratégique du 2 étoiles où de 
Consolidé au niveau de la branche randes possibilités de croissance à long 
Tafermauque, fe chiffre d'affaires hors | terme existent encore dans le mande. 
taxes esi de 688,3 millions contre 554,8 
(+24 &) : le momtant hors taxes des | Canon Sen Mene loxemnlenlé de ler 
commandes reçues est de 720,1 millions RE sepa Ts 
contre 607,6 (+ 19%). coopération et de leur formule d'associa- 
Le résuliat net de chacune des Bran. | Ü9n, Cela a permis la création, en treize 
ches sera sensiblement supérieur à celui | 220668 de travail en commun et dans les 
de 1984. La part d'intertechnique dans | meilleures conditions, d'une chaîne 
le résultat consolidé du groupe sera sen- | 2 étoiles de niveau mondial (présence 
siblement égale au résultat de l'exercice | dans dix pays) et de réputation incon- 
précédent d'Intertechnique. testée. 
Sphère représente aujourd'hui envi- 







18,93 1984-85 

































Je désire recevoir : 
une documentation complète CJ 
la visite 

d'un attaché commercial CI 
Nom: 
Prénom: 
Fonction : 
Sodiété : 
Adresse : 














Tél: à 
Coupon à retoumer à SA. Phips Data Systems 
Dé raies 

5, square Max-Hymaré, 75241 Paris cedex 15 





LS À me 
PHILIPS Some 
ee 









GROUPE INTERTECHNIQUE 


Le conseil d'administration d’IN- 
Jaformatique réuni le 24 j janvier 1986 a 
pris connaissance des premiers résultats 
ayant trait à l" exercice 1985. 


Le chiffre d’affaires consolidé hors 
taxes esi de 688,3 millions, contre 554,8 
(+24%). 


Le montant consolidé hors raxes des 


‘commandes reçues est de 720,1 millions, 


contre 607,6 (+ 19%). 
Le résultat net consolidé sers sens 
blement supérieur à celui de 1984, 


ran 16400 chambres avec 180 hôtels 
(dont 16 en construction), 28 % des 
chambres sont à l'étranger, 38 % des 
chambres sont en franchise. 

Sphère est aujourd'hui le 6 chaîne 
2 étoiles dans le monde et la première en 
Europe. 

Le volume d’affaires de Sphère, hors 
franchise, a &té, en 1985, d'environ 
627 millions de francs, en croissance de 
27 sur 1984. 

Il est bien évident que des liens aussi 
anciens et amicaux seront maintenus : jl 
a &é convenu que La Compagnie La Hé- 
uin continuera de siéger au conseil de 
surveillance de Sphère, et de promou- 
voir le développement aux Etais-Unis de 
la chaîne Ibis, notamment dans le cadre 
du contrat de Master-Franchise existant 
pour Pouest du pays. 





. 1966, 


et Colas. 


e Carnet des Entreprise 


M. Alain Dupont, qui est directeur général 
adjoint de Colas, a été coopté administrateur 
de Colas au cours du conseil tenu le 29 janvier 


M. René Augereau, vice-président directeur 
général de Bouygues, qui, le 27 janvier 1986, a 
pris la présidence de la SCREG, a, par ailleurs, 
au cours des consoils tenus le 29 janvior 1966. 
été nommé président des sociétés SITP {So- 
ciété d'investissements des Travaux publics) 
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history repeats 
SSI tE 
Others read 
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ÉD es: 
- Mais s'il s'agit du chef d'une 
obstacles te pre pp Ro socialo-communiste appliquer l'idéo- 
nature politique : requérir le 


Some believe 


tion va, elle, dans le sens du. raison 


Second méfait. La nomination des : 
aable. Mais, même orsqu'on va 


dirigeants du secteur public est en 
fait toujours (de quelque façon 


gative 
les cas — pourtant pon imagi- 
considérations de 


naires — 

nn déterminantes pour Jour choix. 
est car- 

ee d'entreprise soit 

considérée 


Marcher raisonnablement . 


Marcher 
ce à dire ? Six choses : 


Nat R 06e) entire 


personne en question non immédia- 
Fement à la tête de la société, mais À 
quelque échelon intermédiaire où 
Qlle pour fére les premes, spprenr 
Le es» et l'entreprise 2 — Pas de formule anime de. 
privatisation !. société pose 
des problèmes spécifiques, qui doi- 
vent être traités spécifiquement. 

3. — Parmi les sociétés bancaires.‘ 
et industrielles qu'on se propose de . 
rendre au secteur 

ont besoin d'un ns de 


Se £ . érience d'un fonds propres, surtout au moment où 
pe EA : cs Prendra fin La protection artificielle. 


dans 
le secteur 
er de Téconomie française 
il puise dans le brillant 


rité dans la mesure où. il a 61€ L . 
É pe la coalition dont on pré- Pré pe ne) un LUE 
voit l'éviction ? -Comment évi meatation de capital Plutôt qu que par 


ter 

— même s'il ne fait pas de politi- 

que — k personnel soit troublé ge 
l'attente des changements 7? 

a 

le- 


: | 4 ° . 4 | continuité dont une en 4. — dénationslisetion, il 

Your weekly view from London of World Affairs, Finance, Science. besoin pour grandir est inérilahler ne 

Traduction du texte ci-dessus : « Certains croient que l'Histoire se . api dd temps diigrants de la société Mais la 
ROmIque. 


Prune 
Pour ces jratons et et quelques 
autres, en principe 


répète. D’autres lisent l'ECONOMIST. 

PE voire aperça sur les affüires du monde, de la science, de ‘: pr lequel 
le des pouvoirs publi ics. Ceux-ci 
devront se souvenir.que les cl 

ments trop fréquents sont nuisibles à. 
: la santé des entreprises et'que les . 
sociétés en question ont subi depuis. 
cinq ans des traumatismes qui 
ones leur valoir cases 
montrés à La Smart leùr tâche, 
les dirigeants en place devraient, 
dans bon nombre de cas, être main- 


tenus ! 
Noyau dur 
5. — Il est sain qu'une très large . 
partie du capital des sociétés déna- 
tionalisées le 








Le présent avis est publié à titre d'information uniquement. 









public. Mais il ne me ‘pas sou- 
haitable que la totali du capital se_ 
trouve ainsi émiettée en une pous- 
sière de participations : la commu- 


PECHINEY 


amorphe, 

. qui s’opposerait. difficilement à La 
prise de contrôle ieure par un 
groupe indésirable et qui, en atten- 
SE de OT ee de 
mettre en question, s y avait lieu, 
les pouvoir du président hérité 












FRF 500.000.000 





publics sans avoir été confirmé par 
des actionnaires conscients et orga- 
nisés. Mieux vaut qu'un noyau dur, 
représentant par exemple un quart 
ou un tiers du capital total, soit 
ce itué de participations substan- 








- Crédit Lyonnais Banque Bruxelles Lambert SA. Banque Indosuez 





Banque Paribas se Markets Limited 





Banque Nationale de Paris 
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Algemene Bank Nederland NV. Bank of Tokyo International Limited 

Banque Internationale à Luxembourg SA Banque Régionale d'Escompte et de Dépôts BRED 
Chase Investment Bank : Commerzbank-Aktiengesellschaft .  ‘. Crédit Chimique 

Crédit Industriel et Commercial de Paris. Crédit du Nord Credit Suisse First Boston Limited 

Deutsche Bank Capital Markets Limited 5 -Dresdner Bank Aktiengesellschaft 
EBC Amro Bank Limited Istituto Bancario San Paolo di Torino’: Kieïnwort, Benson Limited 

Kredietbank International Group.  Lazard Frères et Cie Samuel Montagu & Co. Limited 

Swiss Bank Corporation International Limited Union Bank of Switzerland SRE Limited 


Wet HanRins, SE 





Entrée Ibre oi gratuite 


_1981- 1986 


dans le sens du raisonnable, faut. 
marcher raisonnablement. ct: 


raisonnablement, qe : 


vente des actions détenues par " 
r'Etat. ‘à 


és encele, ce président demeure 
. Emprunt 10%% 1986-1991 devait Gent per Le Loos à 


L'assurance vie, le prévoyance, la préveni mn tor F 
tre le vol et les accidents, la retraite, |’ assurance: 
automobile, les assurances de l'entrepris: 
Toutes les solutions à ASSURE EXPO 


45-67 FR 56/77 


. lnformations : * VIDAL - 29 rue e Drouot 75009 Paris, Tél. Fa 24 76 O1. 







































solides, apportant une 


. Séricuse des affaires, s'intéressant à 
“la marche de {a société et désirant 


Fons ea Je dis 
bien : des groupes ct n00 un grou 

Dan du règle générale. Ü ne copies 
Pine ait Coaflique per me 


-'privatisée soit confisqué 


nouveau sacre, celui des action- 
maires. 


6 — : Bien entendu, le contrôle de 


| toutes les sociétés importantes doit 
ee .. demeurer entre des meins.fran- 


gaises: Dans le cas du = novau dur » 


- que j'évoquais à l'instant, la majo- 


rité de ce noyau devrait être détenue 
par des groupes clairement français, 
_ Delidéologie … 
au pragmatisme : 

: Le contraste est saisissant entre la 
- philosophie adoptée par la gmuché, 1 
y a quatre ans d'u 
“aujourd’hui d'autre part, en matière 
. d'entreprisés nationalisées.. Il y a 
-qüdtre ans, nationaliser -était un 
devoir sacré en vue de fournir à 


économie. 

‘Aujourd’hui, les plis hautes auto 
rités parient de ce sujet en pragmati- 
ques et ne s'opposent à La privatisa- 
insistant 


us popuiaires de la natiogalisa- 
tion ait d'étendre l'aire a 


laquelle loi est garanti 
selon bref, Je mot d'ordre est: faites 


comme si. la nationalisation n'avait 
pas eu lieu. 
De cette volte-face on peut fair 


- tn objet de dérision. On peut aussi 


; S'enindigner et dire « pourquoi alors 
tant: de” passion il. y-& Re 


cette: iftransigeance, : cette 
sie ? ». Voyons plutôt l'aspect pl 
de cette conversion. La gauche, 


tivement peu sensible, par on 
aux vérités économiq économiques, et de sur- 
croît du’pouvoir'et donc des 


L quia 
caractérisé la’ période. 1981-1982. 


‘ Maïs ce n'est pas rien que la” nation 


se trouve réconciliée avec son ÉCOn0- 
mie. Voici qu'une très large fraction 
de notre peuple-respecte les- entre- 


succès. Que les sondages disént 
‘aujourd'hui qu’une majorité des 


rançais est contre l” 
EU ES 


dres aspects de cette remarquable 
mutation. 

â lk va: sans dos. ri mur 
velle alternance, l'opposition 
d'aujourd'hui annonce R entoe 

de respecter les acquis ‘sociaux. Fer 
sons aussi à sauvegarder ce | précèeex 
acquis économique : :k. 
ment national. autour d'une | 
mie dont le fer. de lance est l'entre 
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PARIS LES INDICES HEBDOMADAIRES L n sp } 
3 fevrier DE LA BOURSE DE PARIS 2 l'& a le & 
. STITUT NATIOMAL DE LA STATISTIQUE 626 |... 4 
Le poids de SCREG ET DES ETUDES ECORCMIQUES) #2) 880 où W350 
Plus késitame à La veille du week- Ieticas généraux de base 100 :31 décasaère 1585 5%) 04 re = 
“end, la Bourse de Paris s'est montrée, 2 5 pr 
“lundi, mieux disposée. Dès l'ouverture ÉRET Es è 
un mouvement reprise e s'amorçait, A 
devait rapidement 42 42 32 
Paso Total, Printemps CF. 140 2e re 
ompagnie , Midi, 
éd Re OR CS mes a iles ” 
parmi les élus. Beau- ns x 





ME. ComprerenE 
coup d'autres aussi Las! Roussel. 
Uc: jf baissait de près de 7%, et || 
SCREG, dom dk La cotation reprenait ce 


jour, après une longue suspension 
d'environ 11 %. S'agissant de cette der- 
nière valeur, Ton ai s'attendait à pire. 
More seule mair remassalt 
sitres d'un coup. Le k 
‘chute des _ ee deux ere 
| prises, en borne place dans le parier de 
si Lau Pia de tendre, pe indica- 
: e 
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| accusai! un recul de 0,30 %. Autour de 

da’ corbeille, les professionnels se 

- disaient assez confiants dans l'avenir, 

‘mais reconnaissaient de facteur 

Comm x'élait pas né; 2e négligeable. 41 A ler 
avis, le 
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De l'idéologie 
















À ‘son du accord surgi au sein . 
au pragmatisme de l'OPEP, les pétrolières se sont 50 xs 
+ Letonut à gjourdie. Seul Total «ré ton dplngie 15 ÿ a EL EL 
CETTE reg Se lent ue OPA me | 3 Éd SICAV 31/1. 
POSE : (ais du . d 
a. 4 Re n Faq | ‘Scope à à 50 F pour js paru Le pe nu = x i 
entreprises n ; + die 
pose de ‘quatre ans, n2 change Sas de cquae ture 1 D ne 
.fevoir sacré ur ductions en 1986 sur le second marché, | 600 250 ï 
ansoup V'Erat les - outils dont le anniversaire était | 7 1e 
in», de lors | célébré ce jour. . 
ment où, join des Srdides ar La devise titre s'es traitée à 7,57 F- ” «| 20 
Me: “profil, permettre: es 262 F (core 7,35 F-7,59 F). Reph | ÿ _ 
“action Fneure u x SAS dollars 1e LS db 15 af 
: rités parent d rs), à Paris avec le lingot à 82300 F Jau id 
$ {= 1550 F} après 82 F. Le napo- _ 358 
a Re 5% à 565 F (contre À si SE 
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© 595 F). 181 sa 
‘on . - 4 63: ER2%) 
a a Es AUTOUR DE LA CORBEILLE of LE 2 
ges par, PERIVIDENCE SA : LA COB RAP- des opérateurs sur le marché», Da 30 à] ses ms 
PELLE LES RÈGLES. — Alors que se Satin de À COB, où ronde Ÿ eo 1 = .. 
poursuit la bataille boursière entre les propos de la publicité des transactions, es 4 12840 3095 
pu du Müdi, de Bernard que - {es sociétés concernées, leurs admi- |Crédt iCF. 510 | 546 ME: 12758 : 
rouot-Mutuelles Unies  yistrateurs et leurs actionnaires déten- 65 | 889 987 78 | 
Le UK, à Gi Claude Bébéar, pour le  tews de 5% ou plus de leur capital, et 0x. 947 |} 94 13. 087 : 
* RS EE les autres personnes physiques ou FC. 15620! 162 22502 so i 
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cab 2 180 |1830 22 251] 2485 } 
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Dans ce livre j'appris que tout le monde possède une mémoire fantestique, ma 
que seuls Ru savent l'utiliser. 
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